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DE  BOURGOGNE. 

TOME    I  r. 

Comprenant  le  Charolois ,  le  Brionnois, 
les  Bailliages  de  Montcenis  &  de  Bourbon- 
Lanci  ,  l'Hiftoire  de  Chalon-fur-Saone ,  &  des 
Villes  du  Chalonnois,Seiirre, Verdun,  Louans, 
Cuifeaux ,  Cuifery. 

Par  M,  COURTÉPÉE,  Prêtre  ,  Sous-Prlnhipal-Préfu 

du  Collège  de  Dijon. 


A     DIJON, 

Chez  Causse,  Imprimeur  du  Parlement. 

Et  fe  vcnd^ 

A    PARIS  ^  chez  Delalain,  Libraire,  rue  &  à  côté  la 

Comédie  Françaife. 
A    A  U  T  U  N ^  chez  Dejussieu,  Imprimeur-Libraire. 

A    C  H  A  L  O  N,  chez  Delivany  ,  Libraire, 

A  BEAI/NE^  chez  Bernard  ,  Libraire. 

A  A  UXERRE ^  chez  Fournier  ,  Imprimeur-Libraire:  ' 
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ADDITIONS  ET  CORRECTIONS 

pour  le  troijiimt  Volume. 

ON  prie  d'avoir  recours  à  la  table  des 
mots  abrégés ,  qui  eft  au  commence- 
ment du  3*^.  volume,  &  d'obferver  que  la 
longitude  eft  prife  fur  le  méridien  de  Paris , 
différent  de  20  degrés  de  celui  de  Tlfle  de 
Fer  :  elle  ne  fera  plus  marquée  dans  la  fuite 
que  pour  les  Villes  &  Bourgs. 

Pag.  §y^  lign.  16,  Inger  Amac, ///ê{;,  In- 
germane. 

Ibid.  dern.  Ugn.  Sg^.  Engagifte ,  /i/e^ ,  pa- 
trimonial depuis  J774. 

Ibid.  1 1 20 ,  /i/ê^ ,  1 220 ,  &  le  Pape  Hc^: 
noré  m. 

Pag.  41 ,  dern.  lign.  TAbb.  de  St®.  Marg^# 
^if^ly  rÀbbeffe  du  Lieu-Dieu. 

Pag.  42  :  domanial ,  lifei^  patrimonial ,  par 
échange  avec  le  Roi  ;  Seig*".  aûuel ,  Louis 
Dupré  de  Bouilland,  Lient.  Gén.  Crim.  au 
Bailliage  de  Chalon. 

Ibid.  le  bas  de  Goney,  /i/è{,  Gouey. 

Pag.  6^  :  Chapelle  à  Ciffey,  ajoute^^foti" 
dée  par  Jofeph  Courtot  en  1743  ,  du  Patro- 
nage de  fon  fils  N.  Courtot-Guyard. 

Pag.  8€^  dçrn.  lign.  d'Angenac ,  life[y  d'An- 
gennes. 
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Pag.  20jyaJoutei  :  Guill^.  de  Premeaiix; 
de  PnmeUis ,  étoit  Doyen  de  la  Collégiale 
de  Beaune  en  1272. 

Pag.  240  :  On  iife  du  fel -blanc  à  Perrigni , 
ajouu[  :  par  Lettres  patentes  de  Philippe 
le  Bon  en  1460,  confirmées  par  Charles  IX , 
1561  ,  par  Henri  III  en  1579,  &  Henri  IV  * 
i6oi, 

Pag.  ^81 ,  ajoute^  :  Odo  d'Argilli ,  Seign"^. 
d'Auvillars,  exécuteur  teftâmentaire  de  la 
femme  de  Hugues  de  Vienne ,  Dame  de 
Pouilly  en  1285. 

Pag.  404'y  lign.  23  ,  N.  de  Montagu ,  Ufei , 
Odet  de  Montagu,  Lieut.  Gén.  de  la  Chan- 
cellerie depuis  1574. 

Pag.  41^  :  Perrigni  -  fur  -  Loire  ,  lign,  3  , 
ajouui  :  Gautier  de  Perrigni  donne  en  ÎO77 
à  Pierre ,  Abbé  de  Tournus,  TEglife  du  lieu , 
vdu  confentement  d'Aganon  ,  Evêque  d'Au- 
tun.  C'èftlà,  dit  THiftorien  Juenin,  p.  lOO,^ 
l'origine  du  Prieuré  de  Perrigni. 

Pag.  64S  :  au  bas ,  Gagnai  5  /{/^î,  Ganay. 

Pag.  iio,  lign.  I'^  Armes  fond  d'argent, 
lifei^  fond  d'or. 


DESCRIPTION 

:     HISTORIQUE 
D    U    D    U  C  H  É 

DE.  '       , 

BOURGOGNE^ 

C  O  Ù PrD'(B  I  L 

s  u  R    L  É    C  H  A  B.  O  LOI  S. 

I  E  Bailliage.,  le  yi°.  principal  du 

I  Pailepiéirt  de  Bourgogne  ,  établi 

ï  par  Louis  XI  en  1477,  a';lo  lieues 

.^^^jg^J  de  long  du  nord  aurud^.^cpuis  S. 

,    EuCebe-rdes-Bois  à  PoilToAjAir  8 

de  large  de  l'eft  à.l'oûpft ,  depuis-  Saviange 

à  Toulon.  U  eft-bornéau  iKAd  parceliii  de 

Moiitcenis ,  au  ry<l-P*f  :ÎÇ  8ri.çjwpis.  »  à  l'eft 


''.•péSrle-Màe^nwois ,  &  à  l'oueft  pdx  k  Baillkgl 

:  VÉl6S^4lâûitrg«$  ^ô  Paroîfffes,  ç  Prieurés  i 
:  %  ^nc.lSkir6Wtàës ,  4  PréVôté's  ^  6  Châtelkriîes^ 
;  32  Seigheurijes,  &  ï0  Fiefs.  Tous  ces  lieu]i 
font  âe  ïâ  Recette  S:  Sutdèlégation  rfe  Cha- 
rollës ,  ^vDtocèfe  d'AutHîi ,  à  Texception  de 
IV  CjiHtéHènie  dit  Mont-Saint-Vmcent  qui  «ft 
de  celui  de  .Chalon ,  &  de  4.Paroifles  de  celui 
de  Mâcon.  '       ^ 

Ainfi  ce  Bailliage  a  d'étendue  en  toifes 
quarrées  3^1^  ^ÔOCX) ,  ooo^  en  acpeiis  ^  cha- 
cun de  100  perches,  391  ,  444  ^;  eii  lieux 
quarrés  de  2400  toifes  61  jjj. 

li  .1  V  I  J^  R  E  S. 

i 

Le  ChàrôloîS  eft  afrofô  de  plufîeurs  riTÎeres, 
dont  deux^font  navigables  ^  la  LoiR£  depuis 
Rôane  à  Digoin ,  &  rATRROVX  feulement  de- 
puis le^^port  dés  qUaître  vents ,;&  qtiel^uefois 
dans  les  bonnes  eaux ,  depuis^  Toulon  à  Di- 
goih:  Cette  nVière'^  doiit  la^fource  èfl:  iu 
Bailliage  d'Arnai-le-Duc ,  baigne  les  anciens 
murs  ^mm  /bii  elle  i^éçoit  la  fivzrtm, 
eAtre-dansTSeCîrarolbîÎJ^ à  Toulon,  &' va  fe 
réunir  -à  fe  Loire  etiîre  Bîgoin  &  k  Môttei- 


Saint-Jéah.  te  proffet  3ë  tendre  rAttrdux  na- 
vfgaW^e  éépiiis  Autun  >  çofhriie  il;  Tétoit  d^ 


•  •  • 


I 


.    D  U     C  H  A-  R  O  L  O  I  S.  t 

confeftent  en  lo  écliifôs,  fen  9  digues,  en  dé- 
blais des  rocher^  &-  des  fables  qiii  portent 
obftacle  à  la  nangation.>en  chauffées  &  au- 
ires  ^ouvrages  nëceflaires  au  port  d'Autun  y 
entré  les  deux  ponts  fur  TArroux.  L'exécu- 
tion, immortalifera  fes  auteuris,  vivifiera  une 
contrée  morte  &  ftérile  ^  &  fera  très-avanta- 
'geiife  au  commerce 'fi  lahguîffant  dans  TAu- 
tunoîs.  '  ^    ' 

L'Arconce  ,  Areconciaj  fort  de  la  fontaine 
"du  Prégris  ,  au  ;dèffo"us  de  Moleron ,  Paroiffe 
Me  Mari,  va  former  Fétang^  du  Rouffet,  tombe 
'dans  celui  de  Verderat,  arrofe  Viry,  defcend 
à  CharoUes ,  à  Changy ,  Ànzi-le-Duc ,  Mon- 
ceau ,  Saiilt-Yap ,  &  va  fe  perdre  dans  la  Loire 
audôffous  dé  Pont  à  Maillî,  après  un  cours 
de^If  lieues.   Elle  eft  fort  poiffonneufe  en 
carpes  &  brochets  fur-tout. 
^  La  PqVRBlNÇ^  pij  Brjebinçe  ,  Bo^mfiA  y 
•ÈiCrhlhiid^  'Bu^dhcia  ^îort  du  lac  de  Long-ren- 
du, qui  verfie  fei  eaûxd^ns  Fétang  de  Mont- 
chanin,  parcourt  prefque  tout  le  Charolois^ 
paffe  à  BÎanzy,  Cîry,  Parai,  reçoit  TOudra- 
che,  &:  s'écoule  daps  TArroux  au  Verdier. 
Oeflr  par  le  .moyen  de  cette  rivière  &  de  la 
"t)*éliôune  'qui  à'iâ  même  fource,  que  la  com- 
municatfôn  de  là/Sâone  a  la  Loire  fut  proje- 
tée en  i66b  &  en  1733  ;  projet  dont  un  Sa- 
;^yant  Magiflrat  (M.  4e  Torcy )  a  démontrié 
iâ  facilité  Î&:  Ife^  avantages  dans  une  brochure 
bien  écritié  en  1775:  Il  nV  a  ftir  la  Bourbince 

Au 


4  P.  Ç   ?;Ç.R  I.P  T  I  O  N 

Jufqu'à  Parai ,  quVn  pont  à  Genelard  &.un 
à  Bord  :  ceux  de  Ciry  &  de  Blanzy  font 
ruinés. 

L'OUDRACHE,  Uldracay  dont  la  foui;ce  eit 
à  rétang  de  Perreci ,  prend  fon  nom  du  Vil- 
lage d'Oudry  qui  eft  plus  bas,  coule  à  Bra- 
gni ,  à  Saint-Léger  V  &  fe  perd  dans  la  Bout- 
ibince  au deflbui  de^Par^y,  prè^de  la  Varenne, 
Paroiffe  de  Vigni ,  après  lin  cours  de  6  lieues. 

La  Semence  ,  Sementîa ,  vient  des  étangs 

de  Suin ,  reçoit  près  de  Chatonard  le  Mont- 

grenpt ,  qui  fort  de  ceux  de  Saint-Bonnet-de- 

'  Joux ,  &  fe  perd  à  CharoUes  dans  rArçonce. 

La  Guye.,  Guya^  qui  defcend  de  Saint- 
Helerie ,  fépare  1^  Charoloijs  du  Mâconnois  & 
du  Chalonois.  Elle  arrofe  Saviange  ,  Ge- 
nouilly,  Joncy  ^  &  tombe  dans  la  Grône  après 
un  cours  de  8  lieues. 

momtagnes,  étangs,  forêts  ; 

Châteaux, 

L'air  en  général  eft  Tain,  mais  uii  peu  froid 

dans  le  Charolois ,  étant  environné  de  mon- 

tagnes  de  tous  côtés.  Les  plus  élevées' {ont 

celles  du  Mont-Saint- Vincent^  de^Suin,  d'Ar- 

'   tus,  San  vigne,  Dondin^  Chaumont.     ' 

Le  milieu  du  pays  eft  rempli  de  ççllines, 
de  plaines,  de  fertiles  prairies ,  terres  à  bled, 
&  d'étangs  dont  les  plus  considérables  font 
ceux  de  Perrecy,  dji  Verderat ,  du  Rbuffet , 
des  Baronays, 


DU    Charolois.    /      ç 

Les  plus  belles  forêts  font  celles  de  Cha- 
xoUes,  Paray,.Perrecy,  Avaife,  Pouilloux, 
Sauvement ,  Grandvaux ,  Marizy,  Martigni , 
Digoine  &  Lugny.' 

,  Cette  petite  Province  étoît  autrefois  hé- 
riffée  de  Châteaux  forts ,  prefque  tous  minés 
par  ordre  de  Louis  XI ,  ou  depuis  durant  les 
guerres  civiles  ;  tels  que  ceux  de  Mont-St.- 
Vincent ,  Suin  ,  Dondin ,  Ârtus  ,  Pigoine  , 
Joncy,  CharoUes,  Marcilli^  Colanges,  Cour-  ^ 
cheval  ^  Chevenizet ,  Cypierre  ,  Rabutin , 
Joux 9  Commune  9  Sauvement,  Champlecy, 
Martenet ,  Cleffi  y  Chaflî ,  Ma/oncle ,  Bufleul  ^ 
la  Sale ,  Balore ,  Chaumont  ^  la  Guiche  :  quel- 
ques-uns ont  été  rétablis. 

Les  plus  beaux  Châteaux  à  la  moderne  font 
ceux  de  Digoine  ,  de  Lugny ,  de  Saint-Mi- 
cault ,  Genelard ,  Chanlecy,  de  Joncy,  quand 
le  plan  donné  par  M.  Antoine  fera  exécuté. 

Celui  de  Chaumont^  quoique  rebâti  fous 
Louis  XII 9  &  que  Louis  XIV  honora  defft 
préfence ,  m'a  parii  le  plus  vafte  ^  le  plus  fort 
&  le  plusr  refpeftable  du  Charolois.  On  penfe 
à  le  renverfer  pour  en  bâtir  un  autre  à  la  mo» 
'derne.  (V.  à^aprh  St.  Bonnct-dc-Joux^. 

* 

CoM:tes   de   ch arolo I s. 

Ce  pays ,  du  temps  de  Céfar ,  étoit  habité 
par  les  Ambarri ,  félon  Samfon  ;  ou  plutôt  par 

les  Brannoviiy  alUés  des  Eduens.  Il  fut  6om-e 

A*.  • 
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pris  fous  Honorius  dans  la  fécondé  Ly^rt- 
noife ,  &  dès  les  premiers  temps  du  ChriftiaTT 
nifme ,  dans  le  Diocèfé  d'Aiitun.  Des  Ro- 
mains expulfés  des  'Gaules ,.  il  pafla  au  pou- 
voir des  Rois  de  Bourgogne,  enfuite  des  Rois 
de  France  au  vi^.  fiécle.  Il  fit  d'abord  partie 
du  Brionnoi5,  $i  vint  depuis  aux  Comtes  de 
Chalon  dont  il  étoit  la  principale  Baronnie  , 
ïbrmant  un  petit  canton  fous  le  nom  de  Pagus 
Quairdhnfis  ^  dont  on  a  fait  mention  au  I^^> 
vol.  pag.  363,»  Pierre  de  Chaumont  en  étoit 
Bailli  en  1070.       ^ 

Le  Duc  Hugues  IV  ayant  acquis  en  1257 
le  Comté  de  Chalqn  dont  ij  fit  hommage  4 
Saint  Louis ,  en  démembra  la  Châtellenie  di; 
Charolois ,  &  la  donna  par  fon  teftament  ,*  en 
1272 ,  à  f a  petite-fille  Béatrix  I,  fille  de  Jeaa 
de  Bourgogne  &  d'Agnès  de  Bourbon,  Cettç 
înftitution  héréditaire  fi^t  confirmée  en  1277 
par  tranfaôion  rapportée,.4afi3  le  Recueil  dé 
Perard  ,  pag.  549,  &  par  .lui  .traité  jde  1279> 
paffé  foiis  là.  médiation  du  Roi  ^Philippe  Iç 
Hardi ,  entré  le  Duc  ]^6ber^  U  &  Bé^rïi  {4 
nièce,  alors  époufe  dé  tlabert,  Çonite  çfç 
Clermont^  fils^  de  Louis  IX,  &,tige  de^'g^uj^ 
gufté  Maifon  régnante.  '  "   ■■      ■ 

,  Il.futcojivenu  que.  lé  CharoJlois  feroit-tenu 
en  Fief  du' Duc  ,  avec  tôiis  les  honneurs  qui 
appartenoient  au  Comte  de  CMlon^  Çongne. 
ce  traité  important  fait  cpnnoître  Iqs  axi<rien« 
jFief;^  &  les  Châtçlieniesî  du  Charolois ,  &,  guïl 
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Q^eft  point  dans  Rymon ,  mais  feulement  dans 
Pcrard  dont  Touvrage^eft  affez  rare  ,  on  le 
donnera  à  la  fin  de  cet  article.  Ç^eft  ce  Ccunte 
qui  accorda  les  franchifes  de  ÇharoUes  çn 
1301. 

Robert  de  Clermont  eut  deux  fils  de  Bea- 

'trix,  Louis  &  Jean;  le  premier  fiit  Duc  du 

Bourtonnois ,  héritage  qui  venoit  d'Agnès  de 

.  Bourbon^Dampierre  fon  aïeule;  le  fécond  fut 

'  Baron  du  Charolois  ,  &  ne  laîfla  à  fa  mort , 

en  13 16,  qu'une  fille  Béatrix  II,  en  faveur 

de  laquelle  le  Charolois  fut  érigé  en  Comte. 

Des  Auteurs  affûtent  que  cette  éreûiçn  avoit 

été  faite  par  St.  Louis ,  en  confidératîon  du 

mariage  de  fon  fils  Robert  :  cependant  Jean 

d'Armagnac  ne  s'intitule  en  une  charte  de 

1370,  que  Sire  de  la  Terre  &  Baronnie  du 

Charolois.  Béatrix  époufa  Jean  I^*".  Comte 

d'Armagnac. 

Leur  fils  Jean  II  en  fit  hommage  au  Duc 
de  Bourgogne  en  1370,  &  fiit  père  de  Jean 
III  &  de  Bernard  d'Armagnac.  Ces  deux  frères 
vendirent  en  1390  leur  Comté  au  Duc  Phi- 
lippe^ le  Hardi ,  60000  francs  d'or ,  payés  par  • 
ion  Grand  -  Gruyer ,  Pierre  du  Cellier  ,  des 
deniers  de  la  dot  de  Marguerite  de  Bavière  fa 
bellé-fiUe,  femme  de  Jean,  Comte  de  Ne- 
vers  ,  d'où  il  paffa  à  fes  fucceffeurs.  Philippe 
le  Bon  eut  dans  fa  jeuneife  le  titre' de  Comte 
de  Charolois*  La  donation  faite  par  ce  Prince 
en  J433  à  fon  fils  Charles  ,  contient  encore 

A  IV 


8  Description 

une  réfervie  expreffe^  du  droit  de  refforf  .& 
fouver^iaeté  fur  ce  Comté. 

Mais  on  voit  par  des  Lettres  Royaux  de 
1324, 1335  ,  141O5  que  Parai,  Perrecy ,  Tou- 
lon confiftant  en  plus  de  60  Prévôttés  ,'ne  re- 
levoient  que  du  Roi ,  &  étoient  exempts  d« 
toute  Jurifdiftion  du  Comte  du  Charolois, 
même  des  Ducs  de  Bourgogne.  Ils  avoient  dçs 
Juges,  Châtelains  &  Baillis,  dont  les  appels 
relev.oîént  4  Mâcon.  Philippe  le  Hardi  ayant 
acquis  le  Charolois,  eut  la  fupériorité  furies 
Prieures  de  Perrecy,  Parai  &  Toulon^  ainfi 
que  Philippe  le  Bon ,  par  la  ceffion  du  Mâ- 
connois  eji  Ï435.         ' 

Après  la  mort  dtl  dernier  Duc ,  Louis  X I 
s'en  empara  en  1477,  coipme  d'un  Fiçf  ré- 
verfible  à  la  Couronne  ^  &  le  plus  noble  mou- 
vaut  du  Duché  de  Bourgogne ,  en  y  créant  un 
Bailliage  Royal  :  il  attribua  aux  Officiers  le 
droit  de  reffort  fur  toutes  les  Villes  &  Places 
du  Charolois. 

Mais  Cnarles  VIIJ  oublia  que  ce  Comté 
faifant  partie  du  Duché,  étolt  un  ancien  Mem- 
bre de  la  Coiu:onne,'fujet  au  rétour.  Auliîeu 
de  rembourfer  la  fomme  donnée  par  Pliilijppe 
le  Hardi ,  il  le  rendit,  par  le  traité  de  Senlss 
en.  1495,  à  Philippe,  Archiduc  d'Autriche  , 
petit-fils  par  fa  mère  de  Charles  le  Guerrier , 
à  la  charge  de  le  tenir  en  Fief  de  la  France. 
L'Archiduc  en  fit  hommage  au  Roi  Louis  XII 
entre  lés  mains  du  Chancelier  Guy  de  Roche- 
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fort  à  Arras,  en  145)9  C  ^^^  '^^^  voLpag.  3o#), 
^  A  fa  mort ,  en  1 506 ,  il  rut  pofféde  par  Mar- 
guerite fa  fœur ,  enfuite  par  Charles  Y  fon 
neveu ,  qui  en^cquit  la  jouiffance  fouveraine 
fa  vie  durant  9  par  le  traité  de  Cambrai ,  eh 
1 5  29.  Après  fon  décès  y  Henri  II  rentra  dans 
tous  les  droits  royaux  de  ce  Comté ,  &  nom- 
ma François  Bouleri  ^  Lieutenant  Général  de 
fon  Bailliage.  Depuis  ce  temps  les  Roi$  fes 
fucceffeurs  ont  continué  de  pourvoir  les  Offi- 
ciers ,  comme  en  font  foi  les  provifions  de  dix 
Baillis  Royaux,  jufqu'à  N.  de  Boulene  à  la 
place  du  Comte  de  Colighi ,  eh  l688.     . 

Charles  -  Quint  délaifla  ce  Comté  à  Phi- 
lippe II  fon  fils^  qui  le  donna  en  1598  à  fa 
fille  aînée  Ifabelle  -  Claire  -  Eugénie ,  épou{e 
"de  r  Archiduc  Albert'.  Etant  morte  fans  en- 
fans  en  1633,  le  Charolois  retourna  au  Roi 
d'Efpagne,  Philippe  IV,  &  de  hii  en  1665  à 
Charles  II  fon  fucceffëur,  fur  lequel  il  ftit 
confifqué  à  la  déclaration  de  guerre  en  1674  ^ 
&  rendu  par  lé  traité  de  Nimegue  en  1679. 
Enfih  ,  il  fut  faifi"  téellemcnt  par  Arrêt  du 
Parlement ,  28  Mars  1684 ,  au  profit  de  Henri- 
Jule  de  Bourbon- Condé ,  Appréciateur.  Ses 
defcendans  en  qnt  joui  jufqu'en  1761 ,  que 
Louis  XV  Tàcquit  par  échangé  de  Palaif^au^ 
d'Elifabeth - Alexandrine  de  Bourbon,  dite 
Mademoifelle  de  S^ns. 


'  •  «       ■  -  »   >  ■        . 

r>  21^ AT  RE   ÀNCIEN^NES .  BaRONNIES. 

Ç'eft  ici  le  lieu  de  rechercher  Torigine  des 
^quatre,  anciennes  Baronnies  *du  Charolois  , 
dont  oji.aparlé.  Les  Comtes  de  Chalon,  d'Au- 
t\\n  ^  de  Mâeon  y  d'Auxois ,  étoient  les  grands 
V^iïaux  des  Rois ,  des  Ducs ,  qui  ne. les  a  voient 
d'abord  inftitués  que  comme  Gouverneurs  de 
çes.Payj5>  Ces  Comtes  trouvèrent  le  moyen, 
,dan5  les  temps  d'anar^çhie  ,  fous  le  règne 
.foible  des  derniers  Carlovingiens  y  de  fe  ren- 
dre héréditaires.  Us  accompagnoient  le  Prince 
dans  1^  te.nue  de  fes  grands  Jours  ou  Parlef- 
mens.  _  . 

Qs  côtivoquoient  à  leur  tour  les  Barons  de 

leur  r^ort  à,  la  Cour,  ou  aux  Affifes  qu'ils 

tenoieht  deux . fois  par  an,  ppur  juger  î^s 

différei^ds  de  leurs  Vaffauxl  l^e  Conite  de 

Charolois  appelloit  à  {ts  Jugçmens  le  Baron- 

na£^  dç  fps  Etats ,  c'eft-^-dire ,  les  Chevaliers 

'qui.pQflTèjdoient  dans  cette  petite  Province 

'de&lTeEreç  ou  Châtellenies  cpnfidérables ,  dopt 

dépendpiwt  tro^s  ou  quâti:^  Paroiffes,  Le  Che- 

^yaîîer  donnoit  à  fa  Terre  la  pç^émyience V^e 

^Ba,rbnnie^  parce  qu'il  étoit  Membre  de:  'ce 

qu'jpn  appelloit  en  ce  temps-là  Baronnage.  Le 

;  titre  de.Baronniç,  une  fois  imprimé  à  une 

^Terre  par  la  qualité  de  fon  poiSeffeur ,  fubfîf- 

toit  en  faveur  des  enfans. 

Le  Charolois  ayant  eu  des  Comtes  particu-* 
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Uers  pendant  128  ans,  )ufqii'au  Duc  Philippe 
le  Hardi ,  ces  Princes  cpt^poferent  leur  Ba-- 
tonnage  des  quatre  plus  grandes  Seigneuries 
de  cette  Province  ,  qui  app^xtenoient  ^lors 
aux  Sires  de  Vaudrey ,  Damas ,  Digoioe.9( 
Dio,  Seigneurs  de  Moat-Saint-Vinceot^  Lur 
gny,  Digoine  &  Joncy.  Lei^rs  quatre  Terrei 
devinrent  des  Baronnies  par  ja  qualité  de«  Sei^ 
gneurs.  Il  n'y  a  jamais  eu  d  autre  érection  d# 
la  part  du  Comte ,  que  Fadmifiion  de  ces  puif* 
fans  Terriens  au  Baronnage ,  &  à  la  place  qu'ils 
tenoient  à  fa  Conr ,  lorfqu'il  rendoit  en  pu« 
blic  ta  jufUce  à  fe$  fujets. 

Par  exemple/,  la  Terre  de  Lug^y  fiit  le  par-r 
tage  de  Renaud-Damas  de  Couf«in ,  du  chef 
de  fa  mère  Dauphine  de  Lavâ^. ,  •  dont  il  fy. 
hommage  au  Duc  en  1x63.  C'étoitle  5^.  ^ieut 
d'Alix  de  Damas-Coufan,  mariée  en  1430  i 
Euftache  4^  Levis,  8^.  a'ieul  du  Copte  dç 
Levis-Lugny.  Euftache ,  par  ce  mariage ,  de- 
vint Baron  de  Lugny,  parce  quil  était  Che-^ 
valier  &  de  naiilance  a  prendrp  irang  au  Ba«^ 
ronnage.  Son  fils  jouiffoit  de  cet^e  pfrér^ga* 
tive  lors  du  traité  de  f477,fait  par  le$Etijats 
de  Bourgogne  avec  Louis  XI  ;  &  il  /H  tiranfmis 
le  titre  de  Bacon  à  fa  poilérité.  C'eft  aujpur^ 
d'huî  la  feule  des  quatre  anci^Moines  Saroiwei. 
qui  n'ait  point  cha^4  de  SeigneiR  depuis  prèf 
de  quatre  ûécles. 


»<•■ 
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Ravages  y  gu$jrres,  licite, 

c  • 

• 

'  Le  .Charoloisi  fut  ravagé  par  Waifre,  Duc 
^"Aquitaine ,  qui  porta  le  fer  &  le  feu  jufqu'à 
Chalon ,  dont  il  fiit  chaffé  jufqu'au  delà  de  la 
Loire  par  Pépin  en  761.  Les  Auvergnats  y 
firent  des^  courfes  au  x^.  fiéçle ,  &  furent  re- 
^uffés  par  le  Comte  Lambert,  &  défaits  au- 
près de  Challemoux  (  Calamoffa  ViUa  m  pago 
Burhuntnfi).  Il  donna  au  Prieuré  de  Perrecy , 
en  reconnôiffance  de  fa  viftpire ,  plufiéurs 
héritages,  &  entr'autres  une  Terre  appellée  ^ 
Gentiliaca  Villa  in  loco  RefteneJiTy  qui  m'éft  in- 
connue ,  -&  quelques  meix  k  Curdin ,  à  Vief- 
yigne  &  à  Monceau.  Il  ftit  aidé  dans  cette  ex- 
pédition par  uh  Chevalier  nommé  Letaldùsy 
qui  périt  à  l'adion,  oncle  dé  Telinde ,  Sei- 
gneur de  Gourdon ,  &  par  Bernard  fon  coufin. 

Ce  Pays  fut  expofé  aux  courfes  des  grandes 
compagnies  (tÉcorcheurs  j  toujoiu-s  marquées  par 
le  fang  &  le  pillage,  &  fur-tout  pendant  les 
guerres  des  Ducs  Jean  &  Philippe  le  Bon 
contre  les  Orléanois  &  le  Dauphin  Charles 
VII.Les  troupes  de  ce  Prince  en  fliirent  chaffées 
par 'Louis  de  Chalon,  Prince  d^Orarige ,  par 
Jean  de  Digoine,  Jacques  de  la  Baume,  les 
Seigneurs  de  TAubefpin ,  Toulongeom,  la  Tri- 
mouille  &  de  Bar,  en  1^18. 

Après  la  mort  violente  du  Duc  Jean ,  Tan- 
née fuivante  ^  Içs  Armagnacs  fe  jetèrent  dans 
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le  Mâconnois ,  prirent  le  bcfis  Sainte  -  Marie 
avec  les  Châteaux  voifins ,  &  mirent  le  fiége 
devant  Marcigny ,  que  le  Maréchal  de  Cotte^ 
brune  les  obligea  de  lever.  Il  fit  rompre  tous 
les  bateaux  qu^ils  avoient  au  port  de  Digoin, 
dont  ils  fe  fervoient  pour  entrer  dans  le  pays^ 
ou  pour  en  fortir  quand  ils  étoient  pour* 
Suivis.  Deux  mois  après  ,  des  gens  d^aqnes 
&  de  trait  firent  encore  des  courfes  juiqu'à 
Charolles ,  enlevèrent  le  bétail ,  &  rançonne^ 
rent  les  payfans.  ^ 

Ce  Pays ,  ainfi  que  le  Brionnois  ^  fut  foar 
vent  le  théâtre  de  fanglantes  exécutions  & 
d  un  brigandage  affreux  pendant  les  guerres 
civiles  ^  fous  Charges  IX  ^  Henri  III  &  Henri 
IV.  Preifquç  tous  les  Bourgs  &  lesi  Château^ 
furent  pris  y.  repris  &  ruinés.  Le  Château  d'Ar- 
cy  fou  tint  deux  fiéges,  &  fut  détrait  Aipartie» 
auifi  que  celui  d'Ànzi-le*Duc  y  de.  Selorre  ,  de 
Dondin ,  d*Artus>  de  Digoin.  Le  Xomte  ^è 
Ta^annes  affiégea  &  prit  le  fort  de  la  Motte; 
Ternant  9  en  Mai  1591  ;  &  le  Chapitre  fut 
difperfé.  V        - 

:  L'Ëglife  de  Baubry  fut  incendiée ,  &  le  'Vil-' 
lage  pillé  par  F  Amiral  de  Coligni#;  VantpujX 
défit  les  Calviniftes  au  pont  de  Joncy  en 

1567.  Les  Reitres  commandés  par  Cafimir  & 
.&le  PrincedeCondéjlogerentà  Anzy-le-Duç, 

â  Parai ,  à  M^cigni .  i^ccagerent  Semur ,  S^ 

cauferent  be^aucoup  de  dommages  en  1576. 
Le  commerce  fut  interrompu^  la  cultiire 
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iiégligéô  ;  les  payfans  fe  cacboient  dans  les 
forets  ;  fl  tf  y  aroit  plus  de  fureté  ftir  les  che- 
^ifi^  :  ce  nttok  partout  ^  dit  un  Mémoire  ma- 
niifcrit  du  temps ,  que  volent ,  pillages ,  facca-r 
gefAens  de  Villes' &  de  Ckdteaux  par  les  Royaux  , 
-tontmc  par  les  Ligeux.  Dieu  y  bonne  fin  y  &nous 
'Jàuve  des  garnerhens  ! 

•  Ces  malheurs  ne  finirent  que  quand  Henri 
^ V  ,  le  vainqueur  &  le  père  de  fes  fujets ,  eut 
tetf affé  fhydrc  de  la  ligue,  &,  comme  unib- 
leil  levant  ^  eut  diffipé  les  nuages  obfcurs  qui 
^rouvraient  la  fece  de  la  France.  Il  rendit  le 
^hardoîs  par  le  Traité  de  Vcrvins  en  1 598  à 
ïMIîppe  H.  Voilà  tout  ce  que  la  vafte  poli- 
tique du  Roi  dIEfpagne  retira  des  frais  im- 
-mertfe^  4^il  avait  faits  pour  brouiller  notre 
"Royaume.  T^eî  fat  le  fruit  des  rr4  niilKons 
'ëtti^oyés  à  fes  inutiles  projets ,  &  dont  unfe 
^aiîde  particf  fat  prodiguée  pour'ehtretenir 
'4à  dîviflc^n  ^  la  guerre  «1  ftrarice. 

PtirtÈ  jFAMîNE  y   bÈTOPULJTION^ 

~  Àtex  Ifléâiix  ^  la  guêtre  fe  Joignit  celui  d^e 
là  ^ëfté  &  âé  fe  famine  :  oïl  vétrk  à  TarticFe 
'Pann  qlle  îa  pefte  fltt  fi  violents  en,  Charo- 
'îbîi,  ^t  det^t  petfortilèsîIrfenreftQitpâs 
'  Aoûtt  en  *347.  Piêrtfè  Tuirrel ,  tlàns  fôh  Pi- 
-fiodt  êu-Mù'r^^  page  2Ç ,  nous  apprend  qti'éti 
1531  lés'Chàtdois  fc  Houfriflbieilt  d^berbe^. 
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A:  faifoient  une  I^fpèc9  de  pâte  avec  des  ra- 
'  cines  &  une  poudre  tirée  d'une  montagne  tju'il 
lie  nomme  pas.  La  contagion  de  15^5^  de 
1636,  rendit  les  Villes  djéfertes. 

Rien  de  fi  lamentable  que  le  tableau  de  h 
tnifere  affreufe  dé  ce  Pays  en  1708,  l'^O^Si 
I710,  préfenté  atix  États  Généraux  de  Bour- 
gogne, &  dont  )'ai  copife  imprimée.  On  y 
voit  qii'en  ijoç,  de  cinq  parties  des  Hàbifân! 
il  en  périt  trois  par  la  faim.  On  y  véduit  df! 
glands  &  de  Racines  de  fougère.  400  Métai- 
ries refterent  incultes  &  abandoiinéés.  Del! 
Hameaux  entiers  y  devinrent  déferts. 

Qu'on  juge  de  Ta  dépopulation  Câuféé  ps  i 
le  grand  hiver  fur  Tétat  iuivartt.  <iîiatoJ[les  \ 
\5ui  avoit  986  Communians ,  n'en  aVbit;pli  ! 
jquè  6ôo  à  là  fin  de  l'année  ;  Suin  de  ^Oc 
plus  que  9*5  :  U  y  mouftit  23  5  pérfonnçs , 
158  abandonnèrent  le  pays.  A  Chafigy^  i-  i 
înorts,  iyify  i^^  ,  iUmignr^i4  ^  I 
Bragni  de  jù^  Communians.,  il  n'en  teftà  qf  ! 
19;  à  GenôUiïlî  que  60,  à'  Parai  qUè  6i6,  : 
il  y  en  mourut  ^60,  &c. 

Des  années  plus  hétnreufes  ,  la  cnlturè 
ïidue  des  terres ,  les  défrichemens ,  Vingt  ;    1 
"de  paix  au  cbïhmencement  du  règne  de  Lo     i 
X V,  ïe  co'tftjttef ce  ranimé  pâ'r  les  rolites 
Vértés  en  l^p^  j  '^^^  rètiabU  ce  pays ,  &  à 
Wé  depuis  là  population  :  on  compte  à  f 
fent  à  CkaroUes  >  à  Pa/ray,  à  Digoin ,  au  m<      i 
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f  JCX)  Gomnilinîans ,  à  Suin  700,  à  Changi  340^ 
à  Vîry  430  y  &c. 

,    Ainii  à  proportion  des,  autres  endroits ,  com- 
me on  le  verra  dans  la' Description  particu- 

^  liere  qui  va .  fîiivre.  Pour  en  faire  comparai- 
fon,  je  citerai  quelquefois  le  nombre  des  Har 
hitans  iinpofablçs  en  1679 ,  extrait  de  la  vi- 
îïtç  JTaite  enCHarolois  pat  TÀbbé  de  Théfut, 
Elu  du  Clergé,  &  par  N.  Julien,  Secrétaire 
pn  Chef  des  Etats  ;  &,  d'après  celle  faite  d'orr 
dre  des  Elus  par  M.  Varenne  en  17$  i ,  dçni; 
j  ai  copie.  . 

Ce  dernier  a  porté  Tattèntion  jufqu'à  mar- 
quer la  ,q^q^ntité  ,  la  qualité  y  le  produit  des 
terrés ,  prib  >  vignes  ;  le  nombre  des  Habitans, 
îles  Laboureurs ,  des  veuves  ,>des  enfans^  d^s 
charrues ,  des  bœufs  jnême  ,  la  cote  de  chà-^ 
cun.  la  dîme  &  les  Décimateurs.  Qu'pn  jiige 
d'apri^s  cet  expofé  combien  MRtJes  Elus  font 
jinilruits  de.  toutes  les  facultlji  fjoùir  afféoir  fets 
împôfitîons  félon  leur  équité  connue^  &  4 
inon  ouvrage,  en  indiquant  feulement  \és  feux 
3t  lés  Communians  ,  peut  faire  .l,e  moiiidr,e 
tojt.  Ceque  j'ai  cru  dé  voit  rOT:iarqiier  ici  jpoiir 
guérir  céftains  efprits  métîcitleiix ,  qui  fous 
lin  prétexté  frivole  ont  craint  de  me  commu; 
niquer  lé^  nombre  mêmje.^çs.  Commdniarjs  : 

.  mais  grâces  au  Ciel,,  la  leïfiirè  des  z  $tj^^ 
vol.  a  jdiflîpé  dçs/'çraîhtes  fi  mal  fondées.  ]"- 
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Commerce  y  HISTOIRE  katureile\ 

ANTI^UITÈS^ 

Les  nouvelles  routes  que  les  Etats  ont 
lait  tracer  d'une  Ville  à  l'autre ,  ont  vivifié 
^ette  contrée ,  auparavant  fauvage ,  inabor- 
dable, ombragée  d'épaifles  forêts,  fans  com- 
munication que  par  la  Loire ,  &  ont  ranimé 
ie  commerce.  Quatre  grands  chemins  abou- 
tiiTent  à  Charolles ,  à  Paray ,  à  Ûigoin ,  dont 
fheureufe  fituation  fait  un  port  très-fré« 
quenté. 

'-  Le  principal  commerce  eft  en  bois ,  bled  , 
porcs,  bœufs  fur-tout  renommés  dans  le 
Royaume ,  qu'on  vend  aux  Lyonnois ,  quel*^ 
quefois  aux  Parifiens  &  aux  Dijonnois  ;  eil 
poiflbns  qu'on  envoie  dans  des  bafcules  à 
Paris  par  la  Loire  &  fur  le  Canal  de  Briare* 

Lès  fers  fotipeilt  ime  autre  branche  de 
commeirce,  &  îe  fabriquent  à  Geugnon,  à 
Ferreci ,  au  Verderat  &  à  Prétin  près  de 
Charolles;  mais  ce  n'eft  que  du  fer  itftn» 
dtnc ,  excepté  en  la  dernière  forge  où  Toti 
commence  a  foire  du  fer  marchand  :  le  Màitrê 
de  forge  du  Verderat  efpéreauffi  en  fabri* 
quer  depuis  la  découverte  de  la  inine  des 
Âports^  La  mine  en  général  eft  aflez  abon- 
dante dans  ces  lieux  ;  le  charbon  commun  ; 
mais  faute  d'eau,  on  eft  obligé  d6  cbommer 
l'été.  .    »  •    s  -  ^w 

Toau  IK  1 
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'   On  a  conçu  les  plus  grandes  efpérances 

ouvelle  m^ier^e  4ç  w^arer  le  charbon 
de  terre  de  Montcéni^.  Les  épreuves  faites 
4en.  i776:fQu$  lQs,y;e3ijc4^.M-  le  Comte  de 
.Buffofi  &  de  plufieurs^Maitres  de  Forge;  yionjt 
jioimé  du  fele!d'exceliellt€Hq^aïité)fond^  avec 
.ç§  fpilile  :  M.  de  Laclijsi:^^  ^en  a  fait  drefler 
jan  procès-verbal.  Çp  charbon  aiijiii  employé 
inéna^era4eJ>ois  qui  deyieiiidr^a  u9  objet  pr^ 
cieux  pour  le  commerce  extérieur. 

La  Mjinufaâure  de  fai^ce. établie  à  Di?- 
goin,  qui  occupe  plus  de  50  Ouvriers ,  &  qnî 
a  de  la  répu^tatîon^^  4t^-aH^iféepar  Arrêt 
du  Çpnfeilen  Août  I776,û?  t^rre.^ft  fine  A: 
^çiidaiite.riQn  voit  â  jGeiigtion  un  canal  d'ua 
oi^art  4^  .1^00^  fur  î'AgrQUKâ  £Eimb|able  à  ceux 
\eMm^s^§L[mç,^i»1^^.9<>m  laiffe^  piaffer 

Jî^e^H,pfl  f€î  pjlajin|fjfewlç;iie5nt4es  droit? 
W^cgi'yitpeaçoit.  Çeftquçg  jçft.TPnpmmé  par 
&  l^liè  du  faumon  dçpiiii^vMars  en  Juillet» 
;^I^i^àyefô  4^  jBaubr}^.^  rde  Suin  font  exr 
C^egs  ,§i  de  ^  m|f9%  qjwUté  que  ceux  de 
;^if^^  î^  9^ys  idfSi^fpj^^gfies  font/abloop 
gçiHf  ,;i^pî^çes>  &  les  H?ft)itanç  pau^freiS,  On. 
y  V:9it.q^plque^  châ|:a^gmç|:s  &r4^s  pii^s.  (« 
ç^ll^bjpe  tN^tw^lifte  Cojntnerfpn  dit  .qu'^ 
yiS3îag«ffltdia^  Je  Çfeurqlçis  en  I7i5-«îl  vit 

Scfamoïdcs  ^  le  Scneao  AbrotamfoUus  (VAllA 
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ronne  )  ,  le  Cortufa  MathioH ,  YOrmunda  Rt^ 
galis  y  lui  furent  préfentées  dans  les  monta-^ 
gnes  &  les  bois  de  cette  contrée. 

Les  meillenres  carrières  font  à  Haiitefbnd^ 
à  Bragni ,  à  Liignî ,  à  Charolles ,  à  Saint- Vin*» 
cent.  L'Eglife  du  Prieuré  de  Parai  a  été  bâtie 
de  la  pierre  de  Romai.  On  a  tiré  des  meu* 
les  à  Martigni ,  à  Saint-Romain-fous-Gour- 
don ,  qui  fe  vendoient  au  loin  en  1 570.  On 
en  tire  encore  des  Boîs^Francs  entre  Saint* 
Valier  &  Blanzy ,  qu'on  vend  à  Chalon ,  & 
quelques-unes  autour  du  Mont-St.- Vincent» 

Les  prairies ,  fur-tout  le  long  de  FArcon- 
ce ,  de  la  Guye,  font  excellentes.  On  a  coupé 
quantité  de  bois ,  efTerté  les  endroits ,  &  il 
y  yient  une  herbe  fine  &  touffue ,  propre  à 
engraifler  les  beftiaux.  La  mortalité  de  171 5 
en  fit  périr  pour  plus  d'un  million  &  demi  : 
même  perte  en  1746. 

Dans  les  Paroiffes  de  Suin ,  Verôvre  & 
Dompierre,  on  trouve  de  Vefpèce  de  criftal 
de  roche.  Je  n'ai  vu  dans  le  Charolois  que 
deux  cabinets  d  hiftoire  naturelle  :  le  pre- 
mier^ bien  compofé  ,  au  Château  de  Cour- 
cheval  ;  Tautre  moins  riche,  chez  le  Curé  de 
Viry.  Mais  pour  Fhonneur  des  Lettres  9  je 
dois  dite  que  j'y  ai  trouvé  plufieurs  Biblio* 
théques  bien  fournies  ;  telles  que  celles  des 
Seigneurs  de  Sevignôn ,  de  Saillant ,  de  Fau- 
trîeresji  de  Monceau;  celles  du  Curé  de 
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Viry,  &  fur-tout  de  Suin ,  où  Ton  voit  quel« 
ques  manufcrits  &  des  éditions  rares. 

On  trouve  peu  de  monumens  d^antîquîtés 
dans  ce  Pays,  autrefois  tout  couvert  de 
forêts.  J'ai  feulement  remarqué  au  bas  de 
Suin  des  traces  d'une  voie  romaine  qui  ti- 
roit  à  Saint-Bonnet-de-Joux^  &  par  les  bois 
de  Montcenis  à  Autun  ;  au  fud  par  Baubry 
à  Roanne ,  Rhodunna;  une  autre  branche  par 
Beaujeu  ^  Anfe  ^  Jffa  Paulini ,  &  Lyon.  On 
la  fuit  à  Notre-Dame  d'Avena  en  Mâconnois 
à  4  lieues  de  Suin ,  dans  la  Paroifle  de  Mqh- 
tagni .  où  eft  une  arche  d'un  vieux  pont  fur 
la  Grône.  Une  autre  route  aboutiflbit  d'Au- 
tun  à  Digoin ,  Degonfium ,  par  Toulon ,  Te'^ 
lonium  y  où  Ton  en  voit  encore  des  veftiges 
à  300  pas  du  Château  de  la  Boulaye  :  près 
de  Digoin  eft  le  Village  d'Etrée  ^  Serata  viiu 
Une  branche  de  la  voie  publique  de  Toui^ 
nus  paflbit  à  St.  Gengoux ,  à  Genouilli  ti^ 
rant  à  Autuh. 

On  a  (Recouvert  dei  médailles  anciennes 
à  Charolles ,  à  Cologne  fur-tout ,  dont  les 
décombres  annoncent  une  habitation  très-» 
ancienne  9  que  Ladone^  pag.  127,  qualifie 
de  Ville.  On  en  a  déterré  à  Suin  9  ainfi  qu  une 
urne  9  de  vieilles  armes ,  une  infcription  fur 
une  colonne  brifée ,  qui  femble  annoncer 
que  cet  endroit  étoit  uQe  itati^n  romaine» 
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On  remarque  que  les  plus  anciennes  foires 
/e  tenoient  fur  les  montagnes  à  Suin,  à  Don- 
din»  au  Mont-Saint- Vincent ,  a  Sainte-Co- 
lombe 9  Paroifle  de  St.  Martin  de  Salancey, 
à  Beuvrai.  3  Greniers  à  Sel  établis  à  Cha- 
roUes ,  à  Parai ,  au  Mont-Saint-Vincent ,  par 
Philippe  le  Hardi ,  confirmés  par  Jean  ion 
fils  en  14  H  ;  &  deux  Chambres  depuis  à 
Toulon  &  a  Perreci ,  de  la  Direâion  de  Cha- 
Ion.  La  Juilice  des  Entrepôts  de  Sel  eft  à 
Digoin. 

É    T  A    T   S. 

Le  Charolois  fut  gouverné  par  des  Etats 
particuliers  dè^  la  fin  du  xiv^.  fiécle  »  après 
Tacquifition  qu'en  -fit  le  Duc.  Us  ont  été 
réunis  aux  Etats  Généraux  du  Duché  en 
175 1 ,  &  Charolles  s'eft  trouvée  la  14^.  8c 
dernière  Ville  de  la  grandVoue. 

Les  anciens  Etats  accordèrent  4OÛO  liv. 
pour  le  mariage  des  deux  Princefles  de  Bout- 
gogne  avec  les  Princes  de  Savoie  &  d^ Au- 
triche 9  en  1392  :  les  Etats  de  Bourgogne  en 
donnèrent  40000,  l'argent  étant  alors  i  6  L 
5  fous  le  marc.  Ils  firent  en  i486  un  don 
gratuit  au  Comte  de  Charolois  de  lOOO  liv. 
II 18  livres  en  1493.  ^  ^^^  7  avoit  deux 
Commiflaires.  Le  jet  en  f^t  fait  par  Claude 
de  Ganay  pour  Charoles ,  P.  Quarré  pour 
Parai  ,  Hugues  Lufleau  pour  le  Mpnt-Saint- 
yincent.  On  fit  préfent  a  N.  du  Fay  y  Com^ 
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miffdk^éi.  Lieutenant  de  Roi  en  Çharaloîs, 
de  huit  vingt  quinze  francs ,  &  de  2  poin- 
çons de  vin  payés  î6  liv.  Les  Etats  accor^ 
derent  en  1 518  à  TArcbiducheffe  ,  1750  liv* 
Les  comptes  fiirent  arrêtés,  par  Charles  de 
Saillant ,  J.  de  Buffeul ,  Antoine  de  St.  An- 
toft ,  J,  de  Théfut ,  Hugues  Girard  &  Pierre 
Quarré  ;  en  1533  pjar.  Charles  de  Saillant^ 
Cypierre  &  Rabutin  de  Balore  pour^la  fîo- 
bleffe  ;  par  Girard  Dagoneau ,  Philippe  Mo- 
tin  Elus  de  CharoUes ,  François  Bonlery,P* 
Jayet  Elus  de  Par^i ,  François  Lardery  de 
Toulon.  CharoUes  fut  taxé  à  8  1.  8  gros. 

Loriiis XIII 9  par  Lettres  patentes  de  1613, 
veut,que  les  Etats  s'affemblent  en  cette  Ville  y 
que  ce  foit  le  lieu  du  Bailliage  &  du  Gre-. 
nier  à  5el.  Les  cinq  Prieurs  avoient  droit  d'y 
liffifteri'ainfi  que  les  Curés  de  Viry,  de  Van- 
deneffe,  de  Marcigni,  de  CharoUes. 
.  J'ai^  extrait  ces  faits,  d'un  gros  recueil  ize- 
fol.  mff. ,  fini  en  1705 ,  fen  38  cayers  de  plus 
de  mille  pages ,  qui  m'a  été  communiqué  en 
Mars  1777  par  M.  le  Curé  de  Changy,  & 
qui  appartient  à  M.  Motin^  Curé  de  BRron» 
Ce  manufcrit  qui  commence  par  la  Defcrip-? 
lion  latine  du  Charolois ,  faite  par  Antoine, 
Maltefte  en  1572»  renferme  plufieurs  titres 
fut  CharoUes ,  Tétabliffement  du  Bailliage  & 
toutes  les  pièces  de  la  longue  conteftatiori. 
entre  le^  Officiers  Royaux  &  ceux  du  Comté. 
Mit  Quarré  -  Dupleilîs  ^  Lieutenant  Générât 
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du  Bailliage  •  d^Auttin  ,  p<^ffédé  tm  Vô^Me 
i/h/oL  mff.  original  des  délibérations*  Aè  déSr 
Etats  dû  Chardlôis ,  depuis  i  599-à  t6o^  , 
intéreflant  pour  les  faimlles;  On*^  vditlbii* 
vent ,  aiitû  qû«';dlini^^fe  premier  M<{V ,  les 
Digoine,  les-^BàfXliiichtf  j  les  Ràgrii*,  FWu- 
trières,  Marcillt;i1»iSktei, ?du Ôôis ,  d'Efiferf 
taine,  Moulînsi'èi4a;Cô%»,*teft-M6t*è"?p;r^^ 
préfider  la  Nobleffe  :  les  Qùarré ,  de  Gànày,^ 
Saint  -  Antofty  Malféfte;;  S^ilntôr  ,  Dâ^- 
neau  ,  Baudinot  ;* 'Boyer ,  J9éfatttet9i  ^K I  «  i? 
à  la  tête  du  Tiers -État.  Ils  tenoient  leurs 
féanceS  dans^- i^/Urâl^o^re  'éhx  BSîllià^  3 'i*é- 
tat>Ii  par  ordre  diqlJditis'Xin,  am^ frais  desl 
Etats.  Ils  diftînguoieÀt  ,■  poiir  1^  recette ,  les^ 
ParoiâSîs  par  cinq Tdé^artèmèiis^ 

•  \     •        •  •  .  .  •    •      . 

LlEUTENANS^  OàRÈR  AUX  ,  ,  RECEVEURS^  ^" 

.----;  ..  "  \u  '.i^  ■;-  ^•-      •     '^?    •.  ^^"^ 

.  Les  lâeutef^nc^éifétatix  pi)tir  le  Rôl  bn 
Charolois  ont  été  depuis  1614  ,  FràKÇois 

DE   LA   MÂGDéllÊI^;  ^^^^^^  R3é"î> 

jufqu'en  16^3  :  il  avoit  été  élu  de  laNo-^ 
blefie  en  ito8. 

-FkANçôis^^  Damas  ,  Ôaron-  de'  Thîanges  , 
depuis  1633  à: «639*    -         *  ^ 

Ferdinand  de  la  Baume  ,  Marquis  de' 
MoiïiiFevel,  jirfqû*en  1642.  - "- 

Nicolas  de  la  Baume  de  Moï^trevel  ' 
tpû  fuccéda.  '  '  i  .  ;  r  ^  .  '  - 
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Eafuke  l^  Comte  de  MoNTREVEL^décédé 
Charles -Henri -GASPARD  pE  Savlx^ 

Ticomte  <îe  Tavannes. 

Le  Doc  deCHATiUONrdëpoiâ  1723  à  1736* 
Henri  ^  GHARf.cs  de.  Savi^X^  Comte  de 

Tavannes  9  réunit  la  Charge  de  Lieutenant 

Ginéf^  à  celles  des  grands  Bailliages  de 

Bourgogne,  en  1736.' 
Les  Etats ,  pour  raifon  de  cette  Charge  9 

accordoient  à  chaque  trienij^lité  3000  liv. 


■^  •  .^'wA.J.t. 


Les  Receveuiis  du  Charolois  ont  été  ^^ 
pour  les  années  paires  depuis  1636  à  1708,^ 
Claude,  Nicolas  &  Claude  de  Bresse» 

André  ^oannin  en  1 708  feuîetpent^      »  : 

JACQUES  Perrin  depuis  1710  a:  1739.    , 
Pour  les  années  impaires  y  Louis  DE  Lu- 
CENAI  depuis  1661  4  l67jt'^  y  \ 

Etienne  Dagonneau  de  1677  à  1707. 
-  Jacques  Perrin  en  1709  réunit  Te*  (^x 

Charges.  ,    .  '  .     ::■    ... 

Adrien-Claude  Perrik  ki  fuccéda  eiir 
I74Î-  ^ 


On  obfefy0  que  fous  Henri  IV,  Charolles 
n'étoit  impofé  pour  tout  en  1 600,  qu*â  48: 
^écus.      i 

^  Les  anciennes  Maifons  diftînguées  par  lefe^ 
dignités^  les  alliances  &  les  belles  aâions  y 
font  celles  de  Di|;oine^  de  la  Guiche  ^  dal 
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Blé ,  Cy pierre ,  Dyo ,  la  Magdeleine ,  Ra« 
butin,  Datnas^  Fautrieres,  Cofan,  Levts^ 
Cufance,  Monteflus  y  Ganay ,  Thiard  y  &c..,m 

Jnciens.lievXj  Châteaux  détruits. 

Le  Village  &  Château  de  Rabutin ,  en  la 
Paroifle  de  Changi. 

Le  Village  de  Terre-Noire ,  oii  il  y  avoît 
40  maifons  en  1460 ,  n^en  a  pas  orne  feule  ^ 
en  la  Paroifle  de  Mornai. 
'  Cologne,  C(l7^/Mtf ,  offre  par-tout  des  mar« 
ques  de  fa  deflruôion  &  de  fon  antiquité  ^ 
comme  le  dit  Ladone ,  pag.  i  x6. 

JRelliqulas  cthbres  hue  ufque  Colonia  ftrvdU 

Dans  la  Paroifle  de  Mari ,  au  nord  fur  la 
montagne ,  canton  du  Haut-bois ,  on  trouve 
de  larges  tuiles  &  des  ruines  qui  annon* 
cent  une  habitation  :  en  celle  de  Marcilli« 
la-Geurche,  ancienne  Chapelle  de  S.  Firmin, 
détruite ,  aux  environs  de  laquelle  on  a  dé* 
couvert  80  tombeaux  caflés  de  pierre  de 
grais  :  on  voit  dans  un  champ  voî£n  beau» 
coup  de  décombres. 

Beurgeuil ,  Fief  à  N.  Febvre  »  Notaire  au 
Mont-Saint- Vincent  ^  où  il  n'y  a  plus  qu'un 
domaine  ^  avoit  huit  Propriétaires  en  1400  : 
Jean  de  MontËiulcon  le  poflédoit  en  1430» 

Availli^  où  étoient  25  feux  en  ifâo^n^a 
plus  que  4  domaines. 

Las  Châteaux  anciens  ruinés ,  font  Gî« 
yerdey  près  Toulon  ^  ceux  de  Bi^eul  ^  IU« 
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butin ,  Suin ,  Artus ,  Dondin ,  Sanvîgne ,  Saii- 
vement  y  Commune ,  Joux;  en  la  Paroiffe  de 
Saint*-Bon/iet ,  Saint-  Aubin-  les  * CharoUes  ^ 
dont  il  ne  fubfifte  plus  qu'une  toiu: ,  ainû 
que  de  celui  d'Àvaife  ;  Comble^  Paroiffe  de 
Suin;  la  Salle,  Beauregard,  Verderet,  ect 
la  Paroiffe  de  Marizi  ;  Laugere ,  en  celle  de 
Genelard;  Verderat ,  à  la  .queue  de  Tétang 
de  ce  nom.  Le  Château  4^  Roffigriold^ns 
les  bois  de  Bragni  ;  celiii  d'Ocle ,  de  Chidè, 
de  Glorieré ,  &  autres  cît-és  ci-devant. 

A  rétang  de  Côme-Loup  étoit  jadis  iîne^ 
forge  en  la  Paroiffe  dé  Pàliiigè.  "    *    -    -  - 

Le  Prieuré  de  Gourdon',  établi  au  "Vli®. 
fiécle  y  a  difparu ,  àinii.  que  ^  cehû  du  ;  Moàt- 
Saint^^Vineeni;.  Les  Méparts  de  -Vir y ,  Mar-^ 
tigny^le-Comte ,  Noqhize,  yanckneffer>^  dit^ 
Mont-Sain^^ Vincent ,  font îÔÊdirits*  '>nf  inorî 
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On  fe  fèrt  en  Chat aliDÎs.^de /bichetée-riîé» 
tei^re;:c'efi'Feipace  qaTofr-anfemence  d'un; 
bichet  ou: 4.  boréaux::  osK:he!çompte  pas: 
autrement,  &  on  n'y  connôît  ni-le  joiirn^' 
mluaupenti  . .  '  '    -i  i-^;  î.  . 

'  Maiy  lés  bîcbetées  font  différentes  k<;aaj&t^ 
de  l'inégaiité  dss  meibres!:ile  boiffeauidë> 
Ck^rpUes»  eifc  de  33  lirres.pioin^  lé  fèigle^î. 
celui  jde^  Parai  dei  15%  Aq  Saint-Bonrièt -jf^  , 
de  Toulon  32,  de  Moxit-Saint-Vincent  30V. 
de  Marcigni  iao.  On  pcétcnd-que  la  bichetée 
de  Pvai  eft  à  peu  prè$  égale  au  journal  de* 
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Bourgogne.  Les  domaines  ou  métairies  s^ap* 
petlent  grangerus  ;  la  locaunc  eft  l'habitatioit' 
d'un  Manœuvre. 


CESSION  nu:  C harolois    > 

Par  le  Duc  Robert  1 1 ,  à  Béatrîx  de, 
Bourgogne  fa  nièce,  femme  de  Ro- 
bert,  Comte  de  Clermont  en  Beau« 
voîfis,  en  1279* 

T^HIUPPUS  9  Dci  gratiâ  ,  Francorum  Rexi 
JL    Nctumfacimus  univerjis  ,  tam  prajintibup 
quàmfuturis  :  quod  càm  conuntio  verêenmr^  intci^ 
diUSum  &fideUm  noflrumRobirtum  Duum  Bur^ 
gundia  y  ex  und  parte  ;  &  cariffimum  fratrem 
nojirum  Robertum  Comium  Clàromonttnftm  ^  &' 
Bcatricem    Comiùjfam  9    tjus    uxortm  ^  filuim 
quomdam  y  Joannis  de  Boriania  jilu  quondam 
ffugonis  j  quondam  Ducis  Burgundia  ^  ex  al^ 
urd  ;  fuper  pordonem  tpfiim  Comium  &  Comi^^ . 
ûjfam  contihgenufn  in    hartdiuue  ;^conqueJli^ 
busj  rébus. y  & fuccejjioru pr<ÉdiHi  Hugonis  quon^ 
dampatris  diSi  Ducis  &  diHi  Joannis»  Tandem 
fuper  diSam  contentiorum  inter  diSas partes  con"- 
cordatum  &  compojîtum  extitity  in  huncmodum» 
VlDELlCBT   quod  di3i  Cames  &  Comitijfa^ 
pro  porùone  ipfos  contingente  in  hareditate  y  con^ 
quefiibus ,  rébus ,  &fucce£îone  prœdîSi  Hugonis^ 
wçbunt^  tmtbmit-  &  poffidttunt  ptifttuè,  f^'\ 
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Ji  &  hmredihtts  fuis ,  CaJUUa  Mentis  SanSi  Fin^ 
xmdif  dcSine^iffuiSy  dt  Salvamtn0 ,  deDum^ 
dimOf  de  Arùmfio  &  de  Cadrellisj  &  Câfiellw 
niaSf  &  cmnes  pemnentias  diSorum  Cafirorunt 
&  CaJlelUmanunj  cum  omnibus  juribus  y  damor 
niiSf  domimis  yfeodis  ^  retrofeodis  ,  Mlodiis  ^  gar* 
dis  &  perunentais  pnediSorum  y  &  quorumlibu 
êorumdan^  pro  quibufcumque  locis  &  rébus  con^ 
fijtantp  &  amnia  fioda^  antiqua  &  nova,  quà 
pmfatus  Suga  pour  diSi  Ducis  y  habebat  &  ac^ 
quijterat  in  diSis  CaJieUaniis  y  &  infrà  quamlibci 
diSarum  Ca^ellaniarum  &  quarumUbct  eammdem 
peninentiis*  Injuper  feodum  de  Bonanty  feodum 
de  la  Vernuu  y  fiodum  de  Claiffy  y  gardiis  de 
Perareio  &  de  Parreciaco  &  Membrorum/uorum, 
qutefuTU  immédiate  in  garda  Comitatûs  &  Ba^ 
ronia  Cahilo/ienfis  y  pedagium  de  Tholon  y  feodum 
de  Javerdely  feodum  dé  Pltjfei^ ,  feodum  de  Sa^ 
vienges  y  feodum  de  GenoiUy  ,  feodum  de  Joncy, 
de  i/Lartigny  y  feodum  de  Chaumont  y  feodum  de 
Sunigny  y  feodum  de  Diou  y  feodum  de  Diggine  y. 
feodum  de  la  Buxiere  y  fcilicit  la  Boiffiere  y  u-» 
ntant^r  iffmtjtdiati  vel  tmeri  debeant  à  diSo  Duce. 
lum  feodum  de  Chatelery  feodum  de  SanSo  Leo^ 
dpgario  y  &  omnia  aliajura  y  &  dominia  yfeodoy 
retrofeoda^  allodia  &  gardas  quœ  funt  de  Ba^ 
rpnia  &  Comitatu.  Cabilonenfiy  &  ad  diSam  Ba^ 
roniampertinentia  :  qui  funt  ultra  Arrou,  â  parte 
verjus  Pareirom  &  Tholon  y  &  uUrâ  Ligerim  y  â 
parte  verjus  Roanam  y  &  etiam  ulera  Guiam  y  à 
parte  verjus  Montem  San3i_  Fincenùi  &  verjus. 


i\ 
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Dindanmanj  cum  juribus  &ptrùnmûis  earum» 
dem  y  in  quibufcumqut  rébus  &  lacis  confifiaid^ 
bus;  exupùsfeodis  de  Chegy  &  de  Marcflly^  aum 
ftodis^  ntrofeodisy  domaniis  ^  decimiSf  aUodiis^ 
gardis  &  perdncntiis  earumdem  f  in  qmbufcumquê 
rébus  &  Iccis  confifientihus  5  qurn  panes  diitum 
Ducemperpembremantbunt.  InfuperhabebiidiSus^ 
Duxy  Civitatem^  nundinas  &  pertineniias  Cabi^ 
bonis  y  Buxiarumj  &  Halberganuntum ,  ae  Bran*' 
ddunumy  cum  peninentiis ,  feodis  &  demaniis  ;. 
JciUcèi  fmdum  de  Chaffengy ,  feodum  de  Segy  ^ 
ftodum  de  WiffeUis  ^  &  omnia  alla  fecda  qum 
fans  ultra  Guiam^  àpatu  verfas  Buxiacum  ,  & 
verfas  Brancidunum.  Item  feodum  de  Burg^ 
Motu  SanHi  Joannis  9  feodum  de  Borboruo  Lan* 
feys,  feodum  de  Mommor^  &  omnia  aliafeods 
qiue  funt  ultra  Arrou  ,  à  pane  verjus  Borbomum 
Lanfeys  ^  cum  omnibus  feodis  9  retrofeodis  5  aUo^ 
diis  j  gardis  &  pertincntiis  eorumdem  ^  in  quibuj^ 
mtmqut  rébus  &  locis  confiftant.  Habebie  edam 
diSus  Dux  Cafirum  &  CafieUaniam  dé  Mon^ 
ccnix  j  An^acum ,  feodum  Caâri  &  CafietlarM 
de  Sinemuro  ,  cum  Juribus  9  feodis  ,  retrofeodis  ^ 
domaniisj  aUodiisj  gardis  &  pertinentes  eorum^ 
dem  y  in  quibufcumque  rébus  &  locis  confiûanu 
Qu4B  quidem  Caftrum  de  Moncenix  cum  Caftel^ 
lama  y  An[iacum ,  feodum  Cafiri  &  Cafiellanim 
d€  Sinemuro  y  cum  eorum  pertincntiis  ^  funt  & 
faerunt  antiquités  de  Ducatu  Burgundia.  Con* 
cordatum  ejl  infuper  inur  ipfos  Lhuem  ,  Çomi» 
jetg  &  Comiti^am  quod  nemus  &  alla  qum  Mo^ 
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nachi  de  firmitafê  habcnt  &  poffidcnt  intcr  Caf» 
srum  Mouds  SanSi  Fincentii  &  Cajlrum  d€  Mon^ 
Unix  ,  fi  iMcnttan  fuerit  quod  J'unt  in  Cajlal^ 
lania  Moruis  SdnSi  Vinctniii ,  vUdc  pertinentiis 
tjufdem^  quod, garda  eomm  nmaneat  Comiù  & 
Comitiffa  pradiSis ,  &  eorum  haredibus»  Concor^ 
damm  eft  infupcr^  quod  ptr  aliquam  claufulam 
generalem  ficuti  ptrtincntiarum ,  jurium  &  etiam 
quamcumque  fi^niUm  fuperiàs  nominatam  vel  i/i'- 
Jferiàs  nominandam  non  dcrogamt  fpcciali ,   vel 
nominaàm  exprejfèpradiSa  verb  omnia  tradita  y 
liierata  &  affigmua  9  pradiHis  Comiti  &  Comi-^ 
ùffa  y  idem  Dux  garanti/are  Hnfitur  9  ah  omni  anere . 
^obligatione  ipji$  ab  eodem  impofitis  penitàs  ab^ 
folutaSj  &  omnia  fuprà  diSa  qu<z  habcnt  ^  ttnent 
&  poffident^  tenebunt  &  poj/idebunt  diSi  Cornes  & 
Comitiffa^  &  eorum  hceredes  unebunt ^  infeqdwn 
ligium  a  diclo  Duce  &  e/us  haredibus  y  in  Ba-^ 
fonid  &  Comitatu  ^  ad  unum  feodum  &  unum  ho^ 
magiumy  ad  eafdem  libertazesy  dignitates  &ho'^ 
nores  adquas  bonœ  mcmorla  Joannes  Cornes  quon^^ 
dam  Cabiloncnfis  &  ejus  proedeceffores  Comités* 
Çaiilonmfes y  diSos  Baroniam  &ComitàtumCaf'- 
hilonenfemantiquitùs  tenuerunt^  acfic  dlSus  Ro^ 
bertusj  Cornes ,  &  Beatrix  Comitiffa,  Baroniam 
C^bilo^e^fem  €f  omnia  ad  diBam  Baroniam  per^: 
^nentia  inêtgraUter  tcmUrunt  &  poffidenuru.  Ita 
Utme^qupd  m^prtediSis  qua^diSo  Duci  rema^^ 
fUfitp  diSlCom^  &  ComitiJ/a,^  &  eorum  kceredeSj 
uihil  Jujrif^  ,&  Morpnia  ,  vUdomimi.  dt  cmterapa^ 
mn0U  rÊdMW^y&  de  pmdiâu^  diSiâ  Comitù 
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&  Comitijfx  &  corum  handibus  à  di3o  Duce  tra^ 
dids  &  literath  ,  iifdem  Cornes  &  Comieijfa  fc 
tfnucrunt  penitàs  pro  pagatis  &  pro  contentis  : 
promittentes  bona  fide  ,  quod  ratione  fucceJEonis 
in  rejidko  hareditatis  conque jlitm  y  rerum  orfuc^ 
cejjione  pradicii  Hugonis  quondam  patris  diSi 
DuciSj  nihil  juris  de  cœtero  reclamabunt  ;  falvo 
fJbi  &  haredibus  fuis  reclo  laduco  ,  Jîve  reBa 
uhùâa  ,  &  alio  jure  futuro  ,  fi  in  prxmffis  con^ 
tingerei  evenire.  A3um  etiamfuit  inter partes  prU'* 
diâas  in  compofitione  prmdiSd ,  quodptr  litteram 
iâam  non  impediatur  poffejfio  in  quâ  efi  idem 
i)uxj  de  curfu  montm^  nec  dicU  Cornes  &  Co'* 
mitiffa  impediemur  agere  vonirÀ  diSum  Ducem 
raûonc  diSa  mdheue  j  quod  aâ  proprietattm  feu 
poffeffionem  ,  &  falvis  defenfiombus  Çr  rationibus 
'wfius  Ditcis  .contra  aSiorum  eorumdem  Comitis 
S'  ConUtiJfa.  Quod  ut  ratum  ,  &  fiabile  perma^ 
neai  infiuurum  prafentibus  lituris  nofirum  fe^ 
cimus  apponi  figUtum ,  falvo  in  omnibus  jure 
nofiro  9  O*  jure  quolibet  alieno,  j43um  Parijiis  ^ 
anno  Domiuo  i2,y^^  menfe  Augufio.  Scellé  du 

i^rand  iceau ,  fur  lacs  de  foie  rouge  &  vertei 


* 
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DESCRIPTION 

D  £ 

CHAROLLEouCffJROLES. 

CADKILLM ,  KadrclUty  Qadrigcll^j  Carolea^ 
CaroUia ,  Ville  Capitale  du  Charolois  ; 
Par.  voc.  St.  Nizier,  dont  FEglife  fut  unie  à 
Cluni  fous  le  Prieuré  de  la  Magdeleine ,  en 
1 105 ,  deflervie  par  des  Sociétaires ,  &  éri- 
gée en  Collégiale  pariean  de  la  Magdeleine  , 
Prieiu-  de  la  Charité ,  en  M 16.  Elle  fut  corn* 
poféed'un  Primicier  {\)  duré,  d'un  iSacrif- 
tain  9  &  de  dix  Chanoines  (  qui  doivent  être 
ensuis  du  lieu^  >  à  40  liv.  de  rente  poui* 
Yivre  à  leur  aiie  9  dit  le  Fondateur,  %it  lauti 
0piparh  vivant.  La  perte  de  leurs  droits  &  re- 
venus les  a  réduit  à  trois ,  à  la  nomination 


f  i)  Ceft  le  feul  titre  de  cette  efpèce  dans  le  Dio- 
cMe  d'Autun.  11  eft  tiré  de  Tancien  ufage  d'écrire  les 
noms  fur  des  ublettes  de  cire  ;  celui  qui  étoit  en  tÊte» 
frimas  in  ceri^  étolt  »>pellé  Primicier,  C'eft  encore  le 
aom  donné  au  Chef  ae  la  Collégiale  de  St.  Nizîér  à 
Lyon ,  à  Vinfiar  de  laquelle  J.  de  M  Magdeleiiie  fonda 
•elle  de  fha^Ues» 
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de  M.  Kagnî  d'Epiri ,  auili  Patron  de  la  Cure» 
Il  feroit  facile  &  avantageux  à  une  Capi- 
tale d'avoir  un  Chapitre  comme  autrefois, 
par  Tunion  du  Prieiuré.  Il  eft  parlé  de  Bar- 
thelemi,  Archiprêtre  de  Charolles,  dans  un 
titre  de  1277.  L'Archiprêtré  eft  compofé 
dé  33  Paroiffes. 

LePrieuré  de  la  Magdelaine  fut  fondé, 
félon  quelques-uns ,  au  x®.  fiécle ,  après  la 
bataille  gagnée  fur  les  Normands  ou  les  Hon- 
gres .,  dans  les  environs  de  Charolles  ,  par 
Raoul ,  Roi  de  France ,  en  928.  Mais  le  plus 
«ancien  titre  ne  place  fa  fondation  qu'en 
lOOÇ  ,  temps  où  TEvêque  Norgaud  confirma 
à  Cluni  ^  en  faveur  de  ce  Prieuré ,  la  poffef- 
fion  des  Eglifes  de  ce  canton,  Voy.  Gai.  Chr. 
tom^^v,  pag.  389.  La  Conventualité  a  été 
fupprimée  il  y  a  60  ans.  Il  eft  dommage  xju'on 
laifTe  tomber  en  ruine  le  beau  vaifteau  de 
TEglife.  La  Chapelle  de  St.  Nicolas  paroît 
à  quelques-uns  avoir  été  Fancienne  Paroiffe; 
c'étoit  plutôt  une  Léproferie  où  Ton  a  trouvé 
de  longs  tombeaux  de  pierre  &  des  oftemens 
d'hommes  d'unetaille  très-avantageufe,  peut- 
être  des  premiers  Bourguignons  que  Sidoine 
appelloit  ftptiptdts. 

Religieux  du  Tiers-Ordre  de  S.  François, 
dits  PiCPUS,  établis  en  1 620.  Les  Girard  & 
Dagoneau  ont. été  leurs  principaux  Bien- 
Tom:  IF.  '  C 
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faiâeiirs.  On  y  compofe  Ceau  de  venu ,  ^ScZi 
connue  dans  la  Province.  Fr.  Confiance  , 
habile  Sculpteur ,  a  bien  décoré  leur  Cha- 
pelle. F.  Didier  Rigaud ,  de  Clermont,  très- 
adroit  Artifte ,  fur-tout  pour  les  infirumens 
de  muiique,  de  mathématiques  &  d'horlo- 
Çerie.  Les  Picpus  de  Digoine  ont  été  réunis 
a  ceux  de  CharoUes  en  1774.  Le  Cardinal 
de  Bouillon  y  ftit  exilé  quelque  temps  par 
Louis  XIV ,  &  depuis  à  Parai. 

Clairistes  ou  Urbanistes  mitigées  ,. 
fondées  par  Marie  de  la  Plantade  de  Bois- 
Franc ,  Abbeffe  du  même  Ordre  à  Clermont^» 
des  deniers  de  MM,  Dagoneau  ^  dont  on  voit 
les  armes  accolées  de  celles  de  Beleriant. 

VisiTANDiNES  font  une  Colonie  de  celles 
d'Àutun  'en  1637  :  la  première  Supérieure 
fut  N.  de  Pedigon  ^  de  Moulins. 

Le  Collège  eft  ancien  :  la  i^*^.  place  a 
été  augmentée  en  1732  par  Claude  Dago^ 
neau  de  Terzé  ,  de  3  50  liv.  pour  un  Prêtre-' 
Préfet.  La  Ville  paie  le  refte.  Trois  Régens 

depuis  1776. 

L'HÔPITAL  de  Sif.  Agnès  fondé  par  les 
Comtes  au  xiv^.  iiécle  ,  rebâti  en  1616, 
n'étoit  d'abord  qu  un  Hofpice  pour  les  paf- 
fans.  On  en  £t  un  Hûpîtal«n  régie  en  léSS^ 
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mitorifé  par  Lettres  Patentes  de  1693  9  ^^^" 
iervi  alors  par  trois  Filles  pieiifes  j  érigé 
en  Hôpital  général  par  Lettres  Patentes  de 
1737,  )ouif&nt  de  tous  les  privilèges  accor- 
dés aux  Hôpitaux  généraux  ;  adminiftré  par 
le  Lieutenant  Général ,  le  Procureur  du  Rot, 
le  Maire ,  le  Primicier ,  le  I*^  Echevin  &  2 
Notables.  Les  10  Sœurs,  dont  on  ne  peut 
trop  louer  le  aèle ,  la  charité  &  le  définté- 
reflement,  ne  font  point  à  la  charge  des 
pauvres;  elles  vivent  &  s'entretiennent  de 
leur  patrimoine.  Le  Bureau  ne  leur  fournit 
que  le  logement.  Elles  ont  un  fpécifique 
contre  la  teigne  ou  rdcke  qu'elles  adminif*- 
trent  à  tous  ceux  qui  fe  préfentent.  Il  ne 
fe  pafle  point  d'années  qu'elles  n'en  guérif- 
fent  8  à  10  radicalement^  EUes  ont  auffi  ua 
remède  contre  la  rage ,  conftaté  à  loccafion 
<Ies  ravages  d'un  loup  enragé ,  qui  paffa  en 
Mâconnois  &  en  Charolois  le  9  Décembre 
J775  ,  fur  10  perfonnes ,  dont  8  font  en  par- 
faite fanté.  On  travaille  à  im  mémoire  dé- 
taillé fur  c«t  événement,  pour  en  inftniire 
le  public. 

Parmi  les  Bienfaiteurs  de  l'Hôpital ,  on 
diftingue  les  trois  premières  Joeurs  ;  Tho- 
mas de  Lucenai ,  Curé  de  Marcilli  ;  Jacque- 
line de  Lucenai ,  Lomfe  Motin ,  Louife  Ra- 
quet  de  Liman  ;  Claude  Saulnier ,  Chanoine 
4'Autun  ;  Jean  Perrin  ,   Avocat ,  bifaieul, 

<le   M*".   Perrin  de   Cypierre  ,    Intendant 

Ci) 


36         Description 

d'Orléans ,  inhumé  dans  la  Chapelle  en' 1694: 
fon  teftament ,  par  lequel  illéguoit  3000  liv. 
s'étant  trouvé  nul  ,  Françoife  Saulnier  fa 
veuve  &  {qs  enfans  l'exécutèrent.  Jofeph  Pain 
fon  fils ,  Chanoine  d'Autun ,  augmenta  même 
le  legs  de  600  liv.  en  1697,  fonda  une  place 
de  1600  liv.  pour  une  Sœur,  &  donna  8000 
livres ,  à  la  charge  de  diftribuer  30  liv.  pat 
an  aux  pauvres  de  Lugny,  30  à  ceiix  de 
Marcilli,  30  à  ceux  de  CharoUes,  &  6  chars 
de  bois  aux  prifonniers  :  Jeanne-Marie  Ba- 
ladille ,  veuve  de  N.  du  Bec ,  fonda  pour 
3CXDÔ  liv.  la  place  d'une. Sœur,  &  mourut 
fous  l'habit  en  1725. 

Mais  ceux  qui  ont  fait  le  plus  de  bien  , 
font  les  Dagoneau  ;  Etienne  Dàgoneau  & 
Marguerite  Roffelin  fa  femme ,  firent  rebâtir 
la  falle  en  1616,  &  Dagoneau  de  Jucheau 
donna  50CX)  liv.  en  1708  :  fon  fils  du  même 
nom,  Confeiller  au  Parlement ,  130O  Ixv. 
Antoine  Dagoneau ,  Archidiacre  de  Beaune, 
mort  en  1774,  infigne  bienfaiâeur  ;  Cathe- 
rine Dagoneau  de  Macholes  fa  fœur,  a  laiiTé 
2600  liv.  Claude  Dagonneau  de  Terzé  ,  St. 
Prêtre  inhumé  à  l'Hôpital  en  1739,  a  légué 
deux  bons  domaines.  N.  des  Autels ,  veuve 
de  J.  du  Verdier  ;  le  Marquis  de  Levis ,  fa 
mère  Françoife  de  Saint-George ,  N.  de  Mo- 
leron,  N.  de  Moulin,  Franc»  Quarré  Grand- 
Vicaire  d'Autun ,  Charles  Quarré  Primicier, 
l'Abbé  Jofeph  {l'Amanzé>  la  veuve.  Mçlar^ 
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la  famille  Pezerat ,  &c Beatus  qui 

inulligh  fiiper  egcnum  !  Le  Chapelain  Direc- 
teur a  été  fondé  par  les  Dagoneau. 

Charolles  ,  fitué  dans  un  vallon  fort 
ferré ,  fur  deux  rivières ,  TArconce  &  la  Se- 
mence  qui  Tenvironnent ,  n'a  aucun  monu- 
ment qui  attefte  fon  antiquité .:  on  a  feule- 
ment trouvé  dans  les  environs  des  médailles 
romaines.  J'en  ai  vu  une  en  argent  d'Adrien 
entre  les  mains  de  M.  Grirard ,  Préfet  du  Col- 
lège ;  ce  qui  annonceroit  le  féjour  des  Ro- 
mains en  ce  pays  :  mais  aucun  Auteur  n'en 
parle  avant  le  ix«.  iiécle.  Les  Comtes  y  bâ- 
tirent une  fortereffe  ,  f ouvent  prife  &  re-  • 
prife  durant  les  guerres  du  temps  de  nos 
premiers  Ducs,  fous  Louis  XI,  &  pendant  les 
troubles  de  la  ligue ,  &  prefqu'en  ruine  au- 
jourd'hui. Nie.  Bernigaud  de  Cercy  l'a  ac- 
quife  du  Roi,  &y  a  conftruit  une  jolie  mai- 
fon  qui  domine  fur  la  Ville.  La  Chapelle 
dédiée  à  S.  Pierre  fert  de  Grenier  à  Sel.  Au 
fud  agréable  promçnade ,  appellée  U  pré  de 
Se,  Nicolas  à  caufe  d'une  ancienne  Chapelle 
dédiée  à  ce  Saint ,  &  où  ferpente  la  rivière. 
Belle  éclufe  pour  contenir  les  eaux  qui  four- 
niflent  les  moulins  du  Comte ,  &.  fur  laquelle 
on  fe  promené. 

La  Ville,  féjour  des  Corttes,  Siège  des 
Etats  du  Pays ,  reçut  fes  franchifes  &  privi- 
lèges, en  Ijor,  de  Robert  Comte  de  Cler- 

C  11) 
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de  Chârolois  &  de  la  Baronnie  du  Mont-St.- 
Vincent,  &  les  a  réunies  au  Bailliage  an- 
ciennement établi  à  CharoUes  pour  connoître 
des  cas  royaux  dans  l'étendue  de  ces  Sei- 
gneuries. Le  Roi  conferve  la  Châtellenie, 
devenue  royale  par  la  réunion  du  Mont- 
Saint-Vincent  à  fon  Domaine ,  dont  les  ap- 
pellations relèveront  au  Bailliage.  Sa  Ma- 
jefté  érige  quatre  Offices  de  Confeillers  & 
un  Avocat  du  Roi ,  réunit  l'Office  de  Lieu- 
tenant Criminel  à  celui  de  Lieutenant  Gé- 
nétal  :  ainfi  le  Siège  eft  compofé  d'un  Grand 
Bailli  d'Epée  (Etienne  Deprez,  Seigneur  de 
Craffier ,  Chevalier  de  l'Ordre  Militaire  de 
St.  Louis  ) ,  un  Lieutenant  Général  Civil  & 
Criminel ,  un  Lieutenant  Particulier  Civil 
Affeffeuf  Criminel ,  4  Confeillers  ,  un  Pro- 
cureur ,  un  Avocat  du  Roi ,  un  Greffier,  un 
Receveur"  des  Confignations  ,  un  Commif- 
faire  aux  Saifies  réelles ,  douze  Procureurs  , 
deux  Huiffiers  Audienciers  &  quatre  autres 
Huiffiers. 

Les  Conroy,  de  Ganay,  Boulleri ,  Quarré , 
Maltefte ,  Batidinot ,  Rymon ,  Girard ,  Da- 
goneau ,  Pezerat  ^  &c.  \  .  .  .  ont  été  Lieu- 
teiians  Généraux  :  c'eft  aujourd'hui  Louis  Ar- 
chambaud-Palamede  Baudinot.  Jean  de  Gou- 
venin  fut  nommé  par  Henri  IV  en  1 596.  La 
Jurifdiâion  royale ,  pendant  les  troubles ,  fe 
retira  à  Bourbon  -  Lanci ,  &*fiit  rétablie  à 
Charolles  en  1 595 ,  par  Arrêt  du  Parlement. 
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Cette  Ville  perdit  la  moitié  de  (es  Habi- 
tons durant  la  famine  de  1 53 1.  De  986  Com* 
munians  en  1709,  il  n'en  refta  que  600  :  ac- 
tuellement 1500  &  environ  4CX)  feux,  com- 
pris les  Hameaux  &  Métairies  qui  dépen- 
dent de  la  Palrôiffe  ;  fa  voir ,  la  Foi-Franche , 
les  Pacauds ,  les  Garneaux ,  Perche ,  Garo- 
daine  ,  Biré  ,  le  Fourneau  ,  Prêtin  ,  Ouze  , 
Maupré.  Ea  1679  il  y  avoit  145  Habitans 
impofables^  &  317  en  1751,  avec  i6  Avo- 
cats, 5  Tanneurs,  &  91  Artifans  dont  13 
Tifferands. 

Les  différentes  routes  percées  par  les  Etats 
en  1752,  ont  augmenté  le  commerce  &  la 
population  ;  il  en  part  quatre  de  CharoUes , 
une  pour  le  Beaujolois  par  la  Clayte ,  une 
pour  Chalon  &  Beaune  par  Joncy  &  Givry^ 
dont  une  branche  pour  Mâcon ,  une  pour 
Parai ,  une  pour  Semur  par  Marcigni  :  celle 
de  CharoUes  à  Toulon  par  Perreci  eft  tra- 
cée. 1 1  foires  très-fréquentées ,  fur- tout  par 
le  bétail.  Les  deux  anciennes  foires  ne  fe 
tenoient  que  pour  les  porcs  en  1530.  En- 
trepôt des  vins  du  Charolois  ,  Mâconnois , 
Beaujolois  pour  le  port  de  Digoin  fur  Loire. 
Commerce  en  bled,  en  bœufs  gras  qui  fe 
vendent  aux  Lyonnois ,  quelquefois  aux  Pa- 
rifiens.  Forge  &  Fourneau  fur  TArconce  à 
Pretin.  La  mine  eft  bonne.  Carrière  de  pierres 
de  taille  jaunes  y  dites  pierres  de  chaume* 
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^   HOMMES  ILLUSTRES. 

Jean  de  Ganay,  defcendant  de  Guichard 
de  Ganay ,  Juge  du  Charolois ,  Confeiller 
du  Duc  en  1423 ,  fils  de  Guillaume  de  Ga* 
nay.  Seigneur  de  la  Tour  de  Savigny,  ac- 
compagna Charles  VIII  au  Royaume  de 
Naples ,  dont  il  fiit  Chancelier ,  enfuite  i  ^^. 
Préiident  du  Parlement  de  Paris ,  &  Chan- 
celier de  France  en  1507,  mort  à  Blois  en 
1 5 1  z ,  &  inhumé  à  Paris  en  fa  Chapelle  de 
St.  Merri  qu  il  avoit  fondée.  On  y  voit  fon 
maufolée  &  fon  nom  au  bas  d'un  tableau  en 
inofaïque ,  repréfentant  la  Vierge ,  où  il  eft 

écrit  :  Dominas  Joan.  de  Ganay • 

0idduxit  de  Italiâ  Parijium  hoc  opus  mofdiçum. 
Il  ne  laiifa  point  d'enfans  de  Jeanne  Boiflêve 
fon  époufe.  Germain  de  Ganay  fon  frère  , 
Confeiller  -  Clerc  au  Parlement  en  1485  , 
mourut  Evêque  d'Orléans  en  lyio. 

JEAN    DE    LA   MaGDELAINE   DE    RAGNI  , 

d\me^  ancienne  Maifon ,  né  à  CharoUes ,  fut 
Grand  Prieur  de  Cluni ,  Elu  même  Abbé  en 
1518;  mais  pour  le  bien  de  la  paix  fe  dé- 
partit de  fon  éleûion  en  faveur  d'Aimard  de 
Gouffier  de  Boiffi^  par  ordre  de  François  I, 
fiit  depuis  Abbé  de  St.  Rigaud ,  Prieur  de 
la  Charité,  de  Charlieu  &  de  la Magdelaine , 
Vicaire  Général  du  Cardinal  Jean  de  Lor- 
raine en  152.9.  C'eft  de  ce  riche  Bénéficier 
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mort  en  1537^  que  St.  Julien  de  Baleure  dit 
ce  mot  : 

Sauvent  têtt  raft 
Rétahlït  la  café. 

C'étoit  un  homme  plein  de  fcience  8t  de 
mérite ,  au  rapport  d'Ant.  Maltefte.  On  lit  à 
TEglife  de  Nizier ,  dont  il  a  fondé  la  Collé- 
giale,  huit  vers  dont  voici  les  deux  premiers: 

MagdaU(Z  gentis  prifcâ  de  gente  Joannes 
Sumptibus  hoc  magnis  nohile  ftruxît  opus. 

Un  de  fes  ancêtres ,  J.  de  la  Magdelaine  a 
fondé  à  TAutel  de  la  Croix  de  la  Paroiffe  , 
une  lampe  perpétuelle  pour  3  2  f.  &  2  bichets 
de  chêne vi  en  1390.  Thomas  de  la  Magde^ 
laine  étoit  Bailli  du  Charolois  en  1275. 

Pierre  Saulnier,  habile  Prédicateur; 
de  Moine  &  Prieur  clauftral  de  Cbarlieu, 
devint  Evêque  d'Autun  en  1588.  Il  fut  d'a- 
bord ligueur;  mais  ayant  ouvert  les  yeux  à 
la  juftice  &  à  la  vérité ,  il  fiit  obligé  de  fortir 
d'Autun  où  la  ligue  dominoit  ^  &  fe  retira 
en  fon  Château  de  Lucenai  ;  fut  depuis  Elu 
du  Clergé  aux  Etats  en  1 596 ,  Confeiller 
d'Etat  en  1608 ,  &  mourut  en  1612.  Son 
cachet ,  très-fimple ,  eft  entre  les  mains  de 
M.  le  Maire  du  Mont-Saint- Vincent. 

Claude  Saulnier  fon  petit-neveu ,  Cha- 
noine d'Autun  où  il  mourut  en  1697,  fit  im- 
primer VAîuun  Chrétien  in^4®>  1686.  Il  y  fait 
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paroître  peu  de  goût  &  de  critique ,  &  beau- 
coup de  crédulité  :  il  écrivoit  cependant 
fous  Louis  XIV.  Il  fut  inhumé  auprès  de 
fon  oncle  Fr.  Saulnier ,  Chanoine  &  Prévôt 
de  Suffey.  Gilbert  Saulnier  étoit  Procureur 
Général  au  Comté  en  1501.  Nie.  Saulnier, 
Châtelain  de  CharoUes  &  Garde-Scel ,  1 5  f  i  • 

Guillaume  des  Autels,  Gentilhomme, 
Poëte  françois  &  latin ,  né  à  CharoUes ,  non 
àMontcenis,  comme  ledit  Niceron  après 
la  Croix  du  Maine ,  parent  de  Pontus  de 
Thiard,  mort  vers  1580.  Sa  vie  a  été  écrite 
parmi  celle  des  Poètes  françois ,  par  Col- 
letet.  L'Abbé  Papillon  donne  une  longue 
lifte  de  fes  Ouvrages ,  maintenant  oubliés. 
Sa  famille  fubfifte  encore. 

Léonard  de  la  Ville  ,  habile  Maître 
d'Ecole,  né  à  CharoUes ,  vivoit  fous  Charles 
IX.  L'Abbé  Papillon  cite  quatre  Ouvrages 
de  fa  façon ,  imprimés  en  1567;  c'eft  tout 
ce  qu'on  en  fait. 

Pierre  de  la  Grange  ou  Grandjean, 
Avocat  du  Roi  au  Bailliage  de  CharoUes, 
a  compofé  deux  Ouvrages  latins  fur  leDroit  : 
le  fécond  qui  parut  i/2-8^.  Lyon,  1585,  efl: 
dédié  au  Parlement  de  Dijon.  Dans  fon 
Epitre  dédicatoire ,  l'Auteur  dit  qu'il  vient 
d'achever  un  Traité  fur  les  contjrats  &  les 
teftamens  ,  çn  2  vol.;  Ynais  ces  Ouvrages 
font  perdus.  Il  étoit  en  fi  grande  réputation 
de  fcience  &  dç  probité,  qu'on  le  conful- 
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toit  à  CharoUes  depuis  Dijon  y  oii  jadis  il 
avoit  brillé  au  Barreau.  Il  étoit  en  commerce 
de  lettres  avec  Jacques  Guijon ,  Lieutenant 
Criminel  à  Autun.  Il  ne  laifla  qu'une  fille  ^ 
morte  à  Fâge  de  103  ans,  mariée  à  N.  Ber- 
trand j  Bourgeois  y  dont  les  defcendans  con- 
fervent  le  portrait  de  cet  habile  Jutifcon- 
fulte. 

Nicolas  Guinet  ,  Profeffeur  en  Droit 
à  Pont-à-Mouffon  en  1 608 ,  Auteur  de  plu- 
fieurs  Ouvrages  &  d'un  Panégyrique  de 
Charles  III ,  Duc  de  Lorraine. 

Emmanuel-Philibert  de  Rymon,  Lieu^ 
tenant  Général  du  Comté  du  Char o lois  en 
1606,  fur  la  réfignation  de  CL  de  G.anay  ^ 
mort  en  1627 ,  après  avoir  remis  fon  Office 
à  Jacques  Quarré  en  1614 ,  a  compofé  deux 
Traités  eftimés  fur  la  Jurifdiûion  royale  j  Se 
les  droits  de  fouveraineté  du  Roi  dont  nous 
avons  parlé  ,  in-S^.  1619.  L'Abbé  Gouget 
traite  Rymon  d'homme  (tefprit ,  &  qui  cultir 
voit  Us  Lettres  avec  foin^ 

Claude  de  la  Beliere  ,  Sieur  de  la 
Niole ,  Aumônier  du  Roi ,  a  fait  imprimer 
en  1664  ^^  Phyjîonomie  raifonnée. 

Dom  François  Pern^t  ,  Bibliothécaire 
de  Saint-'Martin-des-Champs ,  né  à  Poiffon, 
mais  originaire  de  CharoUes ,  mort  en  1768» 
Il  fiit  regretté  comme  un  bon  Religieux  & 
un  Savant.  Il  a  laiffé  de  très-bons  &  am- 
ples Mémoires  fur  les  annales  de  TOrdre  de 
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Cluni.  Sa  partie  dominante  étoit  la  con- 
noiifance  des  anciennes  chartes.  On  a  de 
lui  ime  coUedion  qui  comprend  plus  de  2.00 
porte  -  feuilles  //z-fol.  Chacun  regarde  une 
ou  deux  Provinces-  du  Royaume  depuis  le 
xni^.  fiécle.  Il  feroit  à  fouhaiter  qu'on  con- 
nût ici  les  pièces  concernant  la  Bourgogne, 
car  l'Auteur  n'aura  pas  oublié  fa  Patrie.  Si 
MM.  les  Elus  vouloient  me  donner  Tordre 
de  les  examiner ,  je  me  chargerois  volon- 
tiers de  cette  commiffion ,  utile  à  la  Patrie 
&  à  mon  Ouvrage.  Voy .  l'éloge  de  D.  Pernof, 
par  TAbbé  Carlier  y  au  Journal  de  Verdun , 
Juillet  1768.  Il  a  un  neveu  Avocat  à  Cha- 
roUes. 

Jean  -  Bap.  Geoffroy  ,  né  à  Charolle^ 
en  1704,  Proféffeur  de  Rhétorique  au  Col- 
lège de  Louis  -  le  -  Grand  pendant  20  ans  , 
vit  retiré  à  Semur  en  Brionnois.  Nous  avons 
de  lui  plufieurs  harangues  latines  imprimées, 
dont  celle  de  C Amour  de  la  Patrie ,  prononcée 
en  17449  traduite  en  français  par  un  de  fe$ 
Ecoliers  (M.  de  Puligneux^  au).  I®^  Préfi- 
xent à  Montauban  )  ^  fut  fort  goûtée ,  ainfi 
que  celle  fur  le  rang  qu'on  doit  donner  à 
l'Homme  de  Lettres  parmi  les  Citoyens ,  en 
1756.  Son  Plaidoyer  français  fur  la  prife  de 
Port-Mahon,  lui  fit  beaucoup  d'honneui*. 
Cet  Auteur  feptuagénaire  fait  encore  les  dé- 
lices de  la  fociété. 

Les  ûflciennes  familles  font  les  de  Canay  ^ 
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dont  un  Chancelier  de  France  ;  Saulnier ,  des 
Autels^  Motin,  Quarré^  Dagoneau^  Bele<* 
riant ,  dont  un  Confeiller  au  Parlement  en 
1526;  Baudinot  de  Selore,  auffi  Confeiller 
en  1641  5  trois  fois  Maire  de  Dijon  ;  let 
de  Saint- Antot ,  dont  Nicolas ,  Seigneur  de 
Corcelles^  étoit  Juge  &  Garde-Scel  du  Cha*^ 
rolois  en  1509,  Maître  des  Requêtes  de 
rArchlduchefle  Marguerite  9  en  1 5 13  ;  fit  la 
convocation  du  ban  &  arriere-ban  de  tous 
les  Vaflaux  du  Roi ,  en  i^i}^  Son  fils  Ant^. 
Seigneur  de  Mazoncle ,  Confeiller  à  Dijon , 
en  15  40  9  devint  i«^.  Préfident  du  Parlement 
de  Rouen.  Cette  famille  paroit  originaire  de 
Monte  enis. 

Les  armoiries  de  la' Ville  font  de  gueules , 
au  lion ,  la  tête  contournée  d'or  9  armé  & 
lampaflé  d'azur. 

A  2  lieues  de  Parai  ,4  de  Marcigni,  il  do 
Chalon,  12  d'Autun,  25  de  Dijon. 

Lat.  46  ^.  25'  31".  L.  I  d.  57'  28". 
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Charte  pour  les  franchifçs  de  Cha* 

relies,^  1301. 

X  T05  Robtrtus  Cornes  Claramontenjîs  in  BéU 
JL  ▼  vacinOyDofninus  Borbonmjis  &  CadreUnjts^ 
&  Bcatrix  uxôr  noflra  9  notum  facimus  univerfis 
frafcn$ts  Hueras  mJjpeHum  ^  quod  çùn^  m^s  ^. 
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pradeceffons  nojlri  pcr  nos  vel  per  alium  con/uC" 
vimus  Icvare  ,  exigete  ,  kabere  &  percipere    ai 
^Habitatoribus  in  franchijiâ  &  libtrtatt  de  Villa 
de  Cadrdis  quolibet  anno  nominefeu  rationtfran^ 
chijîœ  2.4  Vibras,  turon*  parvas  ,  &  in  prcediSis 
lacis,  viddiut  franchijiâ  &  Villa  de  Cadrdis  Jint 
multi  Habitatores  y  viddicu  Clerici,   Valeti  non 
uxorati  &  mtjlieres  vidua  qui  non  folvunt  ncc 
folvcre  confueverunt  pradicias  a  4  libras  tur.  una 
cum  aliis  Habitatoribus  pradiclis  loàs  ^  ità  quod 
éilii  Habieatores  infolyendo.  diSam  pccuniam  rc^ 
mantnt  graviter  onerati  ;  ad  hoc  quod  nos  prcR^ 
diSam  fummam  pecuni(Z  non  pojfumus  commodh 
percipere  nec  levare  ;  nos  volenus  his  HabitatO'^ 
ribus  folutione  dicl^  franchijîce,  onera(is  in  aliquo 
fubvenire  ,  vo lentes  etiam  Habitatoribus  pro  com- 
modo  no  (ira  evidenti  de  cofifilio  nojlro  ad  requi^ 
Jîtionem  infuper  omnium  Habitantiumin  dictis 
locis  cujufcunque  conditibnis  exijlant  facere  gra  ] 
tiam  fpecialem  pro  nobis,  &  fiiccejjoribus  nojlrism 
Volumus  quod  Habitatores  &  fui  Jint  immunes 
à  prceflatione  &  folutione  dict.   24  lib»  tur.  & 
quod  prcedicli  Habitatores  &  fui  in  perpetuum  in 
prœdiciis  locis,  &  omnes  illi  qui  franchijiam  va- 
lunt  habere  in  his  locis  ^  Jint  liberi  ,  immunes  & 
abfoluti  erga  nos  &  pojleros  ab  omni  onere  talliœ^ 
fmnis  exaçlionis  ac  cujufcunque  alteriusfervitutisy 
falvis  nobis  6'  univerjis  cenjibus  nojiris  in  loctf 
pradiSis  &  franchijiâ  prœdiSd  :  itâ  quod  Habi- 
tatores tenantes  locum  &  forum  in  prcediclis  loch 
^jufcunquc  conditionis  exijlant^  &  omnes  alii 

qui 
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fui  pradiclam  franchijiam  volutrint  obtinere  fcx 

folidos  turonenfes  parvos  &  non  ampliùs  viddicet 

quicumqiu  potcrit  folvzrc  fex ,  folvat  fcx  folidos  y 

.&  qui  non  potcrit  folvtrt  fex  ,  folvat  quinque  , 

qui  V  non  potcrit  ^  JV  ^  &  qui  IV  non  potcrit , 

folvat  j ,  vcl  duos  folidos  tur.  ad  minus ,  prout 

mis  qui  injlituti  fucrint  ad  dividcndam  diSam 

franchijiam  intcr  diclos  Habitatorcs  &  illos  qui 

diSam  franchijiam  volucrint  habcrc  ,  vidcbitur  di^ 

yidcndum. 

hem  volumus  &  conccdimus  pro  nobis  &  nof^ 
tris  quod  Cajlcllanus  nojlcr  de  Cadrclis  Jîngulis 
annis  in  diao  menfc  elig'at ,  convocet  apud  Ca^ 
dnlas  quatuor  probos  viros  de  univcrfis  Burgcn" 
•  fbus  de  Cadrclis  ,  &  juramcnta  fua  rccipiat  quod 
ipji  quatuor  convocati  diclam  franchifiam  divi^ 
dant  una  cum  diBo  Cajtcllano  fidclitcr  difpar^ 
tiantur^  &  cam  rccipiant  &  colligant ,  ad  cxpcnfas 
légitimas  franchiJîœfupradi3<B  ,  &  quod protdiSus 
Cafellanus  noflcr  de  Cadrclis  ad  rcquijitiontm 
quatuor  EilcUorumfibitradatfervicntium ,  idoncum 
adcompcllcndumprcediclos  Habitatorcs ,  adfolvcn* 
dam  diSamfranchiJîam  admar^s  CollcSorumfran^ 
chifict. 

^"^Item  volumus  &  conccdimus  quod  pradiSi 
Habitatorcs  &  omncs  illi  qui  franchifiam  voluc'- 
nnt  obtinere  &  fui  in  perpetuum  ,  fint  quitti,  li- 
bcri  &  immuncs  abfoùiti  crga  nos  &  nojlros  in 
perpetuum  à  proejlatione  &  folutionc  lidarum  om^ 
nium  &  tcrum  mobilium  ifi  diBâ  Villa  &  fran-^ 
chijia  vcnditarum ,  aç  ctiam  pedagioriim  nojlro-* 

Tm.  IF.  D 
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rum  quos  quidem  Habitatons  &fuos  depradiSis 
lidis  &  pcdagiis   abfolvimus  &  quittamus  ,  ob 
caufam  franchijîœ  fupradiciœ. 

Jtcm  volumus  &  conudimus  quod  Habitatores 
&  un  qui  franchijiam  in  diclis  locis  voliurint  ob^ 
fincrcy  praf entes  &  pojleri  ^Jint  immuncSy  quitti^ 
liberi  &  abfoluti  erga  nos  &  nojlros  de  entendis 
clamorum  &  defeSuum ,  fi  ipjis  continuât  devc^ 
nire  coram  ••••••  nofiris  cognitionem  eau* 

farum  habentibus  de  quâlibet  emendd  prout  con^ 

fueverunt  &  de  aliis  majoribus  entendis ,  videlicet 
de  quâlibet  entendu  pro  30  folidis  tur.  quâ  fini 
haSteuùs  erga  nos  &  prcedeceffores  nojlros,  y  im^ 
munes  &  abfoluti  de  his  majoribus  entendis  im^ 
mîmes  fuerint  &folvere  confuevemnt  ^  falvis  nobis 
&  haredibus  &  fuccej/oribus ,  cafibus  criminali* 
bus  &  caufifque  nobis  &  nofiris  in  perpetuum  rc  [ 

'  manebunt  in  prœdiciis. 

Item  volumus  &  concedimus  quod  Habitatores 
qui  nuTU  funt  &  pro  tempore  erunt  ^  &  illi  qui 
diciam  franchifiam  voluerint  obtinere  per  prœ^ 
fentes  nofiras  capi  non  pofpnt^  vel  capti  deti^ 
neri  pro  emendâ  j^cunarid.  Dummodb  illi  qui 
in  diclâ  emendâ  iwbis  tenebitur  poffit  cavere  ido^ 
neè  de  fiando  juri ,  promittentes  bondfide  omnia 
&  fingula  prcemiffa  firmiter  nos  haredes  &  fuc" 
cejjores  nofiri  tenere  6*  inviolahiliter  obfervare  :  in 
cujus  rei  tefiimonium  figilla  nofira  prafentibus 
litteris  duximus  apponenaa.  Datum  P^arifiis  die 
pofi  Fefium  B.  Lucice  yirginis^  menfe  Decembri 
anno  Domini  tjoi» 
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Sur  ces  Lettres  font  les  fce^ux  du  Comte 
Robert  JSi  de  Béatrix  fa  femme  :  le  Comte  y 
eft  repréfenté  armé ,  aflîs  fur  un  cheval ,  avec 
un  double  laz  de  foie  rouge  ;  à,  celui  de  Béa- 
trix eft  un  double  laz  de  foie  verte. 

Comme  il  eu,  fouvent  parlé  dans  les  deux 
articles  précédens  dafcel  commun ,  j'en  ai  fait 
graver  l'empreinte  fur  un  ancien  fceau  qui , 
m'a  été  communiqué  par  M,  le  Goux ,  Curé 
de  Viry, 
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BAILLIAGE 

D    E 

C  H  A  R    O   L   L   E   S. 

LE  S  Keux  qu'on  va  décrire ,  font  de  la 
Recette,  Subdélégation ,  Archiprêtré 
de  CharoUes,  du  Diocèfe  d'Autun,  a  Tex- 
ception  de  quelques-^ns  de  celui  de  Chalon 
ou  de  Mâcon  qu'on  indiquera,  avec  les  dif- 
férens  Archiprêtrés  autres  que  celui  de  Cha- 
roUes  :  oii  nandiquera  plus  les  longitudes  & 
latitudes  que  des  principaux  endroits ,  pour 
ne  pas  alonger.  On  prie  d'obferver  que  la 
longueur  fe  prend  da  méridien  de  Paris. 

A  U  T  E  F  o  N  D. 

^Altus  Fons ,  Pan  voc.  St.  Martin  ;  Col- 
lateur  Tpvêque  d'Aiitun  ;  le  clocher  &  par- 
tie du  Village  font  de  la  Juftice  de  Lugni  : 
le  refte  dépend  de  celle  de  Parai. 

37  feux,  220 Commun.  Les  dépend,  font 
Boyer ,  avec  Tuilerie ,  à  M.  Thouvant ,  Gou- 
verneur de  Parai  :  la  rue  Mazoncle  qu'Ex- 
pilli  défigure  par  MaufonU.  Tuilerie  près  du 
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grand  chemin.  Belle  carrière  de  pierre  rouge, 
veinée  de  noir  ;  on-  en  tire  pour  les  chemi- 
nées ,  les  Autels.  J.  de  Cypierre  ,  en  pre- 
nant l'habit  de  Religieux  à  Marcigni  en  1 103, 
donne  au  Prieuré  le  meix  de  Caffanolt  en  la 
Paroiffe  d'Autefond. 

Pays  fauvage ,  dans  les  bois ,  entre  No- 
chize  y  Lugni ,  Parai  &  Chanleci. 

A  I  lieue  \  de  CharoUes,  ^  de  Parais  14 
d'Autun. 

B  A   L  O  K   E. 

« 

Balora^  Par.  voc.  S.  Denis  ;  Patr.  TAbbeffe 
de  St.  Jean  d'Autun.  Marie  de  Balore,  fille 
de  Philippe ,  dernière  de  fa  Maifon ,  porta 
cette  Terre  à  Jean  de  Rabutin  d'Epiri ,  fon 
époux,  en  1366.  Bénigne  Rabutin,  Baron 
de  Chantai ,  père  de  Mad^.  de  Sevigné ,  en 
defcendoit.  Cyprien  de  Rabutin ,  Seigneur, 
en  1494;  Louis  fur  lequel  la  Terre  fut  con- 
fifquée  en  1578  ,  &  adjugée  à  Léonore 
Chabot -^Charni.  Sa  veuve  déclara  que  les 
titres  avoient  été  pillés  ou  brûlés  par  les 
Reîtres  en  1576.  Melchior  de  Monteffus, 
Seigneur,  en  1598;  au) ourd.  N.  Bernard  de 
RuUy.  4  Seigneurs  font  inhumés  en  FEglife; 
Jean  de  Balore  ,  en  1212  ;  Gui  Suido ,  en 
131 1  ;  Chriftine  de  Rabutin ,  en  1493  ;  Marie 
d'Eftainville ,  en  1 526;  Cyprien  de  Rabutin, 
en  I J43  ;  Caffien  de  Balore  étoit  Capitaine 
de  Bourbon,  en  1544.  Dépçnd.  AugY,le« 

D  iij 
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Claux ,  la  Vernette ,  Euriige ,  Chintry ,  Sa- 
vry,  Viaudet  ,  Pallot,  la  Franchife  de  la 
Corvée ,  Vaugaud  :  Balore  n'a  que  3  mai- 
fons  &  le  Château.  Le  domaine  Veftis  ou 
iVêtus ,  du  nom  d'une  ancienne  famille  Vêtus 
qui  le  poffédoit  dès  1466 ,  félon  une  Sen- 
tence dil  Bailli  de  Mâcon  ,  a  été  déclaré 
main-mortable ,  par  Arrêt  de  1773. 

En  tout  40  f.  (31  Hab.  impof.  en  175 1  ). 

A  3  1.  du  Mont -Saint -Vincent,  &  3  de 
Charolles. 

B  A  R  o  ir. 

Barum  ,  Baronum  ,  Par.  voc.  St.  Nizier; 
Patron  l'Abbé  de  Cluni ,  Seign^.  en  partie ,  & 
l'autre  partie  avec  le  clocher  dépendent  de 
Chanleci.  Guill®.  Gaulois  reprit  de  fief  du 
Château  de  Baron ,  en  1367.  Environ  250 
Com.  Pierre-Amaffée,  altern.  avec  Grand- 
Vaux  ,  Làvela ,  Chamoges ,  Plomb ,  Fief  au 
Seigneur  de  Champvigy ,  Barnot ,  Pringues 
&  autres  dom.  En  tout  66  f.  J  l  Hab.  impof. 
en  175 1,  46  en  1670.  Le  Comte  Eccard 
donna  en  8so  au  Prieuré  de  Perreçi  un  meix 
avec  prés ,  vignes ,  &  un  bois  à  Baron  &  à 
Plomb.  Dans  le  finage  font  les  plaines  de 
Silla.  M.  Motin,  Curé,  pofléde  un  Recueil 
i/z-fol.  de  37  cayers  fur  le  Charolois  :  moz 
jîument  précieux  pour  les  familles« 

A  1 1.  ;5  d^  CharoUcs. 
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BaU  B  ERY   OU   BaI/BRY. 

Balbcriaciim^  Par.Voc,  la  Vierge  (l  5  Août)î^ 
à  la  collation  de  l'Evêque  d'Autun,  Archi- 
prêtré  du  Bois-St^.-Marie,  UEglife  fut  pillée 
par  TAmiral  de  Coligni ,  &  le  Village  in- 
cendié en  1569  :  Seigneur,  Louis-Marie  de 
FautriereSjfiUeul  de  Louis  XV  &  de  la  Reine, 
Chevalier  de  S.  Louis  ^  ancien  Capitaine  de 
Cavalerie. 

Terrein  graveleux ,  rougeâtre  &  ftérile  > 
couvert  de  taillis  en  plufieurs  endroits.  Les 
navets  font  renommés.  2  moulins.  5 30  Com. 
109  Habit,  impof.  en  175 1 ,  172  en  1679. 

Dépend.  Quiertz  avec  moulin  &  étang 
confid.  aux  Cluniftes,  &  Motte  entourée 
de  fofles  ;  Vefvre ,  Givry ,  Charnoi ,  Cha-, 
pandi ,  Carette  ,  la  Roiche ,  Courcheval  ; 
anc.  Chat,  poffédé  depuis  1230  par  les 
Fautrieres  :  (^V.  ce  Village  ci-apres  ).  Il  fuffit 
de  dire  ici  que  le  Seigneur  aâuel  a  compofé 
un  Cabinet  d'hiftoire  naturelle ,  le  plus  cu- 
rieux &  le  plus  complet  que  )e  connoiffe  en 
Bourgogne,  après  celui  a  Agey.  La  collec- 
tion de  2CX>  oifeaux  du  pays  &  des  rives  de 
la  Loire ,  eft  fort  agréable ,  ainfi  que  celle 
des  oifeaux  étrangers  &  des  poiflbns  des  2 
Mers.  J'y  ai  vu  7  plants  de  bled  qui  ont 
produit, l'un  37  épies,  un  autre  52,  un 44. 
ÎJn  feul  grain  a  donné  2640  grains  :  ils  ont 
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été  recueillis  dans  une  terre  préparée  très- 
limplement,  dont  on  efpere,  pour  l'avan- 
tage du  pays ,  que  M.  de  Fautrieres  voudra 
bien  indiquer  la  méthode. 

Débris  de  la  fortereffe  d'Artus ,  dont  on 
ne  voit  plus  que  deux  pans  de  murailles  , 
appellées  les  cornes  dArtus.  X.  de  Chanfery 
en  étoit  Capitaine  en  1520.  La  Châtellenie, 
dont  le  terrier  èft  de  1444  ,  fignée  de  The- 
Jiaco ,  a  été  unie  à  celle  de  CharoUes.  Artus 
a  donné  le  nom  à  d'anciens  Seigneurs  ;  Louis 
d' Artus ,  Seigneur  de  Courcheval  en  1483  , 
paroît  être  le  dernier  de  £a  Maifon,  n'ayant 
point  eu  d'enfans  de  fa  femme ,  Louife  de 
Rochefort  qui  fe  remaria  à  Louis  Chou ,  d'où 
Louife  Chou ,  femme  de  Franc»  Digoine  du 
Palais. 

Ane.  Chat,  de  la  Salle  détruit ,  à  ^  de  1. 
de  Baubry  :  on  en  trouve  des  reprifes  de  fief 
en  1366  &  1386. 

A  a  lieues  de  CharoUes. 

« 

B  R  A   G  N  Y. 

Braniacum ,  Par.  voc.  St.  Martin ,  Archip. 
de  Perreci ,  Patronage  du  Prieur  de  Bragny; 
le  clocher  &  partie  de  la  Paroiffe  font  de 
fa  Juftice  ;  le  refte  dépend  des  Juftices  de 
Perreci ,  Chaffy  &  Cleffy.  Marie  de  Levis- 
Coufan,  fœur  du  Cardinal  d'Arles,  Dame 
de  Bragny,  avoit  époufé  Guillaume  Rolin, 
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fils  du  Chancelier ,  Seigneur  de  Beauchamp  ; 
leur  fille  Marguerite  fut  mariée  à  Gafpard 
de  Talaru  de  Chalmazel  en  1493  y  dont  deux 
fils.  Ane.  Prieuré  de  Bénéd.  dépend,  de  St. 
Martin  d'Âutun ,  fondé ,  dit-on ,  par  le  Roi 
Raoul  :  du  moins  on  voit  par  fa  chart/e  de 
929  qu  il  confirme  à  cette  Abbaye  la  pof- 
feiSon  de  Bragny.  {^Gal.  Chr. ,  t<^m.  IV ,  pag. 
71 ,  pr.)  Le  Prieur  avoit  droit  d'être  élu  du 
Clergé  aux  Etats  du  Charolois.  Ce  Prieuré 
étoit  de  la  garde  du  Comté  &  Baronnie  du 
Charolois ,  auquel  il  devoit  7  liv.  mon.  fierté, 
de  Cluni  y  payables  au  Prévôt  de  ChairoUes 
en  1232  :  le  Duc  Hugues  céda  ces  7  liv.  à 
r Abbé  de  St.  Martin  en  1 244.  «  Les  hom- 
»  mes  du  Monaftere  demeurans  au  cime* 
»  tiere ,  ou  la  cloifon  de  Bragny ,  iront  en 
>»  Tarmée  duCoçite  de  Chalon;  les  autres, 
j  »  hors  de  la  çlpîfon ,  n'iront  point ,  finon 
I  >»  quand  il  y  aura  clameur ,  &  que  tout  le 
I  »  Comté  ira.  Le  Prieur  eft  tenu  une  fois 
»  de  fournir  tout  le  charroi  de  fa  Terre 
^  pour  la  conduite  àts  vins  du  Comte  y  & 
>»  non  hors  le  .Comté.  La  Juftice  refte  au 
»  Prieur,  fors  4  cas.  »  (Titre  de  1232). 

58  feux,  48  en  1750  :  de  300  Comm.  en 
1709,  il  n'en  refta  que  19.  Dép.  Meunot, 
Fief  à  M.  Mayneaud  de  Bifefranc  ;  Boulai , 
les  Sauvages ,  Eterne ,  Chez-Jean-Déraffe , 
la  Grenouilliere ,  Champeau ,  Ufigni ,  la  Ro- 
fi^te ,  3  Rçnte^  ^lobles  en  moyenne  &  bafle 
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Jufticé ,  que  le  Chapitre  de  la  Préé  -  fous  - 
Bourbon  vendit  à  Paul  Damas  de  Clefly , 
qui  les  remit  en  1629  pour  450  liv.  à  Pierre 
Defclaux ,  Bourgeois  de  Parai ,  de  qui  Ant**. 
de  la  Baille ,  Secrétaire  du  Roi ,  les  acquit  : 
Gregaine ,  Maréchal ,  les  Potains  &  Che* 
vafot,  tons  fitués  à  mi-côte.  Des  deux  côtés 
de  rOudrache ,  au  milieu  des  bois  du  Sei- 
gneur au  nord,  font  les  foffés  de  Fancieh 
Château  du  RoJJîgnol ,  dont  la  place  porte  le 
nom.  Il  en  eft  parlé  dans  de  vieux  titres  qui 
.font  mention  de  3  Seigneurs.  Bonne  car- 
rière. 3  moulins. 

A  2  lieues  de  Parai,  i  ^  de  Precy,  2  ^ 
de  CharoJles. 

Lat.  46  ^.  30^  8".  L.  I  ^.  48'  8". 

B  U  S  S   E  U  L. 

Buxolium^  Par.  voc.  St.  Maurice,  à  la 
collât,  de  TEvêque  d'Autun  ;  Seigneiu:  M. 
de  Vauban,  qui  a  fon  Château  à  Moulins 
fu;  TArconce.  8  f.  à  Buffeul ,  où  Expilly  en 
met  190.  70  Commun.  Tuilerie.  Le  Chat, 
des  anc.  Seigneurs  du  nom  de  BufTeul ,  eft 
fi  ruiné ,  que  fon  emplacement  fur  une  motte 
eft  en  terres  labourables  ,  environnées  de 
foffés.  Chapelle  rur.  de  N.  D.  au  bas  du 
Presbytère,  qui  étoit  Fancienne  Eglife  Par®, 
avec  2  Chapelains  réduits  ai,  fondée  en 
^[427  par  Jacques  de  Bufleid  ,  Seigneur  de 


DU    Charolois.        5^ 

Moulins,  i«^.  Maître  d'Hôtel  du  Duc.  Ane. 
Chapelle  de  St.  George-de-rWe  au  delà  de 
TArconce.  Artaud  de  Buifeul  figne  en  II  10 
une  charte  pour  Cluni.  Girard ,  Bienfaiteur 
de  cette  Abbaye  où  il  fut  inhumé.  Hugues 
fit  des  dons  au  Pr.  de  Marcigni  en  li6o,  & 
fe  fit  Moine  à  Cluni.  Godin  ,  Chevalier  ^ 
Seigneur  de  Saint-Sernain ,  en  1 287.  Jean  , 
Gouverneur  de  Montcenis  ,  1382.  Jean , 
Capitaine  du  Château  de  Sanvigne,  en  140I9 
Bailli  d'Autun  en  1420.  Charles ,  Chevalier 

des  Ordres ,  Bailli  de  Mâcon Claude 

de  la  Cour  étoit  Seig'.  de  Moulins  en  1 560. 
Buffeul  fur  une  éminence  à  1  lieues  7  de 
CharoUes,  14  d'Autun,  3  de  Marcigni. 

CEE    ou   S EEZ-SVR-LOI RS. 

Villa  Cifa ,  Par.'  voc.  St.  Dems ,  à  la  col!. 
de  TEvêque  d'Autun,  Arch.  de  Pierre-Fite; 
Seig^  M.  Paris  de  Brunois  pour  le  clocher 
&  la  partie  du  Bourbonnois ,  &  TAbbé  de 
Cluni ,  Prieur  de  Parai  pour  celle  du  Cha- 
rolois. Les  Moines  ont  deffervi  ce  Bénéfice. 

Une  des  cloches  fiit  achetée  par  le  Curé 
vers  i6j6,  de  Soldats  qui  Favoient  enlevée 
en  Franche-Comté ,  &  la  tranfportoient  fur 
la  Loire.  Par  un  titre  du  XVI*.  fiécle ,  la 
Meunière  doit  le  jour  de  S.  Laurent  un  dîner 
au  Curé ,  à  fes  Valets ,  à  fes  chiens ,  &  fon 
oifeau  de  proie.  Vulfirade  donne  fes  fonds 
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de  Cée  au  Prieur  de  Perreci  en  890.  La  bran- 
che de  la  voie  romaine  d'Avrilly  pafToit  à 
Cée,  énfuite  à  Etrée,  Vl.a  Strata.  Chriftine, 
Reine  de  Suéde ,  au  retour  de  Fontainebleau 
coucha  dans  ce  Village ,  d  où  l'on  a  une  belle 
vue. 

5  y  f.  dont  20  en  Bourgogne.  220  Comm. 
2  ports ,  à  Becheron  &  à  la  Baume-Morouin. 
Chap.  nir^.  de  St®,  Magdeleine ,  fondée  à 
Givardon.  l  moulin.  2  Ham.  en  Cbarolois. 
20  Domaines  dans  la  pà^(ie  du  Bourbonnois. 
L'Eglife ,  ainfi  que  le  Presbytère  ,  arbitrai- 
rement du  Charolois.  Grenier  à  Sel  de  Pa- 
rai,  &  à  2  lieues  ,  4  de  CharoUes  ^  t  ^  de 
Digoin,  13  7  d'Autun,  22  de  Dijon. 

Lat.  46  d.  23'  33".  L.  I  <*.  38^  40  \ 

C  H  AM  PVENT   OU  Ch  ANVEIfT. 

Campus  à  venus ,  Par.  voc.  S.  Symphorien  ; 
Patr.  le  Prieur  de  Saint-Sernin-des-Bois ,  re- 
leVant  de  Dondin.  Seig^  le  Roi.  Pierre  de 
Maffi ,  Seig^.  de  la  Maiîbn-forte  de  Champ- 
vent  en  1372;  Guillaume  de  Corgeron  &  de 
Chaumont  l'acheta  de  J.  de  Virizet  en  1404. 
Elle  é toit  encore  en  1433  tenable  ^fpacieufe, 
&  défendable  contre  les  ennemis  du  Duc  qui 
couroient  le  pays  ,  &  Gir.  de  la  Guiche  fit 
X  décider  que  les  Habitans  de  Chintri  y  dé- 
voient guet  &  garde.  600  Comm.  alvec  les 
dépendances.  Chintri ,  triennal  avec  Mornay] 
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&  Balore.  Mont-de-Mard  &  Crofe,  I  an  de 
la  Paroiffe  &  2  de  Saint-Bonnet  :  Vaux  &  la 
Troche  altern.  avec  Saint-Bonnet.  Les  Jan- 
niots  ou  Janneaux  de  3  f.  &  TAbergement 
de  2 ,  altern.  avec  St.  Martin  de  Salency  ; 
Chanvenct ,  Seign^.  du  Baill^.  de  Mâcon  ; 
Grizelis  ou  Grivegris  ,  Chatelard^  Chaffig- 
nole  :  Louis  de  Glorienne^  Sg''.  en  1470.  La 
Forêt  10  f.  Ce  Fief  fut  faifi  par  Jocerand  de 
Cirey,  Bailli  du  Charolois  en  1401^  »  à  caufe 
»  des  torts  &  violences  faites  par  les  Offi- 
>^  ciers  de  la  Dame  de  la  Guiche.  «  Quatre- 
vents  1  f.  Pierre-Champ  :  Marguerite  Choux 
de  Fautrieres  teconnoît  tenir  en  Fief  de  Guî 
de  Chaumont  fes  fonds  à  Pierire-Champ  & 
à  Champvent ,  en  1329.  On  voit  Guillemette 
de  Pierre-Champ  en  1346.  Monceau  2  feux, 
laTreche  2 ,  Bruere  i ,  le  Breuil  4 ,  Bafferet 
4 ,  Vaux  5  ;  Petitjean ,  TAbergement  partie 
'  en  Charolois,  partie  en  Mâconnois  ;  Chintri, 
I  Chanvenot ,  les  Rebas ,  les  Janniots  font  de 
I  la  Recette  de  Semur  en  Brionn.  Grenier  à 
Sel  de  CharoUes  ou  du  Mont-St.- Vincent  ; 
tous  ces  Hameaux  ne  font  prefque  compofés 

([ue  de  cabanes.  Pays  pauvre ,  dans  un  bas  , 
ur  TArconce.  Bois.  Terre  à  feigle ,  pommes 
de  terre.  Tuilerie  &  four  à  chaux  au  bas  de 
Chaumont ,  près  de  Tétang.  3  moulins.  7  à 
8  étangs.  Châtillon ,  Fief  à  M.  de  Gouvenin. 
A  3  L  de  Charolles ,  3  du  Mont-Saint* 
y'mcent,  9  de  Mâcon ,  10  d'Autun. 
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La  Guich£,  Guichia ^  du  Bailliage  dé 
Mâcon ,  étant  de  la  Paroiffe  de  Champventj^ 
de  la  Recette  de  Semur ,  on  en  parlera  ici. 
C'eft  un  Village  de  46  feux.,  compris  Velle. 
Couvent  de  Minimes  fondé  en  1614  par  An- 
toinette d' Aillon  du  Lude ,  veuve  de  Phili- 
bert de  la  Guiche ,  mère  de  Henriette  de  la^ 
Guiche,  époufe  de  Louis  d'Angoulême ,  der- 
nier des  Valois  ,  dont  on  voit  le  beau  mau- 
folée  en  marbre  blanc  fait  à  Gènes  ;  fa  figure 
frappante  par  le  naturel ,  annonce  un  homme 
gros  &  court.  Il  mourut  à  Paris  le  13  Nov. 
1643.  Il  étoit  fils  de  Charles  d'Angoulême 
&  de  Charlotte  de  Montmorenci ,  Colone^ 
Général  de  la  Cavalerie  légère ,  Gouverneur 
de  Provence ,  également  célèbre ,,  dit  fon 
épitaphe,  fous  les  titres  de  Comte  d'AIais 
&  de  Duc  d'Angoulême.  A  côté  eft  le  mo^ 
nument  de  Pierre  de  la  Guiche  qui  fe  dis- 
tingua par  fon  mérite  &  fes  exploits  fous  4 
Rois ,  laifla  7  fils  &  3  filles  à  fa  mort  arrivée 
en  1 5  43  à  90  ans ,  inhumé  en  cette  Eglife  , 
cil  il  avoit  conftniit  fa  Chapelle. 

On  remarque  à  la  Bibliothèque  des  Mi- 
nimes de  précieux  manufcrits  ;  entr'autres^i 
la  Cité  de  Dieu ,  de  Saint  Auguftin ,  tra-^ 
duite  par  Raoul  de  Prefles  pour  le  Roi 
Charles  V,  en  deux  gros  volumes  in-folio 
bien  reliés  ;  le  Roman  de  Lancelot  du  Lac  5 
grand  i/z-fol.  avec  vignettes  ;  la  Toifon  d'Or, 
par  Guillaume  de  Tournai ,  Abbé  de  Saih| 
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Bertîn ,  Chancelier  de  l^Ordre ,  2  vol.  in^f^. 
dédiés  au  Duc  Charles ,  1468  ;  la  Légende 
dorée ,  de  Voragine ,  tranflatée  en  français 
par  ordre  de  Mad^.  Jehanne  de  Bourgogne , 
Reine  de  France ,  en  3  vol.  in-foL  de  vélin 
fuperbe ,  ornés  de  belles  vignettes  ;  ce  livre 
appartenoit  à  Antoine  de  Chabanne ,  Seig^ 
delaPalice  :  Chroniques  de  France,  3  gros 
vol.  i/2-foL  auffi  en  beau  vélin  :  Mémoires 
de  Tavanes ,  en  2  vol.  i/z-fol. 

Le  vieux  Château  ruiné  pendant  la  Ligue^ 
a  donné  le  nom  à  des  Seigneurs  illuftres  dans 
notre  Hiftoire.  Leur  cri  de  guerre  étoit ,  au 
plus  haut  ;  emblème  relatif  à  la  fituation  él(^ 
vée  du  Donjon.  Renaud  reprit  de  fief  de  fa 
Maifon-forte  en  1209.  Hydran  fit  hommage 
au  Duc  de  fa  Terre,  excepté  de  fa  forte- 
reffe  qui  ne  relevoit  de  perfonne;  Jofferand 
cependant  en  fit  hommage  en  1 3  27.  Elle  fut 
efcaladée  &  pillée  en  1379  par  H\igues  de 
Grantfon,  parce  que  J.  de  la  Guiche  avoit 
pris  le  parti  de  Jacq.  de  Vergy  &  de  Guill^. 
de  Covignon  fes  ennemis,&  qu'ainfi  Grantfon 
lui  avoit,  f ait /ujèemcnt  la  guerre  ^fuivdnt  la  cou* 
tumc  du  Charoîois.  Le  procès  fiit  porté  devant 
Iç  Duc  ,  qui  »  ordonna  provifion  à  la  Gui- 
M  che ,  &  défendit  à  Grantfon  de  fortir  de 
».  Dijon  jufqu'à  ce  qu'il  eût  fatisfait  Toffenfé; 
Le  Chancelier  Nicolas  de  Tolon  condamna 
lagreffeur  à  IJGX)  1.  de  reftitution  &  à  lOOO 
Jr  de  dépens,  ce  qui  fut  confirmé  par  Atr^t 
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du  Parlem.  de  Paris ,  qui  condamna  Grantfon 
à  lOCX)  liv.  d'amende  au  Roi,  en  1381. 

Marie  de  TEpinafTe  de  la  Guiche  fe  plaint 
au  Duc  en  1406 ,  «  de  ce  qu^on  mettoit  en 
»  fes  Terres  des  mangeurs  ,  batours ,  garni- 
»  fon ,  quoiqu'elle  fût  prête  de  fubii:  jurif- 
»  diâion  devant  le  Bailli.  » 

Girard  de  la  Guiche  acquit  des  Corgenon 
&  des  Toulongeon  la  moitié  de  la  Terre  de 
Chàumont  &  de  Sigy,  dont  fa  mère  avoit 
acheté  l'autre.  A  la  revue  de  Beauvais ,  en 
1417,  il  avoit  dans  fa  Compagnie  3  Che- 
valiers Bacheliers,  158  Ecuyers,  2  Trom- 
pettes &  2  Ménétriers. 

Ctaude ,  fon  fils ,  ayant  pris  le  parti  de 
Marié  de  Bourgogne ,  fiit  détenu  un  an  pri- 
fonnier  à  Blois  ;  fon  (Château  fut  pillé  &  îac- 
cagé  pour  la  2®.  fois ,  avec  difperfion  des 
titres ,  en  1478.  Pierre  fon  héritier,  dont  on 
a  parlé  plus  haut ,  s'attacha  à  Charles  VIII 
qu'il  fuivit  à  Naples,  fiit  Ambafladeur  de* 
Louis  XII ,  &  ^Bailli  de  Mâcon. 

Claude  fon  fils,  Evêque  de  Mirepoix,  fut 
Ambafiadeur  du  Roi  au  Concile  de  Trente  » 
enfuite  à  Rome  où  il  mourut  en  1 5  5  5 ,  em- 
portant les  regrets  de  tous  les  gens  de  bien. 
Gabriel  de  la  Guiche ,  Bailli  de  Mâcon ,  em- 
pêcha l'exécution  de  la  S.  Barthelemi  dan^ 
le  Mâconnois  ,  &  doit  être  ajouté  au  petit 
nombre  des  Gouverneurs  amis  de  l'huma- 
fiité  y  qui  n'exécutèrent  point  les  ordres 

cruels 
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tniçls  de  Charles  IX.  u^ft  étonnant  que  le 
Préfident  Hénaiilt  Tait  oublie. 

Son  fils  Philibert  de  la  Guiche  ,  Grand* 
Maître  de  T Artillerie  de  France  en  i  J78  , 
Seig'.  de  Chaumont,  mort  à  Lyon  en  1007^ 
étoit  fi  attaché  à  Henri  III,  que  ce  Prince 
difoit  :  Ji  fétois  la  Guiche^  Jî  la  Guiche  itoit 
Roi ,  Je  ferois  fur  (Tétre  auffi  aimé  de  lui  quil 
tcfi  de  moi.  Ayant  fait  la  grande  porte  de 
TArfenal  en  face  du  quai  des  Céleftins ,  il  y 
mit  cette  belle  infcription  qui  pouvoit  faire 
aiJufion  aux  complots  de  la  Ligue  : 

Etna  heu  Henrico  vulcania  tela  miniftrat^ 
Te  la  gigahteoj  debellatura  fur  ores, 

Phil.  de  la  Guiche  ,  G.  M.  de  l'Art,  de  Fr; 

M.  D.  LXXXIV. 

Il  ne  fut  pas  moins  aimé  de  Henri  I V,  & 
contribua  à  Theureux  fuccès  des  batailles 
d'Arc  &  dlvry. 

Quand  une  Ville  affiégée  a  laififé  tirer  le 
canon ,  &  qu'elle  eft  obligée  de  fe  rendre  » 
toutes  fes  cloches  appartiennent  au  Grand- 
Maître  de  TArtillerie ,  &  les  Habitans  font 
obligés  de  les  racheter  par  une  fômme  d'ar- 
gent ;  la  Guiche  la  donnoit  à  la  veuve 
ou  à  la  fille  de  TOifficier  qui  avoit  été  tué 
le  premier  au  fiége. 

J.  Fn  de  la  Guiche ,  Comte  de  la  Palice  , 
Seign^  de  Saint -Geran^  reçut  le  Bâton  de 

Tom^  ir.  E 
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Maréchal  de  F^^ice  en.  1619,  &  mourut  â 
la  PalUc  en  1632,  âgé  de  63  ans.  Cette 
branche  a  fini  eft  une  Reîigieufe  du  Vkl-de- 
Grace,  morte  en  lyyj.'Jê'Ëft  dé  la  Gtiiche,. 
Lient.  Gén.  des  Armées ,  père  de  Charles- 
AmableV Marquis  de  la  Guiche  aôuel,  étoit 
Commandant  en  Bourgogne  en  1763  ,  mort 
à  Paris  en  1 769. 

Changt. 

Par.  voc.  S.  Paul  ;  Pàtr.  le  Chapitre  de  S; 
Paul  de  l-yon;  Seig^  M.  le  Comte  de  Levis, 
Baron  du  Lugny ,  Colonel  du  Régiment  de 
Picardie; 

Chapelle  de  St.  André,  fondée  en  1382 
par  Jean  de  Blois ,  Curé  de  Changy,  &  Cha- 
noine de  Mâcon. 

76  f.  340  Comm.  (  280  en  1750)  avec  les 
dépend.  Monteffus,  Chat.  &  Seigneurie  au 
Marquis  de  RuUy,  fut  porté  dans  fa  famille 
par  le  mariage  de  Jeanne  Sarrazin  avec  Edme 
Bernard,  de  Montcenis ,  en  1420  :  cependant 
on  voit  au  contrat  de  mariage  de  Philippe 
de  Bazas  de  Montot  &  de  Jeanne  de  FEpi- 
naffe,fait  au  Château  du  Terreau  en  1483, 
pour  témoins  ,  Louis  d'Artus  &  Jean  Sar- 
razin,  Ecuyer ,  Seig*".  de  Monteffus.  Vilai- 
nes ,  Fief  a  M.  Dagoneau  des  Barzes  :  les 
Huguenots  y  avoient  un  prêche  où  le  Mi- 
niftre  Viridey  baptifoit  les  enfans  de  Parai 


\ 
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tt  1646.  Onze,  Fief  à  M.  Mayneau  de  Col- 
langes.  Epinacy,  ou  Efpinaffî ,  Commanderie 
réunie  à  celle  de  Mâcon  ;  Piniere ,  la  Ver- 
nelle ,  Naiidin ,  Tourny  ;  Rabutin ,  autrefois 
Village  de  il  f.  réduit  à  2.  C'eft  le  berceau 
des  Seig".  de  ce  nom,  qui  ppffédcient  Mon- 
teffus ,  Balore ,  Epiry ,  Buffi ,  Chazeu  ,  &c. 
Mayeul  Rabutin ,  un  des  principaux  Vaffaux 
de  Guillaume ,  Comte  du  Mâconnois ,  paroît 
dans  un  aûe  de  1 147.  De  cette  Maifon  étoit 
Roger  de  Rabutin ,  Comte  de  Buffi ,  fi  fa- 
meux par  fon  efprit ,  fes  ouvrages  &  (es  dif- 
graces,  inhumé  à  N.  D.  d'Autun  en  lôpj. 
Son  fils,  Evêque  de  Luçon,  mort  en  1737, 
a  été  le  dernier  de  ce  nom.  On  voit  au  Châ- 
teau de  Biiffi-le-Grand  les  tableaux  de  fes 
ancêtres ,  &  au  Château  de  Sevignon  i  vol. 
i/r-4°.  mlî.  de  leur  généalogie ,  compofé  par 
Meffire  Roger,  avec  les  preuves. 

il  y  avoit  à  Rabutin  un  Couvent  de  Bé- 
nédiâines,  qui, ayant  été  ruiné  pendant  les 
troubles ,  fut  réuni  à  TAbbaye  de  Lanchare. 
Il  ne  relie  plus  de  veftiges  die  Fancien  Châ- 
teau ,  non  plus  que  de  celui  d'Aubin.  Des 
Hifloriens  placent  près  de  Changy  le  lieu  de 
la  bataille  par  le  Roi  Raoul  fur  les  Hongres 
&  Normands,  en  929. 

Ce  Vill.  fi  tué  dans  un  fond ,  efl:  fur  l'Ar- 
conce ,  rivière  poiffonneufe.  La  route  de 
Charolles  à  la  Clayette  &  à  Paray.  paffe  fur 
le  finage.  Le  Seig^ ,  par  les  foins  du  Curé , 

El) 
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a  fait  tracer  iine  branche  de  chemin  qui 
joint  celui  de  la  Clayette.  Le  noiirriffagé 
du  bétail  efi:  le  principal  commerce.  Bons 
prés  fur  l'Arconce,  fujets  aux  inondations. 
François  I®^.  étal^lit  49  Notaires  Royaux  en 
Charolois  en  1542.  :  Jean  Saulnier  fétoit  à 
Changi. 

Pour  donner  une  idée  de  la  manière  de 
décrire  de  M.  Expilli ,  qu*on  life  fon  article 
de  Changi  en  1 1  lignes ,  où  parmi  les  Ha- 
meaux il  cite  Lormy^  Grinayy  On^l ,  Rabitin  ; 
qui  reconnoitroit  là  Toiurny,  Onze,  Ra- 
butin  ? 

A  4  1.  de  CharoUes,  12  7  d'Autim,  25  de 
Dijon. 

Lat.46<».  23' 7".  L.  i  ^.  55*  8"- 

C  H  AM  P  L  ECY   OU  C  H  AN  LECT. 

Campus  levatus  y  Campliciacus  ;  Par*  voc.  la 
Vierge  (  1 5  Août  ) ,  à  la  collât,  de  TEvêque 
d'Autun.  En  FEglife  eft  Tépitaphe  de  Jean 
de  Chanlecy,  Ecuyer ,  Seign*".  de  Saillant , 
fils  de  N.  de  TremoUes  &  de  Denife  de  la 
Magdelaine ,  époux  de  Françoife  de  Thiard 
de  Biffi  9  dont  il  eut  Jean ,  mort  à  80  ans  en 
1585  ;  de  Jean  Boyer,Seig^  de  Chanlecy 
&  de  TremoUes,  mort  en  iji8i.  J.  de  Chan- 
lecy étoit  Capitaine  du  Château  d'Artus  en 
1 5  20.  (  V.  fur  Us  Chanlecy  C  article  de  Pluvault^ 
Bailliage  dJuxonCy  u  j).  Les  titrés  de  cçtte 
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Maiibn  ont  été  perdus  en  1 562  &  1 592,  lors 
delà  prife  du  Château  par  les  Ligueurs^  & 
dans  celle  de  Pluvault  par  Galas  en  1636. 
Jean  Boyer  obtint  en  1602  des  Lettres  de 
commutation  du  nom  de  Boyer  en  celui  de 
Chanlecy. 

Château  à  la  moderne  bâti  par  le  d^.  Sg^. 
du  nom  de  Chanlecy,  Confeiller  au  Parle- 
ment de  Metz  :  il  appartient  aujourd'hui  au 
Duc  de  CoflTé ,  Baron  de  la  Motte-St,-Jean. 

250  Corn,  avec  les  dépendances.  Châtel- 
Vilain ,  Seîgn^,  à  M.  Perrin  de  Cypierre , 
triennal  avec  Vole vre  &  Autefond  ;  Lavau  » 
FaUis ,  altem.  avec  Volêvre  ;  St.  Juft  avec 
Chap.  rur.  du  Patr.  du  Chap.  de  Tournus  ; 
Marcilli-fous-Buffiere ,  Marfiliffon,  Savigni 
&  la  Tour  Seign^ ,  Pian ,  la  Noie.  28  Do- 
maines. Pays  de  bois.  Quelques  vignes. 

A  I  1.  de  Charolles. 

Chassenard. 

Par.  voc.  St.  Georges ,  à  la  collation  de 
ITvêque  d'Autun ,  Archipr.  de  Pierre fî te  ; 
Sg'.  le  Commandeur  de  Beugnay;  la  Beu- 
gnerie  ou  Beugneraye  (  de  Fabondance  des 
eaux)  Fief  à  M.  de  Contenfon;  les  Colîns^ 
Fief;  Chapelle  de  St.  Claude  près  FEglife  , 
fondée  en  1675  P^^  Claude  Gay ,  Curé,  du 
Patronage  de  fes  parens. 

50  feux,  250  Commun.  Dépend,  la  Ro- 

£••• 
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fiere  8  f .  &  17  dom.  Beugnay ,  Commande, 
de  rOrdre  de  Malte  ;  du  Grand-Prieuré  d'Au- 
vergne ,  avec  ancien  Château  &  Chapelle  de 
St.  Jean.  10  n^aifons  du  Bailliage  de  Cha- 
rolles  ;  le  refte  de  celui  de  Semur  ;  des  2 
Subdélég.  Grenier  à  Sel  de  Parai.  Contrôle 
de  Digoin.  Bons  pâturages  ;  terres  fortes  ; 
feigle;  chanvre. 

Ce  lieu,  le  dernier  du  Brionnois,  eft  en 
belle  fituation ,  près  de  la  Loire ,  entre  St. 
Leger-des-Brueres ,  Varenne ,  Cée  &  Digoin, 

A  2  1.  7  de  Farai ,  4  de  CharoUes ,  5  de 
Semur,  11  d'Autun. 

C  H  A   s   s   Y. 

Cacîacum ,  Par.  voc.  St.  Pierre-ès-Liens  ; 
Patron  le  Prieur  de  Bragni,  Archiprêtré  de 
Pçrreci.  Ane.  Chat*  à  M.  Duprat  de  Bar- 
banfon,  héritier  du  Maréchal  de  la  Tour- 
Maubourg.  Les  Baudouin,  de  Digoin,  ont 
poffédé  cette  Terre.  Sylvaih-Raphaél  de  Bau- 
douin ,  Brigadier  des  Armées ,  Capitaine  aux 
Gardes  -  Françaifes  ,  qui  pofféde  à  Paris  un 
très-riche  cabinet  de  tableaux,  la  vendit  à 
Hugues  Mayneaud  de  Bifefranc,  qui  Ta  re- 
vendue à  M.  de  Barbanfon.  300  Compiun, 
Dépend.  Chaume ,  les  Fichotz ,  le  Monceau, 
le  Moulin  -  Meffet ,  les  Places ,  les  Brûlés  ; 
Fontenailles,  Fief  à  M.  Mayneaud  de  Co- 
langes.  Le  Comte  Eccard  y  donne  un  meix 
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avec  des  ferfs  .&  des  vignes  au  Prieuré  de 
Peçeci ,  en  840.  Il  eft  auflî  parlé  de  Chaffy 
dans  cette  même  charte. 

Ce  Village ,  dans  un  vallon ,  a  des  terres 
fortes ,  appellées  terres  de  bois.  l  moulin.  On 
voit  un  Pierre  de  Chaffy ,  époux  d'Alix  de 
Buffeul, qui  fe  fit  Religieufé  à Marcigni après 
la  mort  de  fon  mari ,  ^ffaifiné  au  xil«.  f.  Hu- 
giies  de  Jantes  fait  foi  &  hommage  au  Comte 
de  Charolois  à^fa  maïfon  de  Chaci,  en  13 1 5. 

A  2  lieues  de  Parai ,  i  7  de  Perreci ,  4  de 
CharoUes. 

Ch  AU  MONT.  V.  St.-B0NNET-DE-j0UXi 

C  H  I   D   E. 

Annexe  de  Precy-fous-Dondain  ,  en  Mâ- 
connois.  Voy.  Prcjcy  ou  Preffy'fous-Dondain. 

C I  RY-L  E'N  O  B  L  E. 

Ciriacum ,  Circnjîs  Villa  9  Par.  voé.  S.  Bar- 
nabe ;  Patrone  TAbbeffe  de  St.  Andoche, 
Dame  du  lieu  :  il  lui  fut  donné  par  le  Comte 
Eccard  en  840,  Le  clocher  &  partie  de  la 
Paroiffe  font  de  fa  Juftice  ;  le  refte  dépend 
de  celle  du  Prieur  de  Perreci ,  &  de  la  Châ- 
lelleniç  de  Sauvement.  26  Ham.  ou  Dom. 
çn  dépendent.  Les  Lourdins  ,  Lacroix ,  les 
Ligerots,  Montl)outon,Champlong,  Beffy- 
ifcCb^pelle,  le  Fevre,  le  Devant,  le  Four^ 

E  IV* 
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les  Ruaux ,  les  Billebeau  ^  le  Perrier ,  les  Fi* 
liatres,  les  Gonots,  la  Goutte,  les  TroHil- 
lards ,  Perrière ,  Villars ,  FAbergement ,  &c. 
Limant,  Fief  &  Château  à  M,  de  Brancion, 
aujourd.  à  M.  d'Efcoràilles  ;  la  ChaiTagne^ 
Cafaunaj  Caffana.  Le  Comte  Eccard  y  domié 
i  meix  au  Prieuré  de  Perreci..  Sauvement , 
Salvamencumyiinedes  5  ChâtelLduCharoIois^ 
en  1237,  anc.  Château  à  Mad^.  de  Parabere. 
Emart  de  BufTeul  étpit  Capitaine  de  laTour 
<ie  Sauvement  en  1447,  à  10  1.  de  gage.  On 
voit  un  Henri  de  Sauvement ,  Ecuyer  du 
Duc,  Châtelain  de  Gray ,  en  1395.  Le  ter- 
rier de  la  Châtellenie  fiit  fait  en  1443. 

En  tout  88  Habitans  impof.  en  175 1 ,  au- 
tant en  1670,  &  700  Commun,  i  moulin  fur 
la  Bourbince 

A  I  lieue  de  Perreci ,  4  de  Charolles ,  3 
de  Toulon  ,  9  d'Autun. 

Cypierre.  Voy.  ci-après  Volesvre. 

C  L  E  s  s  Y. 

Cacifellum ,  Claffiacum ,  Par.  voc.  St,  Roch^ 
Archiprêtré  de  Perreci  ;  Patr.  le  Prielir  de 
Bragni  ;  Seigneurie  à  M.  du  Prat  de  Bar- 
banfon  :  elle  comprend  Clefly  &  Vigny, 
partie  des  Paroiffes  de  Bragni ,  Oudri ,  St. 
Vincent,  Geugnon  &  Rigni,  mouvance  du 

.Comté  de  Cfai^olois.  Il  eft  parlé  du  fief  d^ 
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CLdfy  en  II79  :  (^Per.  pag.  J4S).  Agnès 
tf Arci ,  Dame  de  Clefly  &  de  Chaffy ,  fait 
hommage  au  Comte  de  Charolois ,  du  Châ* 
teau  de  ClaUy  ,  en  13 16.  Guill^  (de  Bour- 
bon en  reprit  de  fief  en  1367.  Franc.  Damas 
en  étoit  Seigneur  en  1522;  Antoine  Dama$ 
en  I J77  ;  il  affranchit  alors  le  fief  de  Champ- 
Jacob  ,  &  le  vendit.  On  voit  un  Paganus  de 
Cla{iaco ,  qui ,  avec  Maïeul  de  Rabutin ,  figne 
un  accord  entre  le  Comte  de  Mâcon  &  Pierre 
le  Vénérable,  en  I147.  (^Bibl.  Clun.) 

45  Hab.  impof.  en  1751,  35  en  1670, 
200  Commun,  main-mort,  chargés  de  rede- 
vances. Dép.  Âncrede ,  les  C^mus ,  le  Barat 
&  la  Rue  du  Bois.  Pluf.  étangs. 

Carrière  de  pierre  jaunâtre  ;  Geugnon 
en  eft  bâti ,  &  Septfonts  en  partie ,  ainfi  que 
Digoin.  Grais  bon  pour  les  contrefoyers  des 
forges,  t  tuilerie. 

A  2  1.  ^  de  Parai  &  4  de  Charolles. 

COLONGES. 

Colonia^  Par.  voc.  St.  Etienne  (3  Août), 
Diocèfe  de  Mâcon ,  à  la  coll.  de  TEvêque, 
Archip.  du  Roufiet ,  de  la  Baronnie  de  Joncy^ 
80  feux,  3CX)  Commun.  Ham.  ou  Dom.  Bas 
de  Colonges  ,  les  Anfes  ,  Lavaux ,  Mont- 
voifin,  Parât ,  Thomerie  ou  Thomery ,  jadis 
Ham.  confid.  où  il  y  a  eu  des  Religieufes 
Bénédiâines ,  maintenant  fimple  grange  ott 
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métairie.  3  moulins  qui  chomment  la  moitié 
Cle  Tannée ,  fur  le  ruiffeau  de  Bédoule ,  qui 
tombe  dans  la  Guye.  Bois  com.  &  au  Seig^ 
Château  de  Montvoifin  à  M.  de  S.  Micault. 
À  TEglife  tombe  de  Claude  de  Corde ,  Sg^ 
de  la  Crotte  &  Maulvoifon ,  &  de  Touffainé 
àe  Lugny  fa  femme ,  1 600. 

A  I  lieue  du  Mont-St.- Vincent  &  Grenier 
à  Sel ,  9  de  Maçon ,  5  de  Cluni ,  7  de  Cha- 
yoUes. 

COURCHEVAL.  Voy.  FàUTRIERES. 

D  I  G  o  I  N  ,^  Bourg. 

Denegontium ,  Digonium ,  app.  Dïgoînum  en 
1 170  :  \Per.pag.  Z44 ).  Par.  yoc.  St.  George, 
Archipr.  de  Semur;  Patronage  de  TAbbé  de 
Cluni  dépuis  1025 ,  que  FEvêque  Helmuin 
le  lui  accorda.  Bailliage  de  Semur  pour  une 
partie  de  la  Baronnie  de  la  Motte-St.-Jean , 
au  Duc  de  Coffé  ;  &  pour  les  2  tiers  du  Bailla 
de  CharoUes,  &  de. la  Juftice  de  Parai;  des 
a  Recettes  ;  Grenier  à  Sel  de  Parai  ;  Subdél. 
de  CharoUes  ;  Juftice  d'Entrepôts  de  fel; 
Bureau  des  Traites.  Chapelle  de  la  Vierge 
attenante  au  cimetière.  1  maifon  eft  du  Bail- 
liage  d'Autun. 

Par  tranfaftion  paffée  en  13 11  entre  Henri, 
Prieur  de  Parai,  &  Guillaume  ,  Chevalier, 
jSeigneur  de  Morillon ,  il  eft  convenu  ^  que 
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M  la  Haute  -  Juftice  en  débat  appartiencka. 
^  au  Sire  de  Morillon  dans  les  Villages  de 
y>  Digoin  &  de  la  Brierette;  les  Moines  fe 
n  réfervant  la  baffe  &  le  tiers  dans  les  pro- 
»  fits  des  marchés  &  des  i  foires  de  Saint 
»  George  &  de  St,  Martin.  Ledit  Seigneur 
y>  donnera  les  mefures  de  fcl  &  de  vin ,  Se 
»  jouira  du  droit  de  banvin  pendant  un' 
»  mois.  »  Ce  concordat  fut  approuvé  par 
Henri  de  Fautrieres,  Abbé  de  Cluni. 

Les  Moines  de  Parai  exercent  encore  la 
Haute-Juftice  fur  une  partie  de  Digoin.  Des 
2  anc.  foires ,  il  ne  refte  plus  que  celle  de 
St.  George  qui  fe  tient  3  jourç  avant  la  Fête  ; 
mais  les  marchés  du  mercredi  n  ont  plus  lieu , 
quoique  très-néceflaires. 

250  feux,  environ  14QO  Commun.  800 
feulement  en  1750.  On  y  bâtit  tous  les  jours, 
4  gr.  routes  y  aboutiuent  ;  celle  d'Autun 
par  Toulon ,  celles  de  Charolles  &  de  Mar- 
cigni,  &  une  tracée  jufqu'à  Bourbon;  mais 
ce  qui  favorife  le  plus  le  commerce ,  c'eft 
l'Arroux  navigable  depuis  Toulon ,  &  fur- 
tout  la  Loire  qui  forme  jun  port  très -fré- 
quenté :  il  le  fera  davantage  quand  TArroux 
ïera  rendu  navigable  depuis  Autun. 

Digoin  eft  Fentrepôt  des  vins  du  Chà- 
lonnois  &  du  Mâconnois  9  qu'on  embarque 
pour  Paris  ,  Orléans  ,  Nantes  :  l'Arroux 
amené  les  bois  de  charpente  de  marine ,  les 
belles  pierres  de  taille  tirées  de  Clefiy,  des 


A 
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bafcules  chargées  de  poiffons.  On  tirera 
bientôt  de  Sanvigne  du  charbon  de  terre, 
Vn  radeau ,  chargé  de  bois ,  porte  1 800  pieds 
quarrés,  16  toiles  en  longueur  ,  16  pieds 
de  largeur.  Un  feul  homme  pour  200  liv. 
les  conduit  à  Nantes  (160  lieues  ).  Guy  de 
feint-Barain  reprit  de  fief  du  port  de  Digoin 

en  1376. 

j  foires.  Manufaâure  de  faïance ,  établie 
par  Arrêt  du  Confeil  en  1776,  a  déjà  de  la 
réputation,  &  occupe  plus  de  lOO  bras. 

Chizeul ,  fief  à  M.  Maublanc  de  Martenet  ; 
le  Péage ,  autre  fief  au  delà  de  la  Loire ,  à 
M.  d'Efcrots,  Seigneur  d'Etrée;  &  50  do- 
maines dépendent  de  la  Paroifie. 

Carrière  de  moellon  à  la  Rochette  :  la 
taille  fe  prend  à  Clefly  :  on  bâtit  commu- 
nément en  cailloux  de  FArroux. 

Ce  Bourg  eft  très-ancien  ;  une  branche  de 
la  voie  tomaine  d'Autun  à  Toulon  y  abou- 
tiffoit  :  au  delà  de  la  Loire  eft  le  Village 
d'Etrée ,  Fia  Strata.  Pépin  ,  viftorieux  de 
Guaifre ,  Comte  d'Auvergne ,  rentra  dans 
TAutunois  par  Digoin  en  76 y. 

Pendant  la  guerre  des  Armagnacs  avec  les 
Bourguignons  9  ce  Bourg  fouffrit  beaucoup 
des  incurfions  des  premiers  ,  &  durant  la 
ligue  il  fut  pris  &  repris  plufienrs  fois.  La 
Grange,  Lieutenant  d'Efpiard  Royalifte  , 
abandonna  Digoin ,  après  en  avoir  ruiné  les 
fortifications.  D'Omaifpn  9  Ligueur,  lieute* 
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nant  de  Morland  à  Parai  »  croyant  cette 
place  en  bon  état ,  vint  Toccuper  pour  con« 
tenir  la  garnifon  de  Bourbon  ;  mais  la  trou- 
vant fans  défenfe ,  il  s'empara  du  lieu  ap* 
pelle  la  Tour.  Le  Baron  de  Saligny  &  d*A« 
manzé;,  Royaliites,  Ty  inveftirent,  le  for- 
cèrent &  mirent  le  feu  »  où  d'Ornaifon  périt 
le  22  Juillet  1593. 

Les  Seigneurs  de  Morillon  avoient  un 
Château  ou  Hôtel ,  rebâti  à  la  moderne  par 
M.  Laligant ,  Médecin. 

Jofeph  Baudoin  a  laiflé  250  liy«  de  rente 
aux  pauvres. 

Hugues  Mayneaud  de  Bifefranc,  dans  le 
temps  de  la  famine  1771 9  fit  venir  d'Orléans 
des  bleds  pour  20000  liv.  &  s'acquit  le  fur- 
nom  de  père  nourricier  de  {ts  Concitoyens» 
Une  telle  aâion  eût  mérité  ^  au  jugement  des 
Seigneurs  voifins  qui  me  l'ont  racontée^ 
d'être  gravée  fur  une  colonne  au  bord  de 
la  Loire. 

A  4  1.  de  CharoUeSy  2  de  Parai ,  5  de 
Marcigni ,  4  de  Bourbon ,  1 2  d'Autun. 

Lat.  46<*.  27'  8".  L.  i  \  }8'  32". 

D  I  C  O  I  N  s. 

Une  des  4  anc.  Baronnies  du  Charolois: 

(  Voy.  Palinges  ti-^apris  &  Suin  ,  art.  du  $€• 

vignon). 
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DompieAre-souS'Sanvigne. 

t 

Domni  Fetra ,  Par,  voe.  St.  Pierre-ès-Lieiis,' 
Patr.  le  Prieur  de  Perreci  ;  Seigneitr ,  &  de 
TArchiprêtré  :  lOO  Commiiii.  La  Paroiffe  eft 
coupée  en  1 1  domaines  &  8  locateries.  20 
autres  dom.  &  pliif.  locat.  font  altern.  avec 
Perreci  &  Sanvigne.  Quelques  petits  étangs. 
I  moulin.  Pays  de  bois  où  il  y  a  beaucoup  de 
pins  &  de  bouleaux.  Les  héritages  du  Prieuré 
de  Perreci  lui  ont  été  donnés  par  le  Seigneur 
de  Sanvigne  en  1223. 

A  1 1.  de  Perreci ,  i  7  de  Toulon ,  8  d'Au- 
•  tun  y  5  de  CharôUes. 

D  o  ND  À  I  N.  Voy.  P  R  E  s  s  y. 

^  .  Fa  1/  t  r  I  e  r  e  s. 


\  y 


Falteria  ,  Fàltîcrm  ,  Par.  voc.  la  Vierge 
(  8  Septembre  ) ,  Patr.  le  Prieur  de  Perreci 
depuis  896  ;  le  clocher  &  partie  de  la  Par. 
font  de  fa  Juftice ,  le  refte  de  la  Baronnie  de 
Digoine.  Hugues  Boivin  de  Digoine ,  Che- 
valier ,  fe  défifte  de  fes  prétentions  de  Juf- 
tice fur  la  Seigneurie  de  Fautrieres ,  en  fa- 
veur dii  ^Prieur,  en  1 273 .  Rolin  d' Aliénai  la 
difpute  en  1340,  &  la  cède  par  accord.  Le 
Curé  reconnoît  en  1456  le  droit  de  Patro- 
nage en  faveur  du  Chcvccicr  de  Pçrreci.  Dé-: 
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pend.  Lafîn ,  la  Perrière-,  St.  Eloy ,  Favery  , 
'Aubois  j'Corcelles ,  tous  dans  des  fonds  cou^ 
ronnés  de  bois.  20  Habit,  impof.  en  17 J  i  . 
17  en  1670.  ' 

Ge  Village  fitiié  entre  rOudrache  &  l^ 
Bourbince,  Oudry  &  Palinge  ,.  a 'donné  lé 
nom  à  des  Seigneurs  connus  dès  le  XI*.  fiécl.e. 
Anfelme  de  Fautrieres  foufcrivit  à  la  fon- 
dation du  Ddyeniié  de  Blanzy  en  1 060  9  faite 
par  Gérard  de  Brandon.  Niarie  fa  fille  flit 
une  des  i  ^%  Religieufes  de  Marcigni  en  loSo. 
Girard  fon  fils  fit  le  voyage  de.  la  Terre- 
Sainte  avec  Jofferand  de  Brancion;,  Girard 
d'Amanzé  ,  Jpffer^n.d  de  Lugny ,  fous.Gode- 
froi  de  Bouillon ,  &  fiirent  tous  inhumés  à 
Cluni  :  Henri  de  Fautrieres  en  étoit  Abbé 
en  1308,  mort  Evêque  de  Flour  en  1359. 
On  voit  fon  portrait  au  Château  de  Cour- 
cheval.  CL  de  Fautrieres  fut  Elu  des  Etats 
du  Charolois  pendant  trois  triennalités  fous 
Louis  XIV.  Michel ,  Liçut.  de  Roi  en  Cha- 
rolois ,  eut  treize  oncles  tués  à  la  guerre  fous 
ce  Prince. 

Cette  Maifdii  pôffédoit  14  Châteaux  où 
étoient  fes  armes ,  &  depuis  500  ans  celui 
de  CourchevaL  Jeanne  d'Urfé ,  femme  de 
Matthieu  de  Fautrieres  abfent ,  fit  hommage 
au  Duc  Philippe  le  Hardi  de  fes  Terres ,  à 
l'exception  de  là  Tour  quarréc  de  Courchcval^ 
qudU  ne  tient  que  de  Dieu  6*  de  fon  mari.  Leur 
devife  étoit ,  tendre  6*  fideU.  (  V.  ci-devant 
Baubery  )• 


\ 
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Fautr.  écrit  ancienn.  FeautrUres ,  eft  dit  danS 

ime  charte  de  Cluni  de  1480,  in  Matifcomnfiy 

feu  ut  alii  volunt^  in  QuadrdUnJi  pago  :  c^eit 

Dien  réellement  en  Charolois, 

A  I  1.  ^  de  Parai  ,1  1.  :j  de  Perreci,  4  de 

CharoUes. 
Lat,  46  <*•  32'  f .  L.  I  K  5  r  3 1". 

* 

F  O   N  T  E  N  A  I. 

Fonitntium ,  petite  Paroiffe  ^  voc.  S.  Lau- 
rent ,  -  à  la  coll.  de  TEvêque  d'Autun ,  jadis 
du  Prieur  de  la  Màgdeleinê.  Chat,  ci-devant 
à  M.  de  CharoUes ,  maintenant  à  N.  Lorrain. 
4  Domaines  &  5  locateries ,  en  tout  66  Ha- 
bitans.  A  i  1.  de  CharoUes. 

G   E   N    E  L   A   R   D. 

Geniolacum ,  Gendaium ,  Par.  voc.  S.  Pierre 
es  Liens  ;  Patr.  de  la  Cathéd.  d'Autun ,  qui 
lui  fot  donné  par  TEvêque  Henri  en  117a 
Tombe  de  Jean  de  Buffeul ,  Seig"".  de  Molo'm 
(  moulin  fur  l'Arconce  )  iÇj6-,  pofée  par 
Ant.  de  Bufleul  fon  petit-fils  ^  Chevalier^  en 
1602. 

La  dîme  fiit  cédée  au  Prieur  de  Perreci 
par  Giraud  de  Chape  en  1381.  Le  Prieur  y 
avoit  acquis  des  fonds  de  J.  Fourcher,  en 
1349.  Guillaume  de  Parai ,  Curé  de  Gene-^ 
lard ,  etoit  Garde  du  Scel  commun  du  Comté 
en  1304  à  1321. 

Le  clocher 
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Le  clocher  eft  de  la  Châtellenie  de  Cha^ 
roUes  ;  une  partie  de  la  Paroifle  forme  la 
Seigneurie  dé  la  Tour ,  à  François-Gafpard 
Mayneaud  de  CoUang^s  ,  Meftre-de*Camp 
de  Dragons ,  &  Maréchal  gén.  des  Logis  de 
Tarmée  »  avec  château  à  la  moderne  ,  bâti 
en  1744  par  Paul-Etienne  Mayneaud  de  la 
Tour ,  mort  fous-Doyen  de  la  Grand'Cham- 
bre  du  Parlement  de  Paris  en  1776  :  le  refte 
dépend  de  la  Juûice  de  Perrecy  &  de  Di- 
goine. 

71  Habit,  impof.  en  17ÇI 9  61  en  1670. 
500  Comm.  avec  les  dépend.  Fautrenne  » 
Champieroty  les  Champs ,  Laugere  où  étoit 
un  anc.  Chat,  détruit  y  qui  appartenoit  aux 
d*Amanzé ,  aux  Bufleul ,  au),  à  M.  Mayneaud* 
Monteguillon ,  Velfraize ,  Givri ,  Chance-< 
rot ,  Montchanin ,  Chavannes ,  Villars-Li* 
mant ,  Umama  en  890  y  qui  fait  maintenant 
une  Communauté  féparée,  étoit  impofée 
avec  Genelard  en  1670;  l'Abergement ,  TE- 
cart,  Bonin-Bonot  &  Vernizy.  Prés.  Pont 
Air  la  Bourbince.  Moulin,  Tuilerie.  Bonne 
foire  le  10  Mars.  A  7  L  de  Perreci. 

A  ^  1.  de  CharoUes ,  2  de  Parai  >  4  de 
Digoin ,  9  d'Autun. 

Genou  I  LLY'SUR^Gu  I  s. 

Gtnuliacum ,  Par.  voc.  S.  Pierre ,  Dioc.  de 
Mâcon  9  à  la  collât,  de  TEvêque  i  Arch.  de 

Tom.  IV.  F 
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Rouflîet»  Varin,  Comte  de  Mâcon,  échangea 
la  Terre  de  Genouilly  pour  celle  de  Clurii 
avec  TEvêque  Iflebaiidus;  ce  qui  fut  ap- 
prx)uvé  par  ^EInp^*  Louis  le  Débonn.  en 
526.  Aimé  de  Tenay  étoit  Se4g^.  de  la  Cour 
de  Genouilly  en  1544. 

Partie,  de  la  Par.  dépend  de  la  Juftîce  in- 
diyi£e  entre  le  Comte  de  Charolois  (le  Roi) 
&  de  Henri-B.  Rover  de  Saint-Micault ,  Sg»^. 
de  St«  Xjèrmain*au-Bois  ;  une  autre  partie 
reconnoit  fa  Juftice  provenant  de  Chamilli; 
une  aiïCre  diépend  de  ceSe  du  Curie,  Cofei- 
gneur;  le  tout  en  Charolois  :  la  partie  qui 
eft  en  Mâconnois  formé  la  JuAice  &  Seig^; 
âe  St.  Jean«de*rHôpital ,  dépendant  de  là 
Commanderie  d'Epinacy,  Membre  de  celle 
de  Mâcon.  Cette  partie  comprend  les  Ha* 
meaux  de  FHôpital  (  autrefois  aux  Hofpita- 
liers  )  ,  Praye ,  les  Rigoulots ,  Corcenier  & 
portion  de  Santagni  :  les  moulins ,  les  Vo- 
laiids ,  Fontabon ,  les  Galliers ,  Charmée  & 
Verpras,  font  du  Charolois.  Vernoble ,  Fief 
a  N.  Bonamour  ,  appartenoit  en  15  50  au 
Poëte  Guillaume  des  Autels ,  qui  le  qualifie 
de  Çhdtiau  non  tant  riche  que  noble.  Cliap«  de 
St.  Jean  à  la  Commanderie  de  r£pinacy,.efi 
mauvais  état, quoique  riche,  étoit  jadis  une 
Léproferie. 

iio.f.  400  Cjomm.  60  Ha|>..  impofables  en 
1751  ,  jo  en  1670.  Il  eft  parlé  du  Fief  de 
Genouilly  en  12^9  {Per,  pa^.  54^).  Vaux- 
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Après ,  Fàllis  in  pratis^  Annexe ,  vocable  la 
Vierge  (  i^  Août).  53  f.  137  Comm.  Dioc. 
&  Bailliage  de  Mâcon. 

A  2  1.  du  Mont-Saint- Vincent ,  >  |  de  S. 
Gengoux,  5  de  Chalon,7  de  CharoUes,  18 
deDigoin,  5  de  Cluni,  9  de  Mâcon. 

{jOUkdon jZx\Q\^nn.  Gordon. 

Gurduman ,  Gurthonenfe  Monafteritan  ;  Par« 
voc.  la  Vierge  (  IÇ  Août^ ,  Dioc.  de  Cha- 
lon ,  Archip.  du  Mont-Saint- Vincent ,  Patn 
le  Prévôt  de  la  Cathédrale  du  Puy  en  Vé- 
ky,  à  laquelle  a  été  réuni  le  Prieuré.  Belle 
Eglife  voûtée  à  2  nefs.  Ane.  Prieuré  de  Bé- 
nédiôins  qui  ont  quitté  depuis  2  ûéc.  On 
voit  encore  fur  la  croix  du  cimetière ,  faite 
en  1474,  la  ftatue  d'un  Prieur.  Fameufe  image 
de  la  St*.  Vierge  ,  avec  apport.  Chap.  rur* 
bâtie  par  N.  de  Théfut  qui  avoit  fervi  fut 
mer,  aïeul  de  J.  Marie  de  Théfut  de  G  ourdou» 

Ce  Village  fur  une  hauteur ,  autref.  coi>-. 
fidérable  ,  réduit  à  20  f. ,  eft  très*ancien.  S. 
Deiiré  ou  Didier  y  vivoit  reclus  en  534, 6t 
y  fut  inhuhié  en  579.  Dans  la  fuite  S.  Agri-* 
cole  9  Evêque  de  Chalon  ^  fit  transférer  fés 
reliques  à  la  Léproferie  de  Saint- Jean-des^ 
Vignes ,  où  fon  corps  fut  retrouvé  en  874. 
Grégoire  de  Tours  parle  de  ce  S.  Solitaire  , 
&  dit  ravoir  vu  :  liv.  de  gloriâConftJf.  ch.  86. 
,    {00  Comm,  avec  les  dépend.  20  Ham.  ou 
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Domaines.  Les  Puys ,  Fief  à  N.  de  Pomier  J 
avec  Chat,  à  la  moderne.  Marmof  at ,.  Chat. 
&  Fief  à  Charles-Antoine,  Comté  de  Raguet- 
Brancioa,  Colonel  d'Infanterie,  Chevalier 
de  St.  Louis ,  anc.  Alcade  de  la  NoblefTe* 
(  V.  fur  cette  ancienne  &  illustre  ^aifon  ,  Bran? 
cion  en  Chalonnois).  Les  Gris ,  les  Serperées^ 
Monfroux  y  Monteuchpt ,  Montmartin  ^  les 
Grivots ,  Culize ,  les  Bertaux ,  les  Simonot , 
les  MaiÙàrd ,  Chavannés  ,  les  Croux  ou 
Creux ,  les  Perrons ,  les  Paradiots ,  le  Mou- 
lin -  Neuf,  le  Moulin-des-Puys ,  Clevigni  , 
Cerle ,  &c.  Deux  foires  établies  en  1470.  12 
étangs.  Un  feul  puits  daiis  le  Bourg.  Fran- 
çois I^'.  y  établit  en  1542  deux  Notaires  , 
do^t  Tun  étoit  Jean  Gàcon ,  famille  ancienne 
dans  le  pays. 

Léonard  de  Thefut ,  Archidiacre  de  Ma-* 
ton  &  Officiai  en  1 J  23 ,  ancien  Curé  de 
Gourdon ,  donna  des  ornemens  à  cette  Eglife. 
Dans  le  finage  &  celui  des  Paroifles  de  St* 
Valier  &  de  Blanzy  eft  une  forêt  confidér. 
appellée  les^ow  Francs yXo\i\o\3iX^  reftée  dans 
rindivifion.  Il  y  a  procès  depuis  15  ans  en- 
tre 4  Seigneurs  &  1 8  familles ,  appellées  les 
Francs  des  Bois  Francs  j  qui  avoient  droit  à 
ces  bois ,  fuivant  un  accord  fait  entre  eux 
en  1272.  (  V.  Blanzy  y  Baill.  de  Montcenis). 
85  Hab.  im;pof.  en  175 1  ,  96  en  1679. 

Grenier  a  Sel  &  ChâteUenie  du  Mont-: 
Saint- Vincent.  :  à  :j  de  K 


duCharolois.        S5 

A-  5  1.  de  Char.  7  de  Chalon  &  d'Autun» 
Lat.  46  **.  37'  34".  L.  2  <«.  /  35^ 

G  R  A  N  D  V  A  U  X. 

Grandis-  Vallis ,  Pan  voc.  S.  Antoine ,  Coll. 
TEvêque  d'Autun ,  Seig'.  Ant.  Louis  Def- 
champs  de  la  Villeneuve. 

30  f.  2Ç,  en  175 1 ,  19  en  1670. 

Dépend,  la  Vailiere ,  Lonperrier  Domaine 
akemat.  avec  St.-Bonnet  de  Vieille-Vigne ,. 
Laval  altern.  avec  St.- Aubin. 
'  Ce  Village  ûtué  dans  un  fond ,  eft  à  i  1. 
\  de  Charolles. 

LàGuicue  :  y.  ci-devant  CHamvent. 

J    a    N    c    Y. 

Jonciacum ,  Jonccium  ;  Par.  voc.  S.  Didier, 
Dioç.  de  Mâcon  ^  à  la  collât,  de  TEvêque , 
Archipr.  du  Rouflet  ;  partie  du  Bailliage  de 
Charolles,  partie  de  celui  de  Mâcon  ^  fé- 
par^e  par  la  Guye.  Ham.  en  Charol.  Ga- 
tandeau ,  la  Véllette  9  Ballas  ^  Crozot ,  Couf- 
foie ,  Bellevelle  ,  la  petite  Buffiere  ;  Mar- 
nant, où  Charles  -  Léonard  Febvre,  Maire 
du  Mont-Saint-Vincent ,  a  une  belle  maifon 
de  campagne ,  avec  Chapelle ,  bâtie  en  1773* 
yignes  :  excellens  fruits  :  carrière.  Le  Fief 

de  Rains  à  Henri-Bernard  de  Saint-Micault, 

F»  •  •    " . 
U) 
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éft  en  Mâconnois ,  fur  lequel  le  Seiga^.  de 
Joiîcy  a  la  haute Juftice.  Jean  de  Maiflby  en 
étoit  Seign^.  en  155  J. 

Joncy,  une  des  4  anc.  Baronnies  du  Cha- 
rolois ,  dont.les  dépendances  générales  font 
4  Paroifieis  &  13  Hameaux ,  a  été  long-temps 
pofTédé  par  lés  Comtes  de  Chalon ,  enfuite 
par  les  Clermont-Mont-Saint-Jean  au  xiii^. 
îiécle ,  &  par  les  Palatins  de  Dyo  :  elle  paffa 
aux  Rochebaron  par  le  mariage  de  Guie 
d'Ânglure,  veuve  de  Pierre  de  Dyo,  avec 
CL  de  Rochebaron ,  Echanfon  du  Duc ,  père 
de  François  de  Rochebaron  y  inhumé  aux 
Jacobins  de  Mâcon. 

Jean  de  Rochebaron ,  Chevalier,  étoit 
Baron  de  Jbncy  en  1551  ;  depuis  les  d'An*- 
mont  en  1619,  defquels  Oûave  Cottin  de 
la  Barre,  père  d'un  des  plus  refpeâables 
Magiftrats  du  Parlement,  mort  en  1766, & 
aïeul  du  Seigneur  ûStaél ,  l'acquit  en  1740. 

Le  Fief  de  Joncy  fut  cédé  à  Robert  de 
Clermont ,  Comte  de  Charolois ,  par  le  Duc 
Robert  II  en  1279. 

Hugues  de  Concoteau  ,  Chevalier ,  fit 
hommage  au  Comte  de  Charol.  de  la  Grange 
de  Joncy  en  1315.  Roland  de  Semur  reprit 
de  fief  de  Joncy  en  1400.  Ane.  Chat,  qua- 
lifié Maifon-forte ,  rétabli  à  la  moderne. 

Saulx-Vantoux  battit  en  1562  les  Hugue- 
nots au  pont  de  Joncy,  reprit  Marcigni ,  S* 
,Gehgoux  &  Mâcon. 


D  V    Cha^rolo  î's. 

4  foires ,  dont  5  très-anc.  Boite  pour  les 
lettres  qu'on  tiire  dç  Chalon. 

2  gr.  routes  à  Tournus  par  St.-Gengoux, 
&  de  Charolles^i  CKagni ,  ouvertes  en  1753- 
200  f.  630  Comm.  iio  Hab.  en  1676. 

A  6  L  de  CharoUe^^  6  de  Chalon,  16  de 
Mâcoil  y  19  de  Dijon»' 

Lat.  46  d.  }6*  l'VJU  z  ^.  14'  39". 


I  ^    P  u  L  E  r^ 


r^-r 


PueUare ,  PuUdum ,  Par*  v.  S,  Chriftophe  5 
Patron,  de  FAbbeffe  de  Lanchàre ,  qui  y 
atvoit  jadis  un  Prieuré  fondé  an  Xii«*  fiécle. 
Elle  obtint  la  Jnftice  du  Duc  Hugues  IV  err 
1263.  L'Egl.  par^.  étoit  celle  de^  Retigieufes 
dont  on  voit  encore  les  formes  :  (  Voy.  d'- 
après. Chalon  }Jibbayc  de  Lanchàre  ).  Thomas  , 
Curé  du  Puley ,  fit  des  dons  au  Prieuré  de 
Perrecy  eh  1394.  C'eft  un  ancien  démem- 
kfement  de  la  Baronnie  du  Mont-St.-Vin- 
ceftt  y  dont  le  Roi  eft  Seig«".  Haut-Jufticier , 
&  TAbbefle  a  la  Juftice  moy.  &  bafle  entre 
les  4  bornes  feulement.  17  f.  70^  Commun^r 
Fief  dés  Autels  à  Palamede  Gonthier  en 
1632 ,  à  P.  de  la  Chaume  en  1656,  à  P. 
Thomaffet  en  1696;  aujourd.  à  fon  petk-fil$ 
P.  Thomaffet  de  Cheffy. 
.  Pays  de  mont.  Bois.  Froment  &  feigle  ; 
quelqttes  vignes. 

A  2  1.  du  Mont-Saint-Vincent  ,^8  de  Cha- 
rolles ,  6  de  Chalon.  F  iy, 
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L  u  G  N  r. 
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Luniacum^  Par.  vôc  St,  Martin  ^  Patron, 
du  Chap.  d'Autiin  ;  E^ife  propre.  Tombe 
de  Marc-Antoine  de.Levis^  17^9  P^i^^  ^u 
Sg'.  aâuel ,  Claude-Marc^Antoine  de  Levis , 
Colonel  du  Régiment  de  Picardie.  Chapelle 
fondée  en  1312. 

Une  des  4  anc.  Baronn^'.  du  Charpl.  qui 
entra  au  xv^.  f.  dans  la  Maifon  de  Levis  par 
alliance  avec  Alix  Damas  de  Coufah,  fille 
de  Hugues  Damas  de  Lugny,  dont  vint  Phi- 
lippe de  Levis ,  Archev.  d'Arles ,  nommé 
Cardinal  en  1473  ;  Euftache  fon  frère  &  fon 
fucceiTeur;  Jean  qui  tefta  en  1494  9  &  Guy 
chef  de  la  branche  de  Quelu&i-On  voit  leurs 
defçendans  Claude  &  Jeait^^^Chevaliers  de 
lOrdre. 

Magn.  Château  bâti  en  I77I.  Manufcrits 
précieux  en  la  bibliothèque ,  tels  que  le 
beau  Miflel  en  vélin  avec  des  vignettes  do- 
rées ,  le  Pontifical  &  le  Bréviaire  du  Car- 
dinal d'Arles ,  mort  à  Aome  en  1473. 

éq.f.  non  90  comme  Técrit;  Expilli;  il  y 
en  àvoit  162  avec  30  Laboureurs  en  1670. 
a.60  .Çomm.  Prefque  toutes  les  maifons  ap- 

fartiennent  au  Seigneur ,  ainfi  que  la  forêts 
.  >épéndanc*  OrfiUi ,  Roufli,  Bizi ,  Lebreuil, 
bois^  du  Palais ,  les  Prêchons  ou  Perchons  y 
Liiignay,  les  Terte>  lès  Davot^  Lçyernet* 
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Un  moulin  fur  rArcoricé. 'Excellens  prés\ 
bon  nourriflage.  4  nôuv.  Foires.  Branche  de 
themin  qui  joint  celui  de  Parai  à  la  Clayte. 

A  I  1.  de  CharoUes.  i  ^  de  Parai.  14 
iTAutun ,  2'^  de  Dijon. 

Ut.  46  *.  13'  16".  L.  1  «.  53'  ïo*:: .  ' 

».        • 

L  U  N  E  A  U. 

Par.  voc.  S,  Pierre  ;  Col.  ITy.  d^Autun  , 
Arch.  de  Pierrefite  ;  Seig'.  N.  Larcher  d^ Arci 
pour  la  partie  de  Bourgogne  ;  Tautre  eft  en 
Boiu-bonnois.  5  Ham.  eii  Charolois^  la  rue 
haute  ou  le  Bourg  où  eft  TEglife ,  les  Mar- 
gnilliers ,  les  Motets  9  Labori ,  Bonan  ^  le& 
CoUetets.  Bo^an  eft  fur  la  Loire  ;  les  autres 
fur  la  hauteur.  Agnès  de  Bonan  fait  hom- 
mage i  Robert,  Comte  de  Chàrblois ^  des 
Fiefs  de  Bonan ,  Graviers ,  Garenne ,  en  1 287. 

Les  débordemens  de  la  Loire  ont  fi  confi- 
dérablemeht  endommagé  cette  Paroifle,qu'au 
lieu  de  700  Commun,  dont  elle  étoit  com- 
pofée  autrefois  ,  à  peine  en  refte-t-il  200  ^ 
&  50  f.  Les  meilleures  terres  font  couvertes 
de  gravier  &  de  cailloux. 

Ce  Village  fur  la  Vouzaine  eft  à  5  1.  de 
CharoUes. 

Lu RCT ^  anciennement  lou rcy. 

UiTçiacmi ,  Par.  voc.  St.  May eul  j  Patron 
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Mbbé  déClurUf\  Àrchip..  Je  Fkrrefitei.Sg'r 
Haut -Jiiïïîçier  Ûenis-Joieph  aé'Pàroi ,  anc^, 
6éifdai;ïti^';dé  là'  Garde.  Lés;  Savari  §c  Du- 
fVef  ôîitç^i  C(ptt*èTerre/Chrîfîophe  Duryer, 
Gèntilh'dmnï'e  cïela  Chambre  en^  1659;  Àik 
toine,,  Jean-Fraiîçoisi,  Lleiiten.  Colonel  de 
NavaAèV  Lifeùtenàrif^dé-ftoi  aux  Iftes  d'OIe- 
ron,  où  il  mourut  (ans.  e,nf;|ns  en  1701. 

14  f.  19  en  i^fï  ,  lè  eh  I670.  80  Com. 
I  iiffpu}}n^j  éti^n^  9  dont.  Han  s'empoiflbnne 
4é/iO.  à  l'Z  nûlhers  :  près  de  la  Loire  qui 

?' ùelquéfols  eiulj^  I>eaucoup  ^^  fin^or/». 

ac  poux  là  Paroiffe^,  qui  eîjt  fi^r 
nence  d[oii  l*on  Jouit  d'^nç  belle  vuç.  . 

A  4  1^<.|  de  Qiaroàles^  14  d'Autun,  27  de 
Dijon» 


une  émi- 


M  A  RC  X  L,ïl  T  LU-G  EU  kC  H  E  .  OU  iA^ 
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Mardlâacum ,  Par.  voc  St. ^Laurent 9  à  1^ 
I         collât.,  de  f  Èv.  d'Autun:  Seie^  l'héritier  de 
'         N.  d  Açuiteine  \  Lypnnois  :  jadis  aux  Da- 
goneau.  On  voit  ]xkn  Girard  Dagoneau  ^  Ba- 
chelier es  Loix ,  Garde  du  Scçl  commun ,  tn, 
1452.  (  Voy.  fur  cette  .faiçiUe  V Hôpital  de 

CharotUs  ). 

Marcilli  a  été  poffédé  par  des  Seigneurs 
du  nom  de  Gulccs  ou  Geurche .  d'où  ïe  fur- 
nom  de  ce  Village ,  dit  Saint-Julien  ;  enfiute 
par  Pierre  Dubreml^^  qui .  épouia  une  ^e 


D  U,    Ç  H  A  R  O  L-  O,  I  :S;  ÇD^ 

de  Saint- Amour  ^  héritière  de  la  Maifon  de 
Cypierre ,  dont  vint  Philibert  de  Marcilli- 
Cypierre ,  Gouverneur  de  Charles  IX ,  fon 
Ç-cre  l'Evêque  .d'Antun ,  u<i  3  ^.  fils  Doyen 
de  cette  Cathédrale  ,  &  un  Chevalier  dtf 
Malte.  D'autres  difent  que  le  mot  Gmrckt 
vient  d'une  forêt  voifine.  ^ 

Chat.  &  Fief  de  Terzé.  Guillaume  de  la: 
Roche:,  BaîUi  du  Charolois,  donne  en  1370 
une  fauve-garde,  à  noble  Agncz  de  Terzé  & 
à  Jean  de  Montfaulcon  fon  fils ,  Chevalier. 
Château  de  Moulifi-la-Cour  à  N.  de  Mon- 
teflus.  Claude  dé  la  Cour  en  étoit  Seig''.  eil 
]  f  60.  Françoife  de  la  Cour  a  fondé  un  lit  à 
THôpital  de  CharoUes  pour  les  malades  de 
Moulins.  N.  de  Lucenai  ^  Curé  de  Marcilli  y 
à  de  même  fondé  un  lit  pour  les  pauvres  de 
ia  Paroiife.  Guillaume  de  TEftang  ,  Curé  ^ 
étoit  Garde  du  Scel  conmiun  en  1329.  Deux 
moulins  fur  un  ruifleau  qui  tombe  dans  TAr^ 
conce  au  bas  dëMonteflus.  Quelques^  vignes*. 

60  f.  200  Commun.  Dépend.  Verneuil, 
Terzé ,  Saint-Bonin.  Sur  la  montagne  de  St. 
Firmin  étoit  une  anc.  Chapelle  ^  détruite  : 
en  défrichant  aux  environs^  on  a  trouvé  en*» 
viron  30  tombeaux  de  pierre  de  grais ,  fans 
armes ,  ni  monnodes.  Dans  un  champ  voifin^ 
xtkt%  de  ruines. 

A  I  L  de  CharoUes ,  14  d'Autun. 


L.f._y.. 
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Marigneium  9  Par.  voc.  St.  Symphorien^ 
Dioc.  de  Chaloii,  Archip.  du  Mont-Saint-- 
Vincent  »  Patr.  de  F  Abbé  de  Cluni ,  cédé  par 
Guill«.  du  Blé  en  13CX).  Sdg^  Pierre-Marie 
Naturel  de  Valetine ,  Chevalier  de  St.  Louis. 
Cette  Terré  a  eu  des  Seigneurs  du  nom. 
Guill^.  de  Rabutin  épouûi'  Jeanne'  de  Mari- 
gni  ;  enfuite  les  de  Vichy  au  xv«.  fiécle  y 
la  Menue ,  Girolid ,  Jacques  de  Sayve  par 
ia  femme  Barbe  Giroud,  les  Siry  qui  ont 
vendu  en  1759.  Le  Château  fut  ruiné  en 
1583  :  il  n'y  a  plus  qu'une  tour  quarrée  à 
3  étages ,  &  Voûtée. 

200  Commun.  54  f.  66  en  1670.  Terre  à 
feigle.  Dépend.  1 1  Ham.  ou  Domaines ,  Ur« 
iinge  y  les  Eflarts ,  Tramaille ,  Paheffot ,  les 
BuiiTons ,  Donvent  ^  Boucanfault ,  les  Gris  ^ 
&c.  Ragy  a  donné  le  nom  à  une  branche 
des  Théfut  9  dont  plufieurs  Confeillers  au 
Parlement  :  (V.  Mont-Saint-Vincent^. 
•  Ifabelle  9  fille  de  Guyot  d'Ocles ,  porta  en 
1375  ^^^^^  Terre  à  Girard  de  Théfiit  :  Louis 
de  Théfut ,  fon  petit-fils ,  en  fit  hommage 
au  Duc  Charles  en  1473  »  ^ujourd.  à  Cl.  de 
Théfut  d'Aumont. 

Les  Buiflbns,  Fief  en  toute  Juftice  à  Jule- 
Philippe  de  Mayftre  de  Rochemont.  La  ferme 
de  Montmeurcy,  fituée  en  Mâconnois ,  paie 
taille  &  prend  fon  fel  à  Saint-Gengoux, 


DU      C  H  À  R  O  L  O  I  $•  9)* 

A  I  L  du  Mont-St.- Vincent  »  7  de  Cha- 
rolles. 

M  A,K  I  Z  Y. 

Par.  voc.  St.  Bonnet ,  Patr.  du  Prieur  de 
Perreci  y  Seign'.  M.  le  Duc  de  Coffé.  Eudes 
de  Montaigu ,  de  la  Maifon  de  Bourgogne , 
en  étoit  Seign'.  en  1314,  ainû  que  Guill^« 
fon  fils  pleige  pour  le  Duc  envers  les  An- 
glois  en  1359.  Guill^.  Dubois,  mari  d*Agnès 
de  Comune ,  reprit  de  fief  pour  Comune  âc 
Marizy  en  1368.  On  voit  un  Hug.  du  Brouil* 
lard,  époux  de  Marg^  de  Marizy  en  1317» 
inh.  à  Marizy  en  1333.  Agnès  du  Brouillard 
eut  la  Terre  de  Man[cy ,  lur  laquelle  fa  dot 
de  600  florins  étoit  affignée,  en  1388.  Jean 
de  Marizy,  Confeiller  du  Duc  en  1387.  Ce 
Village  dans  un  fond.  Prévôté ,  a  30  f.  700 
Coflim.  avec  les  dépend.  Le  Pont ,  Montboin 
Fief,  Le  Trambly  ^  les  Badets ,  Montfront  ^ 
Brouillard  avec  Château;  Arfeuille  ^  ^m>/-itf » 
dont  il  efl  fait  mention  dans  une  charte  du 
IX^.  fiécle ,  &  autres  Domaines.  En  t666  il 
y  avoit  1 1 2  cotes ,  dont  1 1  Propriétaires  ^ 
le  refte  pauvres  Journaliers ,  félon  Tétat  de 
rintendant  Bouchu ,  &  102  Hab.  impof.  en 
1640  &  175 1. 

Pays  de  bois ,  feigle ,  partie  en  plaine  ^ 
partie  en  monricules  ;  aflez  bons  prés  ;  foi- 
res; forêt  de  chaume,  où  les  Habitans  ont 
droit  de  champoyer  leur  bétail.  Us  y  furent 
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ttiaîntenui  cx)ntre  Louife  de  Qiabannes  par 
Sentence  de  i486,  après  avoir  fait  entendre 
pluiieurs  témoins  âgés  de  Ibo  ans. 
A  3.1-. de  Char.  2  7  de  Joncy,  9 d'Autun. 

Marly-sur-Arroux. 

.  Marliacum ,  Par.  voc.  S.  Symphorien ,  Pat# 
TAbbé  de  Cluni ,  Archip.  de  Perreci ,  Sg'. 
N.  de  la  Villeneuve,  qui  a  fon  Château  à 
Mtezoncle,  Village  de  la  Pan  d'Oudry.  Le 
clocher  &  partie  de  la  Pa^oiffe  de  la  Juftice 
de  Toulon  en  Charolois ,  le  refte  dépend  de 
la  Juftice  de  Mazoncle  &  de  Perreci ,  ex- 
cepté le  Village  de  la  petite  Paye  qui  eft  de 
celle  de  la  Cathédrale  d'Auhm;  Recette  do 
cette  Ville,  &  Bailliage  de  Montcenis.  300 
Comm.  Dép«  9  Ham.  ou  Dom.  fort  écartés  ; 
Montchatel ,  la  Colonge ,  Gatnay ,  Grand- 
Faye ,  Grande  Fagia  oii  Grànt  Fata  ,  donné 
au  Prieuré  de  Perreci  en  964;  Chaume,  les 
Mafiles ,  Malgagiœ  ;  les  Rues ,  BuifTon ,  Ma** 
zoncle ,  Ma{iuncula ,  dont  il  eft  fait  mention 
dans  une  charte  du  Comte  Eccard  en  840. 
Guillaume  de  Mazoncle  reprit  de  fîéf  de  fa 
Maifon-forte  en  1366.  Hugues  de  Mazoncle 
fit  une  fondation  à  Perreci  en  1398.  J.  Dur 
Jbois  de  la  Rochette ,  Elu  de  la  NoblefTe  du 
Charolois ,  Sg^.  de  Mazoncle  en  1698.  Pays 
de  feigle  ;  bois  ;  quelques  vignes  ;  bel  étang 
àdoublç  queue, au  Seigneur.  Marly  à  1 1.  de 
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l'Arroùx,  ainfi  a|>pêllé'pour  le  diftingiiçt  dé 
Marli-fous-Iflî,*- entre  îes  bois  de  Pèrrecx  & 
de  Beaumont. 
A  4  1.  dé'ChiârolIes ,  i  de  Perrècî. 
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Par.  voc.  St.  André ,  Dioc»  de  Mâcon ,  à 
la  collât,  de.  rEveque ,  Arch«>.  die  Kçuffet^ 
Le  clocher  &  partie  de  la  Part  rçlçyent  de 
la  Cbâtellenie  du  Mpnt^aint- Vincent ,  &  1^ 
Marquis  de  la  Guiche  en  efl  Seigaeur  ^  le 
Jrefte  dépend  '  àt  là  Juftice  de  Çç;-cy  -  po- 
raffe ,  de  celle  d'^Aumôrit  &  de  Moritpiurger. 
Seign^.  d'Aumoht  &  Chat,  à  Cl  dç  théiut, 
Chev.  de  S.  Lpiiis.  Pierrette  Lec|èrç  porta 
Aumont  à  Nie.  dé  Théfut  fon  mari  en  1644. 
£ofquet  dé  beaux  pins  fur  la  montagne.  Henri 
de  Montmurger  fait  foi  au  Comte  de  Cha»- 
rolois  de  Morumurgier  en  13 16  :  il  eft  aux  de 
Théfut  depuis  i^^jo.  Bouraffe,  Fief  à  M*  de 
Montperoux  en  1689.  60  f.  48  en  1670. 20a 
Comm.  Dépend,  les  Rentes  ^^  Mplaife ,  Çha- 
roft  9  Aumont ,  le  Monceau ,  BouraiTe ,  Mont- 
murger ,  Feuilloufe  ;  ce  dernier ,  de  4  feux^ 
eft  du  Mâconnois.  Le  Hameau  de  Boil ,  hors 
une  maifon,  dépend  de  la  Baronnie  de  Joncy, 
eft  altern.  du  Mont-St.- Vincent.  Terres  far 
blonneufes  qui  repofent  2  ans.  Prés  médio* 
cres  9  fujets  a  être  couverts  de  fable  par  les 
«aux  qui  defcendent  dç$  montagnes  voifines 
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dans  le  temps  d'orage  :  celui  du  14  Août 
17 Jl  en  perdit  le  tiers,  &  y  forma  des  ra- 
vines profondes,  .  ^ 
A  7  1..  du  Mont-Saint-Vincent,  6  de  Cha* 

roUes.  '•  "  ^ 

Martigni^le-Comte. 

,  *  ^■-    -      ►  .  «  , 

Martiacum  yV?iT.  voc.  St^.  Euphemié  (  16 
Septembre  )  i"à  la  collât,  de  FEvêq.  d*A^t. 
Seig^  le  Dut  de  Coffé  ;  anciénn.  les  delà 
Guiche  &  dç  Chanlecy. 

132  Habit,  impôf*  en  175 1,  138  en  1670. 
850  Comm.  avec  les  dépend,  lé  grand  & 
petit  Baronais ,  avec  2  étangs  confidér.  les 
tnirtôts ,  les  Barauts ,  Bronteau ,  Bourdeaux, 
Lavarenne  ,  Monteuchot ,  Fontenaille  ,  la 
Chape  ,  Orgèries ,  Lachaux  ,  &c.  Comune. 
Guill.  de  Comune ,  Chevalier ,  reprit  de  fief 
de  fon  Château  en  13 16;  la.  femme  d'Etienne 
de  Comune  lègue  20  f.  ,au  Prieuré  de  Per- 
reci  en  1357.  3  Chat,  en  la  Pat.  à  Martigni ^ 
fouterrein,  Comune  ,  jadis  à  3  Seigneurs, 
depuis  réunis  par  les  la  Guiche  de  Sevignon; 
au]ourd.  au  Duc  de  Coffé,  avec  le  Fief  dé 
la  Corbière  ;  celui  du  Butet  près  le  Verde- 
rat ,  à  M.  de  la  Guiche ,  ainfi  que  le  vieux 
Chat,  du  Verderat,  détruit.  Guy  de  Chau- 
mont  vend  en  1344  fon  Fief  de  Verderat  à 
Guill.  de  Montfaulcon,  Sénéchal  du  Peri- 
gord.  Gérard  de  la  Guiche  acquit  la  Maifon 

forte 
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forte  du  Verderat  en  1464.  Il  futfaifi  parle 
Duc  Philippe ,  &  rendu.  Merci-les-Foffes  , 
Fief  avec  Chat,  démoli.  L'Echeriole  eft  une 
Prévôté  réunie  à  la  Cure,  fuivant  un  terrier 
fort  ancien  ;  ce  qui  donnoit  droit  au  Curé 
d'entrer  aux  Etats  du  Charolois,  &  (juelques 
Curés  ont  été  Elus  du  Clergé  :  cette  qualité 
de  Prévôt  vient  d'une  Société  éteinte  depuis 
100  ans,  dont  le  Curé  étoit  le  Chef;  elle 
étoit  ancienne,  puifqu'on  voit  une  charte 
de  la  ComtefTe  Béatrix  en  1205 ,  (ignée  par 
Robert,  Chapelain  de  Martigni.  La  Forge 
de  Verderat ,  conftruite  en  1607 ,  eft  de  la 
Paroiflfe  de  Martigni  ;  le  fourneau  de.  celle 
de  Mornai,  féparée  par  TArconce.  A  la  queue 
du  bel  étang  étoit  Tanc.  Chat,  du  Verderat, 
A  Martigni  Chapelle  de  St«.  Marguerite  fon- 
dée par  Benjamin  Fyot ,  Lieutenant  de  Ré- 
giment ,  il  y  a  1 50  ans ,  aïeul  de  Nie.  Fyot, 
Médecin  au  Mont-Saint- Vincent,  &  des  Fyot 
de  Martigni.  Charles  VII ,  en  reconnoiflance 
du  Traité  d' Arras ,  dojina  en  1435  au  Chan^ 
celier  Rolin  la  Terre  de  Martigni ,  alors  aux 
héritiers  d'Oudard  de  Chazeron;  celles  de 
la  Perrière ,  de  Lugni ,  les  Preffin  &  de  Bra- 
gni,  appart.  au  Sg^«  de  LufTan.  Mais  il  pa«- 
roît  que  le  Chancelier  remit  Martigni  aux 
Chazeron  ,  puifque  Claude  de  la  Guiche , 
marié  en  1455  à  Claudine  de  la  Baume,  ac- 
quit vers  1470  de  1^.  de  Chazeron  de  Mar- 
tigni ,  le  Château ,  comme  le  marque  SaÂn^ 
Tom.  JF.  G 
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Julien  de  Ejaleiire,  pag.  333.  Les  Habîtans 
crnt  droit  d'iifage  &  de  chauffage  dans  les 
bois  du  Seigneur;  ils  furent  affranchis  en 
1 283  par  Etienne  de  Mont-Saint  Jean.  Deux 
moulins  ;  une  huilerie  ;  bons  près  ;  terre  à 
froment  ;  beaucoup  dé  défrichemens  depuis 
50  ans.  Plaines  de  Silla* 
A  2  1.  de  CharoUes ,  1 1  d'Autun. 

Montas  AI  nt^  f^/jvc^jvr,  Bourg. 

Cafirum  Montis  S.  Vinuntii ,  ainfi  appelle 
en  1 279  (  F.  Per.  p.  64^)  ;  Archip.  &  Par.  du 
Dioc.  de  Chalon ,  Patr.  de  l'Abbé  de  Cluni , 
qui  avoit  là  un  Prieuré  dont  les  Moines  fe 
font  retirés  vers  1506.  Le  Prieur  obtint  de 
Louis  XII  en  1501  des  Lettres  de  garde- 
gardienne  pour  les  droits  de  langue  de  bœuf 
dont  il  jotiit  encore  ,  de  coponagc  de  bUd 
(  aboli  depuis  )  ,  lides  ,  cens ,  fervis  ;  mais  les 
langues  de  bête  bovine ,  dit  un  titre ,  qui  fe 
tuent' ou  fe  débitent  les  jours  fériés ,  appar- 
tiennent au  Seigneur  ou  à  fes  Officiers  ,  & 
ceux  du  Roi  les  perçoivent  ces  jours-là. 

L'Eglife  autrefois  fous  le  voc.  de  la  Croix, 
EccUJia  de  MonteSanclce  Çrucisy  humide ,  quoi- 
que fituée  fur  une  haute  montagne  ,  fiit  dé- 
diée par  André  de  Poupet ,  Evêque  de  Cha- 
lon, en  1484.  Beau  chœur  neuf  rebâti  en 
1775  pour  3000  liv.  payées  par  l'Abbé  de 
Cluni ,  Décimateur ,  qui  l'a  orné  d'im  bd 
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Autel  à  la  Romaine  ;  huit  Mépartiftes  au 
jcvi«.  f.  Sous  le  portail ,  tombe  de  Charles 
Je  Clerc ,  Curé  du  lieu,  t exemple  des  Pafieurs  ^ 
U  père  des  pauvres  9  mort  le  28  Décembre 
.1681  ;  il  a  laiiTé  un  domaine  rendant  300 
liv,  &  a  fondé  une  bourfe  de  50  écus  au 
Séminaire,  Chambre  de  charité ,  due  en  par- 
tie aux  bienfaits  de  ce  Curé.  En  TEglife  étoit 
jadis  la  tombe  dlfabelle  Rabutin ,  femme  de 
Robert,  Comte  de  Charolois ,  au  Xlii^.  f.  fé- 
lon Palliot  qui  Favoit  copiée  en  1 66o. 

Eudes  IV  ayant  acquis  par  échange  le 
Comté  de  Chalon  &  la  Baronnie  du  Cha- 
rolois en  1237  9  £t  hommage  à  Louis  IX  de 
CharoUes,  du  Mont-St.-Vincent  &  de  leurs 
Châtellenies  ;  ces  deux  places  font  appellées 
Villes  murées  en  1390 ,  lorfque  les  Armagnacs 
vendirent  le  Charolois  au  Duc  Philippe.  La 
2^.  étoit  la  première  des  quatre  Baronnies  de 
ce  Comté ,  unie  à  la  Couronne  en  1477  »  & 
depuis  1765  Châtellenie  Royale  dont  la  Juf- 
tice  reflbrtit  au  Bailliage  de  Charolles. 

U  y  avoit  jadis  un  Bailli  auquel  refTortif- 
foient  par  appel  les  Caufes  des  Juftices  fei- 
gneuriales ,  &  fur-tout  les  moyens  &  bas- 
Jufticiers  qui  relevoient  de  cette  Baronniew 
MU®,  de  Sens  obligea  encore ,  il  y  a  1 8  ans  , 
les  héritiers  Sauroy  à  reprendre  de  fief  au 
Mont-Saint- Vincent  pour  la  Terre  de  Saint- 
Vallier. 

-    Ane.  Jeu  d'Arquebufe  compofé  d'env.  40 

G  il 
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Chevaliers  ;  ils  rendirent  le  grand  prix  en 
1722  ;  ceux  de  Marcigni,  Charolles,  Tou- 
lon ,  Perreci ,  Montcenis  y-  affifterent/  Lia 
première  Ville  remporta  le  prix  qu'elle  ren- 
dit ,  &  c'eft  au  Mont-Saint-Vincfent  à  le  ren- 
dre à  fon  tour. 

LeHégiffeur  du  Roi  pour  tout  le  Comté 
de  Charolois ,  eft  établi  en  ce  lieu  depuis 
1761  ;  le  Bureau  de  la  Pofte  eft  à  Joncy: 
mais  il  n'y  a  point  de  Meffager  piéton  de-là 
au  Mont-Saint- Vincent ,  quoique  les  Régit- 
feurs  des  Poftes  en  aient  établi  a  Charolles 
pour  porter  les  Lettres  à  Parai ,  à  Toulon 
&  Perreci ,  &  un  autre  pour  Montcenis. 

Ce  Bourg  fitué  fur  une  des  plus  hautes 
montagnes  de  la  Province  ,  avoit  une  forte-  . 
reffe  qui  futaffiégée  &  démantelée  par  Louis 
VII  en  1 161  ,*pour  punir  Guillaume ,  Comte 
de  Chalon  ,  qui  s'y  étoit  réfugié  ,  de  fes 
ravages  fur  les  terres  de  Cluni.  La  place  fut 
livrée  aux  flammes  pour  avoir  ofé  réfifter  à 
une  Armée  royale  :  elle  fiit  prife  par  les  Or- 
léaqois,  ennemis  du  Duc ,  en  1433  ^  reprife 
Tannée  fuivante  par  les  foins  de  la  Du- 
chefle;  elle  eut  depuis  1237  les  mêmes  Sei- 
gneurs que  le  Charolois  dont  on  a  parlé  au 
long  dans  le  coup  d'œil  fur  ce  Comté.  Louis 
X  V  en  fît  l'acquifition  de  MU^.  d4  Sens , 
pour  la  Terre  de  Palaife^u  en  1761.  S.  M. 
par  Edit  de  1765  a  fupprimé  la  Baronnie  & 
confervé  la  Châtellenie,qui  comprend  4  clot 
chers  &  la  Prévôté  de  Marizy. 
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L'emplacement  de  l'ancien  Château  fitiié 
fur  la  pointe  de  la  montagne  au  fud ,  a  été 
acquis  du  Roi  par  Ant.  Febvre ,  Commiffaire 
à  terrier  ,  qui  a  fait  conftruire  une  belle 
maifom  La  Léproferie  étoit  au  bas  du  Bourg 
à  400  pas  au  nord ,  dans  un  champ  encore 
appelle  la  Maladiere  ,  &  dont  il  n'y  a  plus 
de  veftiges. 

De  400  Com.  en  1709  ,  la  famine  en  en- 
leva 200:  de  12  métairies  6  furent  abandon- 
nées :  aâuellement  5CX)  Com.  &  ICXD  feux, 
637  âmes  ,131  Habitans  impofables  en  1679, 
1 1 5  en  1 75  i .  Les  dépend,  de  30  f.  font  Bour- 
gueil ,  autrefois  Annexe,  Fief  à  Phil.  Febvre, 
Notaire ,  poffédé  par  J.  de  Monfaulcon  en 
1430;  Maumont,  Fief  à  Cl.  de  Théfut,d'Au- 
mont  ;  Crufol  ,  appelle  maint.   Chéfretin  ; 
le  Brouillât ,  les  Places ,  la  Vernée  ,  le  Bois 
haut  de  1 2  feux ,  alternatif  avec  Mari  •  du 
Dioc.  de  Mâcon  ;  Montmartin  qui  fut  affran- 
chi en  1^55  pour  18  liv.  jf.  les  Jufticiables 
de  la  Baronnie  le  fiirent  par  Henri  II  eit 
15Ç4,  malgré  la  Dame  de  Vaudrey  ;  le 
Bourg  ,  clos  de  murs  avec  4  portes  ,  étoit 
franc  :  il  devoit  être  alors  bien  peuplé  ,  puif- 
qu'on  y  comptoit  14  Bouchers. 

Il  a  220  toifes  de  long  du  nord  au  fud  , 
&  100  de  l'eft  à  l'oueft,  &  la  montagne  du 
-midi  au  nord  a  330  toifes  en  longueur  ,  & 
1 20  en  largeur. . 

Mairie j)our les  affaires  économiques, de- 
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puis  1693.  Le  premier  Maire  fut  Philibert 
Febvre  ,  Bailli  en  même  temps  ;  fon  fils  La- 
zare lui  a  fuccédé  ;  fon  petit-fils  Charles 
Léonard ,  Maire  aûuel  depuis  1752 ,  eft  auffi 
Châtelain  ;  il  entre  aux  Etats  alternative- 
ment avec  Parai  &  Perreci  :  c'étoit  à  fon  tour 
en  1778. 

Ce  Bourg  députoitaux  Etats  du  Charx>lois 
avant  leur  réunion  à  ceux  du  Duché  en  175 1, 
&  le  Curé  avoit  droit  d'y  entrer.  Grenier  à 
Sel  du  temps  des  Ducs  ,  dont  dépendent  43 
Paroifles  ou  Hameaux  de  la  direâion  de  Gha- 
lon.  Entrepôt  de  tabac.  Subdélégation  &  Re- 
cette de  CharoUes.  ' 

Six  foires,  dont  deux  très  -  anciennes , 
puifqu  il  en  eft  fait  mention  au  Xi^.  f.  dans  le 
fsec.  bened*  t.  iv;  un  marché  le  Samedi  de- 
puis 1768.  Il  eft  étonnant  qu'aucun  chemin 
public  n'aboutiffe  à  cette  montagne  ;  il  feroit 
bien  avantageux  qu'une  branche  titée  de 
Joncy  paflat  aux  pieds  ,  d'où  elle  tendroit  à 
Perreci  &  à  Toulon ,  par  Genelard  :  c'eft  le 
feul  Bourg  du  Charolois  qui  foit  privé  de  cet 
avantage»  Le  chemin  feroit  facile  à  faire  ,1e 
terrein  étant  fabloneux  &  la  pierre  commune. 
A  peine  faudroit-il  un  feul  pont  :  une  route 
rendroit  ce  Bourg  l'entrepôt  du  Charolois  , 
du  Chalonnois  &  du  Mâconnois ,  étant  entre 
les  trois  Provinces. 

On  eft  encore  plus  étonné  de  trouver  fur 
cette  éminence  ifolée,  plus  de  40  puits,  & 
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de  voir  fortir  de  fes  flancs  quantité  de  four- 
ces  qui  en  rendent  Taccès  très  -  difficile.  Le 
terrein  fpongieux  eft  abrevé  par  les  neiges 
&  les  brouillards.  Une  terre  grafle  &  mar- 
neufe  à  une  certaine  profondeur,  retient  l'eau 
qui  fournit  les  puits  &  les  fontaines. 

Le  Fief  de  Théfut  avec  terrier  j  à  Jacques 
Galard  de  Chalon  depuis  10  ans  9  a  donné 
le  nom  à  une  ancienne  famille ,  dont  plu- 
fieurs  Magiftrats  diftingués  à  Dijon ,  &  wf^ 
Confeiller  d'Etat  fou^  la  Régence.  Elle  e^ 
partagée  en  4  branches.  Antoine  Maletefté , 
dans  fa  Defcription  du  Charolois,  dit  :  Fa- 
miliâ  Thefujiorum  fcmpcr  habuit  bonos  &  illufircs 
viras  ;  &  fait  l'éloge  de  Louis  &  Jean  de 
Théfut  qui  vivoient  de  fon  temps  (  1 570). . 

Louis  de  Théfut-Ragi  fonda  une  Chapelle 
aux  Carmes  de  Chalon ,  où  il  fiit  inhumé  en 
1489  ;  Jacques  de  Théfut ,  depuis  Capitaine- 
Châtelain  du  Mont-Saint- Vincent ,  en  1475  ; 
Jean  fon  fils,  en  1526;  Jean,  fils  de  celui- 
ci  ,  Capitaine  -  Gouverneur  de  J<5ncy ,  par 
Arrêt  du  Parlement,  en  15Ç6. 

Les  anciennes  familles  font  les  Chofflet, 
le  Clerc ,  Denis,  Thomaffet  dont  Louis  étoit 
Bailli  en  1 560  }  les  Febvre ,  originaires  de 
St.  Micault ,  oii  on  les  voit  au  xiv^.  fiécle  ; 
les  Bonamour  ,  les  Calard  qui  fortent  de 
Montcenis  &  poflédent  depuis  1 5 10  le  Fief 
de  Montfarin;  les  Thomaffin  d'une  bonne 
Nobleffe  du  Comté,  dont  les  ancêtres  étoient 

G  iv 
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Capitaines  du  Château ,  Baillis  du  lieu ,  d^dù 
fort  Etienne  de  Thomaffin,  Ecuyer,  dont  le 
fils  unique  eft  Garde  du  Roi,  Philippe  de 
Thomaffin ,  Elu  de  la  Nobleffe  aux  Etats  du 
Charoloisen  1700,  eft  Faïeul  de  Guillaume 
Thomaffin,  ancien  Officier,  établi  àNuys, 
On  voit  Jean  Thomaffin ,  Confeiller  du  Duc, 
en  1 403  ;  un  autre  du  même  nom ,  Préfident 
au  Parlement  de  Dole,  en  1603  ,  Ambaffa- 
deur  du  Roi  Cath.  en  Suiffe ,  mort  en  163  !• 
(  Voy.  Dunod^  tom.  3  ,  pag*  ^54  )• 

Etienne  du  Mont-St.- Vincent  étoit  Garde- 
Scel  du  Comte  de  Clermont  en  1299;  Jean 
Mathey  en  1358;  Jean  de  Clugni ,  Lient,  du 
Bailli  du  Qharolois ,  tint  les  Affifes  au  Mont- 
Saint-Vincent  en  1398  :  J,  de  St.-Juft  étoit 
Châtelain  en  1410. 

A  5  lieues  de  Cluni ,  6  de  Charolles ,  7  de 
Chalon,  9  d'Autun,  4  de  Montcenis,  18  de' 
Dijon ,  I  de  Joncy,  Bureau  de  la  pofte»    . 

Lat.  46 <  3/ 3".  L.  2<^.9'38". 

M  O  R   N  A  I. 

Mornaium^  Par.  voc.  St.  Jean-Baptifte  >  à  la 
collât,  de  l'Evêque  d'Autun,  Sg'.  le  Marquis 
de  la  Guiche.  5  feux  au  chef4ieu ,  fitué  dans 
un  fond  ;  60  feux  en  toute  la  Par.  44  Hab. 
en  1670  &  175 1,  250  Commun.  15  Dom. 
Lavigne ,  Merlaux ,  Viandet ,  Roche ,  5  f. 
avec  moiilin;  l'Epinai  10^  Jandoux  10,  les 
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Mazoyers  4  ,  Genat  2  :  autour  de  la  tour 
d'Avaife  10  barraques,  &c.  De  cette  Par. 
dep.  le  Ham.  de  Chintry  ,  franc-aleu  y  du 
Bailliage  de  Mâcon  ^  Recette  du  Brionnois  f 
triennal  avec  Chanvent  &  Balore.  Chapelle 
Saint  Nicolas  de  Tolentin.  Le  lieu  appelle 
Tcrrt'Noirc^  où  il  n'y  a  plus  que  des  malures, 
étoit  un  anc.  Village  de  40  feux  y  félon  de 
vieux  titres  :  auj.  tout  ruiné.  En  1162  Pierre 
de  Fougère  &  Jacq.  de  Ruffins  aonnent  le 
dénombrement  de  leurs  Maifons  -  fortes  à 
Mornai;  celle  du  i^'.  s'appelloit  la  tour  de 
tAnc  y  &  on  en  nomme  les  reftes  la  tour  de 
Mornai;  celle  des  Ruffins  eft  au),  la  tour 
d'Avaize  ;  ces  2  Seigneuries  font  réunies  à 
Chaumont.  On  voit  en  1 3 1 1  un  Ruffins  de 
Mornai  9  Damoifeau;  Gui  de  Mornai  1369; 
Agnès  d'Alenai,  veuve  de  Roletde  Semur, 
Sg^de  l^Etang,  vend  en  1419  a  Girard  de  la 
Guiche ,  Chapendi ,  Tillai ,  Boft ,  jadis  poffédé 
par  Guy  Moreau.  Moulin  de  Bertrat  avec 
huilerie  fur  TArconce.  Bonne  tuilerie  de 
TEpinai  &  four  à  chaux.  Le  fourneau  du  Ver- 
derat  eft  de  la  Paroiffe.  Mine  féconde.  Vafte 
étang  qui  eft  conime  la  fource  de  TArconce. 
Fameufe  forêt  d'Aveze  ou  Avoize  où  eft  une 
tour  antique ,  refte  du  Château ,  dont  le  voi- 
finage  étoit  habité.  Pays  de  bois.  Quelques 
bons  prés. 
A  X  lieues  de  Charolles ,  1 2  d'Autun. 


io5       ^Descriptiok 

N  O  C  H  l  Z   E.  ' 

Nockiiiay  Par.  voc.  St.  Michel,  Patron  le 
Doyen  de  Parai,  jolie  Eglife,  avoit  ancien, 
un  Mépart,  de  la  Baronnie  de  Lugni.  Jean 
&  Hugues  de  Marcilli  reprennent  de  fief  de 
Chevigncs  (  Chevenizet  ) ,  Nochize ,  Lagni , 
BuiTeul ,  en  1367.  20  feux,  130  Commun. 
Les  dépend.  Panfemont  avec  Chap.  rur.  de 
St.  Jofcph,  fondée  par  Jofeph  Baudouin  de 
Digoin;  le  moulin  Champrond  ,  Tronci, 
Vilaines,  la  Colanges  ;  Chevenizet  fur  la 
hauteur  avec  Chat,  a  M.  de  Levis,  &  jolie 
Chapelle  ,  voc.  N.  D,  de  Lorette ,  fondée 
par  Antoine  de  Vichcy,  Seigneur  du  Iiêu, 
en  1422,  dont  le  Curé  de  Buffeul  eft  Cha- 
pelain né.  La  mémoire  d'Etienne  Larcher, 
ion  Curé,  mort  en  1773/  fera  long-temps 
en  bénédiâ;ion.  Plus  de  vignes  depuis  60  ans. 

Nophize  dans  un  fond  à  2  lieues  de  Cha- 
roUçs,  I  5*  de  Parai  Sf  du  Grenier  à  Sel. 

O   U  D   R   Y. 

Olderiacum ,  Uldracum  ,  Paf .  voc.  S.  Martin, 
Archipr.  de  Perreci  ,  CoUateur  TEvêque 
d'Autun  ;  M.  Defchamps  de  Villeneuve  &  M* 
Mayneaud  de  Colanges ,  Cofeigneurs ,  le 
Curé  pour  une  partie  qui  lui  tient  lieu  de 
portion,  congrue  ;  partie  de  la  Paroiffe  dép. 
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des  Juftices  de  Perreci  &  de  Clefly.  70  feux 
66  en  1670  &  167 1  ;  4Ô0  Commun,  avec  les 
dép.  Chatuzot  ^  Lacroix ,  les  Hues ,  la  Salette^ 
Somilly  ,  le  Monceau  Fief ,  la  Bçluze ,  la 
Vernée ,  les  Bardots ,  Auge ,  Beaubernard  , 
Velette  &  Montot  Fief  avec  Chat.  Mazoncle 
Fief  &  Chat,  altern.  avec  MarlL  Quelques 
clos  de  vignes*  3  moulins.  lô  étangs.  Bons 
prés ,  fouvent  gâtés  par  la  rivière  &  la  mine 
gu*on  y  lave  pour  les  forges  de  Pçrreci  &  de 
Geugnon.  2  tours  &  mur.de  300  pieds ,  reftes 
d'un  ancien  Mônaftere  de  Filles  j  dites  Dames 
Blanches 9  fur  un  lieu  élevé,  au  fud-eft  d'Où- 
dry  &  à"^  de  1.  Un  champ  voifin  eft  encore 
nommé  le  Portail  de  St^.  Catherine. 

Guillaume  de  Digoine ,  Sire  de  la  Per- 
rière, Chevalier  ,  fait  hommage  au  Comte 
de  Charolois  du  Châtelet  &  portion  d'Où- 
dry,  en  13 10.  ^ 

Ce  Village  femble  avoir  donné  le  npm 
à  rOudrache,  Uldraca^  qui  fort  de  Tétang 
de  Perreci.  Mefure  de  Toulon  de  33  livres. 

A3  1.  7  de  CharoUes ,  3  de  Parai ,  3  de 
Digoin  &  de  Toulon  ,  lO  d'Autun ,  1  ^  de 
Perreci. 

O  Z  O   L   E. 

Paroiffe  du  Brionnois  ,  <lont  6  Hameaux 
font  du  Charolois  :  (  Foy.  le  BailL  de  Semur 
en  Brionnois* 


loR  D  ESC  RI  P  T  I  O  N 

-  .  •  « 

,..     P  A  L  I  N   G  E. 

Palingim^  oublié  dans  Expillî;  Par.  voc.  la 
Vierge  (  1 5  Août  ) ,  Archip.  de  Perreci ,  à 
la  coUatfc  de  TEvêque  d^Autun^  de  laBaronnie 
de  Digpine»  . 

1 19  llabît.  .en  175 1 ,  65  en  1679,  environ 
300  Cominun.  Dépehd.  lé,  Cartier  ,  Aiibè- 
leigne  ,  Bè^ûr^gard  ^  Varennje,  Morigny, 
Thielay ,  Iç  Montet  Fief,  &  Digoine,  Di- 

fonia^  Barohmé  jadis  à  rilluftrè  &  ancienne 
laifon  de  ce  nom.  On  voit  un  Liebaut  Di" 
gonenfis  ,  en.'l  1 16  :  (  Gai.  Chr.  tom.  IV,  pag. 
389).  Hugues  de  Digoine  fait  foi  &  hommage 
au  Duc  Hugues,  en  1242;  Guillaume  Scfon 
fils  furent  tués  à  la  bataille  de  Poitiers.  Jean, 
Chambellan  du  Duc  en  Î407,  étoit  Bailli 
d'Auxois  en  1424.  Cath.  de  Bourbon ,  Dame 
de  Digoine ,  fonde  en  fa  Chap.  une  Meffe 
qitbt.  en  1439  pour  48  Uv.  affignée  fur  fa 
Terre  de  Beauregard.  Anne  de  Digoine ,  fille 
unique  de  Chrétien  de  Digoine ,  Chevalier 
de  la  Toifon  d'Or,  porta  tous  les  biens  de 
cette  branche  aînée  à  Jean  Damas  de  Mar- 
cilli.  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or  en  1460. 
Louis  XI  fit  couper  la  tête  à  Chrétien  de 
Digoine ,  qui  avoit  pris  le  parti  de  Marie  de 
Bourgogne  en  1481;  Ce  nom  fubfifte  dans 
la  branche  de  Digoine  du  Palais  ,  dont  le 
Chef  fut  Jean  de  Digoine ,  qui  époufa  Guiette 
de  Pouilli,  Dame  du  Palais,  en  1359. 
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Digoine  avec  beau  Chat,  à  la  moderne ,  eft 
à  N.  Frottier  de  la  Côte ,  gendre  de  François 
de  Reclefne  des  Regards ,  dont  le  père  Eléo- 
lîor  acheta  cette  Terre  en  1700.  Il  y  avoit 
des  Picpuces  fondés  en  1609  par  Théophile 
Damas  de  Digoine,  fupprimés  en  1774,  & 
réunis  à  ceux  de  CharoUes.  En  la  Chapelle 
feigneuriale  font  inhumés  Françoife  -  Louife 
1  de  Damas,  fille  d'Antoine,  Chevalier,  Ba- 
ron de  Digoine ,  1644.  Moulin  Chipot  dép. 
de  la  Baronnie. 

Â  I  1.  de  Perreci ,  i  de  CharoUes. 


PARAI,  Ville. 


Ancienn.  Pareid  (l) ,  Parc ,  Panu  ou  Paroi^ 
\    comme  Técrit  à  la  gaidoife  le  nouvel  Hif- 
!     torien  d'Autun  en  1774,  Pandum^  &  dans 
I    une  charte  du  Roi  Philippe  de  1x74,  rap- 
portée par  Perard,  pag.  546,  Parareium  & 
I     Pannacum;  !*•  Ville  du  Charolois  fur  la  Bour- 
bince ,  Par.  voc.  la  Vierge  (  i  Ç  Août).  Eglife 
très-ancienne  prefqu'en  ruine ,  hors  du  lieu  , 
fur  une  éminente  ;  la  Succurfale  eft  Saint 
Nicolas  dans  la  Ville,  bâtie  en  1535 ,  def- 
fervie  par  une  Société  de  Prêtres,  établis  au 


(  I  )  La  Martîniere ,  édit.  de  1768 ,  en  6  vol.  in- 
fol. ,  en  fait  2  articles  ;  l'un  fous  le  nom  de  Parai ,  l'autre 
it  PaTciâ-l'Abbayt  ;  ce  dernier  eft  plein  de  bévues. 


iio         Description 

XIII®.  fiécle.  Lilard  Liquoquant  fit ,  en  1328, 
une  fondation  au  profit  des  Sociétaires ,  qui 
jouiflent  des  dîmes  de  Verfaugues  en  entier , 
&  de  partie  de  celles  de  St.  Yan,  Lhopital 
&  Varennes  -  Reuillon ,  par  différentes  con- 
cefiions*  Le  Cardinal  Rolin  approuva  leurs 
Statuts  en  1451;  ils  étoient  alors  26,  &  ne 
font  plus  que  7 ,  qui  doivent  être  nés  dans 
Tendroit.  Rymon  rapporte  des  Lettres  de 
Garde ,  accordées  aux  Cui^é  &  Chapelains 
de  Parai  par  le  Bailli  de  Mâcon,  en  1433  & 
1461. 

Mission  fondée  tous  les  dix  ans  par  N.Cha- 
lon  9  Sœur  Hofpitaliere  qui  donna  1 000  liv. 
en  1756. 

Les  VisiTANDiNES  établies  en  1626  par 
des  Sœurs  de  Lyon ,  avoient  45  Religieufes 
de  Chœur  en  1680  :  elles  ont  eu  la  pieufe 
Marie  Alacoque  dont  la  vie  écrite  in-4^.  en 
1729  nous  tranfporte  dans  les  temps  d'igno- 
rance &  de  crédulité ,  &  femble  plutôt  lou- 
vrage  de  Jacques  Voragine,  que  d'un  Prélat 
Français  du  xviii®.  f.  C'eft  à  cette  Religieuse 
que  la  dévotion  3xxS.Cœur  doit  fa  naiffance; 
&  c'eft  du  Monaftere  de  Parai  qu'elle  s'eft  ré* 
pandue  dans  le  Royaume. 

V 

Les  Ursulines  ,  tirées  d'Autun ,  ont  eu 
pour  i'*.  Supérieure  Antoinette  de  Toulon- 


DU      C   H  A  R  O  L  O  I   S.        III 

geon,en  1644  -  elles  étoient  40 en  i68o.  Le 
Cardinal  de  Bouillon  pofala  première  pierre 
de  leur  nouvelle  maifon  vers  1 70 1  • 

L'HÔPITAL  eft  dû  aux  libéralités  des  bons 
Citoyens  ,  tels  que  Baudinot  dé  Selore ,  Rot 
félin ,  Thouvant  &  autres.  20  lits  ,  8  Filles 
de  piété ,  quoique  les  Let.  Pat.  les  fixent  à 

5  ;  elles  font  fuccefiîbles  ,  jouiflent  de  leurs 
biens ,  &  ne  font  point  de  vœux.  L'Abbé  Jo- 
feph  d'Amanzé  ,  infigne  Bienfaiteur ,  a  fondé 
le  Chapelain  à  la  nomin.  de  {es  parens  :  il  y 
fut  enterré  en  1724, 

■ 

Le  Collège  fut  établi  par  Eléonor  de  la 
Magdelaine  de  Ragny ,  Chevalier  des  Or- 
dres ,  &  Hypolitte  de  Gondi  fa  femme  , 
qui  y  appeUerent  3  Jéf.  en  1618  ;  ils  don- 
nèrent pour  leur  entretien  2CX)liv.  de  rente , 

6  N.  Thouvant ,  Doyen  de  Luc  on  &  Aumô- 
nier du  Roi  9  légua  100  liv.  de  rente  ;  la 
maifon  où  eft  au),  le  Collège  fiit  acquife  des 
deniers  de  Jean  Roffelin  ,  Avocat ,  par  Fr. 
Thouvant ,  frère  du  Do^en ,  &  N.  Bauderon. 
Les  Jéf  logèrent  d'abord  à  THôtel  de  la  Mag- 
delaine qui  appartient  auj.à  M.  de  Boyer, 
Gouverneur  ;  enfuite  ils  fiirent  transférés  au 
lieu  où  font  les  Vifitandines;enfin  placés  dans 
^a  grand'rue  ;  ce  Collège  ne  fiit  en  régie  qu'en 
1651  ;  la  Ville  donna  i6ooliv.  LesdifFérens 
Citoyens  qui  contribuèrent  à  cet  étabUfle* 
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inent^  fpécifierent  en  1632^  quencas  qtu  Us 
Jéfuitcs  fujf entrenvoyés  ,  Us  fends  retourneroient 
à  Uurs  héritiers.  Ce  Collège  ,  depuis  la  fup- 
prefîîon  des  Jéf.  en  1763  ,  eft  tenu  par  des 
Eccléf.  on  y  enfeigne  jufqù'à  la  Rhët.  Les 
Sieur  &  Dame  Bouillet  fondèrent  la  Cha- 
pelle en  1 67 1  ;  les  Etats  de  1685  accordè- 
rent aux  Jéf.  600  liv.  pour  bâtir  leur  Eglife , 
cil  Ton  ne  voit  que  des  tableaux  de  Jéf,  au 
nombre  de  9 ,  nul  d^aucun  autre  Saint. 

Cl.  de  la  Colombiere  ,  célèbre  Prédica- 
teur Jéf.  à  la  Cour  du  Roi  Jacques ,  dont 
on  a  publié  les  Sermons  en  6  vol,  in-8^. 
mourut  à  Parai  à  41  ans  en  1682,  non  à 
Pavie ,  comme  il  eft  marqué  dans  le  Diâ, 
des  Hommes  ilîuftres  en  6  vol.  3  ^.  éd.  1772  ; 
c'eft  lui  qui  a  donné  une  forme  à  la  célébra- 
tion de  la  Fête  du  Sacré  Cœur ,  &  qui  en 
a  compoférOiBce  ;  il  laiffa  des  Mém.  qui  ont 
fervi  à  compofer  la  vie  de  Marie  Alacoque , 
dont  il  étoit  Diredeur. 

Prieuré. 

Le  riche  Prieuré  de  TOrdre  de  S.  Benoît , 
fous  le  voc.  de  N.  D.  &  de  St.  Jean-Baptifte, 
fut  fondé  en  973  par  Lambert ,  Comte  de 
Chalon ,  dans  fon  propre  fonds  fur  le  pen- 
chant d'une  colline  ,  en  un  lieu  appelle 
f^allis  Aurea^  auj.  Orvaul  ou  Orval ,  près  de 
la  Ville  &  d  une  ancienne  Eglife  ^juxtà  tcm^ 

plum 
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pkmmti^ijUtmum  ,  dit  le  titre  ;  ce  qui  prouve 
que  Parai  exiftoit  long-temps  auparavant , 
puifqu  il  y  avoit  une  Eglife  Paroiffiale. 

L'Orval ,  couvert  alors  de  buiflbns  9  avoit 
été  autrefois  habité;  car  on  y  trouva ^  en 
creufant  ^  quantité  de  vieille  chaux  &  des 
pierres  propres  à  bâtir. 

Le  Comte  fenûble  aux  fervices  des  Habi- 
tans  qui  Tavoient  aidé  dans  pluiieurs  expé- 
ditions militaires  ,  leur  accorda  en  990  une 
charte ,  par  laquelle  il  exempta  pour  jamais 
la  Ville  &  les  enviions ,  jufqu'à  Tétendue 
de  fept  Aades  ,  de  toutes  fortes  de  redevan- 
ces y  devoirs ,  preâatijbns  9  &c»  érigea  le  ter- 
ritoire en  pur  Fief,  fous  la  charge  unique  de 
la  foi ,  refervatâfidc  9  qu'il  ifltipula  devoir  être 
prêtée  par  ces  4  Ediles ,  à  chaque  mutation 
de  Comte  :  nouvelle  preuve  que  Parai  fub- 
fiftoit  &  étoit  peuplé  long -temps  siVant  le 
Prieuré. 

Laonbert ,  ami  de  S.  Mayeul  de  Cluni , 
époux  de  là  Comtcfle.Adelaïs,  appelle  dans 
les  chroniques ,  tres-illufin  ,  tris-^nobU  &  tris* 
chrétien ,  voulut  décorer  fort  nouveau  Mo- 
naftere  des  Reliques  de  St.  Grat ,  Evêque  de 
Chalon,  inhumé  au  Prieuré  de  St.  Laurent 
en  652  :  il  les  fit  tranfporter  en  5)77  à  Parais 
dans  une  châfle  d'argent  ^  pillée  par  les  Hu^ 
guenot^  en  1562.  Ce  pieux  Fondateur  fut 
enterré  au  Prieuré  en  990  9  non  5)70  comme 
dit  Perri  j  ni  en  988  comme  le  marque  Dom 
Tom$  IF.  H 


ri4         Desce^^iption 

Plancher  ,  puisqu'il  donna  une  charte  en 
95)0. 

Son  fils  Hugties.,  .Comte  de  Chalon,  Eyê- 
qiie  d'Auxferre  ,  voyàrnt  que  tes  premiers 
Moines  outHermites  avoient  peine  à  Aibfif- 
ter ,  leur  fit  donation  de  tout  ce  qu'il  po£- 
fédoit  dans  la  contrée ,  &  unit  le  Monnftere 
à  TAbbaye  de  Cluni»  fous  S.  Odilpn  en  5^99 
(non  989  comme  récrit  Saulnier  dan^  fon 
jiatun  Chrétien  )  en  ptéfonçe  du  Roi  Robert. 
Perard ,  pag.  i(^,  &  Perri,  pag*  35* ,  pr.  , 
rapportent  Taôbe  id  union  paffé  à  Sr  M^rdel- 
lès-Chalon  ,  figné  dx\  Duc  !  Henri  l^^ ,  de  4 
Comtes,  du  Vicomte  ftobert,  de  plufieurs 
Evêques  &  Abbés ,  ce  qiii  iiit  confirmé  par 
leDuc.HuguejI<V^è]k  1443^  Depuis  ce  temps 
l'Abbé  de  Clnm  jeft.  «âiron  de  \k  Cure  & 

A 

Seigneur  du  Ijieu;  On  croit  que*  le  Comte 
Hugues  (  I  )  fit  tiBnfporter  Su,  rebâtir  à-neuf 
le  Moiiaftere  aux  portes  de  la  Ville ,  &  conf* 
truire  une  belle- Bafilique ,  confacrée  Tan 
1004  y  le  9  Décembi^.  On  y  lifoit  autrefois 


/  • 


(1)' Hugues  ne  fe  fit  poiiit  Moine  à  Parât, -comme 
récrit  la  M^rtiniere ,  fvppofant  quil  reçut  THûbitdes 
mains  de  Saint  Çermain  y  qui  lui  fuçcéda .  dans,  l'Eve' 
ché  d*Auxerre  :  amant  de  fautes  que  de  niots.  Hu- 
|;ues  mourut  en  1039  à  St.  Gerniain  d*Auxerré ,  011 4 
jours  avant  fa  mort  il  avoit  pris  des  mains  d^  TÀbbé 
Odon  l'habit  de  Religieux.  Il  fut  inhumé  eh  cette  Ab* 
baye«  &  eut  Heribert  pour  fuçceflî^ur* 
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ces  deux  vers  qu'Antoine  Maltefle  nous  a 

conkrvés  : 

Stet  Domus  hoc  y  dontc  fiuHus  formica  marinas 
Ebihat ,  &  totum  tefiudo  pcrambîUct  orhtm  l 

"Une  Relique  de  S.  Blaifè  y  attire  un  con- 
cours de  peuple  le  3  Février. 

Dans  une  Chapelle  eft  le  tombeau  de  J. 
Damas-Digbiîie ,  Seigneur  de  Clefly,  Che- 
valier de  la  Toifon  d'Or,  en  1468 ,  qui  avoit 
époufé  Chrétienne  de  Digoine,' héritière  de 
la  branche  ainée.  'tombes  dé  Louis  de  Te- 
narre,^  1528  ;  dlfaac  Baudiitot,  Seîgn^  de 
Selore,  1666^  ,  '  .    :.  .    . 

Pafcal  II  dans  ks  Lettres  de  i  109,  &  Louis 
le. Gros  djans  up  privilège  de  1 119  »  comp- 
tent Parai  jparmi  les  Prieurés  dépendans  de 
Cluni.  Les  'Moines,  felôn  la  Bibliothèque 
de  Cluni ,  iitip.  i/!-fôL  1615  ,  p.  1706,  doi- 
vent dire  trois  Méffes  à  mu ,  &  faire  Tau- 
mône  trois  fois  la'fcmaine,,&  tous  les  jours 
en  Carême  &  en  Avent  :  cettêaumône  monte 
a  1200  bôiffeaux.  En  13TO  ils  dévoient  être 
ij  Religieux,  ils  ne  font  plus  que  9, 

Le  Décanat  de  Parai  fut  uni  à  Cluni  en 
1344.  La  rèforrtie  y  fut  établie  en  167 1  par 
délibération  du  Chapitre  général ,  du  con- 
fentement  de  TAbbé ,  le  Cardinal  d'Eft.  Le 
Prieur  a  droit  d^entrée  aux  Etats.  Pierre  de 
Saint-Seigre ,  Chevalier ,  Bailli  de  Montce- 
nis ,  fit  aûe  de  faifie  du  revenu  de  Paroi  en 

H  ij 
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Ion,  &  eut  Hugues  II  pour  (iicceffeur.  Le 
Comte  Guy  de  Thiers  confirma  en  1080  aux 
Habitans  leurs  libertés ,  immunités  &  bonnes 
coutumes ,  reprouvant  tous  mauvais  ufages 
&  toutes  exaûions.  Le  violent  Comte  Guil- 
laume tourmenta  fes  Vaffaux  qui  portèrent 
leurs  plaintes  à  Philippe-Augufte  &  à  l'Abbé 
de  Cluni.  Par  un  accord  pafTé  en  11 80  à 
Lourdon  près  de  Cluni ,  Guillaume  renonça 
à  toutes  exadions  qui  avoient  tourné  en 
Hiauvaifes  coutumes ,  Se  reconnut  que  Parai 
ne  hii  devoit  ni  tailles ,  ni  tributs  fur  les 
porcs ,  porcdlagium  ;  ni  fur  les  moiffons ,  mcf" 
Jionagium  ;  ni  fur  les  denrées  ,  annonagiian  ; 
ni  fur  les  voitures  ,  carredum  :  on  voit  par 
cfes  termes  combien  les  hauts  Barons  fou- 
îoient  leurs  Vaflaux.  Beàtrix ,  Comtefle  de 
ChaJon,Xîitifia  en  1205  Taccord  fait  en  1 180 
par  fon  père  Guillaume*  Jean ,  Comte  de 
Chaion,  à  l'exemple  de. fes  prédéceffeurs , 
jura  fur  TEvangile,  à  Parai  en  1218,  de  ne 
point  toucher  aux  exemptions  accoutumées 
de  cette  Ville  ,  &  de  maintenir  les  fran- 
?chifes  de  fes  foires ^&  marchés,  fous  peine 
d'amende  à  chaque  contravention. 

En  1 287  on  confina  de  nouveau  le  terri- 
toire de  7  ftadcs ,  marqué  par  d#s  bornes  ou 
Croix^,  pour  les  rendre  plus  refpeâables , 
du  temps  même  du  C.  Lambert  ;  ce  qui  fut 
renouvelle  en  1 407»  Les  Habitans  fiirent  trou- 
blés dans  leurs  frahclufes.imais  un  Arrêt  du 
Grand-Confçil  a  confervé  leurs  droits. 
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La  pefte  qui ,  en  13,47 ,  ravagea  la  France, 
fembla  s'être  concentrée  dans  la  Bourgogne, 
quelle  dépeupla  :  {voy.  i*^  vol.  pn^.  a/o). 
Parai  en  fut  vivement  affligé.  L'Abbé  Hu- 
gues s'enfiiit  à  Avignon ,  &  la  chronique  rap- 
porte que  de  cent  perfonnes  attaquées ,  à 
peine  en  réchappoit-il  douze. 

On  voit  par  un  concordat  entre  Ykhhé 
Raimond  de  Lardoine  &  les  Habitans  de  Pa- 
rai en  1407 ,  qu'on  y  reçueilloit  du  chanvre, 
lin,  fafran,  raves  &  panets,  qui  ne  doivent 
point  de  dime  ;  mais  l'étranger  payoit  1 5 
deniers  poiu:  chaque  pièce  de  terre  iabourée  ; 
ce  qui  fiit  appelle  la  dimerie  de  C Aventurier  :  le 
territoire  étoit  tenu  en  pur  Fief  fans  danger 
ni  coniîfcation. 

Par  ce  concordat ,  le  Doyen  de  Parai 
charge  les  Procureurs  &  Gouverneurs  des 
Habitans  d'accompagner  le  Guet  de  l'Abbé 
le  jour  des  foires ,  &  auffi  les  Offlciers  d& 
Juftice  ,  lors  de  l'exécution  des  criminels. 

Perrin  de  Semur ,  fils  de  Girard ,  Cheva- 
lier, vend  au  Duc  Hugues  la  3^.  partie  des 
péages  de  Parai,  80  liv.  en  12 17  :  l'afte  eft 
dans  Perard,  pag.  521.  Il  y  avoit  un  Prévôt 
perpétuel ,  nommé  Guillaume  de  Blanche- 
role,en  1400. 

Cette  Ville  flit  choiiie  par  le  Duc  pour 
y  traitée  de  la  fufpenûon  d'armes  entre  le 
Charolois  &  le  Bourbonnois,  en  1423.  Gi- 
rard de. Bourbon,  BaiUi  de  Chaloii;  Jacques 
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de  Bufieiil ,  Bailli  d'Âutun  ;  Lordin  de  Sa- 
ligny;  Guichard  de  Ganay,  Confeiller  du 
Duc ,  Juge  du  Charolois ,  y  furent  les  Dé- 
putés de  Philippe  le  Bon. 

Ce  Pays  fut  expofé  aux  courfes  &  aux 
l>rigandages  d'Antoine  de  Chabanes ,  Capi- 
taine des  Ecorchcurs  y  qui  parut  autour  de 
Parai  m  grande  puiffanu ,  difent  les  Mémoires 
du  temps,  en  1439. 

Il  ne  foufFrit  pas  moins  pendant  les  trou- 
bles qui  fui  virent  la  mort  de  Charles  le  Guer- 
rier en  1477;  ^^^^  ^^^  P^^*  grands  inalheurs 
arrivèrent  durant  les  guerres  de  Religion , 
en  Juin  1562.  Ponfenart  &  St,  Aubin,  deux 
Chefs  des  Calviniftes ,  excités  par  ceux  de 
Parai ,  forcèrent  la  place  ,  pillèrent  les  Egli- 
fes  ,  &  vendirent  a  Tencan  toutes  les  dé- 
pouilles du  Prieuré. 

Les  Huguenots  avoient  un  Temple  à  la 
porte  du  Poirier^  détruit  en  1686;  l'empla- 
cement même  s'appelle  encore  le  Temple, 
Au  deffus  de  la  porte  d'une  maifon  où  lo- 
geoit  le  Miniftre ,  efl  une  fleur  de  lys  pour 
marque  de  fauve -garde.  Le  fameux  Du- 
ipoulin  y  a  demeuré.  Théodofe  de  Beze  y 
a  pafTé.  Ils  avoient  un  autre  prêche  au  Bron- 
thety  Hameau  de  la  Paroifle  de  Saint  Léger  ^ 
dont  le  Miniftre  rélidoit  à  la  Nocle  chez  le 
célèbre  de  la  Noue.  Après  la  révocation  de 
l'Edkde  Nantes ,  les  Calviniftes  alloient  faire 
la  cène  à  Nocle  chez  Dupuy  *  Montbrun» 
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Leur  prêche  à  Parai  fut  interdit  par  Arrêt 
du  Confeil  en  1634 ,  rendu  à  Finftigation 
du  Cardinal  de  Richelieu ,  Abbé  de  Cluni  ; 
&  il  leur  fut  défendu  d'enterrer  leurs  morts 
au  cimetière  de  l'HôpitaL  Ils  faifoient  va- 
loir une  manufaâure  renommée  d'étoffes  & 
de  toiles  fines  ^  qui  a  difparu  depuis  leiu*  ex- 
pulfion  en  1685.  300  Chefs  de  famille  & 
Ouvriers  quittèrent  leur  patrie ,  &  portèrent 
leur  induftrie  à  Genève ,  en  Suifle  &  en  Al- 
lemagne. Il  refle  une  petite  manufaâure  de 
fil  &  de  toile  fous  la  direâion  de  N.  Thiroux 
&  N.  de  Grondville ,  qui  a  le  fecret  de  pré- 
parer le  chanvre ,  &  d'en  tirer  un  fil  pref- 
qu  auffi  fin  que  la  foie  ;  elle  efl  encouragée 
par  les  Etats. 

4  Tanneurs  ^  3  ou  4  Drapiers ,  plufieurs 
Tifferands  ;  une  poterie  depuis  7  ans  ;  6  foires. 

Parai  efl  fitué  dans  une  plaine  agréable , 
arrofée  par  la  Bourbince  ,  qui  va  fe  perdre 
dans  l'Arroux  au  Verdier.  Terrein  fablon- 
neux.  Quelques  vignes.  400  feux.  1800  Com. 
24  Dom.  dépend,  de  laParoifle.  Grand  che- 
min percé  par  les  Etats  en  1753, de  Ch voles 
âDigoin,  &  à  Marcigni  en  1769.  3  mou- 
lins. Belle  fontaine  à  Romay  (^Romera^  avec 
Chapelle  de  N.  D.  fameufe  par  fes  apports^ 
où  Ton  vient  de  1 5'  lieues.  3  portes.  Mairie 
pour  les  affaires  économiques.  Grenier  à  Sel 
de  la  Direâion  de  Chalon  >  qui  eft  ancien  ^ 
puifque  P.  BaiUet  en  itoit  Grenetier  en  1424. 
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Recette  de  Charolles.  Entrepôt  de  tabac. 
Cours  d^une  porte  à  Tautre ,  planté  d'arbres. 
Belle  prairie.  Juftîce  de  TAbbé ,  Seigneur , 
fur  Parai ,  fur  partie  de  Bautefond  y  Baron , 
Chaflenard  .Digoin ,  Rigny,  Varenne-Reuil- 
lon  &  Volevre. 

Les  armes  font  d'argent  au  paon  rouant 
d'azur  9  bêgué  &  patte  de  gueules. 

HOMMES    ILLUSTRES. 

Cette  Ville  a  produit  quelques  Hommes 
îlUuftres.  Guy  de  Paré  ou  Parai,  dePandoy 
du  lieu  de  fa  naiffance  ,  parvint  9  par  un 
mérite  éminênt,  aux  premières  Places  de 
TEglife  ;  il  fut  élu  Abbé  de  Cirfeaux  en  i  187, 
créé  Cardinal  par  Céleftin  III  en  119 1 ,  Evê- 
que  de  Paleftnne  en  1199,  Archevêque  de 
Rheims  en  1204,  i^ort  à  Gand  de  la  pefle 
en  1206  :  fon  corps  fut  porté  à  Cifteaux,  où 
on  lui  dreffa  cette  épitaphe  : 

Nohis  ddnatus  de  culmine  Ponûficatûs 
Rettùs  tfanfiatus  y  jacet  hic  vir  Guido  Beatus, 

(  Voy.  ce  que  i  ai  dit  de  fa  légation  en  AUemagnt^ 
4Qm.  3 ,  an.  de  Cifteaux ,  pag.  lyz  )•  Il  a  laiffé 
plufie^irs  Ouvrages^  monumens  de  foh  éru- 
dition^ 

Antoine  Malteste  ^  né  e»  1 5  20 ,  nomni^ 
Liçiitenant  j6énéral.dî.i)BailU  run  par  Henri 
1 1  en  j  y  57 ,  &  »  4«  Comté  par  Philippe  1 1 J 
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Charge  qu'il  exerça  avec  tant  d'intégrité ,  que 
h  mémoire  eft  encore  en  vénération  dans 
toQt  le  Pays ,  où  il  maintint  la  Religion  ca- 
tholique &  la  fidélité  due  au  Roi.  Il  fut  fort 
maltraité  par  les  Huguenots  ,  qui  le  firent  2 
fois  j^rifonnier.  Les  maux  de  fa  prifon  &  Té- 
tude  afiidue  abrégèrent  fes  jours ,  qu'il  finit 
à  54  ans.  Il  a  làiffé  en  mfT.  latin  la  Defcription 
duCharolois  en  25  pages'i/ï-4^.  1573.  Ses 
defcendans  ont  occupé  les  premières  Places 
en  Charoloîs ,  &  ont  donné  des  Magiftrats  au 
Parlement ,  un  Doyen  de  la  St*.  Chapelle  en 
165 1 ,  un  Curé  d'Arnai  qiii  a  fondé  2  bourfes 
au  Séminaire ,  &c.  Claude  fon  fils  fîit  50  ans 
Elu  du  Charolois ,  &  afiifta  2  fois  aux  Etats 
Généraux  du  Royaume  en  1588  &  1614  :  il 
fiit  toute  fa  vie  l'Arbitre  général  de  fon 
Pays ,  &  fort  eftimé.  des  Seigneurs  voifins. 

Brice  Bauderon,  né  en  1539,  Doûeur 
en  Médecine ,  un  des  plus  habiles  Praticiens 
de  fon  temps ,  acquit ,  avec  une  grande  ré- 
putation, des  biens  confidérables ,  entr'au- 
tres  la  Terre  de  Senecéy.  Ayant  été  pris  par 
les  Ligueurs ,  il  paya  une  forte  rançon ,  qui 
lui  coûta  une  partie  de  fon  bien.  Sa  Phar- 
macopée eft  fon  principal  ouvrage.  Son  petit- 
fils,  Antoine  Bauderon,  achetant  des  dro- 
gues chez  un  Apothicaire  de  Paris ,  fut  re- 
connu à  fon  cachet  pour  un  defcendant  de 
Brice  ;  l'Apothicaire  auflî-tôt  Tembraffe ,  lui 
offre  {qs  drogues  gratis^  Tinvite  à  manger 
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chez  lui^  en  lui  difant  :  Je  fuis  trop  charmé 
de  connoîtrc  U  petit-fils  de  tun  des  plus  habiles 
fuccejfeurs  de  Gallien.  Gratien  Bauderon,  fils 
de  Brice ,  exerça  avec  diftinûion  la  Profef- 
fion  de  fon  père  à  Mâcon.  On  voit  a:ux  Cor- 
deliers  de  cette  Ville  Tépitaphe  de  cette  fa- 
mille fur  une  table  de  marbre. 

François  Vavasseur,  né  en  1605, 
mort  au  Collège  des  Jéfuites  à  Paris  en  1681, 
Interprête  de  l'Ecriture  Sainte  pendant  30 
ans ,  s'eft  diftingué ,  fur  le  Parnaffe  latin , 
par  fes  pièces  de  yex$  ;  mais  il  eft  plus  te- 
commandable  par  Tèlègance  &  la  pureté  du 
ftyle ,  que  par  la  vivacité  des  images  &  l'élé- 
vation des  penfées.  Le  P.  Lucas  publia  le 
Recueil  de  fes  Poéfies  en  1683,  avec  re- 
loge de  FAuteur.  Ses  autres  Ouvrages  ont 
été  imprimés  à  Amfterdam  i/2-fol.  1709.  On 
trouve  bien  des  puérilités  dans  fa  Differta- 
tion  fur  la  beauté  de  J.  C.  Sa  critique  de  la 
Poétique  du  P.  Rapin,  eft  pleine  d'humeur; 
fon  Traité  de  TEpigramme  eft  plus  eftimé.  M. 
Titon  du  Tillet  a  placé  le  P.  Vavafleur  dans 
fon  Pamajfefraiïfois ,  pag,  360  :  (  Voy.  la  lifte 
de  (es  liombreux  Ouvrages  dans  la  Biblio- 
thèque des  Aut.  de  Bourg*,  pag.  343). 

Jean  Viridet  ,  Médecin  ,  fils  d\m  No- 
taire dé  Parai ,  fe  retira  à  Genève  en  1 690, 
&  s'établit  à  Morges  au  Pays  de  Vaux ,  étant 
de  la  Religion  P.  R.  On  a  de  lui  trois  Ou- 
vrages de  Médecine  ;  on  Hcfait  pas  le  temps 
de  fa  mort. 
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Les  plus  anciennes  familles  de  Paiai  {ont , 
au  jugement  d'Antoine  Maltefte  qui  écrîvoit 
en  1570,  les  Corberi,  les  Quarre,  les  Bou- 
leri,  les  Roffelin;  an  peut  ajouter  les  Bau- 
deron,  dont  un  Médecin  en  1300,  le$  Colin  ^ 
Maiteèe ,  Bouillet ,  dont  CL  BouiUet,  Maire, 
qui  fut  tué  en  1581,  les  armes  à  la  main, 
pour  la  défenfe  de  fa  Patrie  :  on  voit  fon 
maufolée  dans  une  Chapelle  de  la  Paroifle 
avçc  fon  épitaphe ,  qui  commence  par  cette 
belle  fentence  :  PropatriA  mori  pulchenimMim. 
Son  petit-fils  Guillaume  Bouillet ,  Seigneur 
de  Boiffieres,  s'établit  à  Dijon  en  1608',  fut 
Maître  aux  Comptes  en  16 17,  &  mourut  en 
1649.  ^^  ^^  ^^  defcendans  Guillaume*Be- 
nigne  Bouillet ,  Procureur  Gén.  de  la  Cham- 
bre des  Comptes ,  Chancelier  de  l'Académie, 
eft  mort  fort  regretté  en  1776 ,  âgé  de  77  ans. 
M.  Maret  a  prononcé  fon  éloge  dont  on 
trouve  la  fubftance  dans  les  affiches  de  Bour- 
gogne, année  1776,  pag.  147. 

Les  Baiilet,  dont  plufieurs  Préfidensàla 
Chambre  des  Comptes  &  au  Parlement,  dei 
Capitaines  illuftres ,  tels  que  J.  Baiilet  de 
Vaugrenant ,  Gouverneur  de  Saint-Jean-de- 
Lône  pendant  la  ligue,  font  originaires  de 
cette  Ville  :  le  Confeil  du  Duc  confia  une 
commiflion  importante  pour  le  Charolois  à 
Pierre  Baiilet,  en  1417. 

MM,  Gravier  de  Vergenne  qui  ont  donné 
des  Préfidens  à  la  Chambre  des  Comptes ,  un 
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AmbafTadeur  en  Sùifle  &  à  Venife  ,  un  Mî- 
nifire  des  aiFaires  étrangères,  fortent  aiiffi 
de  Patai  ;  ainfi  que  les  Quarré ,  dont  h  Qitarré 
fiit  ennobli  pour  fes  fervices  par  le  Duc  Jean, 
en  1412 ,  &  dont  les  dçfce^dans  fe  font  diC- 
tingués  dans  la  Robe,  dans  FEpée  &  dans^ 
les  Lettres  :  on  en  a  parlé  dans  le  l®*'.^&  le 
x^.  voU  Les  autres  Quarré  reftés  en  Charo- 
lois ,  y  ont  occupé  les  premières  Places. 
Edouard  Quarré  de  Parai  étoit,  en  I5ô6> 
Lieutenant  Général  de  la  Chancellerie  (TAu- 
tun ,  où  deux  branches  (é  font  établies. 

Du  temps  d'Antoine  Maltefte ,  les  3  plus 
belles  Maifons  de  Parai  étoient  à  P^.  Jayet, 
Alex.  Thibaut  &  Marc  Chapuis  :  familles 
éteintes.  La  façade  de  la  màifon  J^et ,  oc- 
cupée par  M.  Ribalier,, Receveur,  neveu  dû 
Syndic  de  Sorbonne^  eft  ornée  de  plus  4e 
30  figures  d'aflez  iK)ri  goût  &  de  médaillohs 
de  nos  Rois,  jufqu'à  François  P"*..,^ 

Parai,  la  z*.  Ville  dés  États  particuliers 
du  Charolois ,  eft  aÔueïlement  la  yj^.  des 
Etats  Généraux.Ceft  la  V^.  des  4  Villes  de  ce 
Comté  qui  nomme  l'Alcade  :  (  elle  le  nomma 
en  1769  ).  Ces  4  Villes  enfemble  ne  repréfeor 
tent  que  la  15®.  &  dernière  Ville  de  la  pe- 
tite Roue  des  Etas  Généraux.  Antoine  Du- 
rand, Maire  dans  la  difette  dé  1770,  pro- 
cura à  fa  Patrie  uae  quantité  de  fariiie  :  on 
fit  alors  6  vers ,  dont  voici  les  2  derniers. 

Jamfatis^  6  Cives  y  lacrymarum  :  ponitc  luBus: 
Alur  adtfl  Jofeph  :  pdlitur  atra  famés» 
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Les  6000  toifes  de  chemîn  de  Parai  i  Di*- 
goin ,  commencé  en  175390111  coûté  de  tra- 
vail aux  corvéables  au  moins  20  livres  la 
toîfe  ;  ce  qui  fait  1  lOCXX)  livres  ;  Tentretieii 
revient  au),  à  ces  mêmes  corvéables  au  moins 
10  fols  la  toii*e  ,  ou  300a  liv.  par  an  j  qui 
font  la  repréfentation  d'un  fonds  de  6000Q 1. 

La  conflruôion  de  la  route  coûte  donc  au 
peuple  180000  Hvres ,  ou ,  ce  qui  revient  au 
même ,  à  Téquiyalent  dç  ^OCO  liv.  par  cha- 
que année. 

Si  la  Province ,  au  lieu  de  faire  ce  che- 
min ,  eût  tendu  la  Bourbince  navigable  de- 
puis Parai ,  la  dépenfe  auroit  été  au  plus  à 
6oocx>  liv.  que  même  elle  auroit  pu  recou- 
vrer par  des  droits  légers  fur  la  navigation, 
&  le  commerce  auroit  gagné  40  f.  par  queue 
de  vin,  que  Fon  paie  pour  la  voiture  de 
Parai  à  Digoin.  Ce  dernier  article  &roit  par 
an  un  bénéfice  de  40000  livres  au  moins  ^ 
comme  on  feroit  en  état  de  le  prouver. 

L'on  ibumet  ces  réflexions  patriotiques 
aux  lumières  fupériç.ures  de  radminillration 
aôuelle,  qui  pefç  les  inconvéniens  réful- 
tans  de  la  conîbru^tion  des  routes  que  Ton 
peut  évitex;  ou  diminuer  confidérablement,  au 
moyen  des  eaux  navigables  dont  la  Provi- 
dence femble  offrir  les  fecours  favorables 
dans  prefqiie  toute  la  Bourgogne. 

La  mefure  de  bled  pefe  30  liVt  celle  de 
feigle  25 • 


128        Description 

A  2  1.  de  CharoUes ,  2  de  Digoin  &de1a 
Loire,  7  de  Quni ,  12  d'Aiitun,  12  de  Mou- 
lins &  de  Mâcon,  26  de  Dijon. 

Lat.  46  d.  xG  I5'\  L.  i  ^.  47'  32"* 

P   E  R  R   E   C   I. 

Qu'on  prononce  Pcrci^  Bourg,  autrefois 
y*^.  Ville  qui  députoit  aux  Etats  du  Charo- 
lois.  Patriciacum ,  Pcrreciacum  :  Adrien  de  Va- 
lois fait  venir  ce  vieux  mot  lafin  à  Patricia^ 
comme  Paurniacum  à  Paumo ,  d'un  nom  Ro- 
main. Par.  voc.  St.  Pierre ,  Patron  le  Prieur 
Commend^.  Archiprêtré  comprenant  17  Pa- 
roiffes.  L'anc.  Eglife  paroiff^.  étant  ruinée , 
on  fait  rOffice  au  Prieuré.  750  Commun, 
compris  22  Domaines  &  les  Hameaux  de 
Joux  &  Labouri,  alternat,  avec  Dompierre. 

Bel  étang  de  4000  pas  de  long ,  dont  Feau 
èft  jaunâtre  Tété  ^  &  qu'on  empoiffonne  de 
douze  milliers  :  c'eft  la  fource  de  TOudra- 
çhe  ,  Uldraclîd  y  qui  tombe  dans  l'Arroux 
après  un  cours  de  fîx  lieues. 

Forges  à  deux  feux  &  fourneau  établis  en 
1634  par  permiffion  des  Etats  du  Charolois. 

Les  marchés  font  anciens  ;  ils  furent  rér 
tablis  le  Mercredi ,  par  Lettres  du  Duc  en 
1448.  La  création  des  foires  le  Mercredi  de 
chaque  femaine  depuis  Quafimodo  à  la  Saint 
Martin ,  eft  de  1707  ;  mais  il  ne  s'en  tient 
plus  que  le  21  Mars ,  16  Juin,  11  Juillet^ 

29  Oûobre 
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19  Oâobre  &  9  Décembre  :  2  autres  foires 
depuis  1730. 

Perreci  fiit  donné  en  839  par  Pépin,  1^%' 
Roi  d'Aquitaine  ^  de  l'agrément  de  Louis  le 
Débonnaire  ^  au  Comte  Eccard  (  Aicardus  )  , 
qui  en  840  y  fonda  le  Prieuré  de  S,  Benoit, 
de  l'étroite  dtt)fervance«  Dans  le  titre  de  fon- 
dation ,  rapporté  par  Perard  pag,  22  y  il  fe 
qualifie  Cornu  par  h  don  de  DUu^  fans  dire 
de  quel  pays  :  il  ajoute  que  fon  père  s'ap- 
pelloit  Childebrand ,  fa  mère  Donnane  y  fon 
frère  Théodoric^fa  I'^  femme  Âlbegonde , 
&  fa  2«.  I^ichilde.  Il  y  parle  de  l'Egli^  par^» 
de  S.  Pierre  ;  ce  qui  marque  que  Perreci  eft 
bien  plus  ancien  que  le  Prieuré  qu'il  foumit 
à  l'Abbaye  de  Fleuri-fur-Loire  :  c'étoit  le 
'3^  des  2 y  Prieurés  dépendans  de  cette  Ab- 
baye. On  peut  voir  dans  Perard ,  pag.  2j  , 
les  legs  précieux  (TEccard  à  différentes  Egli- 
ses &  à  de  grands  Seigneurs.  On  remarque 
entr'autres  un  livre  de  l'agriculture  ^  d^s 
pronoftics ,  donné  à  l'Archevêque  Anfegife^ 
â  Saint  Martin  de  Tours  un  Calice  d'or ,  lui 
Miflel,  des  Evangiles,  Antiphoniers ^  érc...^ 
à  un  autre  les  Gefies  des  Lombards  ^  &  la  Chro^ 
nique  de  S.  Grégoire  de  Tours  ;  ce  qui  prouve 
le  goût  de  ce  Comte  pour  les  Lettres  dans 
un  fiécle  d'ignorance. 

II  enrichit  fon  Prieuré  de  pluûeurs  Terres 
&  Domaines ,  tant  dans  TAutunois  que  dans 
le  Mâconnois  &:  le  Charolois  ^  d'oii  l'on  pré^ 
'Tom.IF.  I 
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fume  qu'il  étoit  Comte  de  ces  cantons.  Je 
ne  citerai  que  les  Domaines  aux  environs 
de  Perreci  qui  ferviront  à  faire  connoître 
Tantiquité  de  Ces  lieux  du  Charoloîs ,  dépen- 
dans  alors  en  grande  partie  du  canton  Au- 
tunois;  Curdih,  Rion,  Chàrdônnet,  Beffî, 
Romagne ,  Villenoux ,  Verfîgni  St.  Bonnet 
de  Vielle-Vigne,  Pont ,  Ciry,  Joux  ,  &c.iï 
y  en  a  pluiîèurs  autres  dont  je  n'ai  pii,  mal- 
gré mes  recherches ,  découvrir  le  nom  mo- 
derne ;  tels  que  Lamiciacum  ^S atiniacum ,  Gd* 
bardo  9  Sinciniacus  ,  Colonias  ,  Mcrcuria  y  Vico^ 
tiayMàlomijin  ^  Afporia  y  Villa  Fabricarum  j  Cor- 
mcdijia  ^  Cajauna  Hifpagmjîs'^  Marmariaca  ^ 
Torfinga. 

D'autres  Seigneurs  au  X®.  fiécle  firent  don 
au  Prieuré  de  dix  Terres  ou  gros  Domaines. 
L'Abbé  de  S.  Martin  échangea  avec  le  Prieur 
de  Perreci  la  Chapelle  de  St.  Quentin  en 
Mâconnois  pour  celle  de  S.  Didier  &  Baugy- 
fut-Loire ,  en  900. 

:  La  garde  du  Prieuré  fut  confirmée  à  J. 
d'Armagnac ,  époux  de  Beatrix  de  Clermont, 
Dame  du  Charolois,  par' Philippe,  fils  du 
Roi  de  France,  Duc  de  Touraine,  Si  fon 
Liéiit.  au  Duché  de  Bourgogne,  en  1363; 
déclarant  que  la  garde  &  le  reffort  de  Per- 
reci font  du  Duché  de  Bourgôgn.e ,  &  que 
c'éft  aux  Officiers  de  ce  Duché  qu'en  appar- 
tient le  plein  exercice. 

Comnie  cette  Maifon  dépendoit  de  Saint 
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Benoit-fur-Loire  9  l'Abbé  l'a  vifitée  en  1458. 
La  renonciation  d'union  fiit  faite  en  1727. 
Louis  Berrier,  Confeiller-Clerc  au  P^rlem. 
de  Paris ,  Grand^Chantre  de  N.  D. ,  Prieur 
de  Perrecl ,  réfolut  d'y  mettre  la  réforme  à 
(infiar  de  celle  de  Septfons.  Avant  fa  Pro- 
femon  en  1698,  il  donna  quatre  Domaines  , 
les  fubftituant  à  l'Hôpital  de  Dijon  j  en  cas 
de  fuppreffion  de  la  conventualité.  La  répiir 
tation  de  régularité  y  attira  jufqu'à  trente 
Religieux  fous  ce  fage  Réformateur  ;  mais 
étant  mort  au  Collège  de  Cluni  à  Paris  en 
.1738,  la  Maifon  eft  tombée  prefqu'en  dé- 
cadence. Des  procès  odieux  l'ont  ruinée ,  & 
le  Roi 'par  Arrêt  de  fon  Confeil  d'Etat  en 
1770,  fupprime  la  conventualité,  accorde 
1000  livres  de  penfion  aux  4  Religieux  qui 
reftent  ^  &  réunit  la  manfe  monachale  au 
petit  Séminaire  d' Autun ,  après  '  les  informa- 
tions ordonnées  du  commodo  &  incommoda. 

Il  s'y  faifoit  depuis  le  Xiv*^.  fiée,  une  au- 
mône conûdérable,  qui  fera  fans  doute  con« 
fervée  pour  Favantage  des  pauvres  du  lieu 
&  des  environs. 

Chapelle  de  St.  Laurent  fondée  en  1377. 
On  voit  dans  la  vafte  Eglife  3  monumens 
mutilés  d'anciens  Prieurs.  Le  tombeau  du 
Comte  Eccard  qui  étoit  dans  une  Chapelle 
bâtie  par  Jacques  d'Amboife^  a  été  tranf- 
féré  en  TEglife-  eh  1758  :  on  trouva  fes  os 
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entiers  ^  qui  annonçoient  un  homme  dHtné 
taille  avantageufe. 

En  1 500  les  tjtres  du  Prieuré  furent  brûlés 
avec  grande  partie  des  bâtimens  qui  for^ 
moient  une  efpèce  de  citadelle.  Le  plus  an- 
cien terrier  eft  de  1491  ;  un  autre  de  M07 
fait  par  Jacques  d'Amboife ,  Abbé  de  Cluni 
&  Prieur  Commendataire  de  Perreci;  le  3^» 
eft  de  1667 9  fous  André  Hameau 9  Prieur^ 
Curé  de  St.  Paul  à  Paris. 

Les  Prieurés  de  Fontaine  en  Nivernois  ^ 
Dioc.  d'Autun,  établi  en  1182,  &  de  Saint 
Nicolas  de  Sigi  en  celui  de  Mâcon  y  Bail- 
liage de  Chalon  ,  dépendent  de  celui  de 
Perreci. 

Les  Cures  à  fa  nomination  (  mainten.  i 
celle  de  TEvêque  Dioc.)  font  Perreci, Dom^ 
pierre ,  Fautrieres ,  Dette  y  Salornai ,  Saint- 
Eugene  dont  TEvêque  d'Autun  confirma  le 
droit  de  patronage  au  Prieur  ^  en  J130. 

Les  Habitans  de  Saint-Romain  dévoient 
guet  &  garde  au  château  du  Prieuré  ^  dont 
ils  furent  affranchis  en  i  <68  :  ceux  de  Per- 
reci de  toute  ancienneté  font  francs ,  &  pou- 
voient  acquérir  des  biens  dans  la  Seigneu- 
rie 9  fans  être  obligés  de  mettre  en  main  ha- 
bile ,  comme  il  eft  porté  dans  le  titre  de 
1633  ,  approuvé  par  une  Bulle  d'Urbain  IV. 
en  1644.         «  . 

Le  commerce  eft  en  bois ,  bétaiL  i  mou- 
lin i  une  tuilerie  i  vafte  forêt  i  bois  comm» 


\ 
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Chambre  pour  le  Sel  qui  s'ouvre  tous  les 
quinze  jours. 

A  9  L  d'Autun,  4  de  Parai  y  4  de  Charolles» 
20  de  Dijon.  y 

Lat:  46^.35*  31".  L.  I  d.  53' 9% 

Poisson. 

Paroifle  qui  s'étend  en  Mâconnois  &  Brion- 
nois  9  &  pour  la  plus  grande  partie  en  Cha- 
f olois  ;  voc.  S.  Jean-Baptifte  ;  Pat.  le  Grand 
Doyen  de  Parai  ;  Arch.  de  Semur  ;  Sg''.  du 
clocher ,  M.  de  Vauban ,  qui  a  encore  la 
Seign®.  de  Moulins -fur-l'Arconce.  Les  Vil- 
lages de  Sçlore  &  de  Sermaize  dépendent 
d'autres  Seigneurs,  &  font  du  Bailliage  de 
Mâcon.  A  Selore  Chap.  rur.  de  St.  Maiurie 
avec  Chat. 

çoo  Comm.  Dép.  Sermaize ,  Selore ,  Bor- 
nât ,  Martigni ,  la  Broffe ,  les  Moquets ,  Man- 
che ,  Fay,  Villerét.  Je  ne  fais  ou  ExpilU  a 
pris  que  la  Paroijfc  étoit  à  Sermaiic. 

Pays  de  bois ,  aflez  pauvre ,  fituation  fau- 
vage ,  prefque  inabordable  en  hiver  &  en 
temps  de  pluie ,  fur  les  confins  du  Charo- 
lois  &  du  Mâconnois.  Entre  Moquets  &  Ser- 
maize coule  le  ruifleau  d'Oyé  appelle  Tm/w* 
honie  ,  qui  tombe  dans  l'Arconce. 

A  3  1.  de  Semur  ^  2  ^  de  CharoUes* 
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Par.  voc.  St^.  Magdeleine  ;  à  la  collât,  de 
TEvêq.  d'Autun ,  Archip.  de  Blanzy  ;  Sg^  le 
Roi.  74  Habit,  en  175 1  (  Ç2  en  1670);  350 
Comm.  compris  les  Domaines  ou  Hameaux. 
Le  Perley,  les  Murs,  CKampouffot,  Fief  à 
N.  Guillier  de  Chalon  ,  de  la  Châtellenie  de 
Sauvement  ;  les  Autels  ,  l'Effart ,  Exardiuff, 
dont  une  charte  du  Prieuré  de  Parai  fait 
mention  au  ix«.  fiécle  ;  le  Martrat ,  les  Vil- 
lets ,  les  Crochers  &  la  Forêt.  Lés  Domaines 
font  en  plaine,  Pouilloujt  fur  la  hauteur. 
Pays  de  buiâbns ,  bois ,  monticules.  Les  Hâ- 
bitans  ,  pauvres ,  ont  droit  de  champoyer 
dans  les  bois  de  Marizy,  de  la  Chaume  & 
Thomaffe ,  félon  l'Intendant  Bouchu  dans  fa 
defcription  1666  :  ils  ont  même  joui  de  ces 
bois  depuis  1 272  avec  Marizy  &  Champ- 
vent  ;  mais  on  difputè  leurs  droits,  i  moulin. 

A  4  L  de  CharoUes ,  4  dé  Montcenis ,  S 
d'Autun. 

■ 

Prect  ou  Pressy-sous-Dondain. 

I 

V 

Prifciacum ,  Prifcmm ,  Par.  voc.  S.  Pierre; 
Dioc.  de  Mâcon;  Sg*".  le  Comte  de  Cham- 
bonat.  Guillaume  du  Blé  en  reprit  de  Fief 
en  13 1  ç;  Guillaume  de  Marchefeuil  en  n6i; 
Claude  Dufrefiie  en  141 5  j  CL  de  Fautrieres 
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en  1459.  41  £  du  Baill^.  de  Mâcon,  57  de 
celui  de  CharoUes^  4CX)  Commun,  avec  )es 
dépendances,  Marchifeuil,  les  Panais  ,  les 
Combres  où  eu.  le  .Fief  de  Montfbnd  •  les 
Henris,  les  Angelins,  le  Domaine  des  Ga- 
rDuxj  Chides  l'Annexç,  de  25  if.  Seig'.  M. 
le  Marquis  de  la  Guiche.  Dondain  9  fur  la 
hauteur ,  avec  un  anc.  Château  ruiné  ^  dont 
le  ûége  en  1 593  y  par  le  Duc  de  Mayenne , 
fit  tant  de  bruit,  qu'il  en  courut  une  rela- 
tion dont  parle  Philibert  de  la  Mare.  Phili- 
bert de  Chantemerle ,  Ecuyer  Tranchant  du 
Duc ,  en  étoit  Châtelain  en  Î400.  Dondain 
étoit  une  des  5  anc.  Çhâtellenies  du  Cha- 
rolois.  Le  terrier  eftde  1454,  &  un  x^.  de 
iî)8.  .  '  . 

Henri  du  Blé  fait  hommage  au  Comte  de 
Charolois.,  de  Precy -fôus-Dondain  en  1 3 1 J . 
Trois  foires  à  Dondain.  Mont.  Pays  de  bois. 
Beaucoup  de  vigpnes#     '  ^ 

Â  3  1.  de  Cluni ,  4  de  Charolles. 

Roz I  ERE  :  V,  Baill^.  de  Montcenis. 

■s    r'  '  -  * 

<■  « 

Saint-Jubin. 

Par.  Çollat.  TEv.  d'Autun.  Sg'.  M.  de  la 
Cote  de  Digoine.  Une  charte  de  la  Comteffe 
Beatrix,  en  faveur  de  Parai,  de  Tan  1205  9 
eft  foufcrite  par  Richard  de  St.-Albinc.  lOO 
f.  300  Gomm.  Dép.end.  Monceau  ayec  Cliâ- 

riv 
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tçau  ;  Boiirvilain ,  Beffe ,  Moulin ,  Tilly,  la 
Forge ,  Jugny,  Ufigny,  Colonnes,  autrefois 
.Colongnes,  Colonia,  lieu  très-ancien  oiiTon 
a  découvert  plufieurs  médailles  d'Adrien  en 
argent  &  en  bronze ,  une  urne  ou  amphore 
bouchée ,  des  ttiiles  à  la  romaine  ,  &  d'au- 
tres ruines.  On  y  remarque  des  veftiges  d'un 
anc.  chemin  qui  vient  de  Baron  &  tend  à 
Digoine.  Il  ne  fubiifte  plus  qu'une  vieille 
tour  du  Château ,  oii  l'on  voit  un  trohc  d'ar- 
bre pétrifié ,  de  6  pieds  de  long.  Bois ,  brouf- 
failles  ;  pluf.  étangs.  Seigle.  Droit  d'ufage 
dans  les  bois  du  Seigneur. 

Ce  Village  dans  un  fond,  entre  ï  ruiffeaux 
&  la  Bourbince ,  qui  fouvent  endommage  le 
iînage ,  eft  à  ~  de  L  de  ÇharoUes. 

SaINT'BeRÂIN  0\1'BrIN''S0US'SANVIGKE. 

Dont  l'Eglife  eft  en  Charolois ,  &  la  plus 
grande  partie  du  Baill*.  de  Montcénis  ".  (V. 

C€  Bailliage^. 

S  AINT-Bo  N,N  E  T'DE'JOU X. 

S.  Bonitas  de  Jugo  ;  Par.  voc.  St.  Bonnet 
(  19  Janvier) ,  à  la  collât,  de  l'Evéq,  d'Au- 
tun,  autrefois  du  Prieur  de  la  Magdelaine. 

250  £135  Habit,  impof.  en  1751  (113  en 
1679  ).  880  Comm.  avec  les  dépend.  Chau- 
mont  de  30  f.  Saint-Branchey  âltern,  avec 
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Vandenefle.  Chap.  iny.  loo  Commun,  les  4 
Vents  de  3  £•  altern.  avec  Champvent ,  dont 
un  [feu  eft  toujours  de  Saint-Bonnet  ;  Vaux- 
fous-Chaumont^  auffi  alternatif,  ainfi  que  la 
Trêche  ;  la  Saule  y  Fief  à  M.  le  Marquis  de 
la  Guiche  9  Seign^.  de  la  Paroifle.  Chatelar 
&  Sainte-Colombe  9  Paroifle  de  St.  Martin 
en  Mâconnois  y  tirent  à  la  milice  avec  St.* 
Bonnet  y  mais  ne  font  pas  de  la  Paroifle. 

AvaiUy ,  anc.  Château  &  Fief  en  toute 
\k^^ce  à  Cl.  Franc.  Maritain^  Commiflaire 
aê  la  capitation,  &  Alcade  auK  Etats  de 
1764.  La  Terre  eft  compofée  de  4  Domaines 
&  5  étangs ,  avec  Chap.  domeftiq.  La  Croix 
davailly  9  25  loges.  Le  Château  ci-devant 
de  la  Paroifle  de  Suin  ;  aâuellemenr  y  par 
accord  •  de  celle  de  Saint-Bonnet. 

AvaiUy  avoit  autrefois  2 j  f.  C'eil  un  pays 
pauvre  9  fans  commerce ,  fans  communica- 
tion :  les  terres  reftent  quelquefois  10  ans 
incultes.  Seigle  &  pommes  de  ntre^  Ce  Fief 
eft  aux  Maritain  depuis  160  ans.  Georges 
Maritain  d'Availly ,  petit-fils  de  Ferdinand, 
Commiflaire  de  TArtillerie ,  Capitaine  d'une 
Compagnie  de  gens  de  pied  y  le  trouva  à  la 
bataille  dlvry,  comme  Gendarme  de  la  Com- 
pagnie de  cent  hommes  d'armes  du  Marquis 
de  la  Guiche. 

Chaumont ,  Calvus  Mons ,  magnif.  Chat, 
bâti  fous  Louis  XII  y  embelli  par  Louis ,  Duc 
d^Angouleme  ^  époux  de  Henr^.  de  la  Guiche^ 
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en  1650.  On  voit  fa  ftatiie  équeftre  au  deflus 
des  écuries  qui  font  fuperbes ,  dont  la  voûte 
eft  foutenue  par  deux  rangs  de  iS  colonnes 
chaciui)  ayant  65  pas  de  long  8c  4  degrés 
doubles  pour  monter  au  deflus. 

LagroJÎe  tour,  app,  d'Amiçife^R  été  bâtie 
en  1505  par  Jacques  d'Amboife,  Abbé  de 

-  Cluni ,  oncle  deCather.  de  Chazeron ,  fille 
d* Antoine  de  Chazeron  &  d'Anne  d'Aniboife, 
femme,  en  1495  >^^  Pierre  de  la  Guiche, 
Chambellan  de  Louis  XII ,  fon  Ambafladenr 
à  Rome,  à  Vienne,  à  Londres .,  Bailli  de 
Mâcon.  Il  fit  bâtir  le  corps  de  logis  au  de- 
vant du  Château  de  Chaumont.  L  aile  droite 
de  la  cour,  ornée  de  mille,  figures ,  a  été 
conftruite  en  1684.  On  y.  lit  ces  mots  :  le 
monde  ejl  renverfé* 

Cette  belle  maifon,  qui^a  un  air  impo- 
fant  &  majeftueux,  bien  digne  des  illuftres 
Seigneursqui  l'habitoient , après  être  fortie 

'  des  mamsicfae&  de  la  Guiche,&  avoir  paffé  en 
celles  des  Rohan-Guimenée  par  le.  mariage 

,  'd'ArmandedeUhomberg,. fille. d'Anne  de  la 
*Guiché,  y  eft' rentrée  depuis  17  ans.  Le  Sei- 

.  gneur  aâtiel  fe  difpofe  à  la  rétablir  à  la  mo- 
derne. Ce  Château  fut  pris  par  les  ennemis 
du  Duc  en.  1434.  L'Amiral. de  Coligni  lui 
accorda  une  fauve-garde  eaijyo. 

Il  a  donné  le  nom  à  d'anciens  Seigneurs. 

.  Pierre  de  Chaumont ,  Bailli  du  Charolois  en 
117a  Bernard  approuve  en  1265  une  chatte 


DU     C  H  A  R  O  1  O  I  S.         1)9 

«de  la  Comtefle  Beatrix  en  favear  de  Parai. 
Giiy  de  Chaumont  en  1263.  Cl.  de  laGuiche 
acquit  Chaumont  en  1425  :  c^étoit  alors  une 

•  Châtelleriie ,  avec  droit  de  marché  à  la  porte 
du  Château.  Philibert  ^  Archiduc  d^Autriche» 
Comte  du  Charolois ,  accorde  en  i  502 ,  à 
Pierre  de  la  Guiche  9  4  foires  franches  ^  qui 
fe  tiennent  à  Saint-Bonnet. 

D  y  a  voit  autrefois  im  Château  à  Joux, 

•  Jùgum  Jovum^^Si  une  Juftice  dont  il  eft  parlé 
dans  un  titre  de  1296.  C'eft  de  ce  lieu  que 
Saint-Bonnet  a  pris  le  furnom  de  Joux  :  ce 
n'eft  plus  qu'un  Domaine. 

On  a  découvert  dans  les  ruines  de  Tan- 
cien  Château  de  la  Saule,  en  1774,  à  15 
pieds  de  profondeur ,  auprès  du  grand  che- 
min ,  un  coffre  quarré  qui  renfermoit  de  la 
vaiffelle  d'argent  &  de  la  monnoie.  Il  y  a 
eu  d'anc.  Seigneurs  de  ce  nom.  Les  Bullioni^ 
famille  dltalie ,  étiàblie  en  France  fous  Fran- 
çois  P',-dont  pluûeurs  Prévôts  des  Mar- 
chands à  Lyon  ,  &  un  Elu  de  la  Noblefle 
du  Charolois ,  ont  eu  ce  Château  :  mainte- 
nant à  M.  de  la  Guiche. 

Ane.  Chat,  de  la  Valette  ,  détruit.  Guî- 
chard  de  Cypierre  en  fit  hommage  à  Etienne 
deXhaumont  enr  1307. 

Les  Habitans  de  -  Saint*Bonnet  ont  droit 
de  pacage,  avec  le  bois^mort  &  mort-bois 
dans  la  vafte  forêt  d'Avaize.  7  foires  ;  com- 
merce en  bétail  ^  grains.  Joux  ••••••  boite 
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pour  les  lettres*  Grand'route  de  Charblles 
à  Givry. 

A  2  1.  de  CharoUes ,  il  d'Autun  ,  ^  de 
Mâcon  &  de  Chalon ,  3  ^  de  Joncy ,  5  de 
Parai 9. Il  7  de  Dijoiu 

SAUrr-BoNNET-DE-^VlELLE-VlGNE. 

Villa  Vttula  Vima  en  une  charte  du  IX*. 
fiécle  (  V.  Ptrard^  p.  3/  )  >*  &  S.  Bonitus  de 
VetulaFima  dans  le  IV*.  i«c,  Bened.  P.4ZI9 
où  Torturiers  rapporte  qu'un  Habitant  de  ce 
lieu  &  un  autre  de  Palinge ,  furent  guéris 
par  l'invocation  de  St.  Benoît  au  x^.  fiécle. 
L'Eglife  &  le  Vill.  furent  donnés  au  Prieuré 
de  Perreci  par  le  Comte  Eccard  en  840.  Par. 
voc.  St.  Bonnet ,  Archip.  de  Perreci ,  du  pa- 

.tronage  du  Prieur,  de  la  Baronnie  de  Di- 
goine  ;  partie  d(épen4  du  Château  de  Champ- 
vigy,  à  Mad*.  Q^arré  de  CharoUes,  qui  eft 
daps  la  Parpiffe.  Jacq.  Dam^s  de  Champvigy 
acheté  en  1196  ^  de  Hugues  de  la  Guiche^ 

„.la  Terre  du  Magni.  Jean  deDigoine  échan- 
gea la  Terre  de  Suin  avec  le  fils  aîné  du 

.Comte  de  Charolois ,  pour  celle  de  Saint- 
Bonnet,  en  13 II. 

63  Habit,  en  17Ç1  ,  env.  260  Commua, 
avec  les  dépend.  Velle ,  Fitreiche ,  Champ- 

^renaud,  Frechard,  alternatifs  avec  Grand- 
vaux  ,  Fougère  9  Champvigy,  Fief  :  GuilK 
Sachet ,  Chambellan  du  Duc  «  Bailli  d'Autim 
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k  duCharoIois,  en  étoit  Seigneur  en  1407; 
la  Garenne ,  Pont-Morlange.  Ce  Village  dans 
un  fond  eft  à  3  I.  de  Parai ,  2  de  CharoUes. 
Lat.46d.  3i'2".L.  1^1.56' 27". 

SjUNT'EUSEBE^DES'BùIS. 

Par.  Ârchip.  ;le  Blanzy ,  des  Bailliages  de 
CharoUes  &  de  Montcenis ,  dès  Recettes  de 
CharoUes  &  d'Autun.  Le  clocher  &  partie 
de  la  Paroiffe  forment  une  Seign^,  à  Pierre- 
Marie  Naturel  de  Valetine  ,  Seign»^.  de  Ma- 
rigni  :  une  autre  partie  comprend  le  Chat. 
&  Sg«.  de  la  Mottè-rfes-Bois ,  à  M.  Bouhier 
de  Verfailleu.  Guy  de  Germolk  >  Sg'.  de 
Saint-Eufebe  en  1 3 1 6 ,  Montchanin  &  autres 
Villages  de  la  Châtellenie  du  Mont-Saint- 
Vincent  :  ce  qui  dépend  de  Montcenis  eft 
le  Village  de  Bourgogne  ,  partie  de  celui  de 
Chaumont-le-Roi  ;  le  refte  eft  du  Mâconnois 
&  de  la  Châtellenie  de  Saint-Gengoux.  Le 
Gratoux  eft  l'Annexe  de  Saint-Eufebe.  Le 
Duc  Hugues  IV  échangea  en  1252  la  Juftice 
de  Sathenaî  pour  la  Ville  de  Grauur^  avec 
l'Abbé  de  Cluni.  Les  autres  Ham.  ou  Dom* 
font  les  Moran  ,.la  Favée,  Parifenot ,  Ragni , 
la  Rochette  ,  le  Mornai  Fief,  le  Mefplier , 
laFeauté,  Bois-Borton,  &  Granges  de  la 
Dame  de  Trant.  jô  f.  3CX)  Comm.  41  Hab. 
înip.  en  175 1  (  48  en  1679). 

Â  6  L  de  CharoUes ,  2  du  Mont  -  Saint-^ 
.Vincent ,  2  ^  de  Montcenis. 

Lat.  46  ^r  4^  S**.  L,  2  *.  s:  i7'\ 
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Diocèfes,  où  quelques  Curés  de  DiocèfeJ 
difFérens  fe  font  réunis  pour  la  collation. 
Serigni ,  dont  reprit  de  fief  Jean  de  St.  Ju- 
lien ,  mari  de  Jeanne,  fille  de  Henri  de  Vifel 
&  d'Yolande,  fille  d'Arches  de  Serigni,  en 
1363.  Ce  Fief  avec  Chat,  à  N.  Guillier  de 
Chalon ,  de  8  f.  Chaillot ,  Beaumont ,  Ge- 
lyonvre ,  le  Monceau,  la  Toppe,  les  Mou- 
lins de  II  f.  Gaubourdon , la  Behtfe,  le  Per- 
roy,  Vauzelles ,  Corcelles  de:  5  f.  Courjobin 
&  autres  Métairies. 

Ruifieau  qui  tombe  dans  la  Bourbince  à 
Saint- Valier ,  ayant  fa  fource  au  bas  d'Azu. 
Anc^  carrière  de  pierre  meulière  dans  les 
chetifs  bois^  qu'on  n'exploite  plus  depuis  V] 
ans  :  autre  aux  bois  francs  ^  qu'on  exploite. 
2  moulins.  Pays  de  Jfeigle.  Le  terrier  de  la 
Prévôté  de  Saint-Romain  fait  en  143 5, en 
492  feuillets ,  figné  de  Thujiaco ,  en  la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Dijon. 

A  4  1.  de  CharoUes ,  i  -^  du  Mont-Saint- 
yincent,  8  de  Chalon  &  d'Autun. 

SAINT-RoMAINtSOUS^  Versigny. 

Par.  voc.  S.  Jacques ,  à  la  collât,  de  l'Ev. 
d'Autun  ;  Archip.  de  Perreci  ;  Sg"".  le  Prieur  : 
cette  Terre  lui  fiit  donnée  par  Ip  Comte 
Eccard,  Fondateur,  en  840.  Franc.  Mau- 
blanc  de  Martenet ,  Cofeign*".  200  Comm. 
compris  .20  Dom*  &  10  Locat;.  Martenet , 

Seigneurie 
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Seign®.  à  M.  Maublanc ,  avec  Chat.  &  Chap, 
Guillaume  de  Digôine  poffédoit  Martenai  en 
1161.  Fief  du  Chardonnet  à  Jean-Louis  Ber- 
nigaut  de  Granges ,  Lieut.  Gén.  du  Bailliage 
de  Chalon.  Il  en  eft  parlé  fous  le  nom  de 
Cardonenfis  Villa  dans  une  charte  du  Comte 
Eccard  en  840.  On  en  voit  des  reprifes  de 
fief  dès  le  Xill^.  fiécle. 

Tuilerie.  Bonne  carrière  de  grais  pour  aî- 
guifer.  Moulin  fur  un  étang.  Ruifleau  qui 
coule  dans  TOudrache, 

A  il.  de  Perreci ,  i  de  Toulon ,  5  de 
CharoUes,  8  d'Autun. 

SAINT'SYMPHORIEN'Lks-CHAROLLES. 

Par.  CoUateur  TEvêque  d*Autun  ;  Seign'. 
Franc.  Defchamps  de  la  Villeneuve.  Brèche, 
Fief  :  Henri  de  Brèche  reprit  de  fief  de  fa 
Maifon-forte  en  1366,  réunie  à  la  Seign®. 

60  f.  220  Comm.  avec  les  dépend.  Cor-» 
celles.  Fief  à  Blaife  Quarré  du  Pleflis;  jadis 
aux  Motin  &  aux  Laifon.  Guillaume  de  Cor- 
celles ,  fils  de  Hugues ,  fit  en  1272  un  traité 
pour  la  pêche  dans  TArconce.  LesPougeaux, 
Pezy,  Marmot  y  les  Provins  en  partie  &  le 
Verdier. 

A  ^  de  i/dfe  Charolles.       -   ^ 

S  A  I  N  T  i^  V  A  L^   E  R. 

■ 

I  .  *  '  *        •       • 

Par.  voc.  St.  Valere ,  à  la  collât,  de  TEv. 
Tom.  IV^  K 
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d'Aut.  Archip.  de  Blanzi  ;  Seig**.  le  Duc  de 
Coffé,  autref.  au  Préfid.  Melchior  Cochet, 
dont  on  peut  voir  Téloge  tom.  2 ,  pag.  Si  G. 
La  Prévôté  de  Saint- Valier  fut  aliénée  par 
le  Prieur  de  Perreci ,  Pierre  de  la  Rivière , 
à  M.  Cochet,  &  confirmée  par  Arrêt.  Pierre 
de  laTour,  Curé ,  étoit  Garde  du  Scel  com- 
mun en  I349*  Renaud  de  Montmort  fit  mon- 
tre à  Saint- Valier  de  fa  Compagnie,  com- 
pofée  de  41  Ecuyers,  en  1418.  ^00  Com. 
avec  les  dépend.  2 1  Ham.  ou  Domaines.  La 
Grange ,  Fief,  à  Melchior-Benigne  Cochet 
du  Magny,  Confeiller-Clerc  au  Parlement; 
TEffertaut ,  ancienn.  Château-fort ,  détruit , 
appartenoit  aux  d'Amanzé ,  maintenant  à  N. 
Mayneaud  de  la  Tourj  Chaubuiflbn ,  Fief, 
à  Nie.  Gaçon  ;  le  Vernoy ,  Lavemée ,  les 
BroiTes ,  Luci ,  Saint-^Boil  oii  une  Chapelle 
fut  fondée  au  XV*.  fiée.  Saint-Valier ,  dans 
un  vallon  à  -^  L  de  la  Bourbince  ,  eft  fur  2 
ruiffeatix ,  la  Lineaffe  &  le  Plain-Joly,  entre 
Blanasy,  Gqurdon ,  Sàiiat'-Ramain ,  PouiUoux 
&  Sanvigne*^ 

A  5  lieiies  de  CharoU^,,5>  d'Autun,  3  de 

Montcenis. 

,  .  -    ^ .  ./- 

Saint-  ViNVENT^ikshBKACNi. 

Par*  yoc.  6t,  Vjn^enti,  P,atr.  de  la  Cathéi 
de  Chalon  j  Archip.  de  Perreci ,  Sg"*.  M.  de 
la  Gôt^'d^,  Digoïnfe.-'ÎFi^de  la'thevalée,à 
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N.  BouUlet  de  Sivri  ;  Fief  des  Bouvot ,  à  N. 
de  Boyer.  La  petite  rivière  de  la  Varenne 
(i)  pafle  fur  une  partie  de  la  Paroifle,  coule 
à  Saint-Léger,  &  fe  jette  dans  la  Boirrhince 
^  au  deflbus  de  Parai.  Pays  de  feigle ,  de  bois. 
Prés  fouvent  inondés  par  TOudrache.  Car- 
rière de  pierre  de  taille.  44  Hab.  impof.  en 
1751  (  50  en  1679);  aôucUenaent  ^  ^'  ^^^ 
ou  mauvais.  250  Comm.  5  Ham.  ou  Dota. 
A  I  1.  ^  de  Parai  9  3  7  de  Charolles. 

<  Saillant  :  V.  Viry. 

r 

Sa^ficne. 

Par.  voc.  S.  Symphorien  ;  Archiprêtré  de 
filanzy  ;  Patr.  de  la  Cathéd.  d'Autun  ;  Sg'« 
le  Roi.  Le  terrier  de  la  Châtellenie  efl  de 
1446,  en  256  feuillets,  i  la  Chamb.  des  €• 
de  Dijom  Henri  dé  Brahcion  vendit  cette 
Terre  au  Duc  Hugues  6000  livres  en  1253. 
Guill^.  Bataille  étoit  Capitaine  du  Châtel 
en  1396.  3  Fieki  le  Mk^Ay ^CurtisMagnen/is^ 
ainû  appelle  au  ix^.  fiée,  dans  une  charte 
pourPerreci,  à  Melchiôr-Benigne  du  Magny, 
C  onfeiller-Clerc  au  Parlement ,  avec  Chat, 
ancien  ;  Montbugi  avec  là  touf,  a  N.  de  Mon-. 


(  I  )  Aînfi  nomniéé  du  Fief  de  la  Varenne ,  donné 
par  Guy  de  Chaumdnt  à  Jean  Damas,  Seigneur  de^ 
Colangcs,  en  135X.  ^ 

K  »j 
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tagu  de  Couches ,  altern.  avec  Dompierre; 
Uxeau ,  Uxatdlum ,  à  M.  Carrelet  de  Loify, 
Confeiller  au  Parlement  ;  Chat,  de  Sanvigne 
fur  la  pointe  d'une  haute  montagne ,  dont  il 
ne  refte  que  des  pans  de  murailles  avec  de 
larges  foffés ,  d'où  Ton  a  une  vue  fort  éten- 
due. 100  f.  600  Commun,  avec  les  dépend. 
Oman ,  la  Paye,  la  Tour  où  le  Comte  Ec- 
card  donne  4  meix  au  Prieur  de  Perreci  en 
840,  &c.  en  tout  38  Domaines  5  70  Locat. 
La  ParoifTe  a  6  lieues  de  tour ,  &  depuis  30 
ans  a  augmenté  de  160  Comm.  15  étangs, 
2  moulins,  i  tuilerie.  Commerce  en  bétail, 
tonneaux.  On  a  découvert  une  mine  de  char- 
bon de  terre ,  qui  fe  tranfporte  aifément  par 
TArroux  &  la  Loire.  Autrefois  foire  le  lundi 
gras.  ; 

Entre  Saint-Brin ,  Blanzy,  Saint-V alier  & 
Perreci.  A  5  1.  de  Charoles,  i  ^  de  Perreci, 
5  de  Montcenis,6  de  Couches ^7  d'Autun, 
9  de  Dijon. 

S  A  VIA  N  Q  E. 

App.  dans  une  charte  du  Comte  Eccard 
de  840,  Savianga  Villa  ;  ,il  y  donne  im  meix 
au  Prieuré  de  Perreci.  Par.  voc.  St.  Reve- 
rien  ;  Dioc.  de  Chalon,  à  la  collât,  de  l'Ev. 
L'Eglife,  àutref.  Succurfale  de  Germagni, 
fut  érigée  en  Cure ,  il  y  a  130  ans ,  par.  lean 
de  Maupeou.Sg'.  M.  deThiard  de  Bifly,de 
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TAcad.  Fr. ,  Lieut.  Gén.  des  Armées  du  Roi , 
Gouverneur  d*Auxone  ;  auparavant  Nie.  de 
Sandaucourt.  Ane.  Chat,  près  de  TEglife  qui 
étoit  la  Chapelle  caftrale. 

40  f.  144  Commun.  Ham.  Quintry,  Fief 
franc ,  à  Claude/de  Théfut  d'Aumont ,  avec 
Chat,  les  Guillarts ,  la  Métairie  de  la  Barje- 
laine ,  le  moulin  de  l'Etang  &  le  Moulin  des 
Bucherot.  Belle  fontaine  au  bas  du  Presby- 
tère. Quelques  vignes.  Bois  au  Seigneur.  3 
moulins.  Bons  prés  fur  la  Guy e  9  mais  fujets 
à  fes  inondations.  Près  de  la  route  de  Chalon 
à  Charolles. 

A  8  1.  dé  Charolles  5  i  ~  du  Mont^Saint- 
Vincent,  5  de  Chalon ,  18  de  Dijon. 

S    V    I    N. 

Sedunum^  dernière  Paroifle  du  Charolois 
&  du  Diocèfe  d'Autun ,  à  l'eft  du  côté  du 
Mâconnoris ;  Par.  voc.  la  Vierge  (  1 5  Août), 
à  la  collât,  de  TEvêque  d'Autun  :  le  clocher 
paroit  du  IX^.  fiécle. 

Cette  grofle  ParoifTe,  autrefois  dans  les 
bois ,  fur  une  des  plus  hautes  montagnes  de 
la  Province ,  a  7  1.  de  tour ,  &  compofée 
de  9  Hameaux ,  non  compris  celui  de  Saint- 
Branché,  triennal  avec  St.-Bonnet-de-Joux 
&  Vandreffe ,  peut  avoir  220  f.  800  Com. 
&  400  ehfans.  Dépend.  Tillay,  où  étoit  jadis 
une  Chap^.  de  St*  Euphemie ,  rEcouffcrie , 

K    H) 
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4ont  une  partie  dite  rËcouiTerie  d'en  haut, 
s'appelloit  Chamot  ;  c'eA .  dans  ce  dernier  lieu 
que  fe  rend  la  Juftice  du  Comté  de  Sevig- 
nom  Les  deux  foires  de  Suin  fe,  tiennent  à 
rEcouflerie.  Mont  au  fud ,  Charantigny  & 
Y aufellè  à  l'oueû ,  les  Gurûns  &  Ruere  au 
nord).  Vaux  à  Teft,  où  étoit  jadis  un  Châ- 
teau pbfTédé  par  N,  dç  .Villars-Yaux  :  c'eft 
un  beau  domaine  relevant  de  Sevignon.  Guy 
de  yfàsxx&x.  homûiage  de  fes  Seigneuries  en 

^373- 
Sevignon  a  ùnç  GhspjsUe  j&  un  Château 

qui  appartenoit  à  l'ancienne  Maifon  de  TEf- 
pina^.  Jean,  Sii^  dç  rEfpinaffe^  con^man- 
mandant  4  Bacheliers  &;  65  Ecuyers  ^  paroil 
à  la  montre  de  1386.  Cette  Terre' pafla  a  ]P. 
de  la  Guiche  par  le  don  que  lui  en  fît  Re- 
mond  de  TEfpinafle^  Prieur  de  St.  Pierre  de 
Mâcon,  te  dernier.  :de  fa  famille.  Georges 
de  la. Guiche ,  Chevalier  de  l'Ordre^  en  hé* 
rïta  de  fon  père  «  &  a  commencé  la  branche 
de  Sevignon  :  il  fut  Elu  de  la  Noblefle  du 
Mâconnoisen  1549. 

Otl  voit  au  fallôn  28  tableaux  des  la  Gui- 
che ,  dont  j'ai  p^rlé  à  l'article  de  Champvent 
&  la  Guiche.  Marie  de  la  Guiche  fut  DucheiTe 
de  Ventadour  y  &  Henriette  époufa  Louis , 
Duc  d'Ângoulême.  J'ai  remarqué  dans  la  bi- 
bliothèque de  précieux  mfP.  bien  écrits  ;  en- 
f r'autres  les  difFérens  ouvrages  de  Roger  de 
Ràbutin  de  Suffi ,  en  7  vqI.  m-4^.  fuperbe- 
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ment  reliés  avec  les  armes  de  Ràbiitln;  le 
vol.  de  la  généalogie  de  la  Maifon  de  Ra- 
butin,  avec  les  preuves,  écrit  de  la  main 
dn  fameux  Roger ,  &  le  feiil  qui  ne  foit  pas 
imprimé;  2  gros  vol.  in-foL  des  Mémoires 
de  Hntendant  Bouchu  fur  la  Breffe.,  1666; 
Mémoires  hiftor.  fur  la  Fronde  dépiiîs  1642 
à  1652;  magnifique  édition  de  Çéi(ar, Lon- 
dres ,  gros  in-fal.  avec  fîg.  dédiée  an  Prince 
Eugeneir  '  ;  '   ' 

Sevignon  eft  appelle  dans  les  vieux  titres 
Chignon.  Beau  chemin  neuf,  fait  en  circu- 
lant depuis  lé  Château ,  coupant  la  voie  ro- 
maine au  defTùs  de  Monceau ,  &  tirant  du 
fud-oueft  à  la  route  de  Mâcon  à  CharoUes , 
Tefpace  de  ^^dël.  percé  aux  dépens  du  Sei- 
gneur en  1775  •  ^^  ^^^^  ^^^^^  ^^  nord,  par  S. 
Bonnet  au  Chat,  dé  Chaumônt ,  &  par  un 
autre  embratichemeht  à  Teft ,  tendre  à  Clu- 
ni ,  2  1.  de  Sevignon, 

On  voit  à  Comble  le  refte  d'un  ancien 
CafteL  Availfy  avec  Cliât.  (  f^.  ci^dev^int  S. 
Bonnet-de^JôUx).' 

Il  y  avoit  un  Château-fort  furie  fommet' 
de  la  montagne  de  Suin,  brûlé  dn  temps  de 
la  Ligue.  En  fouillant ,  on  trouva  en  1772 
&  1776  beaucoup  de  marques  d'incendie  , 
des  fers  à  cheval ,  une  agraffe  antique  ,  deux 
pièces  de  morinoie ,  dont  Tune  étoit  de  Phi- 
lippe le  Bon.  Il  paroît  par  des  décombresf 
que  la  montagne  étoit  habitée.  On  a  déterré 

K  iv 
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autour  des  o^é^aiUes  gauloifes  ,.des  romaines^ 
de  Domitien ,  d'Aurelien  ,  dés  urnes  ,  im 
morceau  de  colonne  de  3  pieds  z  pouces  de 
circonférence.;  plufieurs  tombeaux  de  grais 
avec. des  oflemens,  iine  molette  d'éperon^ 
un  fer  de  çQut;elas ,  un  talifman  en,  corne , 
qui  efl  dans  le  cabinet  de  M,  d' Availly,  Sa- 
criftain  4e  l'Abbaye  de  Savigny,  Dioc.  de 
Lyon  ;  un  petit  bas-relief  &  repréfentant  x 
guerrie/s.       .  .  -,  .  .:, 

Tous  ces  monumens  &  Içs  veftiges  dame^ 
voie  rom.  bie^n  marquée  au  bas  de  la  mon-' 
tagne ,  annoncent  que  Smn  étoit  àiitrefois 
une  ftation  rotnaine.  Son  :  nom  celtique  54:7. 
durmm  marque  affez  fa  haute  antiquité. 

Il  ^  donné  |e  nom  à  d'anciens  Seignj^urs. 
Beatrix  d^  Suin ,  fille  de  Guichard ,  Cheva- 
lier,  femn^e  de  Guill^.  Autrichat , reconnoît 
en  1307  tenir  en  fief  d'Ètiennç  de  Chaumont 
fa  maifon  &  tour  de  TiÛay  ;  J.>de  Suin,  1321; 
Bernard  de  Suin .  1356;  Ber^ud  de  Suin , 
Sg^.  de  Viiiars,  dont  le  frère  é,toit  Chantre 
de  Chalon,  en  1422.  J.  de  Digojne échangea 
la  Terre  d^  Suin  avec  le  fil$  aine  du  Comte, 
de  Qermonç  &  de  Charolois,  pour  celle  de 
Saint-Bonnet;-de-Joux ,  en  13 1 1.  Elle  appar- 
tient depuis  iong-temps  à  la  Maifon  de  la 
Guiche.  PluC  étangs;  puits  au  deffus  de  la 
montagne ,  où  Ton  voit  de  gros  rochers  ren^ 
verfés  a  fens  inégal ,  marque  d'un  éboide- 
ment  ou  d'un  violent  tremblement  de  terre. 
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Terroir  fablonneux;  pays  de  ieigle,  aitez 
pauvre.  Il  y  vient  des  châtaignes  &  des  na- 
vets ^xcellens.  U  y  a  eu  beaucoup  de  dé- 
frichement ^  &  la  population  a  bien  augmenté 
depuis  50  ans;  puifqu'en  1708  il  n'y  avoit 
que  225  Communians,  dont  il  ne  reftaque 
5^  après  la  famine  de  1709  9  &  qu'il  y  en 
a  maintenant  plus  de  700.  Les  Paroifles  de 
Suin,  Verovre ,  Dompi^rre ,  foumiifent  des 
pierres  taillées  à  facette  qui  font  des  dia- 
toans  faux  :  on  en  envoie  à  Lyon  pour  Ge- 
nève. M^^.  Pefprez ,  fille  du  Comte  de  Ta- 
vannes^  en  avoit  un  collier ,  dès  pendans 
d  oreilles  &  garniture  de  montre»  On  y  trouve 
auffi  des  nautilles  &  des  ourfins  :  le  cabinet 
duDoâeiir  Ganiare  à  Beaime  en  a  plùfieurs, 
envoyés  pour  te  Curé  de  Suin  (M.  Bifmand); 
celui-ci  a  fu  fe  procurer  une  bibliothèque 
choife  de  plus  4e  5000  vol.  dont  150  /Vi- 
foL  &  300  in  "4**.  avec  des  éditions  rares , 
telle  qu'une  Bible  lat.  de  1479,  "**  Tite-rLivc 
'virfo\.,  dé  15  5X9  avec,  des  notes  marginales 
du  doue  Saum^ifci 

Trois  moulins  fut  des  niifleaux  qui  tom- 
bent dans  la  Guye ,  &  delà  dans  la  Grône. 
Un  mifieau  au  fud  tombe  dans  la  Semence , 
qui  à  Charolles  s  unit  à  J'Arconce  &  fe  jette 
en  la  Loire  :  ainû  les  eaux  de  Suin  vont  aux 
deux  Mers. 

Suin  ell  fur  la  grand'route  de  Charolles 
ÀMâcon,qui  longe  la  ParoiiTe  pendant  deux 


1^4        Description 

lieues  :  e^tre  Bnffîere  ,  Verovre ,  Baûbry  & 
Saint-Bonnet. 

A  3  1.  de  CbaroIIes,  12  d'Aiitun ,  lO  de 
Chalon ,  7  de  Mâcon  j  3  de  Cluni  ^  3  de  là 
Clayte,  24  de  Dijon. 

Lat.  46  <^.  24"  41".  L.  ^.  9*  43**. 

Tou LùN'SU r^Arro  U X. 

y.  dans  rAutimoi^  oit  il  a  été  mal  placée 
tom.  3  ,  pag.  629. 

y  ... 

FjâNDENESSE'LÈS'CHjiROLLÊ'S.    ' 

Par.  ViiP.  S.  Denis  j  à  la  coll.  de  TEvêque 
d'Autun;  Le  Ciiré  euttoit  aiix  £tats  du  Gha- 
rolois»  En  1 178  Hugues  Dumay^  Ghev^ier, 
fit  don  à  Cluni  du  cimetière  &  de  l'Eglife. 
1000  Commun,  compris  les  Ham.  C(jlangcs 
avec  Chat,  à  N.  Mâyneaud  ,  Comteflfe  de 
Pons-6aint-Maurice.  J.  Duhiez  en  étoît  Sg^ 
en  1466  ;  Hiftgnes  de  Laye  en  1 500i  Le  Grand 
Prieiir,  de  Cluni,  h  de  la  Magdelaine ,  ac- 
quit Colanges  en  1 500  ,  pour  fon  neveu  Gi- 
rard de  '  Ragny ,  dont  le  fils  fit  tebâtir  le 
Château  où  lont  leurs  armoiries  ,  d'où  il 
paffa  au  Duc  de  rEfdiguiere.  Plain-^€haf- 
fagne ,  Chapandy,  alternat,  avec  Baubery; 
Saint-Branché  dans  les  bois ,  alternat,  avec 
Saint-Bonnet-de-Joux ,  Chapelle  de  S.  Pan- 
crace ;  il  y  avoit  une  foire  fameufe  ^  tranfr 


DU    CharoloIs.       I5f 

férée  à  CharoUes  depuis  14  ans  ;  Château** 
Renard  ou  Chatonard,  Chogne,  les  Landes, 
Sermaize ,  la  Fourche ,  dont  trois  auberges 
fur  le  grand  chemin  de  CharoUes  à  Mâcon;* 
Bierre,  Fief  au  Chevalier  de  la  Guiche  :  Jean 
de  Bierre ,  dit  la  Moiche ,  Ecuyer  du  Ihtc 
Jean,  étoit  Bailli  du  Charolois  en  1419.  Pô- 
*  mier ,  Jean  de  Chemilli ,  Seig''.  de  Pomier  ^' 
dont  la  fille  Marguerite  époufa  noble  Jean 
Verfon  de  CharoUes  en  1529.  5  moulins; 
plufieurs  étangs.  Beaucoup  de  pétrifications , 
fur-tout  en  belemnites  &  cornes  d'ammon.  A 
Chogne  ruifleau  qui  fe  perd  att  deffus  dit 
Village,  &  reparoît  pl^s  bas  fous  lesro-' 
chers ,  &  tombe  dans  la  'Semence.  A  i  1.  de 
Chardlles. 

.   VaND  EN  ESS  E-SU  R'-ArROV  X^ 

Voy.  ce  Village  au.  Baill^,  de  Montcehis^ 

•  ■ 

Vaux- Après  ,  Annexe  de  GenouîUy  :  V» 

GïNOUÎLLV. 
VaUX-DE'BaRIER  ou  s  art  ERES. 

I 

; 

Fallis  de  Beria^  Par.  voç.  S.  Antoine;  Pati 
TAbbé  de  Cluni  ;  Archip.de  CharoUes  ;  Sg^ 
N.  de  Théfut ,  comme  Seîgn.  de  Moleron , 
où  eft  un  vieux  Château.  Les  Religieufes  du 
Prieuré  de  Beaulieu,  Ordre  de  Fontevrau, 
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étoient  Dames  de  Vaiix-de-Bar.  il  y  a  lOO 
ans  ;  Montot ,  la  Couture ,  Barieres ,  Vau- 
zelle  &  Moleron  :  ces  Hameaux  forment  en 
tout  50  £  200  Commun.  2  moulins  fur  un 
ruifleau  qui  defcend  à  Terzé  ;  une  teintu- 
rerie ,  un  foulon ,  une  huilerie ,  &  fcie  à  eau. 
Carrières  de  grais  propres  à  faire  des  meules 
à  aiguifer^  égales  en  bonté  à  celles  de  Su 
Romain  près  Perreci.  Jeanne  de  Priezat^ 
Dame  de  Moleron  ^  a  fondé  un  lit  à  THô- 

Çital  de  Ckarolles  ^our  les  malades  de  fa 
erre.  Aimar  de  t)igoine  en  étoit  Seigneur 

«n.1444.     "./,.  ;   ,,... 
.A;  I  1.  de  Çh^roUe^,  13  d'Autun. 

y  E,  R  o  r  R  E* 

Pîtr.  voi:.  S.  Bonnet ,  Archip.  du  Boîs-St*.- 
Marie  ;  Pat.  TAbbé  4q  Cluni  ;  M,  de  la  Roche- 
Talon  ,  Sg^  Haut-Jufticier.  La  famille  des 
Awducs  y  eil  très-ancienne  ;  elle  a  des  tefta- 
mens  de  icxi  ans  ;  un ,  entr'autres ,  fubftitue 
le  bien  à  Tainé',  mais  à  condition  quil  ne 
fera  ni  JCE^lifù^  nldc.  Guerre  ,  ni  de  Pratique; 
&  le  cas  arrivant ,  le  bien  doit  retourner  au 
puiné  :  jufqi*'à-pi:éfent  ils  ont  contiiiué  la 
culture  de  l/îurs  domaines.  r 

,  450  Comm.  avec  les  dépend*  Môhtot ,  les 
Bruieres  où  fe  fait  un  dépôt  de  vin ,  avec  6 
foires  par  an  ;  Laveau ,  les  Jannot,  TEffertine, 
lc$  Pierres ,  les  Diics ,  Dromvent ,  Prieuré 
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dépend,  de  l'Abbaye  de  Lanchare.  Le  Prieur 
entroit  aux  Etats  du  Charolois.  On  a  trouvé 
au  cimetière  de  belles  tombes.  Ces  quatre 
derniers  endroits  font  de  la  Recette  de  Se- 
mur  en  Brionnois  ,  du  Bailliage  de  Mâcon» 
Hautecourt  où  eft  née  la  pieufe  Marie  Ala- 
coque ,  fille  d'un  Notaire  (voy.  Parai^  ;  Cha- 
vanes  :  Jean  de  Syon,  Ecuyer,  fait  hom- 
mage du  Fief  de  C  havanes  au  Comte  de 
Charolois,  en  1320. 

Le  Marquis  Defprez  eft  Sg^  de  Verovre, 
en  ce  qui  eft  du  Charolois.  Son  Château  du 
Terreau  étoit  anciennement  aux  de  l'Efpî- 
naâe  :  une  fille  de  cette  Maifon  le  porta  à 
J.  Prifia  d'Andelot,  dont  Théritiere  époufa 
N.  Leroux  -  Poitevin ,  &  fes  héritiers  Font 
poflédé  long-temps,  i  moulin.  Terrein  fa** 
bloniieux. 

A  3  1.  de  Charolles^  I  de  Suin,  12  d'Aut. 

F    I     G     N    I. 

Par.  voc.  S.  Martin  ;  Collât.  TEv.  d'Aut. 
Seign*^.  le  Doyen  de  Parai.  Env.  40  f.  I JO 
Comm.  Sur  le  ruifteau  Verdelin  qui  tomne 
dans  rOudrache.  ^Ham.  la  Villeneuve ,  le 
Bois-Bouillet  dans  la  plaine  ,  Y erniflfe ,  le 
pet.  &  le  gr.  Mardeaugue ,  la  Treiche  fur  le 
coteau.  Terres  à  feigle.  Quelques  vignes. 

A  I  L  7  de  Parai. 
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FiLLORBAINE. 

Villa  Oréanaj  Par.  voc.  St.  Martin,  à  la 
^  coll.  de  iXyêq.  d'Autun ,  &  anciennement 
de  TArchiprêtré  de  Charolles.  NN.  deVeigny 
&  Baudinot^Cofeigneurs.  i  moulin  avec  hui- 
lerie. 3  Domaines  forment  la  Paroifle  dé  22 
Comm.  &  80  quand  elle  à  Plain-Chaflagne- 
Bas  altern.  avec  Viry  :  au  dej/us  3  Dom.  & 
8  Barraques  iituées  dans  un  fond  fur  TAr- 
^  conce.  Terre  à  z  tiers  de  feigle ,  i  de  from. 

A  I  1.  ^  de  Charolles. 

Bern.  de  Villorbaine ,  Chevalier ,  témoin 
d'ime  charte  pour  Marcigni  en  1089.  Le 
Château  d'Arnier ,  dont  on  trouve  un  dé- 
nombrement fourni  eh  1364^  eil  détruit. 

Lat.  48  <!.  i8'  2".  L.  2  d.  r  59". 

I 
Fi    r    r^ 

Viriacus^  Par.  voc.  S.  Barthelemî;  Patr. 
de  la  Cathéd.  d'Autun  ;  Archip.  de  Charolles; 

.  Sg*".  M.  le  Chev.  de  la  Guiche ,  réiidant  çn 
fon  Château  de  Saillant.  580  Comm.  i^of. 

.  avec  les  dépend.  Chechi ,  Chaux ,  Tremolle, 
aric.  Fief  que  poffédoit  Philippe  de  Rymon, 
depuis  à  N.  de  Martignac  &  à  N.'  Lorain; 
Fief  de  la  Combe,  a  N.Aubri;  Ffef  des 
Brofles,  au  S^  Lagrange ,  jadis  à  Philippe  de 
Rymon ,  &  à  Guillaume  des  Brofies  en  1372; 


/- 
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Vief  de  Jucheau ,  long-temps  polTédé  par  les 
Théfut  &  les  Dagonneau,  a  préfent  à  N. 
Fricault  ;  &  30  Dom«  PlainrChaflagne-Bas 
altern.  avec  Villorbaine, 

Saillant  avec  Chat.  Jeanne  de  Damas,  t^. 
de  Gérard  de  Chivri ,  reprend  de  Fief  de  fa 
Maifon-forte  de  Saillant  en  1399.  Le  Chan- 
celier Guillaume  Hugonet  rebâtit  le  Château 
cil  demeuroit  fa  femme  Louife  de  Laye^ 
quand  les  Gantois  lui  coupèrent  la  tête  en 
147s.  Sa  fille  Louife  de  Saillant  époiifa  Phi- 
libert de  Roche-Baron.  Son  frère,  Evêque 
de  Mâcon ,  mourut  Cardinal  à  Rome  en  1484. 
Gafpard  de  Saillant  &:  Charles  fon  fils  furent 
Seigneurs  de  Saillant.  Ifabeau  porta  cette 
Terre  à  Jean  de  la  Borderie  fon  marL  Jean 
fioyer ,  gendre  de  Jean  de  Thiard  de  Biffy, 
Lieut.  Gén.  à  Mâcon  ^  fut  Seigneur  de  Tre- 
moUe ,  Champlecy  &  Saillant  y  vers  1 0Z  ; 
depuis  aux  la.  Salle  ,  aujourd.  au  Chevalier 
de  la  Guiche. 

On  voit  au  grand  vitrail  de  TEglife  de 
Viry,  les  figures.de  Charles  de  Saillant  au 
pied  de  St.  Charlemagne ,  &  celle  de  Mar- 
guerite de  Saligfly,  fa  femme-,  devant  Ste. 
Marguerite ,  tenant  un  cierge  allumé  que  le 
diable  tâche  d'éteindre  avec  un  foufflct-Cette 
peinture  eft  de^bon  gçût  &  bien  confervée. 
La  devife  e& ,  non  plus.  Il  y  a  voit  un  ancien 
Mépart ,  encore  compofé  en  1545  de  6Cha- 
j>elai^s ,  dont  le  Curé  étoit  le  Chef,  &  avoit 
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droit  d'entrer  aux  Etats  du  Charolois.  Cha- 
pelle rur^.  de  St.  Léger.  4  foires ,  dçnt  celle 
du  18  Oftobre  principalement  pour  les  co- 
chons &  le  gros  bétail ,  eft  très-fréquentée. 
3  moulins.  Bois ,  pacages.  Prés  fur  TArconcç. 
Ruifleau ,  appelle  Sonnette ,  qui  vient  de 
Martigni. 

Le  Curé  (  N.  Legoux  d'Autun  )  a  formé 
une  bonne  coUeâion  de  livres  &  un  cabinet 
curieux  d'hiftoire  naturelle. 

A  I  1.  j  de  CharoUes. 

V   I    T    R    r. 

Fitriacus^  Vtrtiacùm ,  Par.  voc.  S.  Thibault; 
Archipr.  de  Semur  ;  Pat.  TAbbé  de  Cluni , 
Sg''.  comme  Doyen  de  Parai.  La  Dame  Ri- 
cendis  lègue  au  Prieuré  de  Perreci  des  fonds 
&  des  vignes  à  Vitry  en  921 ,  &  Odilo  en 
931.  {V.  Per.  pag.  zg). 

32  Habit,  en  1679  (2J  en  175 1  ).  Dép. 
les  Quares,  Chaumaz^Pont,  Lemont,Pouilly, 
les  Beflbns  ,  les  Loges  ,  &c. .  • .  les  maifons 
en  pifay ,  bois  &  torchis ,  peu  en  pierre , 
prefque  toutes  couvertes  de  paille.  Prés  de 
mauvaife  nature.  Terres  mortes ,  app.  unes 
de  bois ,  qu'on  ne  peut  faire  valoir  que  par 
le  moyen  des  foflTés  &  des  faignées.  Terrein 
X  fablonneux  &  de  peu  de  valeur. 

A  3  1.  de  CharoUes. 

-  FoLMsrKE» 


i>  V     C  H  A  R  O  L  O  t  s.         l6t 


y'otJÊsrRB. 


Valabrd,  Par.  voc.  St.  Jean-Baptifte,  à  la 
collation  de  FEvêq^  d^Âutiin  ;  Seig^.  M.  de 
Cypierre,  Intendant  d'Orléans. 

100  f.  5Ô0  Commun.  44  Habit,  impof.  en 
175 1  (  çi  en  1679)  ^^^^  2.8  Laboureurs  & 
3  Meuniers.  Dépend.  Villaincs.,  FUiana^Vi^î 
aux  Urfulines  de  Parai;  le  Seuil,  Fief  à  N, 
Bouillet  9  Avocat  à  Parai  ;  jadis  aux  Quarré  ; 
y  aux;  Fallis  ^  Fief  k  N.  Mayneau  de  Biïe- 
franc  ;  les  Hatliers  ^  les  Chevannes ,  i  i  k 
^  de  la  Paroiffe.,  &  7  ou  8  Domaines. 

Cypierre  avec'anc.  Chat,  donna  le  nom  i 
d'anciens  Seigneurs.  Guillaume  de  Cypierre 
en  1266  :  c'eft  le  berceau  des  Marcilli  de 
Cypierre^  famille  éteinte.  Charles  Damas 
de  Marcilli  9  Gouyernéurd'Âutun,  en  étoit 
Seig^  au  XV^.  ûét.  Philibert  de  Cypierre^ 
Xrouverneûr  de  Charles  DC,  «  lui  avoitdon- 
;►  né,  félon  Texpreffion  de  Brantôme,  une 
M  excellente  nourriture ,  mais  qui  fut  gâtée 
»  par  le  Rets  italien. «La  France, dit  S.  Ju* 
if  lien  de  Balêure ,  pag«  156,  reçut  grand 
^  dommage  ^  &  le  Roi  perdit  un  fervixeur 
>f  trèsTnécefTaire ,  quand  Cypierre  mourut 
»  aux  eaux  de .  Spa.  «  Son  frère  Pierre  de 
Cypierre, fut  Evêque  d'Autun  en  1 5  58 ,mort 
au  Château  de  Lucénai  ien  1572 ,  &  inhumé 
en  fa  Cathédrale  ,  entre  Philibert  de  Marr 

Tom.  IF.  L 
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crlii  Chevalier  de  rOrdre,&  Philippe  DoyenJ 
{qs  frères.  Damas  de  Cy pierre,  bon  Roya- 
lifte ,  reçut  un  honneur  nouveau  à  la  rentrée 
idu.  Parktflftent ,  revenu  .de  Semur  le  20  Juin 
JÇ95  ;  il  y  fut  décider,  àx^anfe  de  ùl  fidé- 
lité ,  qu'il  auroit  féartcô  &  voix -délibérativè 
à  la  Cour,  mais  que  fa  voix  ne  feroit  point 
partage.  Cette  .Terre  étoit  au  dernier  fiécle 
a.  N..Boiveau.  Chap.  rur?;  fondée.  Pont  fur 
là  Boxirbii^Ce,  autrefois  Hameau  donné  au 
Prieuré  de  Perreci  en  840. 

3. moulins;  i  huileirie;  boiç,  monticules, 
sraUées*,  chemins  im{>taticables  Thiver, 

A  I  de  la  Toute  de  >Rarai  à^CharoUes ,  ^4ç 
L  de  Parai ,  i  ^  .de  Oiarodles  ,  1 2  d' Autun , 
25  de  Dipm      •        »  '      . 


Je  ne  puis  «finir  le^Ci^rolois,  fans  avertir 
que  TAbbé  Expilli  qui  éatwoh  en  i764,par}ei 
4ans  ion  2^.  vol.  <&i  ^gr.  Diûibnn.  Géog.  p. 
336.&337,  des  Etats  ^du  Charolois ,  comme 
fnbiiilant  encore  ^  de  là^hamibre  des  Ëhis, 
de  la  Recette  des  Etats ,  &  place  CharoUes 
à  5  5  lieues  de  Pa^riîs.  -Ainii  f  Abbé  Compan , 
qui  a  donné  une  nouvelle  Géographie  -en  % 
vol.  177 1 ,  met  encore  ie  <  harolcwis^dam  la 
Maifon  de  Condé ,  dont  il  eft  forti  ^n  1761. 
Voilà  les  erreurs  où  i  on  tombe ,  quand  on 
décrit  un  pays  à  lOO  lieues -de  là,  fans  Ta- 
yoir  vu.  Pour  moi  ^qui  l'ai  parcouru  trois 


/ 
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fois  f  qui  ai  confulté  Içs  voyons  de  chaque 
lien  principal^  qui  ai  fouillé  tant  de  titres 
&<le  chartes,  je  tremble  encore  de  tomber 
dans  des  erreurs  involoatairesK,  pour  lef-^ 
quelles  j'implore  Tindulgence  du  Leâeur» 


Fin  du  Charolois. 


L  i| 
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COUP    D'(EIL 

c 

Sur  le  bailliage  de  semur 

EN  BRIONNOIS  (l). 


C 


E  Bailliage  qui  occupe  l'extrémité  mé- 
ridionale du  Duché  de  Bourgogne,  s'étend 
le  long  de  la  Loire  :  ce  fleuve  en  partage 
inégalement  du  fud  au  nord  la  longueur  qui 
n'a  guère  plus  de  fix  lieues  à  préfent  fur 
quatre  de  largeur.  Il  a  le  M âconnois  à  ïe&  » 
le  Lyonnois  au  fud ,  une  partie  du  Forez  & 
du  Bourbonnois  à  Toueft ,  &  le  Charolois  au 
nord. 

Il  comprend  quatre  Châtellenies ,  la  Ville 
de  Semur ,  le  tiers  du  Bourg  de  Digoin  avec 
FEglife ,  vingt-neuf  Paroifles ,  neuf  Villages 
ou  Hameaux  détachés ,  le  Prieuré  &  Baron- 
nie  d'Ânzi ,  la  Commanderie  de  Beugnai  du 
grand  Prieuré  d'Auvergne  avec  fes  Mem- 


(  X  )  On  fait  que  plufieurs  Géographes  difent  Srien» 
ftois.  Mais  pour  le  diftinguer  du  Briennois  dont  Briennot 
efl  le  chef-lieu  en  Champagne  ,  félon  fon  origine  des 
Srannoyii  ^  j'ai  fuiyi  TuCige  &  la  prononciAtion  du 
pays.    '       . 
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bres ,  rHôpital  de  Chenai  &  rHôpîtal  le 
Mercieté 

Ce  Bailliage  a  d'étendue  en  toifes  quar- 
rées  de  36  pieds  de  fuperficie ,  109  9  ICX), 
000  en  arpens  de  cent  perches  (  la  perche 
de  18  pieds)  I2i,333|,en  lieues  quarrées 

Ce  canton,  autrefois  occupé  par  lés  Bran^ 
noviij  cliens  des  Eduens  ,  dont  Brian  &  BrUri'* 
non  paroiffent  avoir  confervé  le  nom ,  étoit 
bien  plus  étendu  qu'il  ne  Teft  aujourd'hui* 
Dans  le  moyen  âge  la  Ville  de  Charlieu  en 
failbit  partie ,  félon  t'apyfe  Maflbn  &  les  ti- 
tres du  Prieuré.  On  voit  des  reprifes  de  fief 
feites  au  Baron  de  Semur ,  foit  par  les  Sei- 
gneurs du  Mont ,  Paroiffe  Saint  Nizier-fous- 
Charlieu ,  foit  par  d'autres  VafTaux  dans  le 
voifinage.  Le  Prieur  de  Charlieu  comme 
Prieur  de  St.  Bonnet-de-Cray ,  doit  encore 
à  la  Baronnie  de  Semur  une  maille  d'or  fixée 
à  20  f.  10  d.  pour  la  franchi fe  du  péage  & 
des  hommes  jufticiabtes  du  Prieur  dans  cette 
Paroiffe ,  &  le  Commandeur  de  Beugriai  à 
caufe  du  Fief  d'Anglure ,  1 1  bichets  de  fei- 
gle  &  1 2  tournois  pour  la  même  chofe.  On 
dit  encore  Saint-Laurenf  en  Brionnois ,  ^uî 
fans  doute  en  étoit  autrefois ,  quoiqu'au- 
jourd'hui  du  Bailliage  de  Mâpon. 

Ainfi  l'on  peut  affurer  que  le  Brionnois 
s'étendoit  jadis  fur  les  deux  rives  de  la  Loire 
tùfqu'à  celles  de  l'Arroux,  de  TArconce,  de 
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la  Semence  en  remontant  au  diefTiis  du  Sor- 
nin ,  qui  defcend  de  Châteauneuf  à-  Cbai>r 
lieu  y  &  va  fe  jeter  dans,  la  Loire  proche 
Briennon. 

En  formant  la  Généralité  de  Sémur,  on 
laiffa  dans  fa  recette  une  partie  des  Paroiffcs 
mâconnoifes ,  qui  bçt  toujours  refforti  av 
Parlement  de  Paris;  elles  font  au  nombre-de 
25  ,  compris  la  Ville  de  Matcigni,  le  Bourg 
du  Bois-Sainte-Marie ,  &  15  Hameaux  déta- 
chés des  Paroiffes  voifines.  Celles  -  ci ,  ap- 
pellées  mâconnoifes*  ne  font  point  foumifeç 
a  la  Coutume  du  Duché ,  &  font  régies  par 
le  Proit  Ecrit  fous  le  Bailliage  de  Mâcon  ^ 
qui  a  des  ufages  locaux  ^  non  communs  à 
fes  voifins ,  le  Lyonnois ,  le  Forez  &  le  Beau- 
jolois,  quoiqu'ils  foient  de  même  en  Pays 
de  Droit  Ecrit. 

La  partie  mâconnoife  du  Brionnois  n'eft 
point  affujettie  au  droit  d^aides  qui  a  lieu 
dans  toute  TEleûiolti  de  Mâcon.  La  taille  ne 
s'y  impofe  point  fur  les  fruits  j  elle  eft  per^ 
fonnelle  comme  en  Bourgogne.  Les  gabelles 
y  foufFrent  ^quelque  différence.  On  y  paie 
pour  415  1.  d  aides; ,  fous  le  no^i  dç/ouage  ;- 
ce  qui  eft  contre  les  privilèges  de  la  Pro- 
vince. Quoique  le  fel  de  Bretagne  foit  le 
fel  coqimun  du  Brionnois ,  il  y  a  plufieurs 
Paroiffes ,  ainfi  que  les  mâconnoifes ,  en  pof- 
feflion  d'ufer  de  cjelui  de :Pecais, qu'elles lé- 
yeat  aux  Greniers  de  Ghatlieii  ;  elles  oiit  été^^ 
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maintenues  dans  cet  ufage  par  Arrêt  de  la 
Cour.  Les  mâconnoifes  font  aôiiellemcnt  en 
procès  fur  ce  fujçt  avec  les  Etats  du  Mâ- 
connois. 

Ce  qu'il  y  a  de  fingulier ,  c'eft  que  dans 
le  Brionnoiis  proprement  dit ,  la  plupart  des 
ParoilTes  font  de  deux  refforts  différens,  ou 
pour  un  tiers ,  ou  pour  la  moitié  :  ce  qui 
combat  l'opinion  de  ceux  qui  ont  quelqu'in- 
térêt  à  dire  que  la  Coutume  de  Bourgogne 
doit  régir  tous  ces  lieux  fans  aucune  diffé- 
rence ;  &  leur  prouve  au  contraire  que  le 
Droit  Romain  a  été ,  de  temps  immémorial , 
le  droit  commun  danij  cette  partie  du  IJrion- 
nois. 

Pour  ne  pas  confondre  les  ufages,  les 
lieux,  leur  reffort  ni  leur  fituation,  il  con- 
vient de  divifer  le  Brionhois  en  trois  par- 
ties ,  qu'on  peut  appeller  le  haut^  le  mojin 
&  le  bas  Brionnois.  • 

La  partie  fupérieure  eft  la  plus  orientale  9 
entrecoupée  de  colines  &  de  bois;  c'eft  la 
plus  riche  en  beftiaux ,  à  caufe  de  fon  ter- 
roir excellent  en  pâturage*  Oyé  &  S.  Chrif- 
tophe  font  dans  le  centre  r  la  Baronhie  de 
Semur ,  l'Abbaye  de  St.  Rigaud  &  toutes  les 
Paroiffes  détachées  dû  Bailliage  de  Mâcon, 
occupent  le  refte. 

Le  moyett  Brionhois  eft  au  deflbus ,  &; 
s'étend  fur  là  rtVe  droite  de  la  Loire ,  de^ 
puis-remboifeiîiHè  du  Sorniix  jtifqu  a  Digoiri. 
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La  font  fîtués  Marcigni ,  Anzi-le-Duc ,  Àrci, 
Vindecy,  Lhopital ,  le  PonE -à- Mailli ,  le 
Bourg  de  Digoin  &  plufieurs  autres  Seigneu- 
nes.  Cette  féconde  partie  n'étoit  prefque 
au  XVfiéc.  qu'une  vafte  forêt  :  celle  de  la 
•Cray  de  Putieres ,  le  Bois-Dieu ,  la  Broffe 

Le  bas  Brionnois  eft  de  l'autre  côté  de  I» 
Loire ,  en  tirant  du  fud  au  nord ,  depuis  la 
Baronme  de  l'Epinaffe  jufqu'au  deffous  du 
péage.  Cette  troifiéme  partie  eft  peut-être 
la  moindre  en  comparaifon  des  deux  autres 
Plus  fécondes  en  grains,  vins  &  beftiaux  : 
elle  n^laiffe  pas  d'avoir  fes  avantages  dans 
une  aîTez  gtande  étendue  de  bois  de  haute 
futaie  &  de  taillis  oii  il  fe  trouve  des  pâtii- 
jages,  dans  un  bon  nombre  d'étangs,  &  dans 
le  commerce  des  Charpentiers  en  bateaux, 
qui  travaillent  fur  ce  rivage  depuis  le  port 
de  Bouétaffon  en  la  Paroiffe  de  Briennon , 
julqu  a  Givardon  qui  eft  dans  celle  de  Cée. 
La  Loire  dans  cette  étendue  de  fon  cours 
reçoit  le  Sornin,  la  Teffone  près  Briennon, 
Jjt  Kivohere  au  bas  d'Yguerandç ,  le  ruifleau 
4e  Rhodon  &  l'Arfel  au  deffous  de  l'ancien 
port  des  Brenons ,  l'Arfon  en  la  Paroiffe  d'Ar- 
taix ,  le  Beffon  entre  Yguerande  &  S.  Mar- 
tin-du-Lac ,  le  Merdaffon  .-aux  prairies  de 
Marçigni,  Merdin^:  Cachera  ep  la  Paroiffe 

^!/^"JY'  h  "^'^^'^^  <ie  Bourg-Ie-Comte  au 
^effu?:d_Avrilli,;rArcçnce  au  bas  du  Poxit-à- 
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Mailli ,  rArroux  entre  Digoin  &  la  Motte-' 
Saint-Jean. 

Si  le  voifinage  de  la  Loire  eft  favorable 
au  commerce  des  bois ,  des  vin^ ,  des  grains 
&  du  poiflbn  qu'on  fait  defcendre  dans  le 
Berry,  le  Nivernois,  l'Orléanois^  à  Paris 
même ,  elle  fait  acheter  bien  cher  cet  avan- 
tage aux  Riverains ,  par  les  fréquentes  iaon- 
d^tions  dont  elle  couvre  leurs  terres.  Elle 
fe  précipite  des  Cevenes  &  des  montagnes 
du  Forez  avec  une  extrême  rapidité,  &  roule 
fes  eaux  avec  tant  d'inconftance ,  qu'elle  fe 
creufe  un  lit  aujourd'hui  à  la  diâance  d'un 
demi-quart  de  lieue  du  canal  où  elle  couloit 
hier.  Par  -  tout  elle  laiffe  un  gravier  ftérile 
ou  de  profondes  ravines  qui  fe  rempliffent 
d'eau  à  la  fonte  des  neiges ,  ou  au  temps  des 
grandes  pluies.  Des  champs  ainfi  ruinés  ne 
ie  cultivent  plus  ;  ou  s'ils  fe  rétabliffent  un 
peu ,  lorfque  la  rivière  fe  retire ,  ce  n'eft 
qu'après  avoir  rendu  inutiles  ces  campagnes 
pendant  plufieurs  années ,  &  avoir  détruit 
les  bornes  anciennes  des  Juftices.&  des  di-> 
meriçs ,  fource  féconde  de  procès  pour  les 
Seigneurs  &  les  Décimateurs. 

La  plaine  des  deux  côtés  du  grand  che- 
mînde  Marcigni  à  Parai  ne  s'enfemence  que 
de  feigle  qui  vient  très  -^  beau ,  lorfque  les 
engrais  peuvent  fuffire  à.cette  campagne  im- 
meûfe.  Ce  qui  fe  cultive  autour  des  habita- 
^ns  fe  met  en  chanvre  ou  en  légumes.  Les. 
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cuivreufe.  On  y  découvre  auffi  ^es  gloffo^ 
pêtres ,  des  nautiles ,  ourfins ,  bivalves  &  des 
vis.  Sur  la  riche  gauche  de  la  Loire ,  entre 
Avrilli  &  Lurcy,  beaucoup  des  mêmes  pé* 
trifications ,  &  fur-tout  du  bois  pétrifié» 

A  Brian ,  du  granit  décompofé ,  du  grès 
en  maffe ,  ifemblable  à  celui  de  Fontaine- 
bleau ,  &  des  terres  alumineufes ,  indices  de 
mines  de  charbon.  Le  Curé  de  Sarri  a  de  ce 
foffile ,,  dont  l'intérieur  eft  garni  de  pytites  : 
il  en  a  envoyé  différens  morceaux  à  M.  Tran* 
chand ,  Naturalifte  &  Profefle^r  à  Beaujeu , 
(  I  )  où  je  les  ai  vus  en  1777*  A  Varennes, 
carrière  de  grès  ;  à  Oyé ,  pierres  meulières 
quarzteufes  qu'on  n'emploie  pas  :  à  Gibles, 
du  talc  fur  la  fuperficie  de  la  terre  ,  &  en 
la  creufant  :  près  d'Anzi,  bancs  de  2  pieds 
d'épaiffeur,  d'un  grès  blanc ,  très-fin ,  proprç 
à  aiguifer. 

Mais  l'objet  qui  frappe  le  plus  l'œil  da 
Naturalifte,  eft  au  territoire  deTours  »  même 
Paroiffe.  Dans  un  efpace  de  terrein  deplu- 
fieurs  arpens,  on  rencontre,  en  enlevant  une 
couche  de  terre  végétale ,  rouffe ,  forte ,  à 
2  pieds  d'épaiffeur ,  des  cailleujc  arrondis  ou 


;  (  I  )  Celui-ci  vient  de  découvrir  entre  Châteaunenf 
&  Dun-le-Roi ,  une  mine  dé  charbon  de  terre,  quon 
fe  propofe  d'exploiter. 
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oblongs,  mais  lifles,  de  lO  pouces  de  dia-- 
mètre ,  entaffés  les  uns  fur  les  autres ,  fans 
prefque  aucun  mélange  de  terre  &  à  une 
profondeur  cotlfidétable.  Le  terréin  plat  n'a 
fur  fa  furface  ^  ni  fontaine  ^  ni  torrent ,  8c 
n'efl  environné  que  de  pierres  calcaires.  J'ai 
remarqué  la  même  chofe  à  AUeriot  près  de 
Chalon. 

U  y  a  dans  le  Brionnois  beaucoup  de  mar* 
nés  crétacées ,  dont  on  ne  fait  aucun  ufage. 
Plufieurs  tuileries  à  Cbenou,à  Jonzyé^  à  S; 
Julien  de  Cray,  à  la  Tour  de  Villeref ,  &c. 
On  vient  d'en  élever  une  fort  belle  à  Pont- 
à-Mailli ,  où  la  terre  eft  de  bonne  qualité. 
Je  ne  connois  dans  ces  cantons  qu'une  feule 
papeterie  à  Saint^^Leger^fous-Bulfiere. 

Le  Brionnois  eft  dans  une  heureufe  fitua- 
tion  prefque  à  tous  égards.  L*air  y  eft  aflez 
fain ,  fi  on  en^  excepte  les  bords  de  la  Loire  ^ 
dont  la  fituation  baffe  &  marécageufe  donne 
nn  teint  livide  aux  Payfans ,  &  les  rend  fié** 
Vreux*  L'Habitant  y  fait  fon  commerce  tran- 
quillement, fans  être  inquiété  du  Soldat  ^ 
ou  par  Tavidité  des  Commis  ,  comme  fes 
voifins  en  pays  d'Aides ,  de  Traites-Foraines 
&  d'Etapes.  «  Il  ne  manque  à  fon  bonheur, 
>>  dit  M.  Dupuy  en  (es  Mém-  mff. ,  qu'un 
»  peu  plus  d'émulation  pour  le  travail.  L'oi- 
»  fiveté  eft  un  des  fléaux  du  Pays.  »  Ainfi 
parloit  ce  bon  Magiftrat,  il  y  a  près  de  lOO 
ans.  Mais  depuis  1770  il  y  a  plus  d'aâivité 
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^  de  culture ,  &  ce  Pays  eft  plus  découvert 
que  le  C^arolois. 

Quelqu^  routes  ouvertes  par  la  Province 
y  facilitent  le  commerce  ;  telles  que  celles 
de  Semur  à  Marcigni ,  à  CharoUes  ;  une  autre 
tracée  de  Marcieni  à  St.  Germain-de-l'Epi- 
nafle ,  pour  joindre  par  Maulevrier  la  grand' 
route  de  Lyon  à  Paris.  Un  chemin  de  Mar- 
cigny  à  Mâcon  par  Seitur,  feroit  bien  utile 
pour  ranimer  le  commerce  des  grains  &  des 
vins.  Celui  de  Semur  à  CharoUeseft  par- 
tout dégradé  ,  &  les  chemins  £néraux  font 
déteflables ,  ainû  que  dans  le  Charolois.  Mal- 
heur au  voyageur  qui  veut  y  paffer  pendant 
rhiver! 

Je  ne  trouve  aucune,  trace  de  voie  JRo- 
maine  qu'à  Avrilli ,  marquée  dans  la  Table 
de  Peutinger  depuis  ,I{pdunna ,  Rouane ,  à 
jlriolica.  Cette  voie  fuivojit  le  cours  de  la 
Loire ,  ppifque  prèjs  de  Digoin  on  reconnaît 
un  lieu  nommé  Etrée,  Fia  Strata ;  délai 
Stillia  y  Sigi  vers  Moulins.  La  Table  marque 
22  1.  gauloifes  entre  ArioUa  &  Jquis  CalidiSf 
les  bains  de  Vichi.  J'ai  vu  entre  Dio  &  St. 
Symphorien ,  les  reftes  d'une  anc.  chauffée: 
on  y  a  découvert  une  colonne  ornée  de 
fculpture ,  &  àts  médailles  du  haut  Empire. 

On  parlera  à  Farticle  de  Semur ,  qui  va 
fuivre ,  des  anciens  Seigneurs  du  Brionnois; 
remarquçiis  feulement  ici  que  long- ten^ 
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«Tant  fa  réunion  à  la  Couronne ,  il  n^appar*p 
tenoit  plus  tout  entier  au  Baron  d^  Seoiur» 
Avant  de  pafier  à  la  Maifon  du  Châteai^ 
Vilain  an  xiii*^.  fiécle ,  il  en  avoir  été  dé- 
taché des  démenubremens  confidérables,ibit 
dans  la  fondation  du  Prieuré  de  Marcigni  » 
qui  emporta  la  .Cbâtellenie  de  cette  Ville  » 
celle  de  ChambiUy,  &  les  Prévôtés  dépen- 
pantes  ;  foit  auili  daiis  les  bienfaits  accordéi 
à  rA4}^ye  de  Saint.  Rigaud ,  à  celle  de  la 
BénifTons-Dieu  $  &  à  d  auires  Eglifes  ;  foit 
enfin  par  nii'g)r?nd  nombre  de  partages  faits 
d^iiis  chaque  branche  ,  qui  en  ont  épuifé  le 
tronc,  comme  celles  à'Arci^  d'Oyéy  de  Sam 
çen&y^  de  YEfiangy  de  Tnmont ,  dont  les  noms 
4îe  fubfiftent  plus;  parce  qu  avant  leur  réuV 
mon ,  lés  Seigneuries ,  qui  compofoient  ces 
apanages  9  avoient  déjà  paffé  en  des  mains 
étrangères.  On  verra  de^même,  à  Tarticle 
die  Semui*^  les  diâéréns  ravages,  que  le  Brion» 
nois  a  eiTuyé. durant  les  guerres  civiles. 

Sous  Louis  XII ,  les  Officiers  du  Domaine 
de  Bourbonnois ,  fe  prévalant  du  crédit  de 
leur  Prince ,  le  Duc  Jean ,  Comte  d'Auver^ 
gnc ,  firent  plufieurs  entreprifes  pour  dé-^ 
poUiller  le  /Brionnc^is  de  tout  ce  qu'il  avoit 
pofifédé,  depuis  un  temps  immémorial',  au 
delà  de  la  Loire ,  qui  devoir ,  félon  eux ,  être 
la  borne  de  fon  étendue  &  celle  du  Charo- 
iois.  Ces  prétentions  fans  fondement  furent 
portées  au  Confeil  du  Roi^  &  réglées  par 
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des  Cammiflaires  en  Oâobre  f  5Ô3  ,  fur  un 
ancien  traité  fait  entre  les  Ducs  de  Bour- 
gogne &  de  Bourbon  ^  au  fujet  des  Paroiffes 
au  delà  de  la  Loire. 

Leur  procès  -  verbal ,  daté  de  Bourbon- 
Lancy,  fait  pleine  foi  que  de  tout  temps  le 
Brionnois  s'étendoit  fur  le  rivage  gauche  du 
fieuve ,  au  deflus  du  Château  de  Briennon , 
en  tirant  aux  foffés  de  Vince-en  la  Paroiffe 
de  Noaiili ,  delà  jufqu'à  TEpinâfledan^  celles 
de  Saint  -  Germain ,  de  Saint  -  Forgeux ,  d^ 
Vivant  en  partie ,  de  Melay^  Chenai ,  Ar- 
taix  ,  Chambitly,  Avrilli.,  'Cfaafienard ,  juf- 
qu'au  péage  qui  eft  vis-à-vis  de  Dieoin. 
'  Cette  pièce  importante  eft  à  la  Chambre 
des  Comptes  de  Dijon ,  (ignée  par  Jean  Saul* 
nier ,  Abbé  de  Cervon ,  Guy  de  Salins ,  Sei- 
gneur de  la  Nocle  ,  Nie.  BoueiTeaii,  Con- 
feiller  au  Parlement ,  Commiflaires  en  cette 
partie ,  par  Guillaume  Gondard  y  Procureur 
du  Roi  en  la  Chambre  des  Comptes,  un  Not 
taire  &  un  Sergent. 

Lés  plus  beaux  Châteaux  ^  tant  anciens 
qu'à  la  moderne ,  font  Amanzé,  la  Bazole 
ou  Drée ,  Monceau ,  Saint-Martin  de  la  Va-: 
lée,  Chizeul,  Arci  commencé  fur  les  plans 
de  M.  Verniquet ,  &  refté  imparfait ,  Saintr 
Chriftophe ,  Selorre  ,  &c. 

Villages 
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t^lLLAQES^  CjÈATEAVX^  pRïEUkàs 

i^ÈTRV  irs. 

Scellé  y  de  la  JParoîfle  de  Sei#r^  étoit  au» 
trefois  conlidéraUe^  &  avoit  une  Chapelle 
de  St^«  Catherine;  il  n'y  a  plus  que  deux: 
Domaines  ;  on  y  trouve  de  tous  côtés  de$ 
Tuines  de  maîA^ns ,  de  fours  ;  les  MouilUeres^ 
de  la  Paroiffe  de  S.  Forgeux,  où  il  ne  refte 
plus  que  deux  maifons  Conde  fur  TArconce^ 
Village  &  Obédience ,  dépendant  de  la  Bé<- 
niflbns-Dieu ,  a  éprouvé  le  même  fort  :  il 
n'y  refte  qu'un  moulin» 

Dun-le-Roi,  le  bois  Sainte -*  Marie ,  Se- 
mur  même ,  ainû  qu'Anzi*le-Duc  ^  portent 
les  triftes  marques  de  la  faux  deftruâive 
du  temps  ,  &  des  effets  malheureux  de  nos 
guerres  civiles  :  ils  ne  font  pas  la  moitié  de 
ce  qu'ils  ètoient  autrefois;  Dun-le-Roi  même 
n'a  plus  qu'une  Chapelle  fans  maifon.  On 
ne  peut  découvrir  l'emplacement  des  Brary 
novit ^  anciens  Habitans  du  Pays,  à  peine 
voit-on  les  ruines  deVEJiangy  Château  fort , 
à  une  branche  de  la  Nfaifon  dé  Semur ,  Se 
qui  fait  partie  du  Comté  de  Champrond  ^ 
aux  anciens  Seigneurs  de  Vichi ,  ainii  que 
celles  du  Verdet  dans  la  Paroiffe  de  Ver- 
faugues ,  de  Villeret ,  Paroiffe  de  S.  Julien 
de  Crai,  de  Fougères,  à  un  puîné  de  la 
Maifon  de  Semur ,  &  depuis  à  des  Seigneurs 
Tom.  IK  U 
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de  ce  nom ,  qui  ont  donné  plufieurs  Comtes 
de  Lyon ,  de  Bornât ,  de  Chaffagne ,  de  Sail- 
cenier ,  de  Saint-Fortuné  ,  d'Effertines ,  de 
la  Vallée ,  de  la  Barge ,  de  Châteauvert  en 
la  Paroiffe  I^Baugy  ;  les  Châteaux  de  Dyo, 
delaGuiche,  de  la  Motte-Camp  ou  d'Ar- 
canon ,  de  Mont-Formier ,  de  la  Foreft ,  dT- 
guerande,  du  Tronchi ,  de  la  Garde,  de  Glai- 
ne  9  du  Maupas,  n'offrent  plus  que  des  rui- 
nes ,  &  quelques-uns  plus  de  veftiges.  Celui 
de  Champfeaux,  pris  &  réparé  pendant  la 
Ligue ,  fut  repris  &  détruit  par  deux  pièces 
d'artillerie,  le  3  Novembre  1594.  Le  Ma- 
réchal de  Toulongeon  rafa  celui  de  la  Buf- 
fiere  ;  celui  de  Corday,  Terre  principale  de 
la  Baronnie  de  Pont-à-Mailly,  a  difparu.  On 
trouve  encore  de  foibles  veftiges  de  Lerre 
&  de  la  Barre ,  deux  Châteaux  dans  laPa- 
roiffe  de  l'Hôpital-le-Mercier.  On  a  déterré 
fous  les  décombres  du  dernier ,  en  177Z , 
25  pièces  d'or  dont  la  légende  portoit,iÎ4- 
rolus  Franco  mm  Rèx. 

Plufieurs  anciens  Prieurés  ont  difparu  de- 
.puis  la  Ligue;  entr'autres,  celui  du  Bois  de 
Sainte-Marie ,  celui  de  Varennes  en  Brion- 
^ois ,  de  la  Barberandiere  entre  Ozole  &  Co* 
lombier ,  de  Saint  -  Germain  -  du  -  Bois ,  d'un 
autre  en  la  Paroiffe  d'Yguerande ,  dépendant 
de  Saint-Rigaud  ;  celui  de  la  Magdeleine  de 
Semur,  la  Celle  de  Conde  en  la  Paroiffe  de 
Lhopital  i  une  autre  à  Vivant  :  Thermitag^ 
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étt  Bois-Dieu ,  Paroiffe  de  Colombier,  eft 
ruiné.  Les  Méparts  de  Vindecy,  de  Brian» 
d'Oyé ,  de  Saint  Chriftophe  ,  font  éteints , 
ainfi  que  la  Léproferie  d'Amanzé. 
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S  E  MU  R.YiWq, 

Oèn  £  MU  RIU  M  y  Semmurunij  Samurtnft 
O  Caflrum ,  ancienne  Ville  qui  paroît  avoir 
pris  la  place  du  Chef-lieu  des  Bran/iovii  de 
Céfar ,  &  qui  fubfiftoit  fous  un  autre  nom. 
Elle  fiit  détruite  par  les  Barbares  au  iv  ou 
V*.  fiécle.  Comme  (es  fortifications  étoient 
ruinées ,  on  Tappella  S memiirium  ,  vieilles 
murailles  ou  munis ,  à  caufe  de  la  roche  fiur 
laquelle  ie  Château  étoit  fitué.  Munis  dans 
quelques  Auteurs  fignifie  un  lieu  fortifié- 

Quoi  qu'il  en  foit ,  Semur  au  IX*.  fiécle 
étoit  une  Châtellenie  qui  relevoit  des  Com- 
tes de  Chalon  ;  mais  bientôt  il  eut  fes  pro- 
pres Seigneurs  ou  Barons  diftingués  dans 
notre  Hiftoire.  Ils  étoient  fi  illuftres,  que 
Robert  I ,  Duc  de  Bourgogne ,  époufa  Helie 
ou  Alix ,  fille  de  Dalmace  de  Semur  &  de 
Aremburge  deVergy,  en  1402  :  elle  étoit 
fœur  de  S.  Hugues,  Abbé  de  Cluni.  M-  Du- 
puy,  Curé  de  Ferreux ,  conferve  un  ancien 
fceau  trouvé  au  Château  de  Semur,  oii  eft 
empreinte  la  figure  d  une  femme  avec  cettei 

Mij 
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infcriptioa  en  lettres  gothiques  ^figUlum  tixà^ 
ris  Robeni^  qui  femble  indiquer  Helie  époufe 
du  Duc  Robert-  - 

Dalmace  eft  qualifié  par  rHiilorieh  de 
Cluni  ,  Prince  illujire  &  Seigneur  Confulairt , 
c'eft-à-dire  ,  extrait  de  race  de  Coipte.  Les 
uns  croient  qu'il  defcendoit  des  anciens  Rois 
de  Bourgogne;  d'autres  de  Guillautne ,  Duc 
d'Aquitaine  ,  Fondateur  de  l'Abbaye  de  . 
Cluni  en.  909  9  &  qui  pofTédoit  plufieurs  Châ- 
teaux en  Boiurgogne.  Le  cartulaire  de  cette 
Abbaye  fait  mention  de  Rodolphe,  d'Her- 
lembaud  &  de  Girard  de  Semur  au  nombre 
dç  i(ts  bienfaiteurs.  M.  Chazot  dans  fes  Gé« 
néalogies ,  hift.  tom.  iv ,  a  publié  celle  des 
Seigneurs  de  Semur,  depuis  Herlembaud  feu* 
lement ,  parce  qu'il  n'a  connu  ni  Froiland  , 
ni  Joceran ,  que  le  cartulaire  de  Marcigni 
donne  pour  aïeux  à  Dalmace  père  de  Saint 
Hugues. 

Geoffroy  de  Semur ,  fon  fils  aîné ,  foutint 
l'éclat  de  la  Maifon,  &  mérita  le  nom  de 
grand  :  des  chartes  même  le  qualifient  de 
Prince.  Il  fonda  le  riche  Prieuré  de  Marcigni  , 
où  finit  fes  jours  A  délais  de  Nevers  fa  fem- 
me ,  après  la  retraite  de  fon  mari  à  Climi  , 
où  il  mourut  faintement. 

Rainai  de  Semur  .^d'abord  Moine  à  Clu-- 
ni ,  enfuite  Abbé  de  Vezelai ,  mourut  Ar- 
chevêque de  Lyon  en  iiiÇ:,  &  fut  inhuma , 
à  Cluni.  Pierre  le  Vénérable  fit  fph  épitaphe 
^n  12  vers  latins. 
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-  Simon  de  Semur,  premier  Baron  de  Liizi , 
^poufa  Marie  de  Bourgogne ,  fille  du  Duc 
£udes  IV  en  î  196,  &  fit  du  bien  à  Se^tfonts. 

Guy  reprit  de  fief  du  Duc  Robert  II  l'E- 
tang de  Semur,  &  tout  ce  qu'il  tenoit  aupa- 
ravant en  franc-aleu  au  même  territoire-,  en 
1277-  •    ' 

Pierre ,  Chanoine  d'Atitun',  futChance- 
îier  de  Bourgogne  ^n  t}î^.  Gtiy,  Doyen 
de  cette  Cathédrale,  exerça  la  même  Charge 
en  1333  ;  il  donna  la  châffe  de  cuivre  doré 
&  argenté,  oii  Ion  mit,  dit  D.  Plancher, 
tom.  2  ,  pag.  402  ,  7e  corps  pretmdu  de  Saint 
Lai^art  :  elle  ne  renfermôit  que  le  chef  du 
St.  Guichard  de  Semur^  Seigneur  de  Sance- 
nai ,  aliàs  Sancenier  ou  Seinceneyy  Doyen  de 
Ghalon,  mort  en  1386,  après  avoir  fondé 
fon  anniverfaire  pour  10  liv.  de  rente. 

Pierre,  Chevalier,  Chambellan  du  Duc, 
étoit  Seigneur  d'Arci  &  de  Saint-Chriftophe 
en  1387.  Le  Laboureur ,  dans  (es.Mafures  dt 
Hfle-Barbe ,  remarque  que  les  Seigneurs  de 
TÉtang ,  Oyé ,  Laubefpin ,  Trêmont  &  San- 
cenier ,  qui  ont  toujours  pris  le  nom  &  les 
amies  de  Semur  (  d'argent  à  trois  bandes  de 
gueules)  portoient  leur  écu  couvert  dune 
couronne  a  hauts  fleurons ,  comme  nos  Ducs 
&  Pairs  la  portent  aujourd'hui. 

Claude  eut  de  Jeanne  ^e  Vernayv  Dame 
de  Trêmont ,  Jacques ,  ÇhaAtre  de  l'Eglife 
de  Lyon  9  &  Jean  qui  époufa  en  I475  M^ri^ 

M  iij 
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de  :Villers-la-Faye ,  fille  d'Antoine  :  on  vioît 
leurs  armes:  en  la  Chapelle  de  l'ancien  Char 
teau  de  Sancenai.  Antoine  Içur  petit  -  fils  > 
Chevalier  de  l'Ordre ,  Gouverneur  de  Ma- 
çon ,  fut  pluiieurs  fois  Ëhi  de  la  NoblefTe  du 
Mâconnois  au  xvi®.  fiécle,^  Il  eut  de  Jaçr 
queline  de  Sercy,  Claude  de  Semur,  auffi 
Chevalier  de  l'Ordre ,  Capitaine  des  Gardes 
du  Duc  de  Guife  ^  tué  4^un  coup  de  moiif- 
quet  devant  St.  Denis  en  1592.  Il  laiffa  de 
Claudine  Damas  dçMjarçiUi,  Léonard,  Ca- 
pitaine de  50  hommes  d'axmes ,  Gouverneur 
de  Mâcon  en  1605  ,  mort  en  Piémont  au 
iiége  de  Quiers  en  1615  ,  étant  le  dernier 
mâle  de  la  Maifon  de  Semur. 

Jeanne ,  fa  fœur  &  fon  héritière ,  époufa 
en  1604  Girard:  JaquotjSeigpeur  d'Esbarres> 
qui  fe  diftingua-avec  fon  fils  de  Trêmont  au 
fiége  dé  Sairit-Jean-de-Lône  :  (  f^.  Efbarres , 
lorn.  j,  pag^  ^4S).  Le  dernier  de  la  branche 
de  Semur-Trêmont ,  nommé  Henri ,  fut  tué 
fur  la  brèche ,  au  fiége  de  Dunkerque ,  en 
16Ç9. 

Long-temps  auparavant  la  branche  ainée 
.  étoit  éteinte  &  fondue  avec  la  Baronnie  de 
Semur  -,  &  tpus  {qs  autres  biens  dans  la  Mai- 
fon dQ.Biîoyes-Chateau vilain,  parle  mariage 
de  Jeanne  fille  unique  de  Simon  de  Semur, 
Baron  dedbuzi,  avec  Jean  de  Chateauvilain  , 
qui  établit  le  Chapitre  de  Saipit  Hilaire  en 
1^74.  Cette  Maifon  fondit  à  fon  tour  dans 
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celle  des  Comtes  de  Beaujeu,  par  Falliance 
de  Jeanne  héritière  de  Semur ,  en  1 3  to.  Un 
defcendant  d'Edouard  de  Beaiijeu  remit  cette 
riche  fucceffion  aux  Sires  de  Bourbon ,  pour 
6'en  procurer  du  fecours  dans  un  temps  d'ad- 
verfité  ;  d'où  elle  paffa  aux  la  Tremouille. 
Louis  de  la  Tremouille  Téchangea  en  1382 
pour  la  Terre  de  Grignon ,  avec  le  Duc  Phi- 
lippe le  Hardi ,  dont  les  defcendans  la  pof- 
fédèrent  jufqu'en  1477^  qu'elle  ^"^  eti&n  réu- 
nie à  la  Couronne  fous  Louis  XL 

Dans  la  fuite  la  Baronnie  de  Semur^  avec 
quelques  autres  Domaines  du  Roi,  fiirent 
détachés  à  titre  d'engagement ,  moyennant 
finance  &  à  la  charge  de  retour  perpétuel. 
Le  Maréchal  de  1^  Palice ,  Jacques  de  Cha- 
banes  ,  en  reçut  de  François  I^'.  l'ufufruit 
en  ICI 5.  Elle  fiit  engagée  pour  la  première 
fois  a  Palamade  Goitthier,  Greffier  en  Chef 
du  Parlement  de  Dijon  ,  en  1557;  depuis 
aux  Laubefpin  de  Sainte-Colomhe ,  aux  Co- 
ligni ,  aux  Savari  de  Brèves ,  à  Simon  de 
Franchefchy,  Seigneur  de  Villeret  en  1645, 
à  J.  de  Vigot  en  1652.  Jean  Dupuy,  Ecuyer, 
Seigneur  de  Saint  -  Martin  ^  acquit  en  1693 
rengagement  de  la  Baronnie  de  Semur,  qui 
n'eft  plus  qu'une  ombre  de  ce  qu'elle  étoit 
autrefois ,  dont  jouit  fon  fils  Jacques  Dupuy 
de  Saint-Martin.  Le  terrier  fut  renouvelle 
en  1483  fous  la  direûion  de  Georges-Da- 
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mas ,  Capitaine-Châtelain  de  Semur,  Seîgh'; 
de  la  Vallée  &  de  la  Bazole. 

C    H  ^A    T    E    A     U. 

Le  Château  digne  des  Seigneurs ,  étant 
aux  confins  de  la  Province ,  fiit  fortifié  con- 
tre les  incurfions  des  Ducs  du  Bourbonnois , 
des  Comtes  de  Forez  &  des  Sires  de  Beau- 
jeu.  La  groffe  tour  fubiifte  eh  partie  avec 
deux  moindres  qui  fervent  de  prifons.  Cette 
fortereffe  comprenoit  toute  la  haute  Ville. 
Elle  exiftoit  encore  en  141 8  ,  puifque  Ro- 
bert de  Digoine  y  fut  nommé  Châtelain  pour 
le  Duc  Jean  :  Thevenin  Solormai  Tétoit  en 
1306,  &  Girard  de  Bourbon  en  1404;  Du- 
rand de  Mazile  en  1412;  Claude  Thevenot 
de  Saint  -  Planey  en  1434;  Antoine  Petit, 

Église^  Chapitre. 

L'Eglife ,  vafte ,  très-élevée ,  d'une  belle 
ftruâure  avec  des  ornemens  antiques ,  &  une 
fonnerie  diftinguée ,  paroît  être  du  Xll^  f. 
On  croit  par  tradition  qu'elle  fut  bâtie  par 
le  Duc  Robert  en  expiation  de  laflaffinat 
de  fon  beau-pere  Dalmace  ;  mais  je  penfe 
qu'on  a  confondu  Semur  en  Br/onnois  avec 
Semur  eaAuxois,  oiile  Duc  fonda  le  Prieuré 
de  N,  Dame>  &  conftruifit  la  belle  Eglife 
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tpion  voit  encore ,  où  il  choifit  fa  ^pul-^ 
ture. 

Jean  de  Chateauvilain  Baron  de  Semnr^' 
&  Girard  Evêque  d'Autun  ,  y  fondèrent  en- 
1274  la  Collégiale  de  S.  Hilaire  pour  treize 
Chanoines  à  20  1.  de  rente  ^  y  compris  le 
Doyen-Curé-,  le  Chantre  &  le  Sacriftain.  Le: 
Baron  de  Semur  leur  accorde  le  droii  dt pêche 
dans  fes  eaux  à  la  hoire  ,  à  la.rifirvt  dufaul^ 
mon.  Les  titres  ayant  été  brûlés  ^  Charles 
VIII  permit  d'en  faire  la  recherche,  La. 
Terre  des  Chavanes ,  Hameau  de-la  Paroiffe 
de  St.-Julien-de-Cray,  qui  va  être  vendue ^ 
celles  de  Sernier,  de  Mufly,  de  iTreftu  y  fii- 
rent  données  au  Chapitre. 

Charles ,  dans  ks  Lettres  d  amortiflement. 
pour  la  Terre  de  Chavannes^  en  1470,  dit 
qu  il  a  reçu  favorablement  la  fupplication 
de  nos  fils  aines  j  les  Doyen  &  Chanoines  de 
Semur;  qu'il  Tamortit  pour  être  participant 
à  leurs  prières  &  à  la  contemplation  du  Duc 
fon  coufin.  Cette  Terre  tenue  en  franc-aleu 
au  Bailliage  de  Mâcoh ,  valant  alors  40  liv. 
de  rente ,  avoit  été  donnée  en  1408  par  J* 
BoiTard  de  Marcigni,  à  condition  d'avoir  fa 
fépulture  en  la  Chapelle  de  la  Vierge  à 
Semur. 

Les  Chanoines  n'ayant  alors  pour  tout 
revenu  que  huit  vingt  livres  tournois  ^  le 
Duc  Jean  leur  accorda  de  pouvoir  acquérir 
en  fa  Châtellenie  de  Semur  jufqu'à  300  1. 
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de  rerite  ;  il  eft  dit  dans  (es  Lettres  j  «  qulb 
»  font  appauvris  par  le  fait  des  guerres^ 
»  mortalités ,  peftilence  &-  les  grandes  ge- 
>i  lées  où  il  eft  cheut  une  grande  partie  de 
»  TEglife  oii  il  fouloit  avoir  grand  apport 
»  &  oblation  le  jour  dé  St.  Hilaire  ;  qu  on 
»  y  a  dérobé  calices ,  joyaux ,  livres ,  &cm 
Les  rentes  &  les  fondations  du  Chapitre 
forent  amorties  par  Guy  More^ud,  Doâeiir 
en  Droit ,  Seigneur  de  Souhey,  Commiflaire 
député  par  le  Roi  en  1515.  Tous  fes  reve- 
nus en  1575  montoient  à  550  livres,  non 
compris  les  dîmes.  Il  aliéna  Saint-Sernîn  à 
François  de  la  Magdelaine  de  Ragni  pour 
1000  liv*  en  1577*  Une  grêle  afFreufe  le  4 
Juin  1664  cafla  toutes  les  tuiles  &  les  vi- 
tres :  la  dîme  de  vin  ne  fut  eftimée  que 
45  f.  Cette  Collégiale  a  eu  des  Doyens  des 
•premières  Maifons  de  Bourgogne  ,  tomme 
des  Damas,  des Digoine  ,  BifTy, de  Salins  de 
la  Nocle  en  1441  ,  Guichard  du  Vergier  en 
1457.  On  conferve  dans  les  archives  une 
lettre  du  Duc  Charles  de  1473  ,  en  faveur 
de  Jean  Rolin  fon  Confeiller ,  Prieur  de  S. 
Marcel-lès-Chalon ,  pour  être  élu  Doyen: 
Etienne  de  Charmes  eft  le  20^.  &  le  dernier  ; 
car  cette  Collégiale  a  été  fupprimée  en 
1776,  &  les  biens  unis  à  la  Cure,  qui  doit 
avoir  deux  Vicaires.  Le  Doyen  nommoit 
jadis  aux  Cures  de  Lenax  en  Bourbonnois, 
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de  Charas  en  Nivernois  ^  maintenant  à  la 
coUat.  de  TEvêque. 

.  Celle  de  Saint-Martin-Ia- Vallée  fiit  fup- 
primée  par  TEvêque  Girard,  &  réduite  à  la 
qualité  de  Chapelle  fuccuriale  où  Ton  pour 
voit  baptifer  &  enterrer. 

:  Nulle  infcription  en  cette  Eglife ,  fi  ce 
n  eft  celle  d  une  fondation  faite  par  Robett 
de  Vichy ,  Sire  de  Champrond  &  de  Bufleiil 
en  1441  :  le  titre  de  fondation  l'attribue  à 
Carados  de  Vichy.  Deux  Chapelles  rurales. 
L'Hôpital,  ancienne  Léproferie,  étoitfitué 
en  la  baffe  Ville ,  oii  eft  aujourd'hui  le  ci- 
metière de  St.  Jean ,  avec  Chapelle  conf- 
truite  &  fondée  par  J.  Merle ,  Chanoine  j 
qui  eft  inhumé  au  lieu ,  dit-il  dans  Taâe  de 
fondation ,  appelle  de  tout  temp%  tHotel-Dieu  , 
&  le  cimetière  des  pauvres  qui  fut  brûlé  & 
pillé  par  lès  Reîtres.  Cette  Chapelle  doit  être 
réédifiée  :  celle  de  N.  Dame  eft  fort  propre. 

•  ^  • 

Ravages  ^  sièges  ,  iigue. 

Semur  a  effuyé  bien  des  révolutions.  Les 
Normands,  les  Hongrois  qui  ravagèrent  la 
Bourgogne,  portèrent  la  défolation  jufques 
aux  rives  de  la.  Loire ,  &  faccagerent  cette 
Ville.  Geoffiroi  de.  Semur  vit  en  1 1 50  fa  pa- 
trie en  proie  aux  malheurs  de  la  giierre  ci- 
yile,  Guillaume,  Comte  de  Chalon,  ennemi 
des  Moines  &  du  Clergé  dont  il  envioit  les 
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richeffes ,  aidé  des  Brabanfons ,  fit  une  vio- 
lente irruption  dans  le  Mâconnois,  faccage<t 
le  pays ,  détruîfit  en  partie  Mâcon  ^  Cloni 
&  fon  territoire.  Le  Brionnois ,  trop  voifin, 
éprouva  les  terribles  effets  de  cet  incendie, 
&  Marcigni ,  ainfi  que  Semur ,  s^en  reffen- 
tirent  long-temps  :  il  ne  fat  arrêté  que  par 
Texcommunication  lancée  fur  ce  Comte  par 
les  Eveques  d'Autun ,  de  Chalon ,  de  Cler- 
mont,  fur  l'ordre  du  Pape  Innocent  II  ;  en- 
core recommença-t-il  fes  vexations  quelques 
années  après ,  &  força  le  Roi  Louis  VII  à  le 
réduire  par  la  prife  de  Chalon  &  du  Mont- 
Saint- Vincent ,  en  II 56. 

Les  Anglois  commandés  par  le  Prince  de 
Galles,  qui  pafla  la  Loire  à  Marcigni  en 
1364,  prirent  &  pillèrent  le  Château  de 
Semur  &  celui  d'Anzi.  Pendant  les  querelles 
meurtrières  des  Maifons  d'Orléans  &  de 
Bourgogne ,  fous  Charles  VI,  les  Ducs  de 
Bourbon  &  les  Comtes  de  Beaujeu  pillèrent 
Semiu: ,  &  traitèrent  le  Brionnois  comme 
pays  ennemi.  La  Ville  fut  brûlée  par  l'ar- 
mée du  Rôt  en  1 467V  comme  il  paroît  par 
des  Lettrée  Royaux  de  1483 ,  données  au 
Chapitre  en  conféquence  des;  pertes  qu'il 
avoit  faites  dans  cet  incendie. 

Durant  nos  malhenreufçs  gxtètres  de  Re- 
ligion, qu^on  ne  rappelle  toujours  qu'avec 
douleur,  cette  place  Atr  pillée' &  réduite  en 
cendres  le  10  Févriej:  1576^  par  les  Reîtres 
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4u  Prince  Càfimir^  &  n'a  jamais  pa  fe  re- 
lever entièrement. de, fes  ruines.  L'Eglife  'fut 
fort  endommagée  ^  fesornemens  &  titres  fu- 
rent brûlés ,  la  vimrie  rompue  y  les  imagesf^ 
brifées  ;  les  Habitahs.  déguifés  fe  fauverent 
dans  les  bois*  Tou$  ces  faits  font  tirés  du 
procès-verbal  dreffé  par  J»  Raquin ,  Lieute- 
nant au  Bailliage ,  figné  par  P.  Gùignier  Châ- 
telain, }*  Guilleminot  Capitaine  de  Marci- 
gni ,  P.  Roffelin  Boiurgeois  de  Parai ,  &  De- 
nis Guynet.  Les  guerres  de  la  Ligue  com- 
blèrent fes  malheurs.  Elle  fut  affiégéç  troi$ 
fois  en  1590,  1591  &  1593  ,  par  des  partis 
ennemis:,  ^tii^^  .fifrieux  d'avoir  échoué  de- 
vait une  bicoque  ^  pillèrent  &  ruinèrent  le$ 
fauxbourgs  &  les  environs.  Au  3^.  iiége» 
Guillaume  de  Maflenay ,  Seigneur  du  Lac , 
fîit  tué ,  &  un  Chanoine  bleflé ,  en  défên** 
dant  la  patrie» 

Plufieurs  Châteaux  iiirent  détruits  en  ce$ 
temps  déplorables^  ;  tels  que  ceux  de  Don- 
dain,  Arci ,  Digoin  ^  Anzi  ,Briennon,  Noyers 
près  St.  Chriilopbe ,  Champfeaux ,  Selore  ^ 
î'Eftang ,  '  &c. 

'  L'Eglife  d'Avrilli ,  changée  en  forterefle 
par  le  Capitaine  Mont ,  fut  brûlée  par  Def^ 
prés,  Commandant  d*Arci.  Les  places  for- 
^fiéejs  n'étoient  point  un  lieu  de  fureté  pour 
1^  Seigneurs.  Philippe  Damas  de  Brèves  , 
Seigneur  de  Maulevrier,  &  Pierre  d' Amanzé  » 
furent  aff;M&né$  dans  leurs  Châtç^ux  pçi^t; 


190         Description    .     . 

dant  la  Ligue.  Le  Marquis  de  St.-Georges; 
Seigneuj  de  Monceau ,  reyenarit  de  vifiter 
1^  Baron  de  Saligni  à  la  Motte-Saint-Jean , 
fût  attaqué  j  avec  les  gens  de  fa  fuite,  par 
le  Capitaine  Laroche ,  &  mourut  percé  de 
cinq  cou^s  d'arquèbufe ,  au  village  des  Bor- 
des, Par^  de  Lhdpital,  le  29  Juillet  1593. 
;  Semur,  fur  aine  éminerice,  eft  partagé  en 
deux  ;  la  haute  Ville ,  où  étoît  là  fortereffe 
&  la  Collégiale ,  eft  habitée  par  les  Ecclé- 
fiaftiques  i  les  Nobles ,  les  Gens  de  Juftice, 
&  les  Bourgeois  qui  vivent  en  la  plus  grande 
unions  la  hafe^  plus  coniidérable ,  par  les 
Artifans  ;  c^eft  Tancien  emplacement,  comme 
il  fe  reconnoît  par  les^mafutes  &'  les  mû^ 
railles.  Il  y-  av©it  trois  portes,  dont  il  en 
,refte  une  dans  la  z^  encéintQ  :  la  i^^  en- 
t:einte  étoii  plus  confidérableyccmme  on  le 
voit  par  les  murs  au  nord.  Un  Hôpital  & 
ttn  Monaftere-jde  rCkdre-de  Cîteaux  dont  la 
■place  porte  encore  \q  natti  de" Moines  Blancs. 
Après  ieS^  ravages  de  1463,  les  Moines  qui^ 
«tarent  ,&  fe  retirèrent  à  Conde  d  où  ils  ont 
été  transférés  à  la  Béniffons-Dieii ,  &  depuis 
en  Auvergne ,  par  échange  avec  les  Beraar- 
•dines  qui  ont  pris  leur  place.  Là  Chapelle 
tle  la  Magdeleine,  bien  bâtie,  paroît  avoir 
'été  leur  Eglife ,  maintenant  prefque  en  ruine. 
-La  fontaine  qui  eft  aup;cè^ ,  Tunique* du  lieni 
.^  bonne  &  très-utile.  Ruifleau  au  dehors 
ijui  forme  Souvent  lin  torrent?-,  donne  beau- 
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coup  d'écreviiTes ,  va  tomber  daos  la  Loire 
au  deffous  de  Marci^ii^  qu  il  inonda  en  17389 
I7f  5  &  1764  :  on  l'appelle  Merdaflbn  ;  il  fait 
tourner  dans  fon  coi^rs  d'une  lieue  &  demie, 
neuf  moulins  fur  le  finage. 

Commerce  en  bled  &  en  bétail.  Le  ter» 
rein  eft  fi  pierreux ,  que  Von  croirmt ,  di- 
foit  Antoine  Maltête  en  1572  ,  quU  y  pleut 
des  pierres. .  Cependant  le  peu  de  froment 
qui  y  vient ,  eft  fort  bon.  La  mefiire  de  bled 
fe  dlvife  en  quatre  ;  le  i)ichet  de  84  livres , 
le  boifTeau  qui  fait  la  moitié  du  bicjiet ,  la 
quarteranche  le  quart ,  la  coupe  le  8^. 

Vins  communs  parmi  lefquels  on  diftingue 
le  canton  de  la.  Cray.  •  Bons  prés  le  long  du 
ruifleau.  Beaucoup  de  bois.  Belles  carriers 
de  pierre  blanche  •&  jaunâtre.  Les  environs 
font  agréables  &  variés. 

Bailliage  rvral  établi  vers  1560  9  3^; 
Siège  de  rAïUDnois.  La  Charge  d'Avocat  du 
Roi,  créée  eji  1640,  réunie  depuis  à  celle  dxi 
.Procureur  du  Roi ,  poiTédée  depuis  1760  par 
Jean-Marie  Bôuthier  ^  qui  a  fuccédé  à  fon 
père.  «    ^ 

GiCëNIER  a  Sel  dont  dépendent  9  depuis 

1674 ,  la  Chambre  de  Marcigni  .&  le  Dépôt 

tle  Digoin^  de  la  Direâion  de  Chalon.  Sub- 

.  délégation ,  Gouvernement  particulier  de  U 
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Lieutériance  générale  de  rAutimois.  Reéét» 
<!es  deniers  royaux  qui  ^'éteild  fur  65  Pa* 
îroiffes.  Mairie  qui  rf  la  PoliGe*  25®.  Ville 
qui  députe  aux  Etats  de  Bourgogne  ,  &  qui 
donnera  le  2*.  Alcade,  &  Viteaux  le  3*.  ert 
1787.  Le  Bureau  de  Pofte  à  Marcigni  deflert 
■Semur,  dont  le  plan  a  été  levé  par  Duplan, 
■Commiïfaire  à  terrier» 

Baronnie  qui  comprend  Semur  ,  Saint- 
Martin  de  la  Vallée  ,  Montmegin ,  &  partie 
•tles  Paroiffes  de  Baugi,  Brian,  Mailli,  FHô- 
^ital-le^Mercier ,  Yglieraiîde  ,  Saint-)ulien- 
"de-Cray,  Saint-Martin-du-Lâc ,  Saint- Yail , 
Saint-Geréîaiii-de-Rive ,  Chaflenard  &  Va- 
Tenhes-Revillon. 

'27  maifons  &"10O  Cottimunian^  dains  là 
Ville  haute  ,  &  700  avec  les  dépendances , 
^ui  font  Vernay ,  Scellé  ,  Rochefort  Fief, 
démembrement  de  la   Baronnie  de  Sainte 
Chriftophé ,  acquis  par  Arthaud  Bouthier, 
Notaire  à  Semur,  en  i^li  9  poffédé  par  un 
de  {es  defcendans  ;  Us  Rions ,  les  Barat ,  la- 
-  Faye ,  Fief ,  avec  anc.  Chat,  à  N.  Dupuy, 
^Balmorit , •  les  Petits,  la  Cray,  le  Vignal, 
'Saint-Martin- avec  Chàteati-'à  la  modçme& 
Eglife ,  les  Bouthier,  le  Château  de  la  Vallée 
à  N.  de  Molins  de  la  Garde.  Semur  eft  un 
'  Archiprêtré  compofé  de  32  Paroiffes ,  autre- 
fois de  36. 

Les  plus"  anciennes  familles  font  les  Bon- 

thier, 
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ÙÀtfj  dont  trois  Doyens.-Cnrés  depuis  1657 
9Lfij6i  f  &  deux  Procureurs  du  Roi ,  les  De<- 
hmotte^  les  Terrion.  Heûor  Terrion  fut 
reçu.Lieut»  Civil  a^  Bailliage  de  Semur  en 
1613  ;  foû  fils  &  {qn  petit -fils  lui  ont  (uc* 
cédé  en  cette  Charge.  Pierre  Terrion ,  def- 
cendant  d'Antoine,  Capitaine<*Châtelain.4f 
Rouvre  en  I575.,.flit  élu  Maire  de  Dijon 
en  164 1  :  on  lit  fur  fa  médaille  ,  sinur  irts 
magnos  bis  major.  II.  fîit  coiitinUjé  en.  \^^%. 

Semur  fe  glorifie  d'avoir  donné  naiiTatic^ 
en  1024  à  S.  Hugues,  yi^,  À^é.  de  Cluni> 
mort  en  1109 ,  après  avoir  gouverné  avec 
fageâe  cette  Abbaye  près  de  60  ans.  Il  fît 
bâtir,. parles  libéç^ilités  d'Alpiionfe IV,  Roi 
de  Portugal ,  la  fuperbe  Bafilique  iqui  fub- 
iifte  eiicore  à  Clupi.  Cet  Or4lre  fut- de  fon 
tçn^ps  au  pl^^  haut  point  de  fa  fplendeur  ^ 
avec  les  bienfaits  de  fon  frère  Geoffroi ,  ij 
établit  le  Prieuré  de  Marcigni  en  1055.  (V. 

GïjAUDE  DUPUY,  mort  en  1686,  Lieute- 
nant XIriminel  au  Bailliage  de  Semur,  fit  d^s 
mémoires  curieux ,  coptinués  par  fon  petit- 
fils,  Seigneur  de  la  Baronnie  de  Semur ,  pour 
fervir  à  THiftoire  de  cette  Ville  &  du  Brion- 
nois ,  dont  parle  PhiL*  de  la  Mare  dans  fon 
ConfpeSus  Hijl.  Burg*  pag.  48.  J'ai  recouvré 
ceux  fur  le  Bailliage ,  qui  annoncent  un 
homme  inflruit;  mais -ceux  de  Hugues-Fran- 
Tom.  IF.  N 
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Tf ois*  Vércherè  de  Marcigni ,  tharquent  erf- 
xore  plus  de  ccnnoiflance  de  Fântiquité  :  ili 
m<>tLt  été  fort  utiles  pour  cette  partie.  ' 
-  peis  Dupuy ,  originaires  du  Forez ,  ont 
foiiirni  des  Savans  diftingués  :  il  fuffit  de 
nôihmer  Pierre  Dupuy,  Garde  de  la  Biblio- 
thèque du  Roi  ;  &  Jacques  fon  l&ere ,  Prieur 
de  Saiirt-Sauveur  eft  Brie ,  dont  Térudition 
tt  la  pfobité  ont  été  fi  connues.  Louis  Du- 
piiy  vint  s'établir  en  Bourgogne  en  15601 
les  defcendans  ont  poiTédé  dans  le  Brion- 
hois.  Terres  &  Fiefs  depuis  1665.  Il  eft  à 
«remarquer  q^e  prefque  tous  ont  cultivé  lei5 
^tlre^;  Oii  peut  voir  leur  généalogie  dans 
les  Mémoires  de  T Abbé  de  Marole^,  qui  en 
defcendoit  par  les  femmes  ^  in-foL  p.  404  ^ 
impr.  en  1656. 

Les  armoiries  de  Semur  foiït  quartier  de 
Bourgogne  ancien  ,  bandé  de  gueules  & 
d'argent  de  fix  pièces. 

A  15  1.  de  Lyon ,  12  de  Mâcon ,  17  d*Au- 
tun  )  18  de  Chalon,  5  de  Charoks,  6  de 
-Roanne ,  4  dé  Par  ai ,  7  de  Marcigni ,  50  de 
Dijon. 

Lat.  46^.  16*  5r.  L.  i^.A&  3 
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SEAlk/RrEN  BRrONNOIS. 


i  .     (i  j    t 


Iî;E:$;P:^roifle$.  (ju^on.  va  décrire,  font  du 
~é  JBailliage ,  Recette ,  Subdélégation ,  Ar- 
c|iiptêtTé7deSemur,  Diocè£e  d'Aiitun  :  celles 
qui  font^  d'Un  Diqcèfe  diflFérent ,  feront  in- 
diquées. 
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A'pris  ce  fumoiji  4^puis  qu  il  fut  poffédé 
par  les  Ducs  de  la  première  Race. 

En{iacuml^'^liaçum^  u4nicium ^Vav.  voc.  la 
Vierge;  Tanc^  Egllfe  étoit  fous  le  voc.  de 
S.  Martin  ;  Patron  TAbbé  de  S.  Martin  d'Au- 
tûri.  Prieuré  fondé  vers  880  par  Letbalde  & 
Afpafie  fa  femme,  Seigneurs  du  lieu,  fous 
la  Jurifdiûioh  dé  l*Ab"baye  de  St.  Martin, à 
laquelle  îe  Prieur  paie  40  écus  de  Patronage, 
riugues  de  Poitiers,  î^^.  Prieur,  le  mit  dans 
ùhè  grande  réputation  par  la  fainteté  de  fa 
l  vie ,  &  les  merveilles  opérées  à  fon  tom- 
I  beau  :  il  mourut  vers  930.  La  tranflation  de 
(on  corps  fe  fit  en  lOOl ,  &  fes  reliques  fu- 
rent portées  par  les  Religieux  au  Concile 
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d'Anfe  en  Lyonnois.  Son  tombeau  fût  brîfé, 
fes  ofTeôie.ns  brûlés  par  l&s  Huguenots,  lori^ 
que  Cafimir  s^empara  d'Ànzi  en  1 576. 

Eglife  vafle  &  nlie ,]  fous  te  ^oc.  de  la 
Trinité.  Apport  le  30  Juillet,^  Fête  des  SS. 
Martyrs  Abdon  &  Sennen ,  dont  Henri  de 
Caftille ,  Prieur ,  fît  venir  des  religues  de 
Rçme  en  16441;  H  ji^'  a  pliisi<jiâL  deux  Re- 
ligieux ,  dont  le  premier  eft  Sacriftain ,  jouit 
d'une,  doublé  menfe  ,r  8c;  ïl*un'fpef«f' terrien 

de  1490  &  1636.       c      ''"-     -'  '  ^  ' T    / 

Le  Prieur,.  Commend^.  dej>iô^-l32f  ans,- 
eft  Sgf.  Haut-Juftidier,:»'6>preh4'{e' titre  de 
Baron  d'Anzi.  Le  Cardinal  R,olin  fe  fit  con- 
férer ce  Bénéfice,  en  14^1 ,  par  TAbbé  Pe- 
titjean  :  on  vpit  encore  fei  armiôirres  fur  les 
vitraux  d  une  des  croifjées  de  TEglife.  Aot. 
du  Buiffon  ,  Evêque  dé  6e thlé^m.  Prieur  en 
1453.  Louis  du  Lac  reftoiivellâ  le  terrier -en 
1513;  Prudence  de  Mypoht  en  i'533  ;.  Char- 
les Aillibouft ,  Abbé  de  .Septfônts  en  l  J70, 
depuis  Evêque  d'Autun  ;  Claude  fon  neveu; 
Philippe  Bouton  de  Chamilli,  Doyen'dela 
St®.  Chapelle  en  1636,  répara  FEglife  &  le 
clocher  brûlé  par  le  feu  du  Ciel  eu  1644.; 
Henri  Jeannin  de  Caftille  ;  Jacques  le  Gendre 
qui  a  fondé  la  menfe  d'un  3  ®.  Religieux  ;  Gil- 
bert  de  la  Souche  ;  Philibert  Carpentier  de 
Crecy  ;  Fr.  de  Chalpn  d'Andreville  p?r  in- 
duit du  Préfident  de  Ciri  de  Marcigni ,  en 
1744 ,  a  réfigné  en  1778  à  N.  de  Vichyi 
Clerc  du  Diocèfe  de  Saint-Flour» 
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Le  Prieur  eft  Patron  de  8  Cures ,  y  com- 
pris celle  de  Melay^  alternativement  avec 

'  TAbbé  de  St.  Rigaud.  Beau  clocher  à  trois 
rangs  oâogones ,  dont  la  flèche  fut  abattue 
parle  tonnerre  en  1644. 

Ce  Bourg  fort  ancien  étoit  du  Domaine 
de  nos  Rois,  &  depuis  des  Ducs  de  Bour- 
gogne. Ils  logeôiént ,  ou  leurs  Goitverneurs , 

[  dans  une  tour  quarrée  à  3  étages ,  au  pied 
de  laquelle  eft  une  porte  cochere ,  murée , 
ornée  de  fculpture  grotefque.  On  voit  en- 
core le  pré  du  PortaiU  Le  Roi  Louis  IV  ap- 

.  pelle  Anzi ,  dans  une  charte  de  944 ,  Ccllula 
qua  vocatur  Eniiacus ,.  &  la  donne  à  TAbbé 
de  St.  Martin.  Le  Duc  Robert  en  cédant  le 
Charolois  en  liyp,  fe  réferve  Anzi  &  Mont- 
cenis.  Il  déclare  que  la  Châtellenie  d'Anzi , 
relevant  en  Fief  du  Château  de  Semur ,  a 
été  de  tout  temps,  ainfi  que  Montcenis ,  du 
Duché  de  Bourgogne.  (V.  Per.  p.  547). 

Ce  Prince ,  par  Lettres  de  1 284 ,  dit  «  que 
»  la  gardé  du  Prieuré  eft  fous  la  main  des 
»  Ducs  depuis  )  0  ans ,  avec  la  moitié  de  la 

.  n  Juftice.  Il  cède  tout  le  refte  au  Prieur,  à 
»  condition  de  lui  payer  10  liv.  vienn.  25 
»  bichets  de  froment  &:  50  d^avoine  par  an  : 
y>  permet  au  Prieur  d'établir  des  foires ,  & 
»  lui  accorde  le  Fief  qu'il  avoit  apud  Che^ 
»  vriniacum.  >> 

Anzi  fouifrit  beaucoup  de  Tinvafion  des 
Reîtres  en  1576.  Lé  Prieuré  qui* étoit  une 
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efpèce  de  citadelle,  fut  pris  &  pillé. par 
d'Amanzé  pour  le  Roi ,  le  1 8  Juin  1 594  *;  re- 
pris &  ruiné  avec  le  Château  par  Defprés, 
Ligueur ,  Capitaine  d'Arci ,  le  5  Août  fuî- 
vant;  enforte  que  ce  Bourg,  autrefois  cori- 
fidérable,  2^.  Baronnie  du  Brionnpis,  eft  ré- 
duit à  60  f.  &  420  Comm.  avec  les  dépen- 
dances. Tours,  la  Morlieré ,'le  Crày,  Sdr- 
main,  Vaffy,  les  Colins,  Change,  la  Rue, 
le  Borée;  Chevrigni,  altern.  avec  St.  Di- 
dier, ainfi  que  Laval;  Preffy-le-Bàs ,  Fîéf 
€n  franc-aleu ,  à  Jean  Perrin ,  Receveur  du 
Bailliage  de  Semur,  altern.  avec  Monceau. 
3  Fiefs  relevant  du  Prieuré.  I^.  Chevrignr 
avec  Caftel,  appartenoit  en  léjoàJofeph 
de  Saint-Rigaud ,  Seign''.  du  Maupas  ,  dont 
Claudine  fa  fille  le  porta  en  dot  à  Philibert 
Gregaine,  Avocat,  père  de  Jean  Gregainé, 
Confeiller  en  la  Sénéchauffée  ,  Echevin  de 
Lyon  en  1674,  bifaïeul  de  Philibert-Nicolas 
Gregaine ,  Chan*^.  de  Beaune ,  Seig^.  aûiiei. 
IP.  Tours,  jadis  aux  Bénéd.  de  Parai,  qui 
Tinféoderent  à  prix  d'argent,  employé  à  ré- 
parer leur  maifon;  aujourd.  à  Jofeph  Denis. 
3^.  Le  Lac  d'Anzi  avec  terrier ,  à  Antoine 
Ferrin ,  Maître  Partie,  des  Eaux  &  Forêts' 
d'Autiuî.  Il  a  une  Juftice  qui  .eft  haute  en 
quelques  endroits  :  de  ce  Fief  dépendent,  à 
THôpital-le-Mercier ,  plufieurs  fonds  dont 
le  dénombrement  fiit  fourni ,  en  1508,  par 
Antoine, de  Haudricpiurt.  Les  poffeffeurs  de 
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ces  trois  Fiefs  ont  droit  de  pêche  dans  TAr- 
conce,  dont  le  poiflbn  eft  excellent.  Il  y 
avoit  un  pont  très-utile  fur  cette  rivière , 
qu'on  a  laiffé  tomber  &  qui  doit  être  rén 
paré.  Sormain  étoit  jadis  un  Village  dont  on 
voit  un  Sg'.  Hugues  de  Sprmain  en  iio8. 
Expilli  a  défiguré  la  plupart  de  ces  lieux.  Il 
écrit  Soirmain ,  le  Fief  de  Laff<^  %  Bourva^ 
hyt  y  Prayric  haut  &  bas  :  qui  reconnoitroit 
là  le  Lac ,  Borit ,  Prcffy  ? 

Dans  le  cloître  de  St.  Martin  d'Âutun  eft 
Tépitapbe  de  Gilles  d*Anzi  ,  Aumônier  de 
tcans^  1363;  il  avoit  été  Sacriftain  d'Anzi. 
Jean  Petitjean ,  dont  la  famille  pofTédoit  la 
Seign^  du  Lac  &  celle  de  ChampCeau ,  der- 
nier Abbé  Régulier  de  St..  Martin  ,  fut  dé* 
pouillé  par  le  Cardinal  Rolin  ;  auffi  paroif- 
foit-il  tout  nu  fur  fon  tombeau. 

Communaux  fort  étendus ,  app.  les  Au-- 
près,  où  fe  voit  le  chemin  Ferré  qui  tend 
aux  Fàlcons  :  canton  de  dîmes  affeâées  aux 
pauvres ,  &  où  ils  ont  été  maintenus  contre 
les  prétentions  du  Prieur. 

Carr^.  de  pierre  de  taille  qu  il  faut  bien 
choifir;  il  y  a  des  lits  qui  en  donnent  de 
gélifie.  (  V.fur  tHifi.  îixuur»  ce.  qui  en  a  été  die 
au  coup  ctoeil  furleBailliageyf.  ly^i).  Le  Mont, 

les  Vifs  donnent  du  vin'  gris  ;  le  tougç  eft 
fort  commun. 
Le  Bailliage  de  Semur  étoit  aiitref.  qua** 
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lifié  Bailliage  de  Semur  &  J^u4n[i'-le-Dùc  ^  St 
il  y  tenoit  fes  Affifes  alternativemeiTt. 
'  Al  1.  ^  de  Semur,  4  de  Charolles,  iSj 
de  Dijon. 

j4  R  à  I ,  Château; 

Toy.  ViNDECY  ci-après. 

Jl     R    T    A    I     X. 

Artacum^  Par.  voc.  S.  Julien,  Archip.  de 
Pierrefite  ;  Patr.  la  Prieure  de  Marcigni ,  qui 
pour  ce  droit  reçoit  2  livres  de  cire  &  52  f. 
le  2  Fév^  par  traités  de  15 19  &  1653- 

Artaix  en  Duché  ^  duBaill^.  de  Semur,  du 
Marquifat  de  Maulevrier ,  forme  les  3  quarts 
de  la  Paroiffe.  Artaix  en  Royauté  dépend  du 
Bailliage  de  Màcon ,  de  la  Juftice  de  Mar- 
cigni ,  de  la  Prévôté  de  Narbau  :  cette  2^ 
partie  eft  de  la  Recette  de  Semur,  ainfi  que 
la  F«.  arrofée  des  pet.  riv.  de  T^rconceà 
de  TArfel.  Chap.  rur«.  de  S.  Loup ,  du  pa- 
tronage de  la  Prieure  de  Marcigni ,  au  bas 
de  laquelle  coule  la  Loire.  Cette  Chapelle 
fur  le  coteau  étoit  celle  d'un  anc.  Château 
voifin  détruit. 

148  f.  K 10  Comm'.  avec  les  dép.  la  Fore- 
tille,  Fief  à  Claude  Perroy  de  Marcigni, les 
Ramiers,  le  Port,  les  Brénons ,  les  Bois, 
Narbau  ;  tout  <:e  canton  fut  donné  au  Prieiué 
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de  Marcigni  par  Béatrix ,  veuve  du  Sg'.  de 
Narbau,  au  xii«.  fiée.  Cette  Prévôté,  Tune 
des  4  principales  qui  compofent  la  Châtel- 
Jenie  de  Marcigny ,  eft  du  Baill"^.  de  Mâcon 
an  reflbrt  dtt  Parlement  de  Paris ,  hors  en 
tout  ce  qui  concerne  les  Finances,  Gabelles  ^ 
Milice ,  dont  elle  reçoit  les  commiffions  de 
Dijon. 

Par  Arrêt  du  Grand-Confeil  en  i  J77,  pour 
finir  les  conteftations  fouvent  renouvelléef^ 
«titre  les  Seigneurs  d*Artaix  &  la  Prieure  ^ 
Henri  Groflot ,  Confeiller,  Commîffaire  en* 
voyé  fur  les  lieux ,  fit  planter  des  bornes 
aux  armes  des  2  Seigneurs  :  celui  d^Artaix 
&  de  Maulevrier  étoit  en  i  jco  Philibert  de 
rEfpinaffe  ;  Odette  Belle ,  fa  veuve ,  fe  pour- 
vut, en  1556,  pour  la  réprife  de  fes  droits  ^ 
contre  Anne  de  Pefleu  ,  Ducheffe  d'Etâm- 
pes ,  donataire  d'Aimard  de  TEfpinafle ,  hé- 
ritier de  ces  Terres. 

Le  port  d*Artaix  avoit  autref.  un  péage 
très  -  onéreux  9  qui  s'établit  du  temps  des 
troubles ,  par  la  volonté  du  plus  fort.  Le  Roi  9 
fur  les  titres  du  Seign*'.  d'Artaix ,  par  Arrêt 
de  fon  Confeil  du  28  Fév'.  1730,  maintient 
fon  droit  de  bac  &  de  péage ,  &  de  2  f.  6 
den.  feulement  fur  chaque  bateau  remon- 
tant &  defcendant  la  Loire  ;  déclare  tous  au- 
tres droits  de  péage  fur  terre  &  de  coponage, 
fiippriméî»,  aux  peines  de  droit;  &  rendit 

^nfi  la  lib^rt^  au  commerce  du  Brionnoi^ 


Atr  cette  partio  de  la  Loire.  L 4e  Chateaii'^ 
Xila^n ,  &U  du  Fondateur  du  Chapitre  de  Se- 
mur ,  affeûa  la  rente  de  20  liv.  donnée  aux 
Chanoines  fur  le  port  d'Artaix ,  dépendant 
4e,  ia  Baronniq.  Ils  en  ont  joui  jufqu  à  leur, 
(upprçsflîon  en  1776. 

Terroir  léger  §ç  fec.  .Plufieurs  étangs.  Le 
travail  des  bateaux  occupe  les  Charpentiers 
Air  les  ports  de  Galarids  &  d'Artaix  ^  aux 
^am.  de  prenons  .&  dç  S.  Loup.  Ils  .entre- 
prennent fouvent  des  voitures  de,poiflbns> 
d^,  grains  &  de  vins  pour  le  compte  des  Mar- 
chands. 

A  i  L  de  Marcigni,  là  Loire  entre  deux> 
I  1.  ^de  Semur. 

-4  r  n  I  i  L  r. 

.  jinolica.,  Av{rliacuin ,  félon  une  chairte  du 
Comte  Eccard  en  840.  Par.  voc.  S.  Honorât, 
A^bbé  de  Lerins ,  depuis  Archev.  d'Arles  ; 
Ârçhip.  de  Pierrefite;  Patr.  de  TAbbé  de  S.. 
JVlartin  d'Autun.  L'Eglife ,  fur  une  éminence, 
fet^  changée  en  fortejeiïe  par  le  Capitaine 
Mont  durant  la  Ligue,  prife  &  brûlée  par 
Prfprés,  Commandant  au  Château  d'Arci. 
Ce  Village  fitué  fur  un  cpteau ,  au  bas 
duquel  coule  la  Loire,  eft  très-ancien.  La 
yoie  romaine  de  Roanne ,  Rhodunnd ,  paffoit 
à  AvrUli  9  Arioliça  ;  delà  tiroit  à  Etrée ,  Vit^. 
kprata^^  près  de  Digoin  ;  Q.a  en  vplt  çpçorft 

:^e  fpibles  veftiges. 
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4y  ^*  (73  ^P  ï^p)*  L^^.  dépend,  font  le 
Bouchaud  en  Bourbonnois ,  qui  paroit  avoir 
été  Ann.  d'Avrilli  ;  la  Taille  ,  les  Sabotiers  » 
les  Rolin ,  la  Bize ,  les  Perrin  »  les  Ftancs  » 
les  Potins ,  la  Rue  en  partie  ,  les  Morot  , 
les  Pacots ,  les  Simonins  ;  du  Bailliage  &  Gre* 
nier  à  Sel  de  Semur^  de  la  Baronnie  d*Arci  : 
les  Baduri ,  la  Rue  neuve ,  les  Fiefs  de  la 
Bruyère  &  Clavegris,  font  du  Charolois, 
Grenier  à  Sel  de  Parai.  On  voit  aux  archives 
de  la  Cathédrale  d'Autun ,  un  partage  fait 
en  1328  entre  trois  frères  de  Bonant,  qui 
joiiiiToient  par  indivis  des  Terres  de  Bonant, 
Clavegris  &  partie  d'Avrilli  :  J,  du  Cornyer 
les  réunit  en  1426;  fa  fille  Marguerite  les 
porta  à  J.  de  la  Buffiere ,  dpnt  les  defcen- 
dans  en  ont  joui  juiqu  au  XVI®.  ûécle ,  que 
le  Chapitre  d'Autun  acquit,  en  i  558,  celle 
de  Clavegris,  qu'il  a  cédée  i  titre  de  rente 
perpétuelle  à  Antoine  de  Valadoux,  Mar- 
quis d'Arci  en  1703.  Partie  de  Clavegris  eft 
fituée  riere  le  Duché  de  Bourgogne;  Fâutre 
partie  prend  de  Fief  au  Comté  de  Charo- 
lois,  comme  fit  Philibert  Peigner,  en  1547, 
pardevant  Cl.  de  Vaudrey,  CommiiTaire  de 
l'Empereur.  Il  avoit  ^toit  de  pêche  en  la 
Loire ,  reconnu  être  de  toute  ancienneté  eh 

'503-         -     . 
Quelques  vignes;  canton  de  bois;  feîple; 

chanvre  ;  pluiieurs  étangs  ;  pâturages ,  dont 

rherbç  n'çft  pai  .de  hoim^  qiialité^ 
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A  I  L  de  Marcigni  ^  2  de  Semur  »  4  de 
Charolles. 

B  AU  B  E  RY^  dont  quelques  Hameaax  en 

Brionnois. 

Foy^  ce  Village  dans  le  Ckarolois  ;  ajoiitefr 
feulement  à  cet  article,  que  le  terrier  &  la 
ChâteUenie  d'Artus  font  au  Seic*',  de  Cour- 
cheval  depuis  1730;  que  le  Vill*.  de  Quiere 
èft  au  même  Seign*^,  Cluni  n'y  pofféde  que 
r^étang ,  le  moulin  &  quelques  broufTailles. 
La  Motte  dont  il  eft  parlé,  porte  de  tout 
temps  le  nom  de^amp  de  Céfar.  Depuis  la 
delhuâion  du  Château-fort  d'Artus ,  on  a 
beaucoup  pris  de  matériaux  pour  rétablir 
celui  de  Courcheval. 

B     A     U      G     Y. 

Balgiacum^Begiacum,  Pan  fur  la  rive  droite 
.  de .  la  Loire ,  voc.  St.  Ponce ,  vulgairement 
St.  Point  (le  II  Mai).  La  vieille  Chapelle 
^de  St.  Nicolas ,  détniite  depuis  peu ,  étoit 
•regardée  comme  Tanc.  Eglife  par®.  Patr.  la 
Prieure  de  Marcigni ,  Décimatrice.  Les*  ann. 
bénéd.  font  mention  d'une  Chapelle  de  St. 
Didier ,  unie  au  Prieuré  d'Anzi  en  909,  fous 
St.  Hugues. 

200  C  omm.  avec  les  Tuileries ,  Chailloux , 
RefFye  ^Befluge^  Arque  nomioô  dans  le  car- 
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tulaiic  xle  Marcigni ,  Aqua  irrigua  ;  la  Roche;» 
port  cil  font  les  Charpentiers  &  les  Voitu- 
riers  par  eau  :  ces  Hameaux  font  régis  par  . 
le  Droit  Ecrit ,  &  forment  une  des  Prévôtés  . 
de  la  Châtellenie  de  Marcigni  ^  au  reflbrt  i 
de  Mâcon  :  ils  ne  font  (d^ns  la  Généralité  de  . 
Semnr  que  pour  les  Finances ,  la  Milice  &  » 
le  Gouvernement» 

Baugi  fiit  donné  au  Prieuré  de  Marcigni  : 
en  1^)88  par  Ge&fftoi  de  Semur.  Le  Curé^ 
pour  le  Patronage ,  doh  30  d.  &  200  œufs  . 
àJa  Cellérerie  d^  Prieuré, le  Jeudi  S.  pour 
la  Cène  qu'on  y  fait  folemnellement* 

c  L'autre  partie  de  la  Pa^roifie  dépend  d^Arci 
en  ^oute  Jjuflice ,  à  Texception  de  qudquës 
fçnds  à  RefFye,  légués  par  Adelais  d'Efferr.y 
tines  en  entrant  en  .Religion,  à  Marx:igifi;.& 
d^  quelques  cantpns  dép.  du  Prieuré  d- Anxi  . 
ou  du  Sacriftain.  ...>.:* 

.  Cfaâteauvert  étoit  fur  le  penchant  du  ter-  ' 
rein  qui  defcend  à  la^ Loire;  il  n'y.  rejfte  plus 
que  les  traces  des  fofTés.prefque  ;twit)Com-'  / 
blés.  Son  terrier  eft  réuni  à  celui  d'Ai;ci%  Ce 
Fief  avoit  une  mouvance  fur  plufieurr  fonds 
i  THôpital-le-Mercier  9  aliénée  en  1662  pat 
Paul  Guillard  d'Arci ,  à  CL  de  St.  Germain 
de  Merieu,  Commandeur  de  Beugnay,  Se 
ks  fucceffeurs  en  jouiflent.  Les  vins  du  Mâ- 
connois  &  du  Beaujolois  ont  leur  dépôt  à  la 
Roche. 

Lair  eft  fain  en  cette  Paroiflej  le  terroir 
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léger  9  un  peu  fablonneiix  ;  le  chanvre  Se 
les  grains  y  vienneAt  affez  bien  :  les'  deux 
tiers  eh  feigle.  Froment  dans  les  Vhàmpbons  • 
auprès  de  la  Loire  qui  les  ruine  fouyent  : 
entre  ces  Ghampbons  eft  un  canton  appelle  ' 
hs  Chambnttcs ,  dépend;  du  terrier  du  Roi ,  à 
caùfe  de  fa  Prévôté  de  Bourg-le-CbmteVLes  ' 
Falcons  ,  Domaine  près  duquel  étoit  Fane, 
cdemin  Fërr^.  .  *. . 

La  grand'route  de  Marcigni  à  Dijon  coupé  ' 
la  Paroiffe  en  deu^c.  A  Teft  dii  chemin  étoit 
le  Bôjs-'Dïeu,- âne®,  forêt  d'Arci,  jadis  en-, 
haute  futaie,  mainteri,  en  téillis ^ dëgVadés. - 
PluiieWè  étangs  dont  deiix  confid.  cèiix  de 
Diou'fe  du  V-erile.  Vignfes  fur  le  petit  coteau^ 
de  Cbénoii ,'  Cahipus  nàvus.  Bonne-  carrière. 
Bons  p|è;sV^  ^boiidans 'ftir  la  pente;  mais 
dâiï8i'ififfie*tè'plate5Cp'îîe'4bntquedes  mouil- 
les. 1  moulin  fur  le  Cacherat.  Pétrifications-,  ' 
beielnwitês^de  5">à  é^pdiléisî  Tbrré*à'  foulon 
qui  vaudroit  peut-être;  colle  des  Angloii ,  fi 
elle  étdirôprouVée ,  dëçoiiverté  par  M.  Ver- 
nicjùet ,  Idrfqu  il  bâtiffok  lé  Château  d-Arci 
en  I7<56.  Cette  terre'  bblaire  eft  employée 
par  les  Doreurs  en  détrempe ,  pour  fervir 
de  mordant;  elle  eft  fupérieure,  félon  cet 
Architede ,  à  celle  d-Arniéhie  :  il  fli'cîn  a 
donné  un  morceau. 

A  ^  de  1.  de  Marcigni ,  i  1.  {  de  Sèmur. 
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Branovium  ^  Brîanteum  ,  Brienna  9  Par.  VOC» 
S.  Naiàîre  &  S,  Celfè  •:  là  ï»«.  Dédie,  avoit 
été  faite  fous  le  nom  de  S.  Julien  ^  &  ;adis 
fous  celui  de  S.  Jean-Bapt.  dont  la  Chapelle 
fiit  détruite  en  1756.  Cette  Eglife  fut  donnée 
à  Cluiii  poilr  le  Prieuré  de  Marcigni ,  par 
Ilion  de'Semur^filSvde  Valon,  en  1103.  Le 
Patronage  ftlt  "ioritefté  i  la  Prieure  par  Hiim- 
bert ,  Evêqiiô^  JAuhm  i  mAis  confirmé  paé 
laiiottnt  rr,  &  depuis  |par  Céleftin  II  ert 
!i44Vaùtref;  Société  de  7  Prêtres,  preuve 
que  icé  Eèn  ëtoit  confidrileft  fort  aticiien^ 
&  paroît  avoir  été  le  berceau  des  BrannovU^ 
premiers  Habitàris  du  Pays  -;  dont  parle  Ce- 
far  :  on  a  trouvé^  aux  environs  .plufieûrs  nie- 
dailles  &  dés' tombeaux  antiques.  Seînur  fê 
fera  élevé  fur  fes  ruinée. 

Au  xi^  fiée!  la  Seign®.  fe  pattageoit  entré 
la  Maifon  de  Semur  &  celle  de  fe  Barge  > 
dont  le  nom  s'eft  coniervé  dans  celui  dd 
Village  de  la  Barge ,  d'où  font  peut-être  def; 
cendus  les  droits  du  Sgi*.  de  St.  Chriftophé 
fur  Brian.  Girard  de  la  Barge  figne  une  charte 
dé  Geoffroi  de  Semùr  en  1676,  ainfi  que 
Hugues  de  la  Vallée,  Girard  d'Effertinés^ 
(  V.  Cart.  Marc.  ) 

Tout  ce  qui  appartenoit  au  Baron  de  S€v 
mur  fut  do;mé  au  Prieuré  de  Marcigni  dam 
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fe  Xi^  r.  Jocerand  de  St.  Alban  &  Hiïgtie^ 
fon  neveu,  lui  céderept  auffi  ce  qu'ils  y  te- 
noient  en  Fief.  Les  dîmes  furent  un  don  de 
Hugues  &  GeoflFroi  d'Effertines. 

Jean  de  Fautrieres>  Ecuyer ,  Sg**.  du  Petit- 
Bois  &f  de  la  Grange ,  fit  hommage  au  Prieuré 
d  une  portion  de  dime  inféodée  en  ^481  : 
ainfi  la  Prieu:te4>ar  ces  donations  jouit  des 
3  quarts.dje  la  djl^me,  Sl  le  Curjé; de/ -l'autre 
quart ,  par  traifeét  de-ijj  16. 
.  .Sg^  HautJuftic^iB^flirc-Jçap.de  Tenay  de, 
$t*  Chriftopbe.  Le  Chat,  flit  détruit  .durant 
Jps  guerres  cmles<:L€i<;iocheç,^qqi^,t-Qit,unc 
belle  :  flèche- ^  fut  "bcûlé  ,  de  mêçï/5,que  le 
Pre^by:tere,  p§r_le^:ReîtrfS  en  l$3[6ujïny 
a  que  6  maifpfj^  ^d^ns  Ijç  Qief-li^iu 
..Le  Château  d'Éff^rtipej^ia  donné  le  nom 
à  d'anc.  Sg".  xjuiont  eu  des  filles  à  Alar- 
pigni  dès  Ip  Xm^  C  Ils  en  jouifToient  encore 
en  1346.  L  Gevinge,  Sg^  en  1481  :  J.  de 
Quinquier  ,  Prévit  .de  Mâcon  ,t  Tétoit  au 
XVi^.f.  L'héritière  de  Champyigi  le  porta 
fBij  dot  à  Mejchior  Çhampier ,  ,Sg%  de  Sigi , 
j^ui  r^  vendu -en  1720.  au  Comte  deVau- 
ban  :  celui-ci  a  fa  Chapelle  en  TEglife  de 
Brian,  ;./:./'. 

.  Fief  de  Roui ,  dontle  Château  eft  détruit, 
au  Sg*^.  de  Saînt-Çhiftophe.  Fief  de  Launai 
avec  Chap.  de  St.  Jean-B.  en  mauvais  état, 
au  Commandeur  de  Mâcon.  Le  Fief  de  Ber- 
oicle  au  Hameau  de  Launai ,  à  Chriâophe 

Jaquet 


l 
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Jaquet  du  Chaillou.  Les  Giiichard,  franc-aleu 
en  roture.  Fontigny  anc.  Fief  &  Iç  Ham.  d^s 
la  Rivière  relèvent  du  Chat,  de  Sarri.  Mar- 
nand ,  Farges ,  les  Raguenots,Vaux,  partie  de 
la  Belufe  &  des  Guichard ,  font  tous  régis 
ar  le  Droit  Ecrit ,  &  par  appel  du  Juge  rtf- 
ortiffent  à  Mâcon;  mais  font  de  la  Recette 
de  Seniur.  Les  autres  Hameaux  ou  Domaines 
font  Morteny,  Chetal ,  la  Montagne ,  la  Ri- 
vière ,  Roui ,  EiTertines ,  le  Cray,  la  Barge  , 
la  Goutte  &  Frontenier,  en  tout  360  Corn* 
Les  Communautés  Mâconnoifes  de  Brian  ^  de 
Varenne,  de  S.  Didier,  ont  été  confirmées 
dans  leur  droit  de  prendre  le  fel  à  Charlieu 
enLyonnois ,  par  Arrêt  du  Confeil  en  1736, 
contre  les  Fermiers  Généraux. 

Excellens  pâturages.  Le  feigle,  le  chan- 
vre, les  légumes  y  viennent  bien;  un  quart 
de  froment  ;  quelques  bois  ;  coteau  de  vi- 
gnes ;  celui  de  Marcljay  eft  le  meilleur. 

La  Blainc  partage  cette  Paroiffe,  defcend 
à  Sarri  &  dans  l'Arconce. 

Louis  Potignon  de  Montmegin,  Littéra- 
teur eftimable,  à  qui  j'ai  l'obligation  de  bon- 
nes notes  fur  ce  pays ,  pofféde  un  petit  ca- 
binet d'hiftoire  naturelle  ,  &  de  médailles 
trouvées  à  Sancenier ,  à  Brian ,  &  beaucoup, 
de  titres  &  de  chartes  fur  les  anciennes  fa-,^ 
milles. 

A  I  1.  ^  de  Semur,  4  de  CharoUes. 
Tom.  IK  O 
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B  RI  EN  NON  ^  vulgairement  B  ri  non. 

Brianonnum  ,  Par*  voc.  St.  Irénée  ,  Dîoc# 
de  Lyon ,  Archip,  de  Roanne  ;  Patr^.  &  D®. 
la  Prieure  de  Marcigni,  560  Comm.  Je  ne 
parle  ici  de  cette  Par^.  qua  caufe  de  Mal- 
taverne ,  Village  qui  en  dépend  ,  &  qui  eft 
en  Bourgogne ,  dont  le  Seig"".  eft  N.  d'Har- 
court  par  fon  époufe  N.  Bezons  de  la  Feuil- 
lade.  Env.  20  f.  Ane.  Chat,  de  S.  Chrîftophe 
où  il  n'y  a  plus  qu'un  Domaine.  La  Barja- 
tiere  ,  Fief  à  N.  Tamifier,  Lient.  Crim.  de 
Roanne  ;  Fief  de  Chancey,  à  N.  Valence  de 
la  Minardiere  ;  Fief  de  Vaivre.  Briennon  eft 
à  250  toifes  de  la  Loire,  dont  il  eftféparé 
par  les  Champbons.  Le  port  eft  à  Pouilly- 
Îbus-Charlieu  ,  au  Duc  d'Orléans.  Les  Clu- 
niftes  de  Marcigni  avoient  une  Celle  &  un 
Château  à  Briennon  en  1 5 1 1  :  tout  eft  dé- 
truit. Lagreve  &  Laroche  ,  Mariniers  de 
Roanne ,  devenus  Capitaines ,  fous  prétexte 
de  fervir  le  Roi ,  s'emparent  du  Château  de 
Briennon,  mettent  à  contribution  tous  les 
bateaux  qui  paflent  la  Loire ,  &  tentent  de 
furprendre  Semur  la  nuit  du  J2  Fév.  1593^ 
fans  pouvoir  réuffir. 

L'Abbaye  de  la  Béniffons-Dieu ,  BmediSio 
Dèi ,  de  la  Filiation  de  Clairvaux ,  ûtuée 
dans  un  fond ,  &  -partie  du  Village  y  dépen- 
dent de  la  Paroiffe  de  Briennon  ;  l'autre ,  de 
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telle  de  Noailly.  Cette  Abbaye  fut  fondée 
fous  Louis  VII  en  1 138^  par  Guy  Comte  de 
Forez ,  Itère  Vicomte  de  Màcon ,  &  autres 
Seigneurs  voifins  :  ayant  été  ruinée  par  les 
guerres, les  Bernardins,  fous  Claude  de  Ne- 
reftanc ,  26^. Abbé ,  fiirent  transférés  à  Meig- 
mont ,  Mcdius^Mons ,  dont  Françoife  de  Ne- 
reftanc  étoit  Abbefle  ;  elle  mourut  en  165 2, 
&  fa  vie ,  en  forme  d'oraifon  funèbre ,  fut 
publiée  à  Lyon  la  même  année  par  le  Père 
Chérubin  Gregaine  ,  Récollet  de  Marcigni* 
Elle  avoit  fait  rebâtir  la  Maifon  qui  a  été 
conftruite  à  neuf  &  magnifiquement  par  TAb- 
befle  aâuelle ,  Marg^,  Therèfe  de  Jarénte  , 
en  1764.  La  Chapelle  de  la  Vierge,  dite  de 
Nereftanc ,  eft  fuperbe  :  on  y  voit  en  mar- 
bre les  monumens  des  Seigneurs  de  ce  nom; 
les  cœurs  &  Tépée  de  Philibert ,  de  Jean-Cl. 
&  Charles  de  Nereftanc ,  morts  au  fervice 
du  Roi ,  repofent  fous  TAutel.  Lueurs  corps 
font  aux  Carmes  de  Lyon  dont  ils  font  Fon- 
dateurs, 

Béniflbns-Dieu  eft  à  7  L  de  la  Loire ,  2  de 
Charlieu ,  2  7  de  Roanne ,  entre  Briennon  & 
Noailly,  fur  la  Teiffone.  Briennon  eft  à  3  U 
de  Semur,  15  de  Lyon. 

Ch  ASSEKARD ,  en  partie  du  Brionnois: 
•  (  f^oy.  le  Charolois  ). 

iGUERANDE  )  V.  à  la  fin  YGÙERANDE. 

Oi) 
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Par.  voc.  S.  Martin ,  Diocèfe  de  M^con  ; 
Àrchip.  de  Charlieii,  Patrone  la  Prieure  de 
Marcigni  >  Seig^.  le  Comte  de  Champron  : 
quelques  maifons  du  Lyonnois ,  de  la  Par^ 
de  St.  Julien  de  Cray  pour  les  impofit|ons. 
Beaucoup  de  bois ,  dont  partie  au  Roi ,  Ba- 
ron de  Semur.  Ni  Ham.  ni  Chat.  La  Paf-oiffe 
d'env.  1 5  maifons  &  de  8o  Comm.  le  aivife 
çn  haut  &  bas  Jonzye. 

Affez  bon  vin  commun.  Au  territoire  de 
feournou  ,  pierre  de  gris  d'ardoife ,  tendre 
d'abord ,  qui  fe  durcit  à  Tair ,  fe  polit ,  &  a 
le  froid  du  marbre.  Au  haut  du  clos  de 
Gournou  font  les  fourches  patib.  de  la  Juft. 
de  Chanroh.  Jadis  un  moulin  à  vent.  On  y 
tenoit  1  foires ,  transférées  près  des  halles 
bâties  riere  Jonzye.  Ruiffeau  d'Echalot. 

A  I  1.  de  Semur,  6  de  CharoUes,  Il  de 
Cluni^  12  de  Mâcon. 

C Hôpital-' de-^Chen AI  et  Chenai-le^ 

Chatel. 

HofpitaU-Chanaum ,  pet.  Paroiffe ,  voc.  la 
Vierge ,  mais  dont  la  principale  Fête  eft  S. 
Jean-Bapt.  comme  dans  la  plupart  des  dé- 
pendances de  Malte ,  dont  l'Hôpital  en  eft 
wn^  ;  à  la  collation  du  Commandeur  de  Beii* 
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gnay.  Le  Prieur-Guré  Décim.  &  Sg*",  dired. 
cnv.  10  f. 

Chenai-le-Châtel  d'un  vieux  Château  an 
nord ,  dont  il  refle  une  anc.  tour  &  les  vef- 
tiges  des  foffés  ;  Patron,  du  Prieur  d'Anzi  ; 
Archip.  de  Pierrefîte. 

Bons  grains  &  pâturages  ;  vin  commun  ; 
plufieurs  foires;  bois  prefque  tout  en  taillis. 
L'Arfon  defcend  de  S.  Martir^  d'Etraux ,  de 
ViâStratây  coule  au  bas  de  Chenai ,  partage 
Artaix  oii  il  fe  perd  dans  la  Loire.  Les 
GhauJgy ,  d'anc.  nobleffe,  ont  poffédé  long- 
temps la  Seig^.  de  Chenai.  Chaulgy  eft  dans 
le  voifmage  de  Sait  en  Forez. 

Les  Ham.  dép.  de  Chenai  font  les  Brenons, 
Tixier,  Berry,  le  Chenal,  les  Dinets ,  le 
Care ,  les  Sagets ,  Bayon ,  S.  Roch ,  les  Co- 
ches ,  les  Baillis ,  Montheret. 

A  2  1.  ^  de  Semur ,  2  1.  de  Marcigni. 

VHO  P  ITA  L-LE'ME  rcier. 

HofpitaU  j  Par.  voc.  S.  Sylveftre ,  Pape  ; 
Patr.  lé  Prévôt  de  Suffey,  3^.  Dignitaire  de 
la  Cathéd.  d'Autûn.  La  plus  greffe  cloche , 
fondue  en  1684,  après  la  chute  de  l'ancien 
clocher,  porte  le  nom  de  Claude  de  S.  Georges-, 
alors  Evêque  de  Clermont  ^  depuis  Arch.  de 
Lyon. Un  titrç  de  Ï486,  pour  fondation  d  une 
Meffe  le  Samedi ,  ordonne.  ?>  qu'elle  fera  pi- 
»  cotée  d'une  des  cloches  tant  feulement  dé 

o  iij 
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»  1 3  coups ,  au  nom  des  13  Apôtres  j  dîAant 
»  l'un  des  coups  de  l'autre  que  Ton  ait  dit 
»  un  Jve  Maria.  »  Marthe  de  Buffeul ,  époufe 
de  Philippe  de  la  Loge ,  Gentilh.  du  grand 
Condé ,  y  eft  inhumée ,  fous  une  tombe  qui 
couvre  le  corps  de  Camille  de  Mufy,  Sg*". 
de  la  Barre,  mort  en  1767,  par  {ucceflion 
aux  droits  de  la  Loge,  qui  babitoient  la 
ipaifon  noble  du  Breuil ,  cédée  pour  rebâtir 
le  Presbytère  en  173 1. 

Autref.  2  Chap»  t,vlt.  détruites;  celle  de 
la  Magdeleine  fubfiftoit,  en  1450,  près  d'un 
étang  dont  il  ne  refte  plus,  de  veftiges.  Ane. 
Prévôté  roy^  de  la  Châtell^.  de  Semur,quî 
a  la  Juftice  du  clocher,  poiTédée  à  titre  d'en- 
gagement en  i6z2  par  Franc,  de  Savary,  ad. 
par  le  Marquis  de  Vichy-Monceaux. 

Fief  de  Conde  fur  les  bords  de  l'Arconce, 
anc.  Prieuré^de  Bernardins.  Ils  poifédoient 
des  dîmes  &  rentes  nobles  à  Brian,  à  Sainte- 
Foy ,  donnés  par  J.  de  la  Guiche  en  1200, 
&  par  Jean  d'Effertines  en  1274  ;  réunis  à 
ceux  de  la  Béniffons-Dieu.  Ils  envoyoient 
des  Rzcieurs  &  Gouverneurs  à  la  Maiion  de 
Conde  ,  auj.  détruite.  L'Abbeffe  de  la  Bé- 
niflbns-Dieu  jouit  encore  de  la  Seign^.  de 
Conde  ,  qui  s'étend  fur  le  Vill^  de  ce  nom  y 
en  la  Paroiffe  de  Monceau ,  &  fur  partie  du 
Fourneau  en  celle  de  Vindecy,  avec  un  tiers 
de  la  dime  de  l'Hôpital,  &  un  moulin  fur 
l'Arconce.  .    ,    .  •      .)..., 


¥     •      * 
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Anglurè ,  Membre  de  la  Commanderie  dfe 
Beiignay,  avec  Chap*.  de  S.  Jean-Baptifte; 
elle  a  fuccédé  à  une  plus  ancienne  qui  fub- 
fiftoit  au  XII®.  fiécle,  &  fous  laquelle  étoit 
une  cave  où  les  Hiibitans  fe  retiroient  avec 
leurs  effets',  en  temps  de  guerre.  On  y  voit 
un  Commandeur  en  1266.  Au  Baron  deSemur 
complu  y  dit  un  terrier  de  1278,  la  garde  de 
tHôpital  de  Murcy  ou  Murcye.  Ce  droit  de 
garde  fe  paie  encore  au  Baron  de  Seihur  par 
le  Commandeur,  dont  la  Juftice  s'étend  fiu: 
28  f.  de  la  Paroiffe ,  &  oii  il  a  uil  6*^.  dans 
la  dîme.  Son  terrier  de  15  24  a  été  renou- 
velle en  1764. 

Le  Village  des  Bordes  près  d'Anglure ,  a 
1 5  feux.  C*eft-là  que  fut  aflaffiné ,  durant  la 
Ligue,  le  Marquis  de  Saint  -  Georges ,   en 

On  voit  avec  peine ,  au  deflbus  de  ce  Vil- 
lage ,  plus  de  300  bichetées  d'excellentes 
terres  à  froment ,  converties  en  fable  par  la 
Loire ,  qui  s'ouvre  un  nouveau  lit ,  en  s'avan- 
çant  vers  les  maifons ,  &  achevé  de  ruiner 
ce  canton ,  jadis  le  meilleur  du  pays, 

L5  Jonchere ,  Ham.  fous  FEglife ,  de  là 
Juftice  du  Prieuré  d'Anzi,  dont  le  terrier  a 
été  renouvelle  en  1765. 

La  Barre  ,  où  font  les  foffés  d'un  ancien 

Château  ruiné,  &  où  l'on  trouva,  en  1772, 

plufieurs  écus  d'or,  avec  ces  mots  :  Karolus 

Francorurjfi  R&xXait^  ou  Lerre ,  autre  Chat. 

^  Oiv 
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miné  durant  les  guerres  de  Religion^  a  été 
poffédé  par  les  Audras,  les  Marzac  ,  les 
Boulery,  &  Dupuy  des  Falcons. 

Ces  2  Fiefs  mouvant  de  la  Baronnie  de 
Semur,  font  à  Barthelemi  de  Mufy,  d'une 
anc.  famille  de  Breffe,oii  elle  tenoit  un  rang 
diftingué.  Humbert  de  Mufy ,  ï)amoifeau , 
iîls  de  Thibaud ,  Sg*^.  de  Pirajoux ,  de  Petra- 
/ugo,  &  de  Saint-Etienne-du-Bois,  à  i  1.  de 
Bourg ,  fe  trouve  avec  4  autres  Chevaliers 
accompagnant  Aimé ,,  Comte  de  Savoie,  au 
Traité  de  Cuifery,  fait  entre  lui  &  le  Duc 
deBourg^»  en  1358.  Son  petit-fils  Huguenîn 
de  Mufy  époufa  Philippe  de  Germoles  en 
11432,  Cl.  de  Mufy  avoit  Satonai  en  1466. 
La  branche  ainée  pofféde  Vauzelles  en  Beau- 
jolois ,  S.  Martin-de-Comune  près  d'Autun , 
&  Villars  Paroiffe  de  Tintri. 

La  Maifon  ou  Chat,  de  l'Hôpital ,  érigé 
en  arriere-fief,  mouvant  de  Beugnay  en  1608, 
avec  le  2^.  tiers  de  la  dime  &  un  terrier  de 
1650,  eft  à  Barthelemi  de  Mufy. 

Eflerbonnes  ou  es  Serbonnes ,  Ham.  mou- 
vant du  Doyenné  de  Parai ,  à  caufe  de  la 
Prévôté  de  Verrières 9  étoit,  à  ce  qu'on  croit, 
une  anc.  Léproferie ,  deffervie  par  des  filles 
appellées  Sœjirs-Bonues  ^  dont  par  fyncope 
on  a  fait  Eflerbonnes  ;  au),  à  Cl.  Terrion , 
Avocat  à  Semur ,  avec  droit  de  pêche  dans 
l'Arconce.  La  route  de  Parai  à  Marçigni, 
jpwv^rte  en  1765),  y  paffe. 
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On  trouve  des  regîftres  de  cette  Paroiffe 
à  Sémiir  depuis  1539.  En  1709  69  morts, 
4  baptêmes  &  i  mariage.  Avant  cette  fatale 
époque ,  on  comptôit  64  cotes  fur  les  rôles. 
Les  calamités  qui  fuivirent  la  famine ,  firent 
déferter  les  Habitans  ;  à  peine  y  en  avoit-il 
30  en  i^ii;  auj.  54  f.  210  Comm.  Seigle, 
un  quart  de  froment.  Prairies  marécageufes 
du  côté  de  la  Loire  ;  meilleures ,  mais  en 
petite  quantité  fur  TArconce-  Le  terrein  fort . 
léger ,  s  oppof  J  à  la  culture  des  arbres  frui- 
tiers ,  &  ne  produit  qu'à  force  d'engrais.  Un 
moulin  à  Conde  fur  TArconce ,  avec  hui- 
lerie. 

Apport  le  I  y  Août ,  avec  Royaume  :  c'eft 
ainfi  qu'on  appelle  dans  tout  le  canton  la 
cérémonie  où  Toq  diftribue  à  certains  jours 
de  Fêtes  ,  à  la  porte  de  TEglife ,  des  bou- 
quets à  celui  ou  celle  qui  donne  le  plus  de 
cire  ou  d'argent  pour  le  luminaire.  Le  Roi 
&  la  Reine  étoient  autrefois  introduits  à  TE- 
glife  5  oii  Ton  chantoit  le  Te  Deum  en  aâion 
de  grâce  de  leur  avènement  à  cette  royauté 
chimérique ,  qui  leur  donnoit  le  droit  d'ou- 
vrir les  premiers  la  danfe  publique.  Le  zèle 
éclairé  des  Pafteurs ,  en  fupprimant  ces  abus, 
a  confervé  en  plufieurs  endroits  une  offrande 

utile Le  propriétaire  de  la  Terre  au 

Saint  jouiffoit  de  l'exemption  de  la  dime, 
à  la  charge  de  fournir  le  vin  qui  fe  donnoit 
à  Pâques  aux  Coi^munians  ;  ce  privilège  n'a 
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ceffé  qu'en  1720;  mais  Tufage  du  vînavolt 
été  aboli  long-temps  auparavant. 

A  3  L  de  Semur ,  2  ^  de  Marcigni  y  2  de 
Parai  &  de  Digoin. 

M    A    I    L     L     T. 

Anciennement  Maillye ,  Malkîum  ;  Par.  V. 
S.  Sylveftre;  Patr.  la  Prieure  de  Marcignî, 
Dioc.  de  Mâcon ,  Archip.  de  Charlieu  ;  Sg^ 
du  clocher,  le  Roi ,  comme  Karon  de  Semur, 
&  par  engagement  Jacq.  Nie.  Dupuy  de  S. 
Martin. Selon  une  tranfadion  du  7  Mai  1339, 
entre  Jeanne  de  Chateauvîlain,  Dame  de 
Semur,  &  Etienne  de  Poully,  Sg^.  du  Palais , 
la  Jnftice  du  clocher  eft  déclarée  appartenir 
au  Seigneur  de  Semur ,  le  refte  à  celui  du 
Palais. 

46  f.  230  Comm.  &  400  perfonnes.  Ham. 
les  Chavannes ,  la  BaifTe  des  Roux ,  le  Chat, 
du  Palais  :  cette  dernière  Terre  ,  démembre^ 
ment  de  la  Baronnie  de  Semur ,  fut  vendue 
par  Pierre  du  Palais  ,  en.  1288  ,  à  Bern.  de 
Poully,  aïeul  de  J,  de  Poully,  dont  la  fille 
Guyette  fiit  mariée,  en  1359,  à  J.  de  Di- 
goine ,  frère  puîné  de  Guy  de  Digoine ,  Sg'. 
de.Martigni  &  de  Comune  en  Charolois. 
Elle  eft  toujours  reftée  depuis  à  fes  defcen- 
dans.  Le  poffeffeur  aâuel  eft  Ferd^nand-Al- 
phonfe-Honoré  de  Digoine  du  Palais,  Che- 
valier de  S*  Lazare»  Le  Château  anc.  aTçc 
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Chapelle  de  S.  Jean-B.  brûlé  du  temps  des 
guerres ,  eft  dans  un  fond ,  à  ~  de  lieue  de 
Mailly  :  (  V.  Digoinc  en  Charolois  ).  La  Palu , 
Fief  couvert  par  le  terrier  du  Palais ,  autr. 
confid.  d^oii  Mailly  eft  appelle,  Mailly^la-' 
Palu.  h  de  Chandon  étoit  Seig*".  de  ce  Fief 
en  1489. 

Vin  commun.  Carrière.  Ruifleau  appelle 
Dechelles. 

A  I  1.  au  fud  de  Semur,  à  i  7  de  Mar- 
cigni. 

.Melay    outre   Loire. 

Mclacum^  Par.  voc.  S.  Etienne  (3  Août), 
Patr.  le  Prieur  d'Anzi ,  alternat,  avec  TAbbé 
de  S.  Rigaud ,  Dioc.  de  Lyon  ;  Archip.  de 
Roanne.  Louis  Duryer,  Juge-Châtelain  de 
Semur  ,  après  la  mort^de  fa  femme  ,  fe  fit 
Prêtre ,  &  fut  Curé  de  Melay  au  icvi^.  L 
Sff.  Charles-Claude  Andrault  de  Langeron , 
Marquis  de  Maulevrier ,  Lieuten.  Gén.  des 
Armées ,  fils  du  Maréchal  de  Langeron.  Ane, 
Chat,  à  Maulevrier.  Cette  Terre  fut  poflédée 
au  xiv«,  f.  par  les  rEfpinaffe  ,  au  xv«.  par 
une  branche  des  Damas  de  Marcilli  :  Franc. 
Damas ,  mariée  à  Denis  de  Savary,  en  de* 
vint  héritière  ,  ainfi  que  de  la  Terre  de  Brè- 
ves ,  par  la  mort  de  fon  frère  Phil^.  Damas , 
.aflaffiné  en  fon  Château  de  Brèves  pendant 
les  premiers  troubles  de  la  Religion.  Denis 
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Savary,  2^,  fils  d'Honoré ,  avoit  pour  aïeul 
Jean  Savary,  Chambdlan  de  Louis  XL 

François  Savary  de  Brèves  ^  né  à  Maulc; 
vrier,  Baron  de  Semur  &  d'Artaix,  Ambaf- 
fadeur  de  France  à  la  Porte ,  Commandeur 
de  rOrdre  du  St.  Efprit  en  1 59c  ;  mort  à 
Paris  en  1628 ,  nous  a  laiffé  des  Mémoires 
eftimés  :  (  Voy.  fon  Eloge  dans  le  iv^.  Vol. 
des  Mém.  d'Artigni ,  pag,  345  ). 

C'eft  en  fa  faveur  que  Maulevrier  fut  érigé 
en  Marquifat,  &  Brèves  en  Comté  en  1625. 
Ce  Marquifat  fut  acquis  en  1648  par  Heâor 
Andrault  de  Langeron  (l) ,  aïeul  du  feu  Ma- 
réchal de  France. 

Chenai,  Artaix,  Melay  font  de  la  Juftice 
de  Maulevrier.  Le  Fief  de  Baignaux ,  jadis 
aux  d'EfferpenS,  a  été  acquis  par  M.  de  Lan- 
geron. L'anc.  Chat,  auprès  duquel  la  Loire 
flottoit,  fut  ruiné  du  temps  de  la  Ligne. 

850  Comm.  avec  les  dép.  les  Poteaux, la 
Grye ,  les  Pierards ,  les  Bidolins ,  TArceliere, 
&C.  port  des  Galands  près  duquel  coule  la 
Loire^ 

A  2  1.  de  Semur,  i  ~  de  Marcigni. 


(  1  )  Langeron  à  3  lieues  de  Nevers ,  ppffédé  par 
Geoffroi  Andrault,  Gouverneur  du  Nivernois ,  mort 
en  1675  ,  Elu  de  la  Nobleffe.  J.  B.  fon  petît-fils  fut 
Maréchal  de  France  en  1745  ,  ^^"^  ^^  ixox^  Chriftophe 
fut  Lieutenant  Général  des  Armées  navales  en  17  jo.. 
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Mo  NCEjiu^L^  Étoile. 

Montiulla^  Monfcelli^  Par.  voc,  S.  Pierre; 
Patr.  du  Prieur  d'Anzi ,  dont  le  droit  fe  paie 
en  cire  par  le  Curé  au  Sacriftain  d'Ami.  Le 
Prieur  Sg''.  du  clocher  &  de  la  partie  brion- 
noife  ;  le  Marquis  de  Vichy,  Sg^.  de  la  partie 
mâccnnoife  :  les  deux  parties  font  de  la  Re- 
cette de  Semur. 

L'Eglife  eft  une  des  mieux  ornées  du  Dio- 
cèfe  d'Autun ,  aux  dépens  du  Seigneur.  Sa 
Chapelle  très-bien  décorée ,  refpire  le  bon 
goût.  On  y  voit  fon  médaillon  &  le  lieu  pré- 
paré pour  fa  fépulture ,  avec  cette  infcrip- 
tion  :  Abel  Claudius  de  Vichy ^  heri  nobilis  po^ 
unsqm  y  nunc  vsrmisy  vitam  agms  fccit  lyyym 
De  l'autre  côté  eft  celui  de  Claudine- Jofeph 
de  St.-Georges ,  fon  époufe ,  morte  en  1775- 
Le  fouvenir  de  cette  Dame  vraiment  chré- 
tienne, fe  confervera  plus  long-temps  dans 
le  cœur  de  {^s  Vaffaux ,  qu'elle  édifia  par  {^s 
vertus ,  que  fur  le  marbre  où  elles  font  gra- 
vées. 

Sur  le  pied  d'un  riche  oftenfoir  donné  par 
fon  époux  ,  on  lit  :  tx  dono  Marchionis  de 
Vichy,  anno  doloris  primo*  Ce  généreux  Sei- 
gneur vient  de  fonder  à  l'Hôpital  de  Parai 
deux  lits  pour  fes  Vaffaux  de  Monceau  & 
Verfaugues ,  en  Janvier  1778. 

L'Eglife  a  été  autrefois  deffervie  par  des 
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Moines  d'Anzi  :  c'étoit  l'Annexe  de  Verfau- 
gues*  Le  Curé  aâuel  n'eft  que  le  5®. 

Château  à  la  moderne ,  où  Ton  a  cherché 
plus  d'àifance  que  de  régularité ,  bâti  dans 
un  endroit  peu  favorifé  par  la  nature ,  mais 
embelli  par  la  main  de  rihduftrie ,  qui  a  pra- 
tiqué 5  fur  un  coteau  rapide ,  de  belles  ter- 
raftes.  On  a  confervé  la  chambre  où  eft  né 
rilluftre  Claude  de  Saint-Georges ,  Archev. 
de  Lyon ,  mort  en  171  y ,  un  des  Prélats  de 
France  le  plus  éclairé ,  le  plus  pacifique  & 
le  plus  eftimé. 

Les  anc.  Sg".  font  les  Dyo ,  les  de  Fou- 
gères ,  qui  étant  auffi  Sg".  de  FEtoile ,  don- 
nèrent à  Monceau  le  furnom  de  YÉtoiU;ks 
Saint-Georges,  anc.  Maifon ,  originaire  de  la 
Marche  :  c'eft  le  père  du  Sg'".  aâuel  qui  a 
acquis  cette  Terre  eri  1752.  Riche  biblio- 
thèque compofée  de  bons  livres  &  de  ma-  * 
nufcrits  précieux;  entr'autres,  d^heures  en 
vélin ,  ornées  de  mignatures  ,  écrites  en 
1407,  &  qui  paroîïTent  avoir  appartenu  au 
Duc  Jean. 

, Apport  confid*.  le  jour  de  S.  Pierre,  où 
fe  rendent  de  toutes  parts  les  Moiffonneurs 
qui  fe  louent  aux  Laboureurs  de  la  plaine 
pour  la  récolte.  Halles  neuves.  9  foires  nou- 
vellement établies ,  mais  qui  ne  font  pas  en- 
core accréditées.  Vin  commun. 

La  grand'route  de  Marcigni  à  Digoin  paffe 
fur  le  finage.  Le  Village  fur  une  éminence, 
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dont  le  Château  eft  au  bas  fur  TArconee ,  a 
60  f.  &  400  Cornm.^  avec  les  dépend,  le  bas 
Preây,  aitern.  avec  Anzi  de  50  Comm.  les 
Verrous,  la  Chaflagne^  Conde,  le  Talu- 
chet,  la  Villeneuve. 

A  I  L  de  Marcigni,  ^  L  de  la  Loire,  3  -^ 
de  Digoin ,  2  de  Semur ,  16  d^Autun^  12  de 
Mâcon ,  28  de  Dijon. 

MONTMEGIN. 

m 

Mons  Médius  ,  de  Monte-Megino  y  Par.  VOC. 
S.  Vincent ,  Coll'.  FEv.  d'Autun ,  deffervie 
par  le  Curé  de  Sainte-Foy.  J.  Merle,  Cha- 
noine de  Semur ,  étoit  Curé  en  même  temps 
de  Montmegin  ,  Monceau  &  Verfaugues , 
en  1 5 1 9«  10  f.  30  Comm.  de  la  ChâteUenie 
de  Semur. 

Ane.  Chat,  détruit ,  aux  Sg^K  de  ce  nom , 
qui  avoient  la  dîme ,  cédée  depuis  au  Curé. 
Jean  de  Montmegin  Sg^.  en  1400;  Philippe 
vendit,  en  iç66,  cette  Terre  en  fimple  di- 
reâe ,  à  Martin  de  Broux ,  dont  les  defcen- 
dans  Font  poffédée  jufqu'en  1686,  que  Reine 
de  Broux  la  porta  en  dot  à  Marc  -  Antoine 
d'Athofe  Médecin ,  &  depuis  1745  à  Jean- 
Bapt.  Potignon.  La  maifon  feigneuriale  de  la 
Touche ,  arriere-Fief  de  la  Baronnie  de  Se- 
mur ,  à  Jean-Bapt.  Potignon  fils  :  anc.  Chat, 
détruit. 

Ce  Village  eft  dans  un  lieu  défert ,  fau«^ 
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vage ,  rempli  de  brotfailles ,  couvert  de  Cail- 
loux. I  moulin  fur  Tétang.  A  ^  de  Semur. 

No   A  I  L  L  Y. 

Nobiliacumy  Par.  voc.  S.  Pierre  &  S.  Paid, 
Dioc.  de  Lyon ,  Archip.  de  Roanne ,  Patr. 
le  Prieur  de  Noailly,  Sg*'.  du  clocher  &  d  une 
partie  de  la  Paroifle  en  Forez  ;  &  de  celle  en 
Bourgogne,  Pierre  Terrai  de  Roziere,  Proc. 
Général  en  la  Cour  des  Aides  de  Paris  ;  & 
TÀbbeffe  de  la  Béniffons-Dieu ,  d'une  pet. 
partie  :  elle  a  un  Fief  app.  Grange-la-Broffe. 

La  partie  brionnoife  comprend  le  Ham.  de 
Cours  &  pluf.  Dom.  650  Commun,  dont  la 
inoitié  en  Bourgs.  Grenier  à  Sel  de  Marcigni 
te  de  Roanne.  Le  Chat,  de  Beclandieré ,  app. 
Terrai ,  eft  à  Toueft  dans  les  bois.  Celui  de 
ïa  Motte-Vieux  à  ^  de  1.  à  N.  de  Nompere 
de  Champagni  :  c'eft  im  démembrement  de 
la  Béniffons-Dieu ,  à  laquelle  il  paie  40  liv. 
de  rente ,  &  qui  étoit  autrefois  une  efpèce 
d'Infirmerie  des  Moines.  Le  Moutet ,  Fief. 

Prieuré  où  il  n'y  a  plus  de  Moines ,  à  M. 
de  Foudras ,  dép.-  de  l'Abbaye  de  Savigni  : 
il  refte  3  Prébendes  ,  dont  une  appellée  de 
hicrcfiancy  eft  du  Patron,  de  l'Abbeffe  de  la 
Béniffons-Dieu.  Partie  de  ce  Village  eft  de 
la  Paroiffe  de  Noailly  ;  l'autre ,  avec  l'Ab- 
baye, de  celle  de  Briennon. 
A  3  L  jde  Semur,  i  de  Roanne^  14  de  Lyon, 
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O     Y     È. 


Oudîa  ^  Oyeta ,  Pan  du  haut  Brionn.  vocJ 

5.  J.  Bapt.  Pat,  le  Prieur  de  S*  Germain-des- 
Bois.  Un  Prieur  confent  en  1 277  que  Girard^ 
Evêque  d^Autun ,  ait  en  TEglife  d*Oyé  les 
mêmes  droits ,  vifites  &  corred^ions  que  dans 
les  autres  de  fon  Diocèfe.  Une  des  quatre 
Baronnies  du  Brionnois ,  au  Marquis  de  Lan- 
geron.  Ce  fut  au  xi*.  f.  Tapanage  d'un  puîné 
de  la  Maifon  de  Semur ,  où  il  entra  par  le 
mariage  de  Geoffroi  IV  avec  Hermengarde 
d'Oyé  en  1070.  Pierre  de  Luzi  en  étoit  Ba- 
ron en  1370;  Ferri  de  Luzi  en  1488;  J.  Bref- 
chard,  fils  dune  N.  de  Luzy,  en  1 5 66;  ac- 
qiùfe  en  1636  de  la  Marquife  de  Dampierre, 
par  Heôor  Andrault  de  Langeron. 

Guillaume  de  Digoine,  Protonotaire  ^ix 
Saint  Siège ,  Doyen  de  Semur ,  étoit  Curé 
d'Ové  en  IJ64  :  il  y  avoit  alors  3  Vicaires 

6.  6  Chapelains  ou  Mépartiftes  ;  tous  font 
nommés  dans  une  fondation  faite  à  leur  pro- 
fit par  Pierrette  de  Truite ,  en  1558. 

Chapelle  de  N.  D.  de  Chauveton ,  fondée 
en  1450;  elle  eft  dite,  en  1640,  fituée  in 
horto  nobilis  viri  de  Chcvigni  ^  juxtà  muros.  nn^ 
dquos  oppidi  S  Oyeta.  Dans  un  titre  de  1460 
il  eft  parlé  du  pri  à  la  Malade^  fonds  de  cette 
Chapelle  ;  ce  qui  femble  annoncer  une  an- 
çieoqe  Maladrerie  ou  Léproferie.  Hugues 
Tom.  IF.  P 
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Chauveton  avoit  époiifé  Jeanne  de  Château- 
vilain  ;  &  Pierre  de  Roiigemont ,  Ifabeile 
Chauveton  en  1426. 

Prébende  précieptorlale  pour  Féducation 
des  enfans  ,  fondée  en  1701  par  Edmond 
Circaud,qui  au  défaut  des  Circaud  enlaiffe 
le  patronage  au  Curé  &  aux  Echevins,  Ber- 
nard Mammefier,  Curé  de  Vareilles,  donna 
en  1686  un  domaine  qui  vaut  800  livres, 
pour  marier  une  pauvre  fille  d'Oyé ,  à  la 
nomination  du  Curé  &  des  Echevins;  ce  qui 
s'eft  exécuté  exaâement  jufqu'en  171 5. 

La  Seigneurie  de  ChaumontenMâconnois 
a  été  acquife  de  l'Abbé  de  Cluni,  par  An- 
drault  ,de  Langeron  en  1638  :  celle  de  Chaf- 
lignole  eft  réunie  au  chef-lieu  d'Oyé  ;  celle 
d'Orval  eft  un  démembrement  du  terrier  de 
Fougère.  La  Prévôté  de  Trefly  appartenoit  à 
TAbbaye  de  St.  Rigaud,  auj,  au  Séminaire 
de  Mâcon  ,  auquel  la  menfe  monacale  a 
été  réunie. 

Sancenier ,  Terre  &  Château  au  Marquis 
de  S.  Chriftophe ,  eft  l'Annexe  d'Oyé,  voCé 
la  Vierge.  Gérard  de  Semur  en  étoit  Sg^.  en 
1^320.  Jean  de  Semur,  Sg^  de  Sancenkr  & 
de  Tremont ,  &  Mariç  de  Villers-la-Faye  fa 
femme,  rebâtirent  en  1497  ^^  Château  qui 
avoit  été  brûlé  ;  il  fut  achevé  en  1 500 ,  & 
la  première  Chapelle  bénite  en  15 10. 

Les  autres  Hameaux  font  les  Circaud,  au- 
trefois le  Pin ,  la  Croix ,  Ceray,  Frefly,  Ici 
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Rues,  Rouffy,  Pierre -Laye,  la  Varenne> 
Breuil ,  la  Rivière ,  Foret ,  Daron ,  le  Frai- 
gne ,  la  Bize ,  Orval ,  Aurea  Vallis ,  Hameau 
fur  lequel  le  Curé  a  une  direûe ,  cédée  en 
1471 ,  avec  un  terrier.  Chaffignole,  fimple 
domaine ,  étoit  autrefois  une  Sg'*^,  dont  An- 
toinette de  Chaffignole  étoit  Dame  en  1 506. 
Ces  Seigneurs  avoient  leur  caveau  à  Oyé  , 
ainfi  que  les  anciens  Barons  du  lieu.  En  tout 
6jo  Comm. 

La  moindre  partie  de  la  Paroiffe  eft  dû 
Bailliage  &  Grenier  à  Sel  de  Semur  pour  60 
feux  ;  l'autre  j  de  Mâcon ,  Grenier  a  Sel  de 
la  Claytte  ,  en  fel  de  Peccais. 

4  foires.  Commerce  en  bœufs  gras.  Bon 
ftoment  en  la  Champagne  d'OyL  Excellens  pâ- 
turages. Depuis  quelques  temps  ,  vignes 
plantées  en  "affez  grande  quantité ,  dont  le 
vin  eft  très-médiocre.  Sablière  &  carrière. 

A  2  1.  de  Semur,  10  de  Mâcon,  1 5  d'Âutun. 

Saint -Christophe. 

Paroiffe  fort  étendue ,  Patrone  la  Prieure 
de  Marcigni ,  à  laquelle  Jocerand  de  Sartine 
donna  FEglife  &  la  dîme  en  105)0.  0|i  voit 
un  Jocerand  de  St.-Chriftophe ,  Chevalier , 
en  1290. 

Ce  Bourg ,  anc®.  Baronnie ,  eft  en  toute 
ïuftice  à  Marc-Jean  de  Tenay,  anc.  Capit. 
des  Cravates ,  Cavalerie.  Ses  aïeux  de  père 

P  i) 
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en  fils  pofTédent  cette  Terre  depuis  3  50  ans; 

La  Bourgogne  ayant  été  réunie  à  la  Cou- 
ronne par  Louis  XI ,  09  obligea^  fous  Charles 
VIIÏ,  tous  les  Vaffaux  à  lui  prêter  foi  & 
hommage.  Ceux  du  Brionnois  remontrèrent 
qu'ils  s'étoient  épuifés  durant  les  guerres, 
&  qu'ils  efpéroient  qu'en  faveur  de  leurs 
fervices ,  il  plairoit  au  Roi  de  commettre 
un  Seigneur  du  Pays ,  pour  recevoir  leur 
ferment  &  leur  aveu.  Jean  de  Tenay,  Baron 
de  Saint  -^  Chriftophe  ^  eut  cette  honorable 
commiffion  en  J488  :  il  avoit  été  Panetier 
du  Duc  Charles ,  &  Ecuyer  de  l'Ecurie  de 
Louis  XL 

Lé  Seigneur  a  deux  autres  Terres  en  cette 
Paroiffe  ;  1^.  celle  de  Noyers  ,  acquife  en 
161 2  de  René  de  Choifeul ,  Baron  de  Clef- 
éiont ,  par  Marc  de  Tenay  :  il  exifte  quel- 
ques débris  du  Château  battu  à  coup  de 
canon  par  les  Reitres  en  1576;  z^.  celle  de 
Fougères  en  Mâconnois ,  avec  un  anc*  Chat, 
ruiné  :  c'eil  un  démembrement  du  Domaine 
de  Semur ,  dont  on  voit  des  Seigneurs  ap- 
pelles Chevaliers  dès  le  xii®.  f.  Sancie  de 
Fougères  étoit  Religieufe  de  Marcigni  en 
1 136.  Les  de  Fougères  ont  poffédé  tout  à  la 
fois  Fougères  de  Frugeriis^  l'Etoile ,  Fromen- 
talet ,  Monceau*  Fougères ,  des  d'Alenai  qui 
en  jouiflbient  en  1380,  retourna  à  la  Maiion 
de  Semur  en  1490 ,  d'où  elle  tomba  en  celles 
d'Amanzé  en  1588,  de  Bufleul  en  1595;^^^ 
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ifie,  &  adjugée  à  Laurent  deTenay  en  2629 
par  Sentence  du  Bailliage  de  Mâcon. 

Les  Seigneuries  de  Trelus  &  de  Sernier  ^ 
autref.  au  Chapitre  de  Semur ,  maintenant 
au  Marquis  de  Drée.  L'arriere-Fief  de  Sully 
relevé  de  Saint-Chriftophe ,  dont  le  Château 
fur  la  hauteur ,  près  de  FEglife ,  eft  dans  une 
âtuation  des  plus  avantageufes ,  avec  jardins 
ornés  de  terrafles  ^  de  bolquets ,  de  parterres 
qui  font  une  agréable  mélange  des  beautés 
de  Tart  avec  celles  de  la  nature. 

Ce  Bourg ,  qui  a  foires  &  marchés  avec 
de  belles  halles ,  eft  fort  commerçant  &  très- 
fréquenté.  Il  peut  avoir  lOO  f.  &  600  Corn, 
avec  les  Hameaux  Ponay,  Valetin,  Sernier, 
Trelus ,  Fougères ,  &c.  ^ully.  Fief  ancienn. 
aux  la  Motte  de  Semur ,  depuis  aux  Berbi- 
fey,  auj.  à  Jacques  Circaud,  avec  Caflel 
ruiné  du  temps  de  la  Ligue. 

On  dit  St.-Chriftophe  en  Duché  &  Royauté^ 
plufieurs  Villages  étant  du  Brionnois ,  d'au- 
tres en  Mâconnois.  Un  Arrêt  du  Confeil  du 
23  Février  1648,  ordonne  que  le  procès  de 
quelques  Particuliers  de  St.-Chriftophe  en 
Royauté  ,  fera  renvoyé  au  Parlement  de 
Di|on. 

La  petite  rivière  de  Blaine  prend  fa  fource 
à  la  fontaine  de  S.  Martin ,  partage  Brian  en 
deux ,  &  defcend  à  Sarri  :  celle  de  Supléon 
fort  auflî  de  cette  Paroiffe.  Quelques  bons 
prés  i  peu  de  vignçs  î  pay^  inégal. 
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A  I  1.  7  de  Semur  ^  10  de  Mâcon ,  3  r  d« 
CharoUes,  15  d'Autun. 

SainT'Didier. 

Par®.  Patron  le  Prieur  d*Anzi ,  Sg**.  N.  de 
rAiibefpin.  Il  y  avoit  autrefois  une  Seign®, 
de  Bocquinfon.  3 10  Comm,  compris  les  Ha- 
meaux de  Chérance  &  Montraphon  ,  Fiefs 
à  la  Prieure  de  Matcigni  depuis  1281 ,  &  fai- 
fant  partie  de  la  Prévôté  de  Varenne,  La 
Broffe  d'Aringue  ,  Jringum  Villa ,  donnée  au 
même  Prieuré  par  Hugues  de  Buffeul  en 
1063  ,  alternat,  avec  Poiffon;  la  Franchife, 
Montvalay, Chaugi  :  Laval,  Chevigni  &  Va* 
reille  font  tous  les  trois  altern.  avec  Anzy. 
Moulin  de  Breffaut  à  4  roues ,  fur  TArconce 
qui  traverfe  la  Paroiffe  fituée  dans  un  fond. 
Petit  coteau  de  vignes. 

A  I  1.  7  de  Semur,  1  \  de  Marcigni. 

Saint-For  g  EUX'L'EsPINASSE. 

Par.  V.  S.  Ferreol ,  Patr.  le  Prieur  d*Am- 
bierle  ;  Archip.  de  Roanne ,  Dioc.  de  Lyon; 
Sg^.  Pierre  Terrai  de  Roziere  ,  ci-devant  à 
Mad^.  de  TOftange ,  qui  avoit  fon  Château 
à  Changi ,  rebâti  fuperbiement  par  le  Mar- 
quis de  Vauxborel. 

500  Comm.  avec  les  dépend.  TEfpinaffe, 
anc.  Chat,  dont  il  refle  ime  tour  avec  une 
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Chapelle  que  Ton  croit  avoir  été  Tancienne 
Paroiffe  ;  les  Martin ,  les  Burgy,  les  Beaiiffy, 
les  Belins,  Jambliere ,  le  Piilnilier,  les  Mou- 
lieres  où  étoit  autre£  un  Village  dont  il  ne 
refte  que  deux  maifons  ;  Bournas  qui  eft  du 
Forez ,  le  Fief  de  Nogent.  i  moulin  fur  la 
Teflbne ,  qui  vient  de  Saint  -  Bonnet  &  va 
tomber  dans  la  Loire,  z  foires.  St.-Forgeux 
efl  Membre  de  la  Baronnie  de  St.-Germain. 
Paroiffe  des  mieux  réglées  du  Diocèfe  par 
le  zèle  d'un  Guré  auffi  édifiant  qu'inftruit , 
(L  Louis  Michon). 

A  2  1.  ~  de  Roanne ,  4  de  Semur ,  fur  la 
grand'route  de  Lyon  à  la  Pacaudiere. 

Saint-Germain-l'Espinasse. 

Par.  Patr.  le  Prieur  d'Ambierle ,  Dioc.  de 
Lyon,  Archip.  de  Roanne ,  route  de  la  pofte 
de  Lyon  à  Paris  par  Nevers  ;  une  des  4  Ba- 
ronnies  du  Brionnois.  Env.  lOO  f.  500  Com. 
La  Terre  de  TEfpinaffe  avec  Chat,  a  été 
ve^ndue  en  1757  par  la  Comteffe  de  TOf- 
tange,  du  nom  de  Dumayne  du  Bourg,  pe- 
tite-fille du  Maréchal  du  Bourg  ,  à  Pierre 
Terrai  de  Roziere,  anc.  Proc.  Gén.  de  la  Cour 
des  Aides  de  Paris ,  ainfi  qtie  St.-Forgeux. 

L'Efpinaffe  a  donné  le  nom  à  une  maifon 
noble  &  piiiffante ,  par  le  grand  nombre  de 
Seigneuries  qu  elle  poffédoit  en  Brionnois 
&  en  Mâconnois  :  elle  s'éteignit  à  la  fin  du 
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xv^.  fiée.  J.  de  la  Guiche  époufa  Marie  ié 
rEfpinaffe  en  1365.  (  Vqy*  Suin  m  Charoloisy 
art.  de  Scvignon). 

Le  Comte  de  Tavanes ,  au  fortir  de  Mar- 
cigni,  pourfuivit,  en  1589,  les  Ligueurs, 
commandés  par  Varenne-Nagu ,  Tallemont 
&  Rouvrai ,  jufqu'à  FEfpinaffe  :  n'ayant  pu 
les  attirer  au  combat ,  il  mit  le  feu  au  Vil- 
lage dont  les  maifons  étoient  courertes  de 
paille.  Les  Compagnies  de  Tallemont  à 
Rouvrai,  qui  étoient  dedans,  en  fortirent 
en  défordre ,  &  furent  prifes  ou  difperfées. 
Depuis  ce  temps  le  Village  n'a  pu  fe  ré- 
tablir. 

Le  Fief  de  Chamarande ,  jadis  aux  d'Or- 
naifon  ,  eft  à  N.  de  Vougy  ;  les  Ganchet , 
Epagni,Bouletieres  &  autres  Hameaux.  Pays 
vign.  &  en  froment.  LeHam.  des  Ahiauds, 
dont  une  portion  s'appelle  Epagni ,  eft  du 
Lyonnois  pour  deux  maifons  impofées  à  Am- 
bierle.  Epagni  eft  tout  de  Bourg®.  La  plus 
grande  partie  de  S,  Germain  étoit  autrefois 
<iu  Roannois.  Un  adè  entre  la  Duchefle 
Marie  Dame  de  Semur,  &  Guy  Comte  de 
Forez,  eft  daté  de  lll}^,apud  S.  Germanum 
in  Roaneis.  (V.  la  Mure^  (l) 

A  5  L  de  Semur ,  2  de  Roanne. 


(  I  )  L'état  alphabétique  de  Bourgogne ,  gr.  /«-foL 
impr.  en  1760,  par  ordre  des  £tats^  «onfo&d,  pag« 
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Sàint-Germain-de^Rive  :  V.  le  Cha- 

roloîs. 

S  AINT-'JU  Ll  EN^DE^CrAY. 

Par.  Dioc.  de  Mâcon ,  à  la  coll.  de  TEv.. 
Archip.  de  Charlieu ,  Sg^.  Gafpard ,  Comte 
de  Vichy-Chamron ,  Maréchal  de  Camp.  La 
Chapelle  de  Sellé ,  voc.  St<^.  Catherine  de 
Sienne ,  démolie  depuis  27  ans ,  étoit  autre- 
fois TAnnexe. 

Au  bas  de  la  montagne  eft  le  vieux  Châ- 
teau de  TEtang ,  poffédé  par  l'anc®.  Maifon 
de  Semur,  dont  une  branche  a  porté  ce  nom  ; 
auj.  au  C.  de  Vichy ,  ainfi  que  la  tour  Vîl- 
lerez  en  Lyonnois ,  reftes  d'un  Chat.  &  bois 
ou  Bofchevenoux ,  dont  un  Girard  Cheva- 
lier étoit  Sg\  en  1295.  On  voit  des  veftiges 
de  Fane.  Chat. 

La  Prévôté  dTeurgue  ou  d'Hurgues  dép. 
du  Prieuré  de  Marcigni  depuis  le  Xi*.  fîécle, 
forme  une  des  4  Prévôtés  de  la  Châtellenie 
de  Marcigni. 


178 ,  les  deux  Paroîfles  ci-deflas ,  dont  il  ne  &rt  qu'une , 
&  à  laquelle  il  attribue  Maltaverne  qui  eft  de  celle  de 

écri 
leti 
4>areille$  dans  ce  livre. 
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La  Selgn®.  de  Chavanes  au  Chapitre  de 
Semiir,  &  qu'on  fe  difpofe  à  vendre  depuis 
fa  fuppreffion.  Fromentelle  ou  Fromentalet, 
dont  la  tour  fubfiftoit  encore  en  1606,  au 
fud  de  Semur. 

PluC  H^m.  font  du  reffort  du  Brionn.  tels 
que  le  Chef-Lieu,  Treval,  Chuin,  Haute- 
val,  Hurgues  :  ceux  du  Lyonnois  font,  Par- 
rigny,  Changy,  la  Broffe,  les  Molieres ,  les 
Crotte  &  Couroules;  en  tout  400  Comm. 

Le  Bourg  eft  fur  une  élévation  prefque 
au  niveau  du  durât.  C'eft  fut  cette  mont^ 
d'où  Ton  a  une  vue  très-étendue ,  qu'on  a 
fait  des  obfervations  pour  le  méridien  de  M. 
Caffini.  Le  chemin  fur  cette  mont^.  partage 
les  Dioc.  de  Mâcon  &  d'Autun.  Le  ruiffeau 
de  Berry  a  fa  fource  au  pied  du  Cherat,  fe 
jette  au  deffous  du  Chat,  de  Chamron ,  dans 
le  Supléon  qui  fe  perd  dans  le  Sornain  près 
de  Charlieu.  Autre  pet.  ruiff.  app.  la  Goutte 
{TEnfer.  I  moulin.  3  foires  ,_&  halles.  Vin 
fort  dur.  Grenier  à  Sel  de  Charlieu,  &  à  Z 
1.  à  I  de  Semur ,  11  de  Mâcon. 

SainT'Martin  de  la  Vallée. 

5*.  Maninus  in  ValU ,  Annexe  de  Semur 
depuis  la  fondation  du  Chapitre  en  12741 
auparav.  Eglife  par^,.de  la  Baronnie  de  Se- 
mur ;  Sg^.  Engag.  Jacq.  Nie.  Dupuy,  dont  le 
père  a  fait  bâtir  près  de  TEglife  un  Château 
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fur  le  penchant  de  la  coline ,  au  milieu  d'iia 
grand  parc. 

Le  Chat,  de  la  Vallée  poffédé  par  Georg, 
Damas  en  1490^  eft  un  anc.  Fief  d(î  laBa- 
ronnie  de  Semur ,  à  J.  B.  de  Molins* 

On  voit  en  1060  des  Sg^^  du  liom  de  la 
Vallée ,  qui  cédèrent  à  Marcigni  les  droits 
dont  y  jouit  encore  la  Prieure.  Au  XlV^.  f. 
Jean  Celinier  en  étoit  Seig^.  De  (^s  petits^ 
fits  il  tomba  aux  Lefdiguieres ,  fur  lefquels 
JuA  de  Molins  lacquit  par  décret.  Le  tom- 
beau des  anc.  Sg^*.  eft  dans  la  Chapelle  de 
leur  nom  en  l'Eglife  paroiffiale. 

Rochefort ,  arriere-Fief  relevant  de  la  Ba- 
ronnie  de  Semur,  à  Jean-B.  Boutier,  Avo- 
cat :  la  Fay,  anc.  Chat,  dont  il  ne  fubfifte 
plus  qu  une  tour  ronde ,  acquis  par  Philibert 
Dupuy  en  170 1.  Il  étoit  poffédé  en  13 13 
par  Jean  Celinier;  en  1320  par  Cl.  Lemoine^ 
Châtelain  de  Semur  ;  en  1 63  Ç  par  Pierre  de 
la  Faye;  en  1697  par  Antoine  de  Paulat. 

Dépend,  de  la  Par^.  les  Cours ,  le  petit  la 
Fay,  les  Pions ,  Vernai ,  la  Cray,  dont  le  co- 
teau produit  le  meilleur  vin  de  tous  ces  can- 
tons. Moulin  de  la  Marque.  Ruiffeau  Mer- 
daffon.  Fontaine  dont  l'eau  tient  un  peu  dil 
minéral ,  &  purge  doucement  ;  mais  négli- 
gée :  elle  ne  fert  qu  à  Tirrigation  des  prés. 

A  T  1.  de  Semur. 
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S  AI  nT'Mart  I  n^du-Lac. 

Par.  Pat.  le  Prieur,  d'Anzi ,  de  la  Baronnie 
de  Semur;  la  Prieure  de  Marcigni  Décima- 
tricé  pour  moitié  depuis  1096,  qu'elle  lui 
fut  donnée  par  Dalmace  dé  Semur,  Sg»',de 
Champfeau,  à  fon  départ  pour  la  Paleftine: 
l'autre  moitié  eft  au  Prieur  d'Anzi  &  au 
Curé  ;  celui-ci  a  été  maintenu  dans  le  droit 
de  percevoir  celle  des  novales ,  contre  la 
Prieure  ,  par  Arrêt  du  Parlement  en  1761  : 
Udin  de  Glaine  céda  à  celle-ci  tout  ce  qu'il 
poflédoit  au  Lac  en  1116,  enconûdération 
de  fon  époufe  qui  avoit  pris  le  voile  à  Mar« 
cigni. 

,  Le  Château  de  Champfeau ,  de  Campa  ce- 
lato^  à  Jacq.  Bénigne  Quarré  de  Verneuil, 
du  chef  de  ion  époufe  Catherine  de  Molins. 
J.  de  Chandon,  Seig^  en  1530;  Marguerite 
Damas  fa  veuve ,  en  1 5  64  ;  Blâife  de  Pâtu- 
rai ,  en  1 6i  5  ;  Charles  Dupuy  l'acquit  en 
l66y ,  Sa  its  héritiers  l'ont  vendu  en  1698. 
Ce  Château  flit  pris  ^  ruiné  pendant  la  li- 
gue ,  ainfl  que  ceux  de  la  Garde ,  de  Glaine 
&  du  Maupas ,  dont  il  ne  refte  plus  de  tra- 
ces :  celui  de  Champfeau  a  été  rétabli.  Il 
fiit  invefti  par  la  Nocle-Beauvais  en  1594, 
avec  5CXD  hommes.  U  étoit  défendu  par  la 
Rivière ,  Portugais  :  battu  de  deux  pièces 
^d'artillerie,  il  tut  pris  &  ruiné.  Thianges, 
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quatre  mois  avant ,  s*en  étoit  faifi ,  &  Tavoit 
fait  réparer. 

La  Garde  eft  Fief  fans  Juftice  (  ainfi  que 
Glaine  &  Beauvoir  ) ,  à  CL  Nie.  de  Molins  ^ 
Prieur  de  Châteauneuf. 

50  f  300  Comm.  avec  les  dépend.  Borel- 
Champ  en  partie,  les  Chabots,  les  Bayons 5 
les  Corvées ,  les  Charieres  ,  Champfeau  » 
les  Journalières ,  la  Garde  :  Rejus  arriere- 
Fief  de  la  Baronnie  de  Semur. 

Le  vin  du  lieu  pafle  pour  bon  dans  le 
pays.  Le  nom  de  Lac  Ait  donné  à  cette  Pa<» 
roifTe  à  caufe  de  l'abondance  des  eaux  qui 
defcendent  de  la  colline ,  ou  qui  y  féjour« 
nent  après  les  inondations  de  la  Loire. 

A  I  1.  de  Semut  9  5  de  CharoUes. 

Saint-Yan. 

Par.  voc.  St.  Oyan ,  S.  Eugmdius ,  IV®. 
Abbé  de  Condat ,  depuis  S.  Claude  ;  Patron 
le  Commandeur  de  Beugnai ,  à  caufe  du 
Membre  du  Boulay,  ParoifTe  de  la  Motte* 
Saint-Jean;  Sg^.  Jacques-Juft  du  Befley  de 
Contenfon ,  qui  a  fuccédé  aux  Varennes  de 
Nagu ,  BuiTeul ,  Fondras  de  Château-Tiers. 

Chapelle  de  St.  Léger ,  autr.  fituée  à  St. 
Yan ,  donnée  avec  fes  revenus  au  Prieuré 
de  Parai ,  par  Gmgues ,  Sg»^.  de  Varennes- 
Reuillon  au  xii<^.  f. 

Par  tranfaâion  de  152S  entre  le  Curé^ 
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qiii  étoit  en  même  temps  Chantre  de  Vef- 
neuil  en  Bourbonnois ,  &  fes  Paroiffiens,  »  il 
»  doit  une  Meffe  çn  Thonneur  de  Monjicur 
5>  S.  Séhajîien^  pour  un  boiffeaii  de  feigle, 
»  ou  4  blans  (6  liards)  ;  une  Meffe  baffe 
>>  qui  fera  ça?npitée  à  3  coups  ;  une  Meffe  le 
M  Lundi ,  la  proceffion  &  Teau  bénite.  Pour 
»  bénédiftion  du  mariage  aura  18  blans  & 
»  13  den.  à  la  porte  de  l'Eglife ,  3  f.  pour 
»  fon  plat  5  ou  un  gros  avec  la  dînée.  Cha- 
>>  que  femme  doit  une  fufée  de  fil ,  &  cha- 
i>  que  Communiant  uft  niquet  pour  les  par-- 
»  dons;  aura.  ^  gr.  pour  rExtrême-Onftion, 
»  &  fournira  13  chandoiUs  de  cire  ,  félon 
y>  Tufage.  »  s 

60  f.  260  Com'm.'20  Domaines  en  dépen- 
dent, ainli  que  Puthieres  où  fut  furpris  le 
Comte  d'Amanzé  Royalifte ,  au  fortir  d'An- 
zy,  par  les  Lig^ieurs  qui  battirent  fa  troupe 
en  I  ^6^. La  Broffe,  uni,  ainfi  que  Puthieres, 
à  Selorre  où  l'on  voit  un  beau  Château  cou- 
vert en  ardoifes ,  a  Guillaume  Baudinot  de 
Chateauvert  en  1563  ;  à  Ifaac  Baudinot  en 
1642;  à  Paiamede  Baudinot,  Confeillerau 
Parlement  en  1675;  enfuitc  àJ.  Lenetfon 
beau- frère  ,  fils  de  ce  Confeiller  Lenet  de 
qui  M^^,  de  Sevigné  difoit  qu'il  avo'u  de  tef- 
prit  comme  dou{e ,  &  fort  attaché ,  durant  la 
fronde ,  au  Grand  Condé  :  on  voit  le  por- 
trait de  ce  Prince  dans  une  chambre  où  il 
Revoit  loger,  appellée  la  chambre  dii Prince 
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Terre  vendue  par -Philibert  Verchere ,  Mar- 
quis d'Arcelot ,  Préf.  au  Parlement ,  à  Jof. 
de  Monteyuc^rd,  grand  Sénéchal  de /Nîmes 
&  de  Beaucaire ,  en  1777.  Chapelle  au  Châ- 
teau,  fondée  par  Palamede  Baudinot  :  autre 
proche  lune.  Caftel  de  Puthieres.  La  dîme 
eft  partagée  entre  le  Séign^.  de  Selorre,  le 
Curé  &  les  Sociétaires  de  Parai. 

Villars  &  la  Forge  mouvant  de  Parai  ; 
Reffy  fur  les  bords  de  la  Loire ,  de  la  Di- 
reôe  d'Anglure  &  de  la  Juftice  de  là  Châ- 
tellenie  de  Semur.  La  Broffe ,  Puthieres  & 
Selorre  font  du  Bailliage  de  Mâcon. 

Saint- Yan  ,  en  partie  fur  une  éminence  , 
eft  entpuré  de  bois  des  deux  côtés  ;  l'Ar- 
conce  coule  au  bas  ;  on  la  paffe  fur  un  bac 
en  attendant  un  pont  9  au  port  de  Verrière 
de  j  f.  Il  prend  fon  nom  de  la  Prévôté  de 
Verrière ,  Membre  du  Doyenné  de  Parai , 
&  dont  Iq^ Juftice  couvre  plufieurs  feux  à 
Saint- Yan.  Le  bac  ou  port  eft  tenu  par  en- 
trage  du  Baron  de  Semur. 

On  bâtit  à  Saint- Yan  en  pifay.  Tuilerie, 
Terrein  fablonneux.  Seigle.  Melure  &  Gre» 
nier  à  Sel  de  Parai  :  à  i  1.  7 ,  l  |^  de  Digoin , 
Z  ^  de  Marcigni ,  14  d'Autun. 

Sainte-Foy. 

SanSa  Fides ,  très-petite  Par®,  voc.  Sainte-' 

Foy  (  6  Oâobre  ) ,  Patr»  Ja  Prieure  de  }Jl^ 
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cigni  ;  Sg'^.  Marc-Jean  de  Tenay,  Marqins  dô 
St.-Chriftophe ,  à  caufe  de  Noyers  ;  jadis  à 
Girard  de  la  Guiche  par  acquiiition  faite  au 
XV ^.  {.  fur  J.  de  Digoine  :  ce  Girard  tenoit 
Sainte-Foy  de  fon  aïeule  N.  de  Poquiere.  Il 
fiit  Gouvern.  de  Savone  fous  Charles  VIII, 
marié  à  Anne  de  Jaucourt  de  Villarnoux, 
&  inhumé  à  Martigni-le-Comte. 

La  Prévôté  d'Hurgues  s'étend  fur  cette 
Paroifle  fituée  dans  les  bois ,  qui  n'a  que  14 
maifons  &  45  Comm.  Le  Prieuré  de  Mar- 
cigni  avoit  en  11 20  une  Celle  à  Sainte-Foy. 
L'Abb.  de  la  BénifTons-Dieu  qui  a  fuccédé 
aux  droits  des  Moines  de  Conde ,  à  qui  J. 
d'Eifertines  donna  en  1274  une  portion  de 
dîme  à  Sainte-Foy,  a  cédé  cette  dîjne  au 
Curé  pour  fa  portion  congrae. 

A  i  L  ^  de  Marcigni,  7  de  Semun 

S  A  R  RI    ou   S  ARR  l^. 

Sarvium ,  Sarreium ,  P.  V.  S.  Georges  y  autr. 
St.  Médard;  Patr^.  la  Prieure  de  Marcigni; 
Sff.  Franc.  Benoit  de  rAubefpin,de  laMai- 
fon  de  St^.  Colombe  en  Forez ,  anc.  Chef 
de  Brigade  dans  la  Maifon  du  Roi.  Cette 
Terre  a  été  poffédée  par  les  Buffeul  »  les 
Barons  de  Semur,  les  TEfpinaffe.  Le  Château 
cft  anc.  &  paroît  avoir  été  fortifié. 
.  Chap®.  de  la  Vierge  à  Cheflye  ou  Cheffy, 
gui  a  été  Succurfale  i  autre  de  St^^  Anne  au 

Hameau 
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Haineau  de  Gregaine.  Boiflet,  Fief  en  toute 
Juftice  au  Prieur  d'Anzi ,  dont  relevé  le  Fief 
de  Magnié  14  £  au  Chef-Lieu  ^  200  Comm. 
compris  les  dépend,  le  Prôt  ^  fioiflet ,  le 
Magni ,  Eryen  ^  le  Pillau  ^  Gregaine  de  8  f. 
Heury,  le  Cray,  Chefly,  Prévôté  à  la  Prieure 
de  Marcignyé  Vin  très-cominuil.  Pays  dé*- 
couvert  ^  bien  cultivé.  Ld  plus  belle  &  la 
meilleure  prairie  de  la  Province  fur  la  Blai- 
ne,  où  Ton  embouche  115  bœufs,  au  Sg^ 
.  A  I  K  de  Semur,  i  ^  de  Marcigni  ^  i  d'Anzi, 
î6  d*Autun» 

,    Tro  a  i  Ht  :  V.  YguëIUNDE. 

* 

V  A  R  enne^Reuillon. 

t 

Par.  VôC*  la  Vierge  (  8  Septembre  )  >  à  la 
collât,  de  TÈv.  d'A^\ip  ;  Sg^  aâuel ,  Jacq. 
Jiift  du  Befley  de  Contenfon  ,  OfEcier  au 
Régiment  de  Royal-Pologne ,  Cavalerie. 

120  Comm.  avec  les  dépend.  Port  de  Bé- 
çheron  ou  Bûcheron  fur  la  Loire  ,  moulin 
de  Gondras ,  Pont-à->-Mailly  :  ce  dernier  eâ: 
une  Baronnie  compofée  de  Varenne ,  Saint- 
Germain-de-Rive^  Saint'-Yan,  la  Beugnerie» 
la  Motte-Reuillon  &  Cordai. 

Sa  Juftice  s'étend  fur  partie  de  la  Paroifle 
de  Chaffenard*  Cette  Baronnie  eft  du  reiTort^ 

Four  la  majeure  partie  ^  de  Semur  ^  &  poiu: 
autre  9  de  CharoUes* 

Tom.IF.  Q 
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•  Son  nom  vient  à^unpont  conftiliît  fur  l*Ar^ 
conce,  par  Dame  Alix  de.Gondras^  il  y  a 
3  fiécles,  appelle  alors  Pont  de  Dameuilix, 
&  par  contraâ:ion  Pont^-à-^Mailly*  Le  Sg*^;  a 
fon  Chat,  à  Gondras ,  pofTédé  jadis  par  les 
Gondras^  d'une  branche  de  la  noble  Maifon 
de  la  Rochefoucault.  Philibert  de  Gondras, 
Sénéchal  de  la  haute  Marche  du  Boûrbon- 
nois,  époufa  Marg^.  de  la  Guiche  en  15S1; 
Cl.  fon  fils  s'allia  avec  Ant«.  de  Rochebaron, 
petite-fille  du  Maréchal  ^'Aumont ,  en  1618} 
enfuite  par  les  Bufieul,  les  d'Eflerpei^^^les 
Poudras  de  Château-Tiers. 

La  .Terre  de  la  Motte^-Retdlloti ,  doiît  on 
voit  les  débris  du  Château  y  a  été  aux  Va- 
rennes  de  Nagu.  Philippe  le  BoAb,  \)âr  fts 
Lettres  de  1441  ^  confirme  à  Guyot  de  Nagu 
Ici  haute- Juftice  fur  la  ParoifTe  de  Varéime- 
Reuillon,dont  lui  &  féJ-pf  édéceffeurs  avôîeht 
joui  de  toute  ancienneté  :  cette  'terre  p^^a 
en- 1  <39  à  Gilbert  d'Efferpens ,  Chevalier  die 
lX>rdre ,  Gouverneur  de  Mâcon.  On  écrit 
tkdX  des  Serpens  ;  car  Iferpens  ,  jadis  Yflar- 
peris  jeft  un  Château  ruiné  en  Bourbonnois^ 
Châtell^.  de  Bîlïy,  poiTédé  par  une  Maifoii 
noble  de  ce  nom.  Aimon  d'Efferpens  eh  re- 
prit de  Fief  en  1269  au  Duc  de  Bourbon; 
Philibert  fut  fait  Chevalier  de  TEcu  d'Or  à 
Moulins  par  Louis ,  Duc  du  Bourbonnois  j 
eh  J363  ;  Antoinette  épôufa ,  en  1454 ,  An; 
toine  d^  Poudras  ^  Sg'*;  de  Courcenai* 
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Là  Terre  de  la  Beugaerîe,  en  laParoifle 
âe  Cfaafienard ,  fut  vendue  par  CL  Chitin  ^ 
en  IJ47,  à  Louis  de  Vichy,  &  acquife  en 
^în  par  CL  d'EfTerpens,  qui  la  réunit  à  la 
Môtte-Reuillon  :  ces  ^eux  Terres  pafTerent 
aiix  Buifeul^  par  le  mariage  de  Catherine 
d*Eflferpens  avec  Henri-François,  de  Buffeul , 
en  i6iô. 

Célûi-ci  lès  vendît  y. pn  1638,  à  Anne  de 
FaifdfaLS ,  Comteffe  de  Château-Tiers ,  D®* 
tfAtdûr  de  la  Ducheffe  d'Orléans.  Roland 
de*  Fôùdras  3^,  Sg*".  de  Matour ,  fon  héritier , 
afcqùit^  en  I696,  la  Terre  de  Corday,  Par®, 
de  Saint^Y^n ,  du  Chapitre  d'Autun,  qui  la 
teitoitj>ar  échange ,  en  1530 ,  de  Jeanne  de 
Sakt-Pàrâjs ,  veuve  de  Franc.  Damas  de  Di- 
gôlné*,  à  qui  il  céd^  en  contre-échange  la 
Terré  de  Monceau-Jiès-Dïgoine. 
*  Ces  3  Terres  orix  été  vefidues ,  en  I77I> 
gïf  Alexandre  de  Lezay^  j^pi^te  de  Luzi- 
inan.'Si  Alexandrine  de  taiâxiis^  veuve  de 
Tânç.  de  Liliignan ,  a  mç./.^^cpet4»  Beffey, 
S^*,  de  Contenfoh  en  Forèx^  frerç  de  Jean- 
Cuy '^du  BJefley,  Doyen  de  Montbrifon,  & 
de  Jean-Marie ,  Chev^.  de  S.  Louis,  Lient. 
CôlÔhér  dés  Vaiffeaux  du  Roi. 

Seigle  >  peu  de  froment ,  chanvre ,.  nûUet , 
ViA  commun ,  &  des  bois.  Quelques  prés  de 
boniié  hâtïure.  2  nloulins  fur  l'Arconce.  Hui- 
lerie. Tuilerie  récemment  conftruitè ,  qu  oii 
peut  regarder  comme  une  des  plus  belles  du 
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Btionnois^  &  où  la  manipulation  pour  le 
broiement  des  terres  &  la  fabrique  des  tui- 
les 9  eft  Amplifiée  de  maniéré  que  fix  hom- 
mes font  plus  que  n*en  pourroieht  faite  li 
ailleurs. 

Le  gibier ,  tant  de  terre  que  d^eau ,  y  «ft 
abondant ,  &  les  rivières  poifTonneufes.  Qq 
y  prend  le  faumon ,  Talof^ ,  la  lamproie ,  la 
plye,  6*^.  Un  Arrêt  du  Confeil  du  i«^.  Août 
i77j ,  revêtu  de  Lçtt.  |iat.  9  confirmé  au  SgV 
fes  droits  de  pêche  &  de  barrage  fur  la  Loire, 
depuis  le  pont  de  Giverdon  à  la  Goutte.  . 

On  vient  de  découvrir  une  mine  de  fer, 
dont  les  eiTais  faits  par  des  Chymifles  ont 
été  trouvés  de  la  V^.  qualité.  La  caftine  y 
eft  commime.  Le  dernier  Sg'.  a  trouvé  deux 
carrières  ;  Tune  de  grais ,  qui  fera  une  .ri-. 
chefTe  pour  le  pays  où  la  pierre  eft  très-rare  »• 
&  qu'on  exploite  aâuellement  ;  Tautre  de 
pierre  càlcaire'iOui  donné  de  la  chaux  ex«. 
cellente.  VE^jfM  qui  a  été  réparée  &  ornée 
d'Autels  en  fpi^f^  polie  &  de  rétables  en 
marqueterie ,  doit  ces  décorations  aux  li- 
béralités du  Seigneur  &  du  Curé  aâuel;  elle, 
eft  placée  9  ainii  que  le  Presbytère  9  fur  une 
hauteur  d  où  Ton  )ouit  d'une  vue  très-variée 
&  très-étendue. 

A  I  1.  de  Parai  &  du  Grenier  à  Sel  9  2  de 
Marcigniy  3  de  Charolles^  12  d'Autum 


\ 


DU     B  R  I  O  N  N  O  I  S.  24$ 

F  I   N   J>   E   c   r. 

Par.  y.  S*  Martin ,  Patr.  le  Prieur  d' Anzî , 
de  la  Seign^.  d'Arci;'le  Curé  Décim.  pour 
une  grande  partie ,  le  Seig'.  &  la  Prieure  de 
Marcigni  pour  le  refte.  La  maifon  appellée 
la  Mottc  NobU  y  eu  un  Fief  en  fimple  Direâe 
avec  un  terrier  de  1 568.  Ce  Chafiel  fiit  ruiné 
du  temps  de  la  Ligue ,  &  en  1629  rétabli  plus 
bas  au  milieu  de  larges  fofTés ,  que  le  Curé 
aâuel  a  fait  deflécher  &  combler  en  grande 
partie ,  pour  y  faire  un  vafte  jardin. 

Charles  ÂliDouft,  depuis  Evêque  d'Autun  ; 
Hugues  fon  neveu  ,  Grand  -  Chantre  de  la 
Cathédrale;  Charles  Pigenat,  aufli  Grand- 
Chantre,  ont  été  Curés  de  Vindecy.  Il  y 
avoit  alors  4  Mépartiftes,  fondés  par  les  an* 
ciens  Sg^^  à  20  1.  chacun.  Etienne  Duval  ^ 
lun  d'eux ,  prend,  en  1568  ,  le  titre  de  co- 
Chanoine  avec  le  Curé.  Mie.  l'Archer  d' Arci  » 
anc.  Maître  des  Requêtes  ^  père  du  Seign'. 
aâuel,  a  été  inhumé ,  en  1772 ,  dans  la  Cha- 
pelle feign®.  où  repofent  pluf.  anc.  Sg'"*. 

Ç3  f.  230  Comm.  compria4  Ham.  Arci, 
les  Chambons ,  la  Villeneuve ,  Fourneau , 
dont  partie  eft  en  Charolois.  Pierre  de  Se- 
mur.  Sire  d*Arci,  acquit  en  1387  la  Terre 
de  Fourneau  mouvant  du  Duc  à  caufe  du 
Comté  de  Charolois  :  n'ayant  pas  fait  Thom- 
mage ,  elle  fut  faifie ,  &  ne  fut  remife  qu'en 
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1399 ,  à  caufe  dès  fervices  rendus  au  DttC 
par  Pierre  qui  étoit  fon  Cham|?pllan. 

2  étangs  ;  celui  de  ÈKou,  d'où  Tort  le  rmf- 
feau.app.  la  Senne  ou  Arfenne^jcft  emp^if- 
fonné  de  lO  à  12  milliers  :  U  y  tombe  deç 
oifeaux  de  paffage ,  tels  que  canards,  oies 
fauvages,  même  des  cigaes  :  beaucoup  de 
pluviers  &  de  vanaux  le  long  de  la  Loire, 
qui  efl:  à  peu  de  diôance  de  la  Gure.  6  foir^$ 
prefqu'auffi-tôt  oubliées  qii'étabUes.  Froni. 
feigle.  Pays  en  plaine.  Grand  chemin  de 
Marcigni  à  Parai.  Arci  mérite  un  article  par- 
ticulier. . 

Arci,  Arc<Eiumy  Arfctunij  anç.  fortereffe 
fouvent  attaquée  &  prife  du  temps  de  la 
ï-igue.  Defprés  y  commandoit  au  nom  du 
Duc  de  Mayenne  :  il  fe  rendit  fur  les  int 
tances  de  fon  frère  Royalifte  ,^  quand  Mar- 
cigni fe  fournit  au  Roî.  La  reddition  de  cette 
place  entraîna,  en  1 594,  celle  de  Parai  qu  elle 
tôuvroit. 

Ce  Château  fut  long -temps  poffédé  par 
une  branche  des  Barons  de  Semur.  Pierre 
en  étoit  Seign^.  en  1350;  fon  fils  Pierre  H 
époufa,  en  1^90,  Béatrix  de  Roehebaron, 
d'une  anc.  noblefle  du  Forez ,  qui  a  donné 
un  Evêque  de  Mâcon  en  1144,  Cette  Terre 
fortit  des  mains  de  leurs  enfans.  Louis  de 
Lavieu ,  Sg^  de  Poncins ,  Tétoit  auffi  d'Arci 
en  1^20.  Claude ,  fille. dç  Jean  Lgyîfte;  la 
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porta  en  dot  à  Geoffroy  de  Balzac  en  1 503» 
&  à  (on  1^.  mari  J.  de  Chabanes,  frère  du 
Maréchal  de  la  Palice,  en  15 16.  On  voit  en 
la  Chapelle  feign^.  de  Vîndecy»  rétablie  fous 
Gieoffroy  de  Balzac  9  fes  armes  &  celles  des 
aiic.  Sg*^^.  On  ne  fait  .comment  Arci  pafla  à 
Triilan  lUermite  >  depuis  à  Paul  de  Guillard  » 
pet.  tyran ,  qui  faifoit  d&  la  faufle  monnoie 
durant  la  Ligue  ;  à  N.  de  Valadoux ,  de  qui 
N.  l'Archer  Tacquit  en  1712, 

On  voit  dans  la  grand'falle  le  tableau  ori- 
ginal de  CL  TArcher ,  Confeiller  de  Grand- 
Chambre,  que  les  16  de  Paris  firent  pendre 
avec  Briffon  &  Taxdif  en  i  J91.  On  lit  au 
defliis  : 

Pro  Rege  &  Patriâ  morte  probata  fUts. 

Voltaire  a  immortalifé  ces  3  Magiftrats , 
dans  fa  Henr.  ch.  iv. 

BrifTon, Ty^rcA^r,  Tardif,  honorables  vi3imes> 

Vous  n'êtes  point  flétrie  par  ce  honteux  trépas  : 

Mânes  trop  généreux  vous  n'en  rougiffez  pas. 

Vos  noms  toujours  fameux  vivront  dans  la  mémoire  ; 

Et  qui  meurt  pour  Ton  Roi ,  meurt  toujours  avec  gloire. 

A  côté  font  4  portraits  de  fes  defcendans  , 
entr'autres  celui  de  Michel  TArchç r ,  Con- 
feiller d'Etat ,  Préf.  en  la  Chamb.  des  C.  de 
Paris ,  en  1616,  Le  père  du  Sg^  aâuel  (  M^c* 
Frariç.  Louis  TArcher)  a  rebâti  au  fud,  en- 

Q  iy 
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17679  un  beau  Chat,  que  la  mort  Ta  empl« 
ché  de  finir. 

Chap.  caftrale  fous  le  voc.  de  S.  Georges , 
avec  un  terrier  aflez  étendu ,  mais  fans  ti- 
tulaire. Le  Préf.  T  Archer  en  avoit  fondéime 
autre ,  à  charge  par  le  Chapelain  d'inftniire 
les  enfans  de  la  ParoifTe  :  la  fondation  n'a 
pas  été  exéaitée. 

Cette  anc.  Barounie  Ait  érigée  en  Mar-^ 
quifat  au  d«^  f.  ;  mais  les  Lettres  d'éreâion 
ne  paroiffent  pas  avoir  été  enrégiftrées.  Les 
Fiefs  qui  en  relèvent,  font  Avrilli ,  les  bois 
Claflier,  les  Bonant,  Clavegris,  Château* 
vert ,  Arci  9  Chambons ,  Tours ,  Villeneuve. 

A  I  1.  j  de  Marcigni ,  2  de  Semur  ^  }  de 
Parai. 

F    I     r    A     N     T. 

Par.  voc.  S.  Fiacre  ,  Pat.  le  Priew  d'Ain* 
bierle,  Dioc.  de  Clermont,  Arch.  dTfer- 
jpente  ;  Sg'.  N.  Hue  de  la  Curée ,  Lient.  Gén. 
Hon.  de  Roanne.  Cette  Par®,  fituée  dans  les 
bois,  partie  en  Forez,  du  Baill*.  de  Mont- 
brifon,  Rec.  de  Roanne;  &  partie  en  Bourg*, 
pour  19  f.  Rec.  de  Semur.  Env.  200  Coin. 
avec  les  dép.  Gandeloup,  Chervins ,  Borde, 
Gerfaud ,  la  Pierre ,  les  Bards  ^  les  Gaftay. 
Louis  de  St.-Georges ,  Sg^  en  1 530 ,  Lieut. 
de  Roi  en  Bourbonnois  :  un  de  fes  ancêtres, 
Olivier  de  St.-Georges,  fut  tué  à  la  bataille 
de  Pgitiers  en  1356. 
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Vivant  eft  entre  la  Pacaudiere»  Chenay^ 
le  bois  l'Efpinafle  &  Melay. 
A  4  L  de  Semur ,  x  7  de  Marcigni. 

Ygusrands  ou  Aiguerande. 

>  Ou  ^  comme  on  prononce  fur  les  lieux , 
Tgrande  9  Grandis  Aqua  y  Iguerenda ,  dernière 
Par^.  du  Baill^.  de  Semur,  qui  n^  prend  que 
les  Ham.  dépend,  du  Fief  de  Tronchy  ;  c  eft 
auffi  la  i'^  qui  commence  le  reflbrt  du  Lyon- 
nois  :  voc.  S.  André ,  Dioc.  de  Mâcon  ;  Pat* 
la  Prieure  de  Marcigni ,  Dame  du  clocher 
depuis  réchange  que  S.  Hugues  en  ût  contre 
la  Seign^.  de  Berzé  -  la  -Ville ,  donnée  à  la 
Prieure  par  des  D".  de  Berzé ,  Religieufes 
a  Marcigni,  en  1088.  L'Eglife^  fur  la  hau- 
teur ,  eft  un  beau  vaifleau  à  3  nefs  voûtées  ; 
jadis  aux  Bénédiâins  dont  on  voit  les  ftalles. 
Sur  la  mont^.  eft  la  Chapelle  de  S.  Marcel , 
qu'on  croit  avoir  été  TEglife  Par^.  Autre 
Chap^  i  Chaffereux ,  Fief  de  peu  d'étendue^ 
à  Catherine  de  Brofte. 

Au  bas  du  Vill^.  fitué  fur  une  éminence, 
eft  le  Chat,  oii  étoient  autref.  les  Moines, 
&  qu'on  appelle  encore  le  Prieuré  :  fur  la 
hauteur  étoit  le  Chat,  de  Tronchy, détruit; 
à  N,  Chapuy  de  la  Salle ,  Sg"".  de  Nervieux 
en  Forez*  Tronchy,  anc.  Chat,  ruiné  au  XV^ 
f.  &  qui  avoir  alors  58  Jufticiables,  eft  un 
démembrement  de  la  Baronniç  de  Semur^  fait 
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en  i  379 ,  par  Edouard  de  Be^ujéu^  au  profit 
de  J.  de  la  Garde  ;  le  terrier  fut  renpuTeljé 
en  1493':  Henri  dg  la  Garcle  en  reprit  de 
Fief  en  1539.  Tronchy  pafla  aux  Montmo- 
riUon,  Cl.  Saladin  de  Montnj.  Sg*^,  d'Effaulée 
eir  Charolois  ,  le  vendit,  en  1039,  à  René 
de  Patuir^l ,  dont  les  4ef(?eiî4ans  Font  eu  juf- 
qu*en  1703^  Briale  étoit  une  dép,  d^  Fancien 
Tronchy.  Chat,  de  Chery. 

'C  H  A  R  EN  c  y ,  Carintia£um^  fut  donné  à 
Marcigni  par  Geoffroy  de  Semur ,  lorfqu  il 
fe  retira  a  Cluni  au  xi^.  C  On  voit  un  Re- 
naud de  Ch^renci  en  1399;  ce  Fief  étoit  à 
Pierre  de  Luzy  du  Palais  en  1433  »  ^  ^^^^ 
depuis  ce  temps  à  la  Sg^,.  du  Palais.  Les  Sg^^ 
de  Charençi  ont  leur  tombe  en  la  Chapelle 
de  la  Vierge ,  fondée  par  eux  en  TEglife  pa- 
roiffiale.  La  Huchette ,  franc-aleu  noble ,  a 
paffé  de  Mence  de  Rongefer.à  Jof.  Captier. 
'  Ces  différentes  parties  occupent  le  haut 
de  la  Par^.  le  bas  eft  divifé  par  la  Loire,  fur 
laquelle  efl  le  port  dépendant  du  Chery.  S^jir 
la  gauche  eft  un  canton  où  fe  tire  la  pierre 
à  chaux.  Un  5^.  Fief  app.  Defchamps^  cédé, 
au  xi^  f,  au  Prieiu?é  de  Marcigni,  par  un 
Noble  dont  la  fille  fe  fit  Religieufe  :  ce  Fief 
aliéné  à  N.  Bonguy  d'Origni ,  dans  le  d*^f. 
fat  vendu  à  Philibert  Pupuy  des  Falcon^; 
auj.  à  Jacq.  Nie.  Dupuy  de  Semur.  Le  Cufé 
.Girard  lé|;uei  dans  k  XïU^.  f.  au  Prieuré  de 
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t^arcigm^  fon  héritage  ûtué  près  le  pont  fut 
la  Loire ,  dont  il  ne  refte  aucune  trace.  Noi^ 
Dinet,  autre  Curé  ^  a  laiffé  Bnx  pauvres  de 
fa  Par*,  un  vigneronage  (  domaine  en  vigne  ) 
ea  1748.  Une  Dame  Pâturai  a  fondé  un  lit 
à  THôpitai  de  Charlieu  (^de  5  OCX)  1.)  pour 
Jes  pauvres  d'Yguerande ,  .en  1759. 

La  Juftice  de  Tronchy  s'étend  fur  près  du 
tiers  de  la  Paroifle  ;  les  dfeux  autres  font  fous 
la  jurifdidion  du  Bailli  de  Marcjgni  9  Préyot 
dTguerande ,  au  refTort  de  la  Sénéchauffée 
de  Lyon  pour  les  plaids ,  &  dans  TEleûion 
de  Roanne  pour  les  impoiitigns. 

LeHam.  de  la  Baiffe-des-Burdins  eft  par^ 
tîe  Lyonnois  ,  partie  Bourg*.  La  H.  Juftice 
eft  au  Sg''.  de  S.  Pierré-le-Noaillé ,  au  Fief 
de  Tronchy  &  à  la  Prieure  de  Marcigni  , 
chacun  dans  le  canton  qu'il  couvre  par  fes 
terriers. 

Les  autres  Ham.  ou  Dom.  font  la  Forêt  ^ 
la  Val ,  le  Perray ,  Montmorin  ,  la  Fay , 
grande  Varenne,  les  Pefcelles  &les  Brieres; 
ces  4  derniers  font  Lyonnois  ;  la  H.  Jufticç 
en  appartient  au  Sg'".  de  la  tour  de  Villeret: 
Çhamportail ,  à  préfent  les  Brouillards,  dç 
la  Juftice  du  Palais  ,  ainii  que  la  Rivoniere 
qui  plaident  en  Lyonnois  ;  2  maifons  feule-, 
ment  font  en  Bgurg*.  Env.  730  Comm. 

Le  terroir  du  haut  de  la  Paroiffe  eft  tropi 
fec  &  trop  argilleux;  celui  du  pjat-pay s  meit 
leur^  mais  fouvent  inondé  par  la  Loire.  Bgg 
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feigle.  Coteaux  de  vignes ,  dont  fe  itfo^- 
ffulUrd  eft  le  plus  eftimé. 

A  I  L  7  de  Marcigni  9  12  de  Semun 
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DANS  la  Recette  &  Subdélégation  de 
Semur  en  Brionnois  ;  prefque  toutes 
du  Diocèfe  d'Autun,  &  de  FArchiprêtré  du 
Bois-Sainte-Marie  :  on  indiquera  les  autres 
Diocèfes  &  Archiprêtres.  Le  Grenier  à  Sel 
de  la  Claytte  ou  de  Charlieu  eft  en  litige. 

A     M     ji     N     Z      É. 

Aman^iacum  ,  Aman^œum ,  P,  V.  S.  Pierre 
es  Liens ,  à  la  coll.  de  TEv.  d'Autun ,  Arch. 
de  Semur,  Sg^  le  Marquis  de  la  Queuille, 
dont  le  Château  près  de  TEglife  a  le  titre 
de  Vicomte  depuis  1617.  Il  a  donné  le  nom 
à  une  anc.  Maifon  noble,  illuftre  par  fes  al- 
liances &  Tes  emplois.  Le  cimier  dans  les  ar- 
mes étoit  un  phénix,  avec  cette  devife  :/w/î 
ejl  mortalt  quod  opto.  P.  d'Hofier  a  publié  la 
généalogie  des  Amanzé  :  Palliot  Ta  réim- 
primée in-fol.  avec  les  preuves,  Dijon,  1659. 
Mais  ils  n^ont  commencé  <\iik  Pi.  d' Amanzé 

$n  1268  i  tandis  que  par  des  titres  confervÀ 
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à  Cluni ,  on  remonte  à  Roger  cTAmânzé  ^^ 
vivant  en  105O9  Ofitcier  du  Roi  Philippe  I^^ 
père  de  Guichard  qui  eut  R-odolphe ,  épouse 
d'Adeline  de  Brancion ,  d'où  vint  Hugues  ^ 
père  de  Pierre  •:  Hugues  II ,  mari  d'Alix  de. 
Vergy ,  fiit  père  de  Pierre  1 1 9  qui  époufa^ 
Ifabeau  de  Dyo* 

Jean  de  Villon  ^  fils  d*Alix  d'Amanzé  9  fsàt 
en  I26j  hommage  au  Duc  Hugues  IV  pour  1 
fa  maiion  d'Amanzé  &  ce  qu'il  pofféde  en* 
cette  Paroifle  4  à  la  réferVe  du  cimetière  &' 
de  la  portion  de  dîme  quH  tient  de  TEve^/ 
que  d'Antun  (yoy.  Perard,  pag.  507)9  &' 
pour  yillçnj^  it  lii  CM^elleoie  de  Châtean^: 
neuf  en  Mâc^miois  y  dont  le  Chat,  eft  ruiné* 
fur  lé  haut  de  la  montagne  :  on  a  rebâti  au* 
bas.  Athaîie  de  Villon,  £e»ime.de.Geoffiroy> 
d'Effertines,  fe  fit  Rdigjiieufe.à  Marcignifen 
1090.  Antoiiïette  de  ViUon  porta  «n.  dot  j(j 
Jean  d'Amanzé  les  Terres,  de  Prizy,  Cham^i 
pagni  &  Çh^ufailliÇ  69  J4^^     /^  ;   • 

Jacques  d'Amanzé  fut  tiié  f<Mi$  ^les  yemti 
du  Roi,  à  la  bataille  d^ ^Pavîcl; î^nillailmei 
*  celle  de  Renti ,  Jean .  à  ;c^îé  de  S.  Qiie|iJ> 
tin.  Leur  Terre  porta.  iQ^ti^e»  de  Barôhnie< 
jufqu'à  Jean  IV,  père  de  .2  V  ^nfans ,  pour  le-i. 
quel  elle  fut  érigée  en  Vicomte  en  1617,  ft 
depuis  en  Comté.  La  branche  àinée  eft  éteinte 
par  la  mort  de  Louis  d'Amanzé  fans  enfans 
mâles,  en  1706.  Sa  fille  àinée,  Marie-lof.* 
a  porté  fes  Terres  à  Anne  «Gilbert  de  la^ 


7ig^  I>  H  1  c  R  I  p  r  I  O  I*^  ' 
Qaeuille  Ste  Châteaugay^  chat gé  du  nom  & 
des  armes  d'Âitianfzé  ^  •  ai^ul  xlu;  Sg^  aâuel  ^ 
Ccdoiiel  dU'Régimeiit  de  A»^^  Brigadier 
469/ Armées  du  jRéi.  hàVK  fois  qiie  ce  Sg^' 
€&. TsrAi  enfxm  Çfiâteau ,  ap^rè^ foh  mariage 
ai^ec  R  d'ËicoraiUes  ^  il  a  cédé  tous»  leâ  cens 
&  redevances  dus  par  fes  cenfitàires ,  &  s^eft 
fkit  chérir  defès  Vaflaux  par  fe'  bienf^ifance. 
Hfort  dune  anc.Matfon  d'Auviergne,,oii  elle 
aadon^é  ,  en  1 5.65  ,  un  OsmtMiiddfnt  &  un 
Sénéchal  expJieai^  de  la  QuétiîUè.  Ghâteaii- 
gé^^èntre  Riottv  &  Cteirm^nt .  ë»tra  dans  fa 
îDtkiiônp^  J^  *if  arkigd  db  J$e.<de  tàQûQvâlie^ 
gfffndCbannèellaiiidu  Ikkt  ûè  Bourbon,  & 
GapitEiA^  des  Gétïdarmes ,  af  é^i^tibtiife  de 
OixyiLC^  Bf.  de  CWtteàiftgayL^ filk  Se  Piéfre, 
Gbambeflfaîibde Teiîàrles  VH.  "*' •  ^' ^ 
iiC?e$  ici-le.Jiëtt;4e  répàrefunè^ômîffion 
dti^r*«"."TOt:'^t  (Sto^)  danîs  là  lifte  des  Lieu- 

Comte  d'Efcart^f  jC^tfvaîiier  ci^Honnetir  At 
Borl^neiit  ^  .£&i  )to  la-  Kô^téÏÏe  atix^  Etats  de 
lir  Provmcècâî'-fi^^';  en^  fiiit  Gôifimandant 
depvl$56  à^K^^-^Loiâs ,  €dM¥e  d'ÀmaUzé;* 
fon.  fils  >.'ftrt>fé*ifuêcefleùr  en  ctttiè  Place 
dc^ni»  :ï679àii7cî5.  Anne -^Gilbert  delà 
Qfeiewiûe  y  foil' g^ftliè  /Iwi  fu^èédiâ  en  170^ 

à:  1711.  •  •!:'-'•'- 

Aîïc;.  Châtv  CôlWert  d- ardoife ,  avec  nn 
pefiâ^arfenalr  ok  (étit  dé  vieilles  armes, 400 
$fco|>ett9s  ou-fîifito  à  mê^he^  q[udt[ues  pe- 
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tkes  pièces  de  eanon,  une  caifle  ^suratn 
grpffe  comme  un  tonneau ,  couverte  de  peau 
aux  2  boiics^,  cafqnes ,  cuîraffes ,  fl*c.  Vaftç 
gallerie  ornée  de  tableaux  des  Romains ,  des 
Rois  de  France ,  &  des  Princes  de  la  Maifon 
de  Bourboflf.  Pare  tàrièâ^.  ktïtxméé  de  tntirs  : 
grand  jardin  avec  une  belle  orangierie^  bien 
eMféïSrifté  i  &  âei  vieux  myrtes *db|iiiés  p^ 
It  Duc  ^'Epertroti:  ;  *  .'        ^' 

'-hûS'Aép^é^ànCorftté  tant  Amanké;Pri2y,  • 
S«nt-Afabrèéil'&  Tolcy  :  celles  dé  Fa  Par«,* 
de  KO  Cotnm.  fôiit  la  Vallée,  les  Crôz-de- 
VaS;  là  Ciamigè,  les  Thevertin,  Pretignjr; 
le  Rôcfièr,  la  Place  j  la  Varenhe  en  partie, 
iW^e  de  la  Par*.  d'Oyé/  Chap^  de  S.  Je^ti  ; 
dfttiîlêif  vignes  de^Ôretril-:  reftes  d'une  anc. 
Léprofôrîé  dâiii  le  pté  de  VStôpiear,  \u' on 
cfoit  avoir ^é  Annexe.  On  trouve  encore 
pfctf.  tbtnbei'  an  tour.tlé  la  Chapelle  \  ce  lieu 
s-9ppelSoitTJffàpMl^ai  'Beàunj^aire.  Ff ançoife 
Litaud ,  veuve  de  Louis  des  Roches-,  y  ^i  ' 
lïM 'donation  'en' lù^tT Vies  révemi^  en  oht. 
été  transférés  à^  6diai  de  Parai ,  par  rAbbé 
Jofeph  d'AriiârfiiJ'eït  i^\^.  Marie  dé  FâlCo- 
nîà,  Dante  d'Amân2é'&  de  Prixy,  réliûe  de 
Louis  d'Am^rtrê,;ï^ffa  une  rente  de  içliv. 
pour  Feritfetreii  dé  là  lampe  de  rEgHle,&' 
autant'  à  celle  de  Prîty  en  17  rô;  plus ,  60 1. 
de  reiite  pour  les  pauvres  aAmanzé ,  30  L 
pour  ceux  étSaint^Amhnu  j^  Ambreiiil  ) ,  & 
^  1.  pour  tettr  dé  Priïy  :  j'eiï  aji  vu  l'aôe»  ' 
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Bon  terroir ,  excellent  pâturage ,  pays  à 
moitié  vignoble  :  étang  de  Fontbrelon. 

A  1  L  4e  Semur,  lO  de  Mâcoa,  i  i  de  la 
Claytte*  . 

:    -!?P/^*'^-^^^3rr-Af^ii/iS^,  Bourgé 


».    ■»     v'  '   i 


^San^aMaiia  dt  Bofco  :  Ton  nom  annoncé . 
qu'il  étoit  autref.  dans  les  bois;  il  n'y  en  t, 
plus  au).  Par.  voc.  la  Vierge  (87^*.^,  P.§té 
TAbbé  deXluni  ;  Archip.  de:  i^.Pàroifles^^ 
Dioc.  d' Aut.  Châtell^  K\  A\\  reflbit  de  Ma- , 
con ,  pçiTédée  à  titre  d'engagiement  par  Gil- 
bert,  Marquis  jde  prée^&  auj.  par  Ipnfilsy; 
comme  propriétaire  par  échange  avec  le  Roi* 
£lle  s'étendoit  jadis  fur  }2.  Villages,  don^  la 
plus  grande  partie  a  ét4.  aliénée.  Elle  cçm-^ 
prend  encore  Montmel^j^d^  Colombier  en 
partie  9  Dompîerre.- Àudpur  ^  la  Farge  eu; 
Beiaujolôi^  ^  Dun-le-lLpi^'ainii  que  Vieilles 
&  Giijles  en  partie^  .  ;,  ... 

Jacq.  Âlaçpque  »  frère  djs,  îa  pieuie  Marie^  - 
Marguerite,  ei)  étoit  Cuté  e/i  ijéSo.  Anqe  cle  la 
F'pret ,  rel*.  de  Phil.  delà  Souche ,  Ectnrer^ 
a  ïaiiTé  iz  méf.  de  bled,  aux  veuves  cle  la 
Par%  en  1753.  4  àieC  ont  été  fondées  de 
même  par  Marcelline  de  Montpieflin,a£FeÔées 
fur  le  domaine  Simbland,  Par^.  de  Colom- 
bier, il  y  a  130  ans. 

Belle  Eglife  à  3  nefs.  Çhap^  dç  S^  Barbe 
ttès-propre ,  fondée  p^r  Henri'  Bartbelot  ^ 

Juge 
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Juge  de  la  Châtellenie,  en  1608.  Celle  de 
Si  Nicol.  fondée  pat  Marotte  Leduc ,  femme 
de  Barthelemi  de  Py remont,  en  1437  i.c'eft 
elle  qui  donna  la  Terre  d'Ecuffe  ;  ParoifTe 
d'Ozole ,  à  Cluni,  Ruines  d  un  anc.  Prieuré 
de Bénéd.  à  mi-côte,  appelle ,  dans  de  vieu:^ 
•titres ,  Abbatiola. 

Syndic. perpétuel  qni  a  la  Police^  Bourg 
•mure,  jadis  à  3  portes  ( plus  qu'une ) ,  & 
coniidérable ,  puiâ^ué  les  Comtes  de  Mâcoti 
y  venoient  fouvent ,  tenoient  des  Officiers 
pour  rendre  la  Juftice ,  &  y  faifoient  battre 
monnoie.  Guichard  de  Germoles^  Evêque 
de  Mâcon ,  obtint  que  fon  Chapitre  leveroit 
I  d.  fur  chaque  livre  de  monnoie  fabriquée 
•au  Bois-Sainte-Marie,  en  iiéj.  Il  y  avoit 
auiîi  un  Grenier  à  Sel  qui  a  été  transféré  à 
la  Claytte.  Depuis  ce  .temps,  les. marchés 
ont  ceffé.  On  eft  aûuellemènt  en  procès  pour 
l'objet  du  Sel  avec  les  États  du  Mâconnois. 

l*es  Armagnacs  s'étant  emparés  de  cette 
place  en  1420 ,  y  cauferent  beaucoup  de 
dommages;  elle  en  effuya  d'autres  du  temps 
des  guerres  civiles,  ayant  été  prife  &  brûlée 
par  les  Calviniftes  en  1567,  &  le  Prieuré 
miné. '6  familles  nobles  font  forties  de  ce 
lieu ,  réduit  à  1 50  Com.  avec  6  foires*  Il  eft 
étonnant  qu'un  ancien  Bourg ,  décoré  d  un 
Hôtel  des  Monnoies ,  d'une  ChâtelL  Roy*, 
d  un  Prieuré ,  d'un  Grenier  à  Sel ,  dîune  Mai- 
rie y  fait  .tombé  daxxs  lui  tel  dépériflement ,, 
Tom.IK  R 
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fans  voie  publique  ni  commerce.  Nul  Ha^ 
itieau  dépendant  9  finon  2  maifons  à  l'écart. 
Tune  dans  le  Village  de  Mathoud ,  Tautre  ^ 
app.  des  Blancs  y  altern.  avec  Colombien 

Ce  Bourg  eft  bien  déchu  de  Fétat  où  il 
étoit  e;i  1312,  lorfque  le  Roi  Philippe  le 
Bel  en  fit  l'échange  pour  la  Jurifdiâion  tenir 
porelle  de  Lyon  avec  l'Archevêque. 

François  V^.  donna  la  jouiflance  de  cette 
Terre  à  Marc  de  Chantemerle ,  vailL  Capit. 
depuis  Gouvern.  de  TAuxerrois;  elle  a  paffé 
enluite  auxJa  Magdelaine  9  aux  Lefdiguieres, 
à  la  Prîncefle  d'Armagnac ,  au  Marquis  dé 
Drée. 

On  y  recueille  du  feigle  ,  farrafin,  des 
pommes  de  terre  :  pays  fec ,  maigre ,  fa* 
blonneux. 

A  5  1.  de  Semur  9  2  7  de  CharoUes»  8  de 
Mâcoii,  15  d'Aut. 

BoDEMONT ,  ancienn.  Bosdemont. 

Bofcus  de  Monte ,  Par.  près  de  la  Claytte, 
oubliée  dans  Garreau  &  Expilli  ;  voc.  St. 
Sulpice  ^  .Dioc.  de  Mâcon  ^  a  la  collât,  du 
Commandeur  de  Mâcon ,  Décimât,  avec  le 
Curé.  Le  Marquis  de  Drée ,  Sg*";  du  clocher. 
Groffe  tour  quarrée  à  l'entrée  dubois^reftes 
d'un  anc.  Chat,  dont  relevoit  Chaflîgni^  & 
qui  appartenoit  au  Duc  de  Lefdiguieres  en 
1640 ,  depuis  à  la  Prîncefle  d'Armagnac  9 


I   / 
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maint,  au  Sg'.  Ce  Ghât.  s'appelloit  la  Farge^ 
dont  étoit  Seig"".  en  1387  J.  de  Morchamp. 
Alix  Bataille ,  Damoifeaii ,  qui  vendit  à  Gi- 
rard de  Sifley  des  fonds  à  Saint-Gilles ,  qu'il 
tenoit  de  feu  J.  Bataille ,  Chev^. ,  donna  fon 
dénombrement  en  1405  de  ce  qu'il  poflîédoit 
en  Fief  dans  la  Paroifle  de  Blanzy,  au  Duc>. 
à  caufe  de  fon  Chat,  de  Montcenis. 

Chemin  déteftable ,  fur-tout  en  hiver.  40 
£150  Comm.  Les  dépend,  font  la  Boudure  9 
ahern.  avec  St.-Laurent ,  Merloux  ^  Beluzes» 
les  Crottes ,  Gothard  &  Fay,  entre  Curbigni^ 
Vareille  &  la  Claytte.     ^ 

A  3  U  de  Semur ,  7  de  la  Claytte ,  8  de 
Mâcon. 

La    B  a  z  o  l  e. 

Terre  avec  beau  Chat,  érigée  en  Marquifat 
depuis  1768,  fous  le  nom  de  Dree^  dans  la 
Par^  de  Curbigni  :  (  V.  ce  Village  ci-aprh^. 
Vaâe  étang  de  la  Bazole  avec  moulin. 

Chambilli. 

Cambbliacum  ,  Cambiliacum ,  Par®,  régie  par 
le  Droit  Ecrit;  Voc.  St.  Didier,  cependant 
on  y  fait  \n  fête  de  S.  Denis  ;  Patr.  la  Prieure 
de  Marcigni,  Dame  &  Décim.  depuis  1090; 
Dioic.  d'Autun ,  Archip.  de  Pierrefite.  C'eft 
une  anc.  Cjb^teM.ibus^^ki  Jurifdiâion  du  Bailli 
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c'e  Marcigni ,  qui  va  tous  les  ans  tenir  fes 
affifes,  le  12  Août,  fur  le  port  delà  Loire. 
Le  Ham.  des  Cotteaux  &  quelques  maifons 
près  de  la  rivière  de  Bourg-le-Comte ,  ré- 
pondent au  Juge  des  Baffes-Marches  du  Bour- 
bonnois,  quoique  de  la  Par®,  de  Chambilli, 
dont  la  fituation  eft  charmante ,  fur  la  rive 
gauche  de  la  Loire. 

Ce  voiiinage  lui  procure  bien  des  com- 
modités pour  le  commerce  &  le  travail  des 
Charpentiers  ;  mais  cet  avantage  lui  coûte 

'  cher  par  les  défordres  que  ce  fleuve ,  fi  ra- 
pide dans  fes  inondations ,  trop  inconftant 
dans  fon  cours ,  caufe  preifque  tous  les  ans 
fur  fes  rivages.  S'il  continue  fans  reprendre 
fon  anc.  lit ,  il  achèvera  la  ruine  du  Bourg, 
&  emportera  l'Eglife  avec  le  cimetière. 

Chambilli  étoit  jadis  un  apanage  des  puînés 
de  la  Maifon  de  Semur  :  Froilan  en  étoit  Sg^ 
vers  1030.  Cette  Terre  fut  donnée  en  1090 
au  Prieuré  de  Marcigni ,  eii  vertu  d'un  en- 
trage  fort  ancien. 

Fief  de  Montcoulon  ou  Mpntcolon ,  dont 
le  terrier  fut  renouvelle  en  1538  par  Didier 
Bailli  de  la  Charnaye ,  en  1543  par  Hum- 
bertde  la  Roziere,  &  eit  1598  pàr'Jacque- 

' Une  de  Chaugy.  Gafpard  Lomrdin  de  Salîgni, 
Sg*".  en  réip ,  du  chef  de  fa  femme  Franç^ 
de  la  Guiche.  De  Philib.  Dupuy  de  Falcons 
il  a  paffé  à  J.  Fjranç.  Cudel ,  CheV.  de  St 

•Louis,  Capît.' au, Rég.  de  Penthievre. 
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Champvigni ,  fur  le  penchant  de  la  col- 
line, au  bout  d'un  gr.  vignoble ,  efl  dans  une 
fitiiation  plus  belle  &  plus  faine.  Celle  des 
Cotteaux,aufommet  de  la  colline,  a  Tafpeft 
plus  varié  fur  le  cours  de  la  Loire.  La  forêt 
de  Narbau,  de  haxite  futaie ,  termine  au  fùd 
la  Par**,  qui  a  60  f.  Les  Habitans  du  Bourg 
font  prefque  tous  Charpentiers  en  bateaux; 
ceux  des  Hameaux ,  Laboureurs  ou  Vigne- 
rons. I  quart  de  froment,  le  refte  de  feigle; 
chanvre;  bled  noir.  Vin  médiocre.  Plufieurç 
étangs.  Bois.  Les  autres  Ham.  font  Mont- 
grailloux ,  le  Lac ,  les  Cotteaux ,  les  Diens. 
200  Comm. 

A  I  L  de  Semur,  13  de  Mâcon ,  17  d'Aut. 

Colombier. 

ColumbaricR  ^  Columherium  ^  Par.  voc.  Si  Hy- 
polîte  ;  Pat.  TAbbé  de  Cluni;  Sg^.  P.  Emman. 
du  Mirât  du  Coté  :  une  pet.  partie  dépend 
du  Comté  de  la  Claytte. 

Ane.  Hermitage  du  Bois -Dieu,  du  nom 
de  la  forêt  où  il  eft  fitué,  détruit  depuis  80 
ans.  Philib.  de  la  Forêt  avoit  fondé  en  la 
Chap.  de  N.  D.  de  la  Paix  18  Méfies ,  &  une 
aumône  de  ix  boiffeaux  de  feigle  le  Jeudi 
Saint ,  pour  24  veuves. 

La  Chap.  de  St«.  Catherine  de  Brefchard 
eft  du  Pat.  du  Chap.  d'Aigueperfe.  Valetine , 
Fief  relevant  de  -la  Claytte ,  ci-devant  aux* 
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Naturel-Valetine ,  auj.  à  N.  Guyon,  Prévôt 
de  la  MaréchaufTée  de  CharoUes.  Les  Blancs, 
Fief  à  N.  Chevalier;  à  Cl.  de  ia  Forêt  en  1650. 

380  Comm.  avec  les  dépend,  la  Tuilerie, 
les  Leurres ,  Valetine ,  la  Marthiere ,  la  Nau- 
ge  9  les  Blancs ,  les  Mathoud ,  6*^.  Entre  Co- 
lombier &  Ozole  étoit  le  Prieuré  de  la  Bar- 
barandiere.  On  voit  encore  les  murs  de  TE- 
glife  &  un  chœur  fermé.  Il  dép.  du  Prieur 
de  Viage  en  Auvergne. 

A4  L  de  Semur,  8  de  Mâcon,  15  d'Aut. 

CURBIGNI.  ^ 

Curbiniacum,  Par.  voc^  S.  Pierre  es  Liens; 
Pat.  l'Abbé  de  Cluiii  ;  le  Marquis  de  Drée 
&  Cl.  Alexis  Noblet  de  la  Clay tte ,  Cofg". 

La  Bazole  fort  beau  Chat,  bâti  en  partie 
par  le  Duc  de  Lefdiguierçs ,  &  fini  par  Gil- 
bert de  Drée,  qui  Ta  fait  ériger  enMarquifat 
fous  le  nom  de  Drécj  en  1769.  Ce  Château 
a  long-temps  appartenu  aux  Damas  :  Edouard 
Damas ,  mort  fans  enfans  au  fervice  du  Roi, 
laifla  en  1520  cette  Terre  à  Anne  fa  fœur, 
femme  de  N.  de  Belarbre ,  qui  la  lui  fit  ven- 
dre à  Girard  de  la  Ma^dêlaine  de  Ragni, 
Bailli  d'Auxois  ;  des  de^endans  duquel  elle 
paffa  aux  Lefdiguieres ,  &  en  1710  à  laPrifr 
cefle  d'Armagnac  de  Lorraine ,  qui  la  vendit 
en  1 748  à  Gilbert  de  Drée ,  Sg».  de  Verprez, 
héritier  du  Comte  de  DamciS  fon  oncle^  ^'u0^ 
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anc.  Nobleffe  de  rAuxois ,  où  eft  la  Terre 
de  Dfée ,  Baill.  d'Arnay-le-Duc.  (V.  Dric^ 
tom.  r). 

Ce  Marquifat  s'étend  fur  la  moitié  de  Cur- 
bigni  (l'autre  dépend  de  la  Clay tte  ) ,  fur  les 
Pacoittes  de  Bordemont ,  VareiUe ,  St.  Sym- 
phorien  -  des  -  Bois ,  Trelus  &  Sernier  en  la 
Par^.  de  S*  Chriftophe.  La  Boufdoniere  ^  Fief 
réuni  au  Marquifat. 

Ham.  ou  Ecarts ,  les  Rondets ,  la  Lande , 
Sarre ,  les  Mignards  ,  les  Ranches  ;  en  tout 
220  Comm.  I  moulin.  Pays  en  bon  air  ^  mais 
mauvais  chemin.  Terroir  jaunâtre ,  aride  en 
été ,  &  détrempé  aux  premières  pluies.  Peu 
ou  point  de  froment  ;  pâturages  médiocres. 

A  5  1.  de  Mâcon^  4  de  Semur ,  16  d'Aut. 

Dompierre-avX'Okmes  ou  D^JunouR. 

Domna-Pctra ,  Par.  voc.  S.  Ant.  de  Padoue  ; 
Patron  TAbbé  de  Cluni;  Sg'.  Cl.  Matthieu 
Damas  d'Audour ,  qui  a  rebâti  à  la  moderne 
fon  Chat,  avec  Chap.  cailrale ,  voc.  laVierge. 

Autre  Chap.  au  bois  du  Lin,  voc.  S.  Jean- 
Bapt.  Membre  de  la  Commande,  de  Mâcon; 
jadis  Hôpital  fondé  par  les  Sg""'. ,  en  très- 
mauvais  état.  3  anc.  Chat,  minés ,  Frouges , 
la  Motte  &  la  Fav,  au  Sg"".  Cette  Terre  en 
toute  Juflice  a  été  poffédée  par  les  Maifons 
4e  Nagu,de  F^ùtrieres  &  de  l*Etouf-Pradines, 
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d'où  par  fuccefïïon  elle  a  pafTé  en  celle  de 
Damas. 

12  foires,  marché  le  Mercredi.  Grenier  à 
Sel  libre.  Ham.  ou  Ecarts  ,  Aiidoiir  dont 
partie  en  Çeaujôlois  ^  les  Monnieres,  laToule 
cil  fe.  fait  un  dépôt  de  vin  ,  Comafon  ou 
Comerfons  alternat,  avec  Trembly  en  Mac. 
Poizoles ,  la  Roche ,  la  Fay,  le  Bois  de  Lin, 
Monet  altern.  avec  Matour  ^  Fief  à  N.  Au- 
las  ^  les  Bruyères  &  Frourges  en  Beaujolois: 
au  dernier  fe  fait  un  dépôt  de  fel.  Ane  Chat, 
fort.  4  moulins. 

.  Le  Seigneur  a  creufé  un  canal  d'une  lieue, 
depuis  fon  Château  d'Audour  jufqu'à  l'entrée 
de  la  forêt  de  Matou  r  ;  il  va  en  circulant 
dans  les  champs ,  étant  deftiné  à  arxofer  les 
prés.  Il  eft  nourri  par  un  ruiffeau  qui  fort 
de  la  fontaine  de  Crozan ,  &  va  tomber  dans 
la  Grône  :  large  de  20  à  24  pieds ,  il  porte 
bateau  pour  le  tranfport  des  engrais  &  pour 
les  gerbes.  En  creufant ,  on  a  trouvé  des  dé- 
bris d'anc.  bâtimens,  des  tuiles  A  la  rom.  Ce 
bel  ouvrage  eft  dû  au  génie  de  N.  Goyon  de 
la  Plombanie. 

A  7  1.  de  Semur,  6  de  Mâcon,  IJ  d'Au- 
tun ,  3  de  CharoUes ,  de  la  Claytte ,  4  de 
Cluni ,  I  ^  de  Matour  où  eft  le  Bureau  de 
Contrôle  &  de  la  Pofte. 

DUN'LE'ROI    ET   SAINT'RaCHO. 

Regio-Dunum,  CafirumDuni^  que  S,  Julien 
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de.Baleure  honore  du  nom  de  VilU^  mais 
qui  efl  bien  déchue  de  fon  ancienne  fplen- 
deur ,  «l'ayant  plus  que  des  mafures ,  fans 
aucune  maifon.  Le  temps  a  refpeâé  TEglife 
Par*,  dédiée  à  la  Vierge;  jadis  du  Patr.  du 
Chapitre  d'Aigueperfe ;  maint,  à  la  collât,  de 
TEv.  d'Aut.  Depuis  1762  que  le  tonnerre 
tomba  deffus ,  elle  n'eft  plus  entretenue.  Les 
iChap.  de  S.  J.  B.'&  de  S.  Denis  qui  étoient 
auprès,  font  totalement  minées.  Ù  y  a  tou- 
jours apport  le  jour  de  S.  Denis.  Celle  de  S. 
Jean  dép.  de  la  Par!^.  de  Varenne ,  quoique 
à  2  toifes  de  TEglife  de  Dun. 

Les  Sg^*.  de  la  Garde-Marzax:  ont  fait'  bâtir 
vers  1710,  à  mi-côte  de  la  mont*,  une  Eglife 
nouv.  fous  le  voc.  S.  Racho ,  qui  tient  lieu 
de  Tanc.  Paroiffe,  pour  la /commodité  des 
Habitans  :  elle  a  même  donné  le  nom  aa 
Village  de  10  f.  Sg^.  Cl.  de  Saint-Georges, 
Comte  de  Saint  -  André  en  Forez  ,  par  fon 
mariage  avec  Franc*.  Eleon.  de  Montchania 
de  M^rzac ,  &  qui  doit  revenir  au  Marquis 
de  Vichy.  La  Çarde-Marzac  eft  un  Chat,  i 
St.  Igni-de-Vefs*  Env.  lOO  f.  420  Com.  avecT 
les  dépend. 

Colanges  avec  un  vieux  Château  dont  on  ' 
voit  une  tour  au  bas  de  S»  Racho  ,  à  Henri 
de  la  Brofle ,  dont  le  père  Louis  de  Mont- 
richard  de  la  Broffe  eft  mort  en  1770,  Che- 
valier de  S.  Louis  &  Elu  de  la  Noblefle  aux 
Etats  du  Mâconnois  :  (  Voy.  S.  Igni-dc-Vcrs)^ 
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Ciiavannes ,  à  Cabanis ,  autref.  à  Phillb.  Na- 
turel ,  Sg'.  de  la  Plaine  en  Lyonnois ,  dont 
le  frère ,  de  même  nom ,  étoit  Prévôt  d'U- 
trecht,  Abbé  d'Ainai,  Chancelier  de  l'Ordre 
delaToifon  d'Or  en  1504,  &  AmbaiTadeur 
eh  France  pour  les  Empereurs  Maximiliefi 
&  Charles  V  :  c'eft  lui  qui,  de  la  part  de  ce 
dernier  Prince,  dénonça  la  guerre  à  François 
!*'•  étant  à  Dijon.  On  voit  un  Guillaume  de 
Chavannes  ,  Doyen  de  Màcon ,  inhumé  en 
I2loau  cloitrç  de  la  Cathédrale.  Chavannes 
eft  maint,  à  N.  de  la  Brofle ,  CheV.  de  St 
Louis ,  réiidant  à  Eferatz  près  de  Beaujeu. 
Tremont ,  anc.  Chat,  à  une  branche  de  la 
Maifon  de  Semur  ;  maint,  à  Cl.  Alexis  de 
Noblet  9  Comte  de  la  Claytte  ,  ainfi  que  la 
Beloufe.  Autres  Ham.  Baffet,  Boucaud^  Ar« 
golet ,  les  deux  Poifeuls  ^  Sordet  avec  anc. 
Cafte! ,  &c.  Pliif.  Dom, 

Le  Curé ,  Chanoine  né  d'Aigueperfe ,  a  un 
terrier  de  1481  pour  prés  &  bois.  Le  Sornaia 
pafle  dans  la  Paroifle.  4  moulins.  Beaucoup 
de  châtaigniers. 

Dun  par  fon  nom  celtique ,  Duman ,  par 
fes  ruines  ,  paroît  ancien ,  &  étoit  très-fort 
\  par  fa  fituation  fur  la  phis  haute  montape 
du  Mâconnois  :  cette  fortereffe  avoir  deux 
portes  ;  l'une  de  Mâcon ,  &  l'autre  de  Saint 
Laurent  ;  4  tours  rondes  &  des  murs  épais  : 
tout  fiit  pris  &  ruiné  par  Philippe- Augufiey 
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qm  fit  la  guerre  aux  Comtes  de  Châlon ,  de 
Mâcon  &  de  Beau)  eu ,  pour  les  punir  d'avoir 
ravagé  les  terres  des  Eccléiiaftiques  &  des 
Moines ,  en  1 1 8 1 .  Le  Chat,  de  Chavagni-le^ 
Lombard  en  Beau)olois  eiTuya  le  même  fort. 
Dùn  ne  s'eft  jamais  depuis  relevé  de  (es  rui- 
nes. On  montre  encore  la  place  des  4  Çkevor 
licrs  y  où  les  Sg^'.  de  Dun ,  de  Chavannes , 
de  Colanges  &  de  Châteàuneuf  ^  fe  raflem- 
bloient  quelquefois. 

Ceft  une  tradition  dans  le  canton ,  que 
Tanc.  BailL  de  Maçon  iiégeoit  à  LKm-le^Roi  ; 
mais  on  ne  fait  fur  quoi  e}Ie  peut  être  fon- 
dée. La  place  eft  trop  petite  Sf  d\m  trop 
difficile  accès ,  pour  avoir  pii  être  le  féjour 
des  Officiers  d'un  Bailliage; 

St.  Julien  raconte  que  delà  on  voit  Dun 
en  Berri,  (il  faudroit  de  bons  yeui: ,  car  il 
y  a  40  lieues);  que  les  fourmis  fe  rendent 
en  la  Chapelle  de  S.  Fremy  (S.  Firminauj, 
en  mafure)  le  25  Sept,  jour  de  fa  Fête  y  font 
un  tour  devant  TAutel  »  &  Y  meurent.  Ce 
qui  m'a  été  certifié  fur  les  lieux ,  c'eft  qu'à 
la  fin  de  raut^mne  il  entre  dan$  FEglife  beau* 
coup  de  fourinis  ^  qui  y  périment  de  froid. 

Du  haut  de  Dun  on  apperçoit  le  Forez  ^ 
le  Beaujolois ,  le  Bripnnois  &  le  Chalonnois  ; 
on  perce  même  jufques  dans  le  Morvan.  On 
voit  au  fud-oueft  beaucoup  de  forêts  de 
pins.  Â  Teû^  vis-à-vis  Dun,  eâ  la  montagne 
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de  Duntt  encore  plus  élevée ,  d'où  le  prô-; 
verbe  dans  le  pays  : 

Si  Dun  fur  Duntt  étoit , 
Lts  ponts  dt  RoTîii  on  vtfroit. 

A  I  1.  de  la  Claytte ,  3  de  Charlieu,  4  de 
Semur^  8  de  Mâcon. 

D  T  o   ou  D  1  o. 

Diocum^  P.  voc.  S.  Pierre  es  Liens ,  Arch. 
de  Semur,  à  la  collât/  de  TEv,.  d'Autun;  le 
Prieur  de  St.  Sernin,  Sg^  du  clocher;  D^ 
du  refte  de  la  Paroiffe,  Magdel.  Angélique 
de  Gaffion,  relide  de  Louis  S^  Damas  d*An- 
lezy,  dont  l'héritier  eft  Jean-Pierre  Damas 
de  Safangi. 

Ce  lieu  a  donné  le  nom  à  une  très-anc*. 
&  ill.  Maifon  du  Mâconnois ,  ayant  les  ar- 
moiries de  Bourg-,  bandé  d'or  &  d'azur  de 
6  pièces  à  la  bordure  de  gueules.  Ces  Sg^^. 
ont  leur  tombeau  au  Prieuré  de  S.  Germain, 
dont  ils  furent  les  Fondateurs  à  la  fin  du 
XI®.  f.  Geoffroy  de  Dyo  épouia  ^  en  1180, 
Marie  deChateauvilain,  fille  4è  Simon, Ba- 
ron de  Se  mur.  Le  Laboureur  ^  qui  n'a  pas-, 
donné  dans  les  fables  deS.  Jiilién  de  Baleiire 
fur  la  qualité  de  Cornu  Palatin^  dit,  p.  47 1:, 
qu'Alix  Palaine  ou  Palatin^  mariée  en  1^*- 
noces  à  Gtiy  de  Dyo  en  ï336,laiffa  de  grands 
biens  à  Antoine  J  un  de  fes  fils  ^  chargé  da 
porter  fon  nom  &  fes  armes. , 
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Jean  fiit  Sg'.  de  Saint-Beurri  en  Aiixois  & 
Baron  de  Montperroux ,  par  don  de  Philippe 
de  Bourbon  fon  oncle.  Jacques  fon  fils  fut, 
dit  St.  Julien ,  un  des  plus  accomplis  Gen- 
tilshommes de  fon  temps.  Son  5  ^.  fils  Phi- 
libert ,  Sg'.  de  la  Roche  en  Breni ,  fut  nommé 
Préfid.  au  Parlem.  de  Paris  par  Charles  IX, 
pour  fes /avoirs  &  vertus.  Cl.  Palatin  de  Dyo, 
Chev^  de  l'Ordre ,  fiit  élu  de  la  Nobleffe  aux 
Etats  de  1 5  8 1 ,  &  Jacq.  de  Diô-Montperroux 
en  1622. 

Franc,  de  Dyo  époufa  Eléonore  de  Da- 
mas, Dkme  de  Montmort,en  1641.  Marie- 
Elizabeth  de  Dyo  porta  cette  Baronnie  aux 
Damas  d'Anlezy  :  fon  petit-fils  Louis-Franc. 
Damas ,  Elu  de  la  Nobleffe  en  1748 ,  eft  mort 
Commandant  en  Bourgogne  en  1763.  U  ne 
refte  plus  de  l'anc.  Maifon  de  Dyo  que  2 
frères  defcendans  de  la  branche  de  Montm. 
dont  Taîné  eft  établi  en  Lorraine ,  &  le  ca- 
det à  Blois.  Lé  Commande,  de  Chalon  eft  un 
Dyo-Montperroux. 

Hugues  Dalmace  de  Semur ,  3*.  fils  d'Ade- 

.  lais ,  eiît  en  partage  ,  en  1 096 ,  les  Sg««.  de 

Dyo  ,  Luny ,  St.-Symphorien-du-Bois ,  & 

Martigni  en  CharoL  avec  celle  de  Champfeau 

en  Brionnois. 

Chapelle  de  la  Trinité  à  St.-Prix ,  au  pied 

'  d'une  mont"^.  couverte  àe  bois ,  &  au  milieu 

4  ou  5  Met.  qui  font  en  bon  terroir.  Mans, 

Manfum,  gros  Vilh  avec  Chap®.  de  S.  Roch; 
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bon  climat  en  froment  &  prés.  Lavau  y  pet 
Terre  où  étoit  un  Chat.  Bœuf ^  arriere-Fief, 
dont  Jean  de  Dyo  reprit  de  Fief,  ainfi  que 
de  Lavalj  en  1 284.  Bœuf  eft  auj.  à  N.  Geoffiroi, 
Avoc.  à  la  Clay tte.  Le  Tremby,  autre  Fief. 

Les  autres  Ham.  ou  Ecarts  font  le  Dard^ 
Baudinet ,  les  Réveillés ,  Conche  ^  Chave- 
ton ,  &c.  en  tout  600  Comm. 

On  a  trouvé  à  Champbarlet,  en  1770, 
pluf.  médailles  du  h.  Empire ,  d'argent ,  & 
une  d*or  de  Cl.  le  Gothique,  une  colonne 
avec  figures ,  dépofée  au  jardin  du  Curé  de 
St.  Symphorien ,  &  des  reftes  de  bâtimens 
anciens. 

Le  Chat,  de  Dyo  eft  ifolé ,  dans  un  lieu 
folitaire ,  environné  de  bois ,  &  tombe  en 
ruine  :  fon  enceinte  eft  vafte  ;  bois  de  fapin 
auprès. 

La  nouv.  route  de  Charolles  à  la  Claytte 
fait  la  réparation  de  la  Par^.  de  Dyo  avec 
celle  de  St.  Germain-des-Bois.  Ruifleau  qui 
vient  du  moulin  de  Conche  ayant  une  fcie 
â  bois.  2  autres  motilins.  2  tuileries. 

A  3 1.  ^  de  Semur  9  9  de  Mâcon  ,15  d'Aut 

<^     Z     s     Z      E      s. 

GehuU ,  it  Gihilis ,  Pat.  Voc.  St.  Martin , 
jadis  S.  Chriftpphe;  Patr.  le  Chap.  d'Aiguë- 
perfe  ,  alternat,  avec  TAbbé  de  S.  Rigaud; 
Sg^  Pkrre-£mman«  dii  Mirât ,  de  Roanne, 
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avec  Chat,  miné.  A  200  tôifes  de  FEglife  •, 
mafares  de  Tanc.  Chat,  du  Coté  ;  Seig^.  en 
toute  Juilîce  au  même,  poiTédée  autref.  par 
its  Lefdîguieres ,  par  le  Maréchal  de  Ville- 
roi,  par  N.  de  Poudras  de  Château-Tiers*. 

Lavau  ,  la  Prâle ,  Colombret ,  Fiefs  :  la 
Motte-Fombreuil ,  à  Jofeph  de  la*  Salle-Vi- 
gouffet  :  Corcelles  où  il  y  a  une  tour,  vient 
des  Naturel  &  des  Chambonas,  à  J.Marie- 
Matthieu  d'Oyé.  Etienne  Naturel ,  Sg'.  de 
Corcelles  en  1484,  Taïeul  des  Naturel  de 
Valetine  &  de  Baleure  :  (  V.  ci^devant  Dun^- 
U-Roî).  Colombret  en  relevé  ;  Vaubreflbn ,  à 
Cl.  de  Rambuteau  ;  Montronant ,  Morts  Ro» 
iundtts ,  à  Cl.  Chevalier ,  Gendarme  de  la 

Garde. 

»  

Les  autres  Ham.  ou  Ecarts  font  Indre  ^  la 
Chàrftiaye ,  lé  Vernay ,  la  Grange ,  la  Sei- 
gne  ^  Chatenai  9  Montbon^  Martigni,  Pome» 
ray,  &c.  en  tout  joo  Comm.  3  moulins  fur 
un  ruifleau  qui  tombe  dans  Fétang  de  la  Ba- 
Stote.  A  Ç  toiîfes  du  clocher ,  on  trouve  du 
talc,  êfpèce  de  foffile  brillant  qui  fe  fépari^ 
par  feuille. 

A  5  1.  de  Semur  ^  7  de  Mâcon  ^15  d'Aut. 

MAÂCIGNI-St7R''Loi'RE  9  dit  LES  NoïfAIKS ^ 

*   Ville. 

Marcignîacum  ,  Marcîntium  ,  Marcintacurrt  ; 
Tanc.  Par*  de  S.  Nizier ,  auj.  prefque  en  ruine  | 


zji        Description 

jdu  pàtr.  de  la  Prieure ,  fut  abandonnée  en 
.1620  9  à  caufe  de  (on  éloighement  &  de  fon 
mauvais  état  :  il  y  a  bien  de  l'apparence  que 
la  Ville  étoit  jadis  près  de  cette  Eglife  ;  celle 
de  St.  Nicolas  fa  Succurfale ,  bâtie  à  la  an 
duiXlv®.  f.  fèrt  maintenant  de  Paroiffe  :  elle 
eft  deflerVie  par  un  Curé  &  des  Mépartiftes; 
il  y  en  a  eu  jufqu'à  28 ,  réduits  à  3 ,  com- 
pris le  Curé.  Cqs  places  ont  été  fondées  pour 
lesL  enfans  du  lieu. 

Les  RÉCOLETS  doivent  leur  établiffement 
dans  un  Fauxbourg ,  à  Franc.  Gregaine ,  d'une 

«ancé  famille  de  Marcigni ,  &  à  Magdeleine 
Kacaud  fa  femme.  CL  Gregaine  leur  fils ,  3 
fois  Provincial  des  Récolets,  obtint  du  Duc 
de  Belle'garde  les  matériaux  du  Chat,  démoli 
en  1603,, pour  bâtir  le  Couvent  fondé  en 

.  i6i6j  &  achevé  en  1623.  Les  Ursulines 
en  1643. 

L'H  o  P I T  A  L  de  10  lits ,  deffervi  par  fix 
î^Sœurs  de  Tlnflitut  de  celles  de  Dijon ,  dont 

la  F*.  Supérieure  fut  N.  Tifferand ,  étoit  ja- 
.  dis  à  Lochmal  hors  de  la  Ville  :  il  fut  rebâti, 

il  y  a  100  ans ,  au  Beauregard  ^  où  étoit  la 
,  fameufe  tour  de  MilanptrUi  Les  principaux 

Bienfaiâeurs  font  les  Montillet,  Jaquet,  Bi- 

galion  Curé  de  St.  Martin-du-Lac ,  de  Cha- 
.  lonnai  dont  nUr^Echevin  perpétuel  \  inhiuné 

à  la  Chap.  des  Aubergeries  en  1710.  Cath. 

Baill/f 
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Bailly,  époufe  d'Etienne  de  Mufy,  Capit.  au 
iRégim.  de  Piémont ,  y  a  fondé  une  Meffe 
quotidienne ,  &  a  légué  une  fomme  de  3000 
liv.  en  1745. 

A  Textrêmité  du  grand  Fauxbourg  eft  une 
anc.  Chap.  de  la  Vierge ,  dite  N.  D.  des  Au^ 
btrgîries ,  deftinée  fans  doute  à  ébcrger  &  re- 
cevoir les  pauvres  voyageurs  :  2  bas-reliefs 
affez  greffiers ,  incruftés  dans  le  mur ,  repré- 
fentent ,  l'un ,  des  perfonnes  à  table  ;  Tautre, 
2  hommes  qui  portent  enfemble  une  chau- 
dière. Pluiieurs  Bourgeois  font  inhumés  eh 
cette  Chapelle. 

Léproferie  établie  au  Xli*  f.  au  fud  de  la 
Ville ,  où  Ton  voit  une  Croix  fur  un  tertre. 
Le  Prieur  de  Marcigni  difputant  la  Juftice 
de  ce  lieu  à  Guichard  de  Beaujeu ,  Baron  de 
Semur ,  fit  mettre  le  feu  à  cet  Hofpice ,  & 
lemprifonner  quelques  lépreux*  Guichard, 
3ans  fa  colère ,  fit  brûler  23  de  ces  malheu- 
reux, &  renverfa  ce  que  la  flamme  avoit 
épargné  de  leurs  bâtimens,  en  1322.  Il  fut 
condamné  à  lOOOO  liv.  d'amende  envers  le 
Roi,  500  envers  le  Prieuré,  &  à  la  répa- 
ration des  dommages. 

Prieuré  de  Bénédictines. 

.  Ce  qui  diftingue  cette  Ville  &  lui  a  donné 
fon  furnom  de  Nonains^c'eii  le  riche  Prieuré 
des  Filles  de  la  Trinité ,  fous  ie  voc.  de  N, 

Tom.  IK  S 
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Dame ,  de  S,  Pierre  &  S.  Paul.  Il  fiit  fondé 
en  1054 par  S.  Hugues,  vi^.  Abbé  de  Cluni, 
aidé  de  fon  frère  Geoffroy,  Baron  de  Semur, 
dans  fon  propre  patrimoine ,  pour  des  fem- 
mes retirées  du  monde ,  pour  des  Servantes 
de  Dieu  &  de  la  Vierge ,  comme  Cluni  avoit 
été  établi  pour  être  l'afyle  des  pécheurs, 
félon  Texpreffion  de  Tafte  donné  par  Saint 
Hugues  \jîcut  peccatores  homines  Clunintum  kd" 
bebant ,  ità  peccatricibus  fœminis  de  mundi  la^ 
quels  ad  hune  locum  conjugiemibus.  •  •  •  • 

Une  charte  du  xi^.  f.  rapportée  dans  la 
Biblioth®.  de  Cluni ,  p.  85  des  Notes ,  l'ap- 
pelle un  vénérable  Monaftere  en  Bourgogne, 
au  territoire  de  Semur ,  proche  le  lit  de  la 
Loire ,  du  Diocèfe  d'Autun. 

Le  Fondateur  veut  qli  on  n'y  reçoive  au- 
cun fujet  au  deffous  de  20  ans  ,  félon  la  ré- 
gie de  TEglife.  Il  établit  12  Religieux  de 
Cluni  pour  adminiflrer  les  Sacremens  &  faire 
rOifice  divin  :  ils  étoient  encore  12  en  1311. 
L'Abbé  Jacq.  d'Amboife  en  fupprimant  les 
Offices  clauftraux,  les  réduifit  à  8  en  1507, 
&  ils  ne  font  plus  que  3*  Plufieurs  Seign". 
voifms  s'y  confacrerent  à  Dieu  ,  tels  que 
Eldin  de  Glaine,  Bern.  de  Saligni ,  Hugues 
Duvaux  de  Chizeul ,  J.  de  la  Barge ,  &€. 

Urbain  II  confirme ,  eh  1096 ,  aux  Relî- 
gieufes  la  jouifTance  de  tous  les  biens  qui 
leur  avoient  été  donnés.  On  voit  par  cette 
Bulle  qu'elles  en  avoient  déjà  en  13  DiQ& 
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Je  ne  citerai  que  les  Eglifes  dont  elles  pot- 
fédoient  les  dîmes  &  le  patronage  en  celui 
d'Autun*  Varennes  ,  Brian  ,  Sary ,  Baugi , 
Chambilli ,  Saint-Nizier ,  Sainte-Foy ,  Saint- 
Chriftophe,  Saint -Léger,  la  4^.  partie  de 
TEglife  de  S.  Martin  de  la  Vallée  :  celle  de 
S.  Julien  de  SiVry  fut  donnée  par  Norgaud^ 
Evêque  d^Autim,  en  1105. 

Une  autre  Bulle  de  Calixte  II  conferve 
les  Religieufes  dans  la  poffeffion  de  la  Villfe 
de  Marcigni  avec  TEglife  de  Saint  Nizien 
Geoffroy  de  Semur ,  après  leur  avoir  donné 
pliifieurs  terres ,  bois ,  étangs ,  fe  fit  Moine 
a  Cluni  avec  fon  fils ,  &  fes  3  filles  prirent 
le  voile  à  Marcigni ,  dont  il  devint  Prieur 
en  1088  :  ce  fiit  de  fa  main  qu'Eldin  de 
Glaine  &  Etiennette  fon  époufe  reçurent 
l'habit  en  f;i6.  Hugues,  auffi  Prieur,  fut 
thoifi  Àbbé  de  Cluni ,  &  mourut  5  mois 
feprès,  en  1122.  Rainai  de  Semur,  mort  Ar- 
chevêque de  Lyon  en  1 1 29 ,  avoit  été  Prieur 
de  Marcigni  &  Abbé  de  Vezelai. 

Dalmace  de  Bourbon  cède  aux  Religieufes, 
pour  fa  mare  Guillemette  qui  avoit  pris  le 
<voiIe  ,  un  domaine ,  ad  Cafellum  Jugi  Pini  , 
9m  auprès  de  Bourbon  -  Lancy.  Berthe  de 
Luzy  donne  fon  Ti^fin  Filld  Chaieacas ,  peut- 
être  Chizeul,  en  entrant  en  Religion.  Jobert 
de  rÉpinaffe  vend  à  la  Prieure  {es  biens  à 
Baugi  &  à  Chefly  en  1323.  Alix  Choptard 
tei  affure  en  1399,  5^  poiflbns  tous  les  ans' 

S  ij 
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eh  Carême,  pour  lefqiiels  on  fait  un  obit; 
apparemment  qu'il  y  avoit  alors  autant  de 
Religieufes  :  mais  en  131 1  il  y  en  avoit  <^y 
la  Vierge ,  comme  le  Chef,  devoit  être  la 
centième ,  nofira  cmtejima^  dit  un  titre  de  ce 
temps  :  une  ftatue  de  la  Vierge  eft  encore 
croifée  &  voilée,  &  tous  les  jours  on  dif- 
*tribue  aux  pauvres  la  prébende  de  la  FUrge. 
Elles  n  étoient  plus  que  46  en  1378,  20  en 
1 507,  &  ne  font  maintenant  que  13.  Leurs 
principaux  Bienfaiteurs ,  après  les  Barons 
de  Semur,  font  les  Sires  de  Bourbon  &  de 
Beaujeu,  les  Sg".  de  Saligny,  Jaligny,  Ygue- 
xande ,  du  Châtelet ,  Pomier,  Cheffie,  Sol- 
.main  d'Hurgues,  Centarben,  au),  S.  Albin, 
.Effertine,  Digoine,  Cypierre  ,  Civignon, 
.Chalamont,  Labarge,  o'c. 
[  La  réputation  de  régularité  étoit  fi  grande 
dans  cette  Maifon  les  J  ^^'.  fiécles,  qu'en  1078 
Guy,  Comte  de  Mâcon ,  s'étant  retiré  à  Cluni 
avec  30  Nobles  Chevaliers ,  leurs  femmes 
embrafferent  la  vie  monallique  à  .Marcigni, 
On  y  vit  des  filles  des  i*"^*.  Maifons  de  France 
&  de  la  Bourgogne  ,  telles  qu' Aremburge , 
de  Vergy,  6  filles  de  la  Maifon  de  Semur, 
plufieurs  des  Maifons  de  Ponthieu ,  de  Forez, 
de  Fondras,  de  Beaujeu,  de  Clermoot,  de 
Mailli ,  de  Montboiflîer ,  de  Bourbon ,  de 
Chalon ,  d'Amanzé ,  de  Brancion ,  de  Dyo  » 
de  Melun,  d'Albon,au  xi^.f.;  une  Almadiç 
de  Limoges ,  fille  du  Duc  d'Aquitaine ,  en 
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1076;  Alberte  de  Champagne  en  1078 ,  Gillas  ' 
&  Alix  de  Bourgogne  en  1086  j'aime  Garfin 
de  Bigore  en  même  temps;  Adelle  d'Angle- 
terre, fîlîe  de  Giiiliaiime  le  Conquérant,  en 
1095  »  Hermingarde  d'Anjou  en  IIOO;  Alix' 
de  Guines,  petite  nièce  de  St.  Hugues,  en 
II 14;  St^  Varelize,  fille  d'Alphonfe,  Roi 
d'Arragon ,  en  II  37;  Mathilde  de  Boulogne, 
femme  d'Etienne  de  Blois ,  Roi  d'Angleterre  ; 
Eve  de  Montmorenci  en  1 220 ,  Ermingarde  ' 
d'Angleterre,  Etiennette  de  Mont-St.-Jean , 
....  Jeanne ,  Reine  de  Navarre ,  en  1 40  f  ^ 

Une  Religieufe  chargée  de  fournir 

l'huile ,  étoit  appellée  Domina  oUi  :  un  aâe 
de  14 10  lui  afFede  10  den.  de  rente  fur  un 
héritage  acenfé  par  le  Couvent. 

Parmi  les  Prieures,  Hermingarde  deSe- 
mur  en  1061 ,  Gillette  de  Bearn  en  1080, 
Jeanne  de  Semur  en  1084  ,  Agilmorde  de 
Perigord  en  1090,  Gaftenne  de  Plaifance , 
Magdeleine  d'Uxelles ,  Félicité  tl'Humieres , 
Gabriëlle  de  Naples ,  Sicile  d'Uxelles  au  xiv® 
fiécle,  Jeanne  Damas  en  1439,  Marguerite 
de  Dyo  en  1445 ,  Ifabelle  de  la  Guiche  en* 
1480,  Edmonde  Pot\en  1485  ,  Claudine  de 
Vichy  morte  en  1559,  à  laquelle  fuccéda 
Etiennette  du  Blé ,  Nicole  de  Caumartin  , 
France,  de  Chevrieres ,  Antoinette  du  Bois 
de  la  Rochette ,  enfuite  Gafparde  de  Simiane, 
Jeanne  de  Buffeul ,  Marguerite  Blondeau  en 
1638,  Marie  de  Saint-André  de  Montjorval* 

S  iij 
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en  1661 ,  Jacqueline  de  Chantelot  en  167J  ; 
Catherine  Delachaize  d' Aiz ,  que  le  Cardinal 
Bouillon  nomma  en  1691  pour  obliger  le  P. 
Delachaize  fon  oncle  ;  Eléonore  du  Maine 
du  Bourg,  petite-fille  du  Maréchal,  à  la- 
quelle a  fuccédé  en  1769  Anne-Nicole  de 
la  Queuille  d'Amanzé. 

Cette  Dame  confidérant  que  fa  maifon 
bâtie  fur  les  eaux  étçit  mal-faine  pour  celles 
qui  Thabitent ,  a  entrepris  une  nouvelle  conf- 
truûion  d'après  les  deffins  duS^,  Verniquet, 
Architeûe  :  la  i*'®.  pierre  en  a  été  pofée  avec 
folemnité  le  9  Mai  1777,  par  le  Cardinal  de 
la  Rochefoucault ,  Archev.  de  Rouen,  Abbé 
de  Cluni.  L'Eglife  nue ,  obfcure  &  étranglée, 
dont  la  i^e.  Dédicace  fe  fit  le  13  F".  ïo8l 
par  Hugues ,  Archevêque  de  Lyon ,  va  au/S 
changer  de  face  :  la  nef  ci-devant  occupée 
par  les  Religieufes ,  fera  rendue  à  fa  defti- 
nation  naturelle ,  pour  le  peuple  qui  ne  fa- 
voit  où  fe  placer  pendant  les  Sermons  du 
Carême  qui  fe  prêchent  dans  cette  Eglife. 
On  y  conferve  un  os  du  bras  de  S.  Hugues, 
donné  au  xvi^.  f.  par  le  Chapitre  de  Mâcon 
qui  l'avoit  fouftrait  au  pillage  des  Hugue- 
nots. 

N'oublions  pas  St®.  Raingarde,  mère  de 
Pierjre  le  Vénérable ,  veuve  de  Maurice  de 
Montboiffier,  qiii  mourut  Cellériere  à  Mar- 
cigni  en  1135.  Sa  vie  écrite  par  la  Sœur  de 
Blemner  de  Caen,  en  1673  ,  çft  rapportée 
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dans  le  vii^.  vol.  de  Tannée  bénéd.  au  9 
Décembre.  La  clôture  étoit  li  exaôe  &  û 
extraordinaire  5  que  les  Relîgicufes  fiirent  fur 
le  pgint  de  fe  laiffer  confumer  par  les  flam- 
mes ,  au  rapport  de  Pierre  le  Vénérable , 
plutôt  que  de  la  violer  :  (  V.  le  Traité  de  la 
clôture  des  Relig".  par  J.  B.  Thiers,  i/z-l2, 
1682 ,  où  ce  trait  eft  cité).  Cet  illuftre  Abbé 
de  Cluni  écrivoit  à  Héloife ,  qu'il  defiroit  la 
voir  à  Marcigni  pour  y  jouir  de  fa  conver- 
fation  favante  :  Ûtinam  u  jocondus  Marciniaci 
carcer  cum  cœurîs  Chrijli  ancillis  inclujijfet  !  (Bib. 
Clun.  pag.  852). 

On  n'y  a  jamais  reçu  que  des  filles  no- 
bles :  on  exige  encore  des  preuves  de  no- 
bleffe  de  4  générations  du  côté  du  père,  la 
Poftulante  faifant  la  5^.,  &  il  faut  que  fa 
mère  foit  noble.  La  Prieure  eft  Dame  de 
Marcigni ,  qui  f>if  affranchi  de  main-morte 
en  1450  pour  15  liv.  de  rente,  afFeftée  fur 
le  port  :  elle  jouit  encore  de  plufieurs  au- 
tres belles  Terres ,  a  le  patronage  de  3  2  Cures 
en  difFérens  Diocèfes ,  de  quelques  Chapelles 
&  de  Prieurés  fimples.  On  voit  dans  la  Bi- 
bliothèque de  Cluni,  pag.  1709,  que  neuf 
Prieurés  dépendoient  de  celui-ci ,  dont  un  S. 
Michel  en  Efpagne  en  la  Ville  de  Zamora , 
en  1169;  ^^^  autre  en  Angleterre,  au  Dioc. 
de  Salisbcry ,  qui  devoit  à  Marcigni  5  5  liv. 
fterling  par  an  ;  celui  de  S.  Jean  de  Cordlo , 
au  Diocèfe  d'Autun  ;  celui  de  S.  Loup-fur- 
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Abran  proche  Decize,  Dioc. de  Nevers ,  uni 
depuis  à  Marcigni  ;  celui  de  Montet,  Dioc. 
de  Chalon. 

Ce  Prieuré  faifoit  autrefois  une  aumône 
d'une  livre  de  pain  à  chaque  pauvre  tous 
les  Lundis ,  Mercredis  &  Vendredis  du  Ca- 
rême ,  annoncée  par  le  fon  de  la  grofle  clo- 
che ,  &  qui  a  été  confirmée  par  Arrêt  du 
Grand-Confeil  du  30  J^^  1765  :  depuis  ce 
temps ,  pour  éviter  les  abus ,  par  tranfac- 
tions  paffées  avec  les  Paroiffes  voilines  qui 
avoient  droit  à  cette  aumône ,  les  Curés  re- 
çoivent pour  leurs  pauvres  une  certaine 
quantité  de  grains  portée  par  la  tranfaflion. 

Le  Monaftere  ne  paroît  pas  avoir  été  dou- 
ble ,  comme  on  Ta  prétendu ,  dans  le  prin- 
cipe; il  n'y  a  point  eu  de  Bénéfice  mafculin, 
n'ayant  été  fondé  que  pour  des  filles.  Le 
Prieur  n'avoit  été  que  leur  confeil ,  &  non 
le  propriétaire  des  biens.  Cependant  il  y 
eut ,  fous  le  Cardinal  de  Richelieu ,  fous 
Louis  XIV  &  Louis  XV,  de  grands  procès 
contre  la  Prieure  &  des  Prieurs  dénommés; 
mais  par  une  Bulle  d'Innocent  XII  en  1693, 
homologuée  en  1696,  &  par  un  Arrêt  du 
Grand-Confeil  du  19  Septembre  1747,1e 
Prieuré  conventuel  de  Marcigni  a  été  dé- 
claré Bénéfice  féminin* 

Les  Moines  obtinrent  de  Jean  de  Cha- 
teauvilain ,  Baron  de  Semur,  la  haute- Juflice 
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au  Prieuré  (&  en  1290  dans  Marcigni  même), 
à  la  charge  du  reffott  &  de  Tappel  à  Semur, 
par  un  traité  de  1266 ,  moyennant  une  rente 
de  50  livres,  de  200  bichets  de  feigle  &  15 
chars  de  paille ,  payables  au  Seigneur  de  Se- 
mur  :  Edouard  de  Beaujeu  s'en  départit  même 
en  1390 ,  en  faifant  une  pieufe  fondation. 
Après  pluiieurs  conteftations  entre  les  Moi- 
nes &  Guichard  de  Beaujeu ,  le  Parlement 
de  Paris  par  Arrêt  de  1323  ,  appelle  Arrêt 
linurim ,  accorda  au  Baron  la  faifine  de  la 
Juftice  de  Marcigni,  &  la  mit  en  la  main  du 
Roi  comme  fupérieur  pendant  leurs  débats , 
avec  attribution  de  Jurifdiâion  au  Bailliage 
de  Mâcon ,  qui  étoit  âlqrs  la  feule  Juflice 
royale  du  canton. 

Edouard  ,  Comte  de  Beaujolois ,  fît  foi  & 
hommage  au  Duc  Philippe  ,  des  Ville  de 
Marcigni ,  Terres  &  dépendances  de  la  Ba- 
ronnie  de  Semur.  Cet  Edouard,  piqué  contre 
les  Moines ,  fît  fermer  le  port  de  Marcigni , 
s'empara  des  bateaux ,  &  brûla  publiquement 
le  bail  fait  aux  Fermiers  :  mais  par  Arrêt  de 
1393  ,  la  Prieure  fut  rétablie  dans  fa  Jurif- 
diàion,  toujburs  reffortiffante  à  Semur. 

Cependant ,  malgré  les  Lettres  patentes 
de  Charles  V  en  1364,  la  Déclaration  de 
Louis  XI  en  1477,  &  celle  de  Charles  VIII 
en  1483  ,  qui  portent  que  Marcigni  demeu- 
rera dans  le  reflbrt  de  la  Juftice  de  Semur, 
les  Moines  ont  fi  bien  fait,  que  cette  petite 


>82         Description 

Ville ,  qui  n  eft  qu  à  ^  de  lieue  de  la  pte? 
filière ,  a  été  unie  au  Bailliage  de  Mâcon  : 
auifi  Louis  de  Lorraine ,  Comte  d'Armagnac, 
propriétaire  des  anciens  droits  d'aides  du 
Mâconnois ,  voulut  foumettre  les  Habitans 
de  Marcigni  à  ces  droits  nouveaux  pour  eux; 
mais,  par  Arrêt  du  Confeil  du  19  Mars  i68|, 
le  Roi  maintint  cette  Ville  &  fes  Fauxbourgs 
dans  l'exemption  &  franchifes  des  droits 
d'aides  du  Mâconnois,  comme  ayant  tou- 
jours fait  partie  du  Duché  de  Bourgogne. 
Un  Arrêt  du  Parlement,  rendu  fur  la  requête 
du  Procureur-Syndic  des  Etats ,  le  20  Juin 
164S,  porte  que  les  procès  pour  raifon  de 
tailles  &  d'aides ,  feront  traités  en  première 
inftance  au  Bailliage  de  Semur,  &  par  appel 
au  Parlement  pour  les  Villes  de  Marcigni, 
Bois -Sainte-Marie  &  autres  Paroiffes  delà 
Recette  de  Semur. 

Faits  historiques  :  Sièges  ,  Ligue. 

Marcigni  a  effuyé  différentes  révolutions 
dont  on  a  parlé  en  général  dans  le  Coup 
d'œilfur  le  Brionnois.  Le  redoutable  Prince 
de  Galles,  fils  du  Roi  Edouard  IH,  paffa 
la  Loire  fur  le  pont  de  Marcigni  en  1366, 
&  ravagea  le  Charolois  &  la  Bourgogne  :  il 
en  fut  expulfé  par  le  Connétable  du  Guef- 
clin  :  (V,  /'^  voLpag.  184).  En  1370  Philippe 
le  Hardi  allant  voir  à  Riom  le  Duc  de  Berry 
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(on  ftevc  y  pafla  par  Marcignî  j  accompagné 
4e  50  Chevaliers  &  Ecuyers  :  il  venoit  de 
Rouvre  ,  &  avoit  pris  fa  route  par  S.  Gen« 
goux  &  Perreci. 

En  1417  9  le  Duc  Jean  étant  entré  en 
France ,  à  la  tête  d'une  puifTante  armée ,  en- 
gagea les  Villes  à  s'unir  à  lui  :  Marcigni  loi 
eovoya  fa  lettre  d'adhéfion. 

Cette  Ville  fut  ailiégée  en  141 9  par  les 
troupes  du  Dauphin ,  depuis  Charles  VII , 
que  le  Maréchal  de  Cottebrune  défit ,  &  força 
de  repafler  la  Loire  :  ellie  fîit  prife  en  1431 
par  le  Comte  de  Clermont ,  &  reprife  par 
Perrinet  Graffet ,  Capitaine  Général  du  Ni- 
yernois,  qui  la  rendit  en  1433  »  P^ur  U  bien 
ic  la  paix  j  au  Duc  de  Bourbon.  Ce  Prince 
ne  la  garda  pas  long-temps ,  puifqu^on  voit 
Bernard  de  la  Broquerie,  l*'.  Ecuyer  Tran- 
chant ,  établi  par  Philippe  le  Bon ,  Gouver- 
neur des  FilU  &  Châtd  de  Marcigni  en  J**". 
1434 ,  aux  gages  de  800  liv.  :  apparemment 
que  les  ennemis  du  Duc  s'en  rendirent  en- 
core maîtres  ;  car  François  Surienne ,  dit  FAr- 
Fagonois,  Maître  de  T Artillerie  du  Duc^  la 
furprit  par  efcalade  en  143s. 

Les  Proteftans  fous  Poncenat  &  St.'-Aubîn 
leurs  Chefs ,  y  commirent  de  grands  dégât J 
en  1 562  ,  pillèrent  le  Prieuré  ,  déchirèrent 
tous  les  livres,  briferent  les  Autels,  les  croix^ 
les  images,  comme  Tattefte  le  procès-verbal 
drefle  par  Q.  de  Monchanin ,  Châtelain  du 
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Bois-Sainte-Marie  :  on  voit  par  cette  pièce 
en  2  j  feuillets ,  qui  m'a  été  communiquée , 
qu*on  regrettoit  beaucoup  la  table  d'albâtre 
du  Maître- Autel ,  fur  laquelle  étoit  la  por- 
eraiturc  de  N.  S.  &  4  piliers  -de  cuivre ,  un  ca- 
delabre  à  7  branches.,  &  la  figure  de  Notrcr- 
Dame  tAbbcIfe.  Il  paroît  auffi  que  Jean  Ra- 
quin,  Juge  de  Marcigni,  J.  Menant  &  Nie. 
Chauvais ,  Bouchers ,  favôriferent  les  Hu- 
guenots en  cette  occafion.  Le  procès-verbal 
qui  fait  monter  le  dommage  à  1 0000  écus  y 
(  le  marc  étoit  à  1 5  liv.  15  f.  )  eft  figné  par 
Nie,  de  Somery,  Abbé  de  Septfonts  ;  Théod. 
de  Vichy,  Doyen  de  Lyon  ;  Antoine  de  Se- 
mur,Sg^  de  Sancenier;  Trefmont  de  Cercy; 
CL  de  Montagni  ;  Adrien  de  la  Garde ,  Sg^ 
de  Chaffigni  ;  GeofFroi  de  Tenaï  de  S.  Chrif- 
tophe  ;  Cl.  de  Digoine  du  Palais  ;  &  Phili- 
bert de  Vichy,  Sg^.  de  Chenevizet. 

Pour  éviter  pareille  furprife ,  Charles  IX 
ordonna,  en  1567,  au  Capitaine  Martin  de 
féparer  le  pont-levis  du  Château ,  &  les  loges 
pour  mettre  des  foldats ,  afin  que  la  Fille  de- 
meure en  plus  grande  fureté ,  dit  la  lettre  ori- 
ginale de  ce  Prince ,  que  j'ai  vue  aux  archi- 
ves du  Prieuré.  Antoine  .Marque  étoit  alors 
Grenetier  ;  P.  Gregaine ,  Syndic  ;  Louis  Du- 
puy  &  Cl.  de  Lhopital ,  Echevins  :  le  Ca- 
pitaine Martin  ayant  déclaré  ne  favoir  lire 
ni  écrire ,  fit  lire  la  lettre  par  le  Greffier. 
Sur. les  remontrances,  àt^  Habitans  9  le  Roi 
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IwT  permit  de  garder  le  port>  &  fit  coi^ 
truire  la  tour  de  Milan-Perle. 

L  armée  des  Reitres  y  forte  de  i^OOO  honL 
commandée  par  Caiimir  &le  Prince  de  Cou* 
ié ,  après  avoir  ravagé  le  Brionnois  y  entra 
dans  cette  place ,  &  pafla  la  Loire  fur  un 
pont  de  batteaux  en  1 576. 
•  Henri  III  allant  de  Lyon  à  Bourbon-L»if 
cy,  oiiil  féjourna  fix  femaines  avec  la  Reine 
en  1 584  9  s'arrêta  à  Marcigni ,  oii  le  Comte 
de.T^vanes.irefta  en  garnifon  avec  fa  Coni« 
pagnie  9  pendant  le  ^iour.du.Roi  dans  C|e9 

La  pefte  de  1585  rendit  la  Ville  déferte: 
le  Curé  ,  Sébaftien  Cottout  (  le  nom  de  ce 
bon  Paft^ur  mérite  d'être  cité  )^  eut  le  cou- 
rage dyrefter^  La  Loire  cauia.des  pertes 
immenies  par  fes  débordemens  extraordinai» 
res  en  Jj8^&  IÇ87. 

.  Après  la  bataille  d'Aubieau  ^  le  Duc  de 
Bouillon  &le  Con^e  de  Cbatillon  paflerent 
à  Marcigni  lavec  4£XX)  hom.  le  6  X'^?.  1 587. 
Le  Dite  d'Epertîoii  les  fiiivoit  bien  accom- 
pagné ,  pour  terminer  avec  eux  dès  articles 
de  paix  déjà  prapofés*  Chatillon  les  refu-^ 
fant^fe  retira  dans  le  Vivar ais^  fuivi  de  1500 
chevaux.  Le  Duc  d^  Bouillon  &  d'autres  Sei- 
gneurs Calviniftes  &  arrangèrent  avec  d^Eper- 
non  :  celui-ci  ordonna  ^u  Pxieuré  un  grand 
repai?^^  il  fut  foupçonné  d'avoir  empoi- 
/onné.lçs  eonvives  Euguisnots ;  d'où  vintlç. 
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proverbe  cité  par  Mi  deTlrou,  DUù  nous 
préferve  du  dîné  de  Marcigni  !  En  effet ,  à  peiné 
le  Duc  de  Bouillon ,  le  Baron  de  Doney  & 
autres  Gentilshommes  furent-ils  arrivés  à 
Geaève ,  qu'ils  moururent. 

Des  Marchands  de  Lyon  avoient  dépofé 
40CX:>  muids  de  fel  à  la  tour  de  Milan-Perle, 
fbnerefft  fianquie  de  guérites  &  bien  fojfoyée  ^  di- 
rent les  Mémoires  deTavanes;  le  Comte  de 
Saulx  Tafliége ,  fprce  la  garnifon  à  capituler, 
&  enleye  le  fel  dont  il  paie  (q%  foldats.  Il 
poiir&iit  les  Ligueurs ,  commandés  par  Va- 
renne-Nagu ,  Gouverneur  de  Mâcon ,  &  les 
défait  à  rEpinaffe  en  1589. 
t  '  Marcigni,  &  fes  environs  font  fort  incom- 
modés par  le$  troupes  des  Ligueurs  pendant 
le fiége  qu'ils  faifoient  de  Charlieu,  emporté 
d'sfiitat^  quoique  défendu  par  I2CX)  homm. 
Après  cette  prife ,  le  Baron  de  Lux  féjôurnè 
^'"jocrrs  à  M^u^cigrii,  &  laiffe  pour  y  com- 
mander Mollns-Lâtour  hn  1590. 
.  Lô  Duc  deiN^moiirs  y  entre  avec  200O 
hom.  le  20  Avril  1^91.  Des  Sergens  d'Autun 
arrivent  quel<pie  te^ps  après  pour  contrain- 
•dre  les  Ha)>ît»tls  ^41  paiement  des  tailles  par 
ordre  du  Duc  de  Mayehne.  15  jours  après 
le  CaphaiiieËfpia^d  tenant  le  pa^ti  du  Roi, 
^b«lt$iiu  ée  la  garnifon  de,  Éôurbon ,  vient 
iforcer  lie  ^ays  a  faire  fili  autre  paiement. 

Saîiit-M^âitiii ,  qui  eiitretenoit  des  intel- 
ligences avec  <fitelques  Citoyens  dé  cette 
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Ville ,  la  furprend  la  nuit  du  24  Août  1 591 , 
fait  fauter  par  le  pétard  la  porte  du  Prieuré, 
marche  droit  au  Château  qui  lui  cil  livré 
par  2  Suiffes ,  pille  les  plus  'riches  maifons  , 
&  fait  charger  40  chars  des  meilleurs  zS^ts. 
Comme  il  fe  difpofoit  à  enlever  fon  butin , 
arrivent  dans  les  Fauxbourgs  St.-Chrrftbphe 
&  Moîins  avec  40  Arquebufiers.  Le  pillage; 
cefTe  ;  Tennemi  rentre  dans  le  Château ,  au- 
quel Thianges  ,  d'Uxelles ,  de  la  Claytte  8c 
d'Ambierle ,  furvenUs  avec  900  hommes , 
préfehtént  Tefcalade ,  &  font  repouffés  trois 
fois.  2  coulevriirés ,  arrivées  de  Mâcon,le 
forcent  à  quitter  la  place  le  3  Septembre 
1591 ,  &  à  rendre  les  prifonniers.  Thianges 
y  établit  pour  Commandant  le  S%  Defprés, 
avec  les  Compagnies  de  Longécourt  &  de 
Môrland:' 

Mais  Marcigni ,  délivré  ^  quelque  temps 
après  des;  Ligueurs ,  fe  rendit  à  la  Nocle  le 
loOdobre  'i5t;4. Thianges,  facile  de  ce  que 
c'étoit  le  feul  endroit  du  pays  qui  ne  fut  pas 
du  parti  de  la  !S^;-î/mûn ,  écrivit  a  Mayenne 
pour  obtenir  des  troupes  &  du  canon  ,  afin 
d  eh  former  le  (iége  :  Farrivée  du  Maréchal 
de  Biron  en  Bourgogne  arrêta  fes  projeta 
dangereux.  La  Node  itiveftit  avec  500  h, 
le  fort  de  Chatnpfeaux ,  le  battit  de  2  pièces 
d  artillerie ,  le  prît  &  le  rafa.  Defprés ,  Ca-»- 

Ëitaine  du  Château  d^Arcî ,  le  rendit  à  la 
^  focle  le  27  FéV^  1595.  La  prife  de  cecté 
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forterefle,  qui  fervoit  de  boulevart  à  Parais 
engagea  cette  Ville ,  le  J  Mars ,  à  fe  fou- 
mettre  au  Roi  entre  les  mains  du  Comte 
de  la  Guiche. 

Le  Château  de  Marcigni  airfud ,  caufe  fa- 
tale de  {es  malheurs ,  fut  rafé  en  1603  ,  à  la 
prière  des  Habitans  mécontens  du  Châtelain. 
Ç'étoit  un  donjon  quarré ,  de  i6  toifes  de 
haut,  &  de  6  pieds  d'épaiffeur,  entouré  d'une 
bonne  muraille  flanquée  de  4  tours  :  il  avoit 
été  élevé  par  les  Ducs  de  Bourgogne  près 
la  porte  defliis ,  pour  s'oppofer  aux  incurûons 
des  Ducs  du  Bourbonnois.  Sur  fon  empla- 
cement a  été  conftruijt  une  maifonboiurgeoife 
i  M,  Dupuy  de  Chatea^uvert. 

Marcigni  eft  fitué  près  de  la  Loire  (  à  600 
toifes  ) ,  à  Feutrée  (Tune  gorge  qui  conduit 
à  Semur  à  Feft.  Il  eu.  borné  à  FoueA  par  des 
coteaux  qui  régnent  du  fud  au  nord ,  for- 
ment au  deiTous  un  beau  baflîn  de  ^  de  L 
coupé  par  ce  fleuve  qui  coule  au  milieu.  Il 
y  avoit  un  pont  de  bois  qui  fut  emporté  au 
commencement  du  XV®.  f.  On  pafle  la  Loire 
en  bateau  au  port  de  Cbambilli  9  apparte- 
nant à  la  Ville ,  qui  TafFerme ,  ainfi  que  fon 
droit  de  pêche.  (  Voy,  Chambilli). 

Elle  peut  contenir  390  f.  j6ooCommuni 
avec  les  Domaines  qui  en  dépendent,  & 
2CXX>  âmes.  Son  commerce  eft  en  bled,  bois, 
fil^  6'dl  feroit  bien  plus  vif  û ,  par  le  moïea 

d'un 
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d*iin  petit  canal ,  la  Loire  venoit  à  former 
un  port  près  de  la  Ville  9  qui  vraifemblable- 
ment  jouifibit  autrefois  de  cet  avantage  ^^ 
lorfqu'elle  étoit  raflemblée  autour  de  FEglife 
de  S.  Nizier ,  &  que  le  pont  fubfiftoit.  Gros 
marché  tous  les  Lundis ,  où  il  fe  débite  beau» 
coup  de  fil ,  &  4  foires  par  an.  Subdéléga- 
tion; Grenier  à  Sel  de  la  Direûion  de  Cha- 
lon.  Quoique  du  Bailliage  de  Mâcon  depuis 
près  de  3  fiécles^  cette  Ville  eft  de  la  Re- 
cette &  de  rArchiprêtré  de  Semur  ;  &  les 
affaires  de  finances,  tailles,  gabelles,  •  •  • 
font  toujours  du  reflbrt  du  Parlement  de  Di-* 
jon  :  elle  eft  gouvernée  par  un  Syndic  per- 
pétuel nommé  par  le  Roi.  Ceft  la  il®.  Ville 
qui  députe  aux  Etats  :  elle  donnera  en  1784 
le  2^.  Alcade  ,  &  Bourbon  le  y.  Belle  route 
de  Marcigni  à  Digoin  &  à  Parai. 

Les  plus  anciennes  familles  font  les  Ver- 
CH£R£  depuis  le  xill®.  f.  qui  ont  donné  des 
Magiftrats  diftingués  au  Parlement.  HUGU£S 
François  Verchere  de  Reffye  ,  né  en 
1680,  reçu  Avocat  à  Paris  en  1705  ,  Juge 
de  Marcigni  en  17 17,  Syndic  perpétuel  de 
la  Ville  en  1741 ,  s'acquit  dans  tous  ces  Em- 
plois la  réputation  d'un  grand  luge.  Il  avoit 

.  toutes  les  qualités  qui  forment  le  vrai  Ma- 
giftrat.  il  mourut  en  175  5  ,  eftimé  &  chéri 
de  tous ,  laiflant  une  riche  bibliothèque  ^ 

'  de  bons  manufctits ,  fruit  d'un  travail  de  50 
Tom.  IK  T 
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ans.  Il  a  fourni  70Q  articles  à  la  noiiv.  édît, 
de  Moreri.  Guill®.  Y erchere ,  né  en  i  J73  à 
Marcigni ,  fut  Maire  de  la  Reole.  Une  de  fes 
filles  s'établit  en  Canada  où  elle  forma  un 
établiffement  &  un  petit  fort  appelle  Fer- 
chère ,  à  quelques  lieues  de  Montréal ,  près 
des  Ifles  de  Richelieu*  Les  Iroquois.  vinrent 
l'attaquer,  pendant  que  fes  gens  étoient  aux 
champs,&  furent  repou£és  par  cette  Héroïne 
habillée  en  Amazone  >  ayec  ime  bravoure 
digne  des  vieux  Militaires. 

Quelques  années  après,  le  même  fort  al^ 
taqué  par  les  Sauvages  ^  aurxDÎt  été  empjorté 
fans  la  belle  défenfe  de  fa  fille  ^  âgée  de  16 
;fins,  qui  tira  un  £Oiup  de  canon  px>ur  avertir 
les  environs ,  iîe  porta  par-tout  ayec  un  fol- 
dat ,  &  força  Tenaerni  à  la  retraite.  Ce  trait 
de  courage  ayant  été  tçandé  à  iViajdami^  de 
Pontchartrain ,  le  Roi  lui  Rt  une  peniion  de 
400  liv.  Ces  faits  font  tirés  d'un  livre  inti- 
tulé :  Aventures  £un  Marin  fous  h  regni  de 
Louis  XIV.  L'Auteiu:  dit  avoir  connu  ces  l 
Dames  Yerchere ,  &  avoir  vu  \eux  fort. 

Les  Montillet ,  dont  lui  Capitaiae  pjenddllt 
la  Ligue  ;  les  Gregainç  fortis  du  Viîiage  de 
ce  nom ,  Par^.  de  Brian ,  éte^li^  à  Marciglû 
en  1 400  ;  Les  Marquât  ^  dont  Antoine ,  il?- 
ceveur  du  Grenier  i  Sel  y  itpU  Ejdhevsn^i^ 
15  30  avec  J.  de  abandon  ^  Eouyer^Sg'.  ^e 
Brailles;  les  Dupuy^  les  xiu  Ryer  dofltun 
Ant^*  Capit.  du  Cllat.  d^  Marcijiœ  esn  1440  » 
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Xtû  André^Châtel^in  de  Semiir  fous  Louis  XI; 
Chriâophe»  Lieut.  Géû.  des  Bafles-rMarcfaes 
du  Boutbonnois ,  fiége  du  Donjon ,  Maitre 
des  Reqiu:tea  de  la  Reine-Mere. 
> .  Il  fut  père  d'André  du  Rycr,  S^  de  Ma- 
lezair  ^  Fief  de  la  Paroifle  chi  Lac  en  Brion- 
Bois  9  QÙ  il  eft  moit  en  |Ô68  9  après  avoir 
été  Conful  aux  Echelles  du  Levant  9  où  il 
avoit  appris  les  langues  turque  &  arabe;  il 
fut  noinin^  Secrétaire  du  Roi ,  Interprète  aux 
langues  orientales  en  165 1 ,  &  Gentilhomme 
de  la  Chambre  :  iDn  a  de  lui  plufieurs  Ou^ 
vrages ,  entr'autres ,  une  Grammaire  turque  & 
VAlcoran  imprimé  à  Paris  en  1 647,  i/?-4°.  réim- 
prioié  à  Amfterclatn  en  1733.  Cl.  du  Ryer, 
Receveur  des  Confignations  à  Marcigni ,  qui 
a  hérité  de  fes  ancêtres  le  goût  des  Lettres  > 
poâféde  pluf.  mtimife..  de  ce  Savant, qui  con- 
fiAent  en  inftruftions  politiques  &  difeours 
k  TEmp^reUr  des  Turcs,  fes  paffe -ports  en 

arabe ,  &c Il  eft  étonnant  que  TAbbé 

Papillon ,  qui  a  enflé  fa  lifte  de  tant  d'Au- 
teurs ignorés ,  ait  oubîié  André  du  Ryer  qui 
a  fait  honneur  à  la  Bourgogne. 
'  Quelques-uns  doutent  que  Pierre  du  Ryer, 
lié  à  Paris  ,  de  rAcad .  Française ,  froid  tra- 
^tôeuf ,  Pdëte  tra^jîquc ,  foit  de  la  même  fa- 
•ÀMIq.* 

•^  '"Ml  Miehâuk  rapporte ,  .dans  le  i*^.  vol.  de 
fes  Mélafftgès,  pagi,3^3  ,  une  lettre  du  Perç 
8èr^èt  ^tti  fak-  iTéicÉeidu^P.  de  S.  Rigaud. 

T.    .  r^ 
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né  à  Marcigni,  Philofophe,  Mathématicien, 
grand  Prédicateur  à  Lyon*  On  dit  qu^ayant 
été  envoyé  par  Louis  XIV  à  la  Bibliothèque 
du  Vatican ,  il  retenoit  de  mémoire  les  ma- 
nufcrits  qu  il  avoit  lus ,  &  qu  on  ne  lui  per- 
mettoit  pas  de  copier. 

Marcigni  efl  à  7  de  L  de  Semur  ,  4.  de 
Parai 9  5  de  Charolles^  12  de  Màcon^  iode 
Cluni  ^  30  de  Dijon. 

Lat.  46  ^é  14'  8'\  Long,  i  ^.  43'  19". 

MaLTAJ^E'RNE. 

Mala  Tabcma^  Vill®.  de  la  Par^.  de  Brieii'- 
non  (  V,  ci-devant  Bricnnon  )  :  ajoute^  ,  qu'il 
fiit  vendu  par  Laurent  de  Tenay  à  Henri 
d'Ogeroles  en  1625  ,  &  appart.  au),  à  M**^ 
de  Lillebonne.  Il  fut  déclaré  en  1459  être 
de  tout  temps  du  Duché  de  Bourgogne, & 
non  impofable  par  les  Officiers  Royaux  du 
Ly  pnnois. . 

M    A     T     O     V    R. 

Amatorium ,  Par.  voc.  S.  J.  B.  Pat.  TAbbé 
de  S.  Rigaud;  Chap.  feign^.  fondée  ;SgVde- 
puis  1768,  N.  de  Çaftellan^^  qui  ïeft  auffi 
de  Château-Thiers  ou  Thierry ,  app.  par  Sj.  ^ 
Julien  Ghâteau-Tyard,  poffédé  dès  le  xiv*. 
iiéc.  par  la  Maifon  de  J^udras  ^  un^  des  plt^ 
lUuilres  de  Bpiirg^.  par  fpn  anciçnoeté  &  fes 
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fiances  :  cette  Seig®.  fat  érigée  en  Comté 
en  1680,  en  faveur  de  Roland  de  Fondras. 
Il  avoit  pour  aïeul  P.  de  Fondras ,  Chev*". 
SgT.  de  Côurcenay  en  129!. 

il  foires.  I200  Comm.  avec  les  dépend. 
Monnet ,  Trefcourt ,  Auvereau  Crozet , 
Croiix,  Etivaux,  Argaud ,  Authiard ,  Neuilly, 
&c.  Pluf.  Dom.  &  moulins. 

A  7  L  de  Semur,  5  de  Mâcon  9  4  de  Chini  ^ 
15  d'Autun. 

M  E   u   L   I   N.    ^ 

Ancienn.  Mevilain ,  Mcdiolanum ,  Mcdiola^ 
tium  ,  Mcdroladum ,  Par.  voc.  S.  Pierre ,  Pat. 
TAbbé  de  Cluni;  de  la  Juftice-Mage  de  Clu- 
ni ,  de  celle  d*Audour  &  de  Château-Thiers; 
FAbbé  de  St.  Rigaud,  Sg*".  du  clocher.  180 
Comm. 

Ham.  les  Plaffards ,  le  haut  de  Meulin  , 
les  Baudrats ,  Laffin  y  les  Saudet.  i  moulin. 
Pays  de  montagnes. 

A  5  1.  de  Semur^  6  de  Mâcon. 

MONTMELARD. 

,  Mons'Mdardi ,  Par.  voc.  St.  Barthelemi, 
ancienn.  S.  Denis  ;  Pat.  l'Abbé  de  Cluni  de- 
puis 983 .,  que  cette  Eglife  fat  donnée  à  S. 
Mayeul  par  Valtere ,  Evêq.  d'Autun  :  elU 
étoit  alors  fous  le  voc.  de  St*.  Marie ,  &  a 

Tiij 
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été  deffervie  par  les  Moines  ;  de  la  ChâtelK 
du  Bois-St^.-Marie  ;  Sg'.  Engag.  d'abord  > 
cnfuite  propriétaire,  le  Marquis  de  Drée, 
par  échange  fait  avec  le  Roi. 

Ghât*  de  Viliars  à  N.  Bernard  de  la  Ver- 
nette,  Lieut.  de  Roi  en  Mâconn.  Nureuxà 
N.  d'Éthy,  Comte  de  Milly,  Colonel  de 
Dragons ,  de  TAcad.  des  Sciences.  VigouiTet 
à  Jof,  de  hi  Salle ,  Sg*^.  de  Toncy,  Le  Pas , 
ci-devant  à  P.  Marie  Naturel  de  Valetiiït', 
maint,  à  N.  Guyon ,  Prévôt  de  la  Maréch. 
de  CharoUes*  Cbap.  à  Vigouflet,  &  une  à 
Nureux. 

Les  autres  Ham.  ou  Ecarts  font  le  Buiffon, 
la  Juneaux ,  Chamay,  Villard ,  Vauzelle,  &c. 
&  8  Domaines  détachés. 

Sur  le  mont  Crozan  ruines  d'un  anc.  Mo- 
Tiaftere ,  dép.  de  S.  Rigaud ,  fous  le  voc.  de 
S.  Cyr,  oii  étoit  un  fameux  apport.  Foftt^ 
dans  le  flanc  de  la  montagne ,  qui  commu- 
nique aux  i  mers  par  la  Saône  &  la  Loire. 
3  moulins  fur  pluf.  étangs.  Seigle  ;  pommes 
de  terre  ;  farrafin. 

Ce  Village ,  fur  une  hauteur ,  de  lOO  f. 
500  Coniinmi.  eâ  eïitre  Doftipierre  à  Tefl, 
Matour  au  fud-eft,  Dun-le-Roi  au  fud,  Gi- 
i>les  à  l'otieft  ,  Oïole  &  Baubery  au  rïord. 

A  5  1.  de  Semur ,  3  de  CharoJles ,  6  4e 
Clum,  7  de  Mâcon,  15  d'Autan. 
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Ou RO  U X  fous  U  bois  de  Sainte-Marie. 

Oratorium  j  Par.  voc.  St.  Pierre-ès-Lienà , 
Patr.  FAbbé  de  Cluni ,  dû  Comté  de  Dyo  ; 
Guy  de  Dyo  acheta  de  Jean  de  Marzac ,  Sgf. 
de  Sigy,  le  Châtel,  fes  fonds  &  dîmes  à  Ou- 
roux,  en  i]6o.  50  f.  2CX>  Comtnun,  Tour, 
faifant  partie  d'un  anc.  Chat.  app.  ChafTagne, 
Fief  à  Cl.  Barthelot  de  Ràmbuteau.  Dép.  la 
Croix  &  Ciiampeau.  Froment;  quelques  vi- 
gnes ;  beauc.  de  fruits. 

A  5  K  de  Semur ,  i  ^  de  CharoUes ,  9  de 
Mâcon,  14  d'Autun. 

O      Z      O     L      E. 

Oiola,  Par,  voc.  S.  J.  Êapt.  (28  Août); 
TEv.  d'Autun  Collât,  le  Curé  Sg^.  du  clocher 
&  d  une  partie  du  Village ,  le  refte  de  la  Pa- 
roiffe,  en  ce  qui  eft  du  Mâconnois,  au  Sg'', 
de  Château-Thiers  ;  la  partie  du  Charolois 
dépend  de  la  Sg*.  de  Moulins-la-Cour.  5  5  f. 
du  Brionnois ,  45  du  Charolois  oit  font  en- 
core 5  Domaines. 

Rambuteau ,  Chat.  &  Sg*^.  poffédée  dep. 
180  ans  par  les  ancêtres  de  Cl.  Barthelot, 
Chev^.  de  S.  Louis ,  dont  2  ont  été  Lient, 
de  Roi  en  Mâconnois,  &  un  Brigadier  des 
Armées  du  Roi.  Très-jolie  Chap®.  caftrale 
de  S*  Henri ,  fondée  par  Henri  Barthelot  en 

'  T  iv 
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1064.  L^  Sg'*-  aâuel  a  conflruit  32  Domaines 
dans  l'étendue  de  fa  Terre  ,  à  3  L  de  tûnr  : 
18  font  dans  les  environs  du  Chat.  Par  (es 
foins  ce  pays,  maigre ^  fauvage,  inculte, 
eft  défriché ,  vivifié  &  embelli  :  on  croiroit 
de  loin  que  ce  font  autant  de  maifons  boiu*- 
geoifes.  Son  Château ,  quoique  fur  une  émi- 
nMice ,  a  Tagrément  de  belles  pièces  d'eau, 
environné  de  bois ,  avec  5  étangs.  Son  frère, 
auiH  CheV.  de  S.  Louis ,  a  donné  au  pays 
tin  grand  fujet  d'édification  par  fa  retraite 
à  Septfonds ,  où  il  paiTe ,  depuis  12  ans ,  6 
à  7  mois  de  l'année  avec  ces  pieux  Solitaires. 

Crary,  Château  à  P.  Emanuel  du  Mirât; 
EcufTes^  dont  Dalmace  de  la  Porte  étoit 
Sg^.  en  1377,  donné  à  Cluni  en  1437  par 
Mariotte  l-educ,  aliéné  en  1622,  Fief  à  Cl. 
de  Rambuteau;  Pommey  ou  Pomay,  Fief 
avec  Chapelle,  à  Alexis  Rougemont,  Con- 
feiller  à  CharoUes;  C\oVLde^l\  ^  Clofum  aqua  y 
Fief  avec  4  foires  ,  au  Sg*".  de  Villars  :  les 
autres  dépend,  font  les  Brouillards ,  les  For- 
geât^ Monchalon,  Somery  avec  une  anc*. 
tour ,  Fief  à  la  ComtefTe  de  Pons-St.-Mau- 
rice ,  &  ci-devant  aux  de  Moulins-la-Cour. 

A  5  1.  de  Sémur,  6  de  Cluni,  i  de  Cha- 
roUes, 8  de  Mâcon,  14  d'Autun. 

Prisy    d*Amanzè. 
Ancienn.  Prizey,  Prifiacum ,  Par.  voc#  S. 
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André;  Pat.  r Abbé  de  Clmni.  Cette  Terre 
eil  depuis  1415  aux  Comtes  d'Amanzé.  Une 
Dame  de  ce  nom  a  laiffé  60  liv.  de  rente 
pour  les  pauvres,  en  1710  ;  (  f^.  Aman{i). 
Le  Presbytère  fut  brûlé  par  les  Calviniftes 
en  1562.  30  f.  110  Comm.  Ham.  le  Parc^ 
ancien  Fief  où  jadis  étoit  le  Château  ;  les 
Bouffiers ,  le  Monceau ,  Tolfy  en  partie.  Pays 
varié ,  peu  fertile. 
A  3  1.  de  Semur ,  9  de  Mâcon. 

Rambuteau  :  V.  Ozole. 

S  AI  KT-G  ERM  AI  iVT-Z)  E  S^B  OIS. 

Par.  dont  TEglife  affez  belle  a  fervi  aux 
Chan*«.  Rég.  de  S.  Aug. ,  &  où  les  Sg".  de 
Dyo,  Fondateurs  du  Prieuré  vers  1095  ,  ^^^ 
leur  tombeau  élevé ,  ainii  que  Sybille  de 
Luzy ,  Dame  de  Dioco  &  de  Sigi  en  1 228  ^ 
&  Jeanne  de  Clungiis  ....  en  1300.  Un  y 
a  plus  de  Religieux,  &  le  Prieuré  a  été  uni 
à  celui  de  St.  Sernin-des-Bois  :  (  Foy.  Si. 
Semin yf  Baill^.  de  Montcenis^. 

Le  Patron  de  la  Paroiffe  eft  S.  Benoît  avec 
S.  Germain.  Le  Prieur  Sg^.  Haut-Jufticier  & 
Patron  du  Bénéfice.  Il  refte  encore  des  vef- 
tiges  du  Monaftere ,  qui  fut  brûlé  &  TEglife 
pillée  par  les  Calviniftes ,  commandés  fous 
l'Amiral  de  Coligni  par  Clermont  d'Amboife 
&  Briquemaiit.  L'Abbé  Dagu',  dans  fon  Hif-, 
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toiré  dé$  Ré  vol.  de  Màcon,  pag.  121  ,  dk 

qu€  les  Chan^«.  Rég.  de  S.  Pierre  de  MâcoA 

étoîent  origmaireînent  iffas  de  ceux  de  St. 

-Germam,  Chat.  Terre  &  Chap.  de  St.  Am- 

brenît  ou  Embrun  (  S.  Ambroife  )  au  Comte 

d'Amaïizé ,  par  mariage  de  Marguer.  de  Dyo 

avec  lift  d'Amanzé.  La  Chapelle  paroit  avoir 

•été  Tanc.  Eglife  par^.  du  temps  des  Moines. 

180  Commun,  compris  les  Broffes-Dieu  & 

r Argollet ,  jadis  la  Orolay  ,  de  60  Comm. 

Sur  la  grand'route  de  CharoUes  à  la  Claytte. 

A  -de  1.  de  Dyo,  f  de  SeifiiJf ,  8  de  Mac. 

St  JU  Lt  EN   DE   Sl^RYi. 

Du  nom  d*uii  Ham.  àpp.  Sivry;  P.  toc. 
St.  Julien ,  Martyr  ;  Patr.  de  k  Prieure  de 
Marcîgni  depuis  i  idÇ  ^  qu'il  lui  fiit  accordé 
par  Norgaudy  Ev.  d'Aut.  ;  de  la  Seicn*.  de 
Vaux  de  Chi\tuly  ënc.  Fief  âinÂ  apii.  du  nom 
de  Chùifeul  y  dont  une  branche  poffédoit  de 
grahds  biens  eii  BoUrg^.  Marie  deChcifeul, 
,  Dam^  de  Sigy^  dé  Laye  ^  du  Vaux  de  Chi- 
zeuil ,  porta  ces  Terres  ert  dot  à  Guillaume 
de  TAubepin ,  Seig".  de  Sigy-k-Châtel  :  la 
dernière  appartenoit  en  1650  a  une  branche 
de  la  Maifon  de  Dyo  dfe  Montperroux,éteinte 
par  le  décès  d'Eléonor  Dyo  de  Montper- 
roux ,  Lieut.  Gén.  des  Arm.  Ses  biens  îubf- 
titués  pafferent  à  fa  fœur,  mariée  à  Louis- 
Franc.  Damas  d'Anlery,  d  oii ,  après  fa  mort, 
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ils  doivent  revenir  à  J.  Pierre  Damas  de 

Saâkngi. 

7  À  8oo  ConfftHiii.  Hatfu  iiyry,  les  Je^tnv 
dénis  ^  Chevagni  5  petit  bois  avee  Cfeap.  de  ' 
St«.  Geneviève ,  &  un  anc.  Chat,  à  N.  B*- 
tsulle  de  Mandelot ,  Chev^.  de  Malthe ,  eh 
tome  Juftke.  Autte  Chap.  des  Rois  â  Vaux, 
avec  anc.  Chat.  Moulin  fur  TArconte ,  ap^y. 
Cagfé'Vzg^.  Le  Hank  d^  Maringué  plaide  à 
CharôUes ,  y  paie  tarilhe ,  &  y  prend  fel  :  le 
refte  de  la  Par.  qui  ufoit  de  fel  de  Peccais, 
éft  en  procès  pour  confervelr  fon  droit. 

Bon  terroir  ;  vignes  ;  excellens  pfourage». 

Â  4  1.  de  Semuf ,  i  t  de  CharoUes,  10  de 
Mâéon. 

*  ^ 

App.  Santign^  en  iiSS^Siminiacnm;  Par^ 
voc.  S.  Jean^B.  Patr.  du  €hap«  d' Aigneperfe  ; 
dern«  Par.  du  Dioc«  d'Aot.  au  fud.  Le  clo«- 
cher  &  partie  de  la  Paroifle  font  du  Beail- 
jolois ,  à  Henri  de  la  Brofle  9  qui  a  fa  Cha- 
pelle fondée  à  FEglife  :  le  refte ,  iu  Bailla 
de  Mâcon ,  Recette  de  Semur ,  de  ht  Seig^. 
de  la  Garde  -  Marzac  y  &  du  Coifité  de  tk 
Cldytte. 

1  Chat,  celui  de  la  Brolle  ,  qui  relevé  die 
Beaujeu  ,  eâ  bâti  à  l'antique  ^  échiit  à  Ànt. 
de  Montrichard  en  163 1  ,  par  fucceffion 
de  CL  de  la  fieloiife  ;  &  celui  de  C<^ange , 
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Far^.  de  Dun ,  par  mariage  avec  Ifabelle  de 
la  Tour-Paula  en  1656.  Henri- René  de  Mont- 
xichard,  anc.  Page  de  la  Dauphine,  Sg'.  de 
Marchangî  en  Lyonnois,  a  le  Fief  de  la  Broflé. 
L autre  Chat,  à  Cl.  de  Saint-Georges,  par 
fon  époiife  Franc.  Monchanin  de  la  Garde- 
Marzac.  :  cette  Dame  a  laiffé  aux  pauvres, 
en  1763  y  une  grande  marque  de  (^  charité, 
en  léguant  6000  1.  de  rente  à  (es  1 2  Terres  ; 
il  y  a  1600  1.  pour  8  vieillards  infirmes  de 
Santigni  ,  qui  avec  cette  fomme  vivent  à 
laife ,  &  aident  leur  famille.  Voilà  pourtant 
le  peu  qu'il  en  coûte  pour  nourrir  les  gens 
vertueux  dans  nos  campagnes.  Quelle  ef- 
frayante comparaison ,  quand  on  fonge  à  ce 
qu*on  prodigue  tous  les  jours  pour  foudoyer 
le  vice  dans  la  Capitale  ! 

Belle  Chapelle  avec  haute  flèche  en  ar- 
jdoife ,  voc.  N.  D.  de  Vers  ^  dans  le  Village 
4e  ce  nom ,  conftruite  par  les  Dum'ont ,  Bour- 
-geois  du  .Pays  9  il  y  a  plus  de  200  ans.  Autre 
Chap^.  rur^.  de  St.  Clément  au  Ham«  de  cê 
•nom. 

Par.  de  7  1.  de  tour ,  de  difficile  deffertc 
.â  caufe  des  ruifleaux  y  des  montagnes  &  des 
bois  ;  1500  Comm.  &  à  portion  congrue. 

Dép.  Mont,  Vers,  St.-Clement,  Vibus, 
ie  Charne,  les  Canot,  Âujoux,  la  Brette» 
le  Rouflet ,  &c.  &  50  Domaines. 

^    Ajoux^  Altum  Jugum ,  où  M.  Tranchand, 
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Profeffeur  à  Beaujeu ,  a  trouvé  des  minéraux 
de  plomb  teflulaire  ou  galène ,  dont  j'ai  vu 
chez  lui  de  beaux  morceaux  :  il  a  découvert 
auffi  à  la  Chapelle-fous-Dun ,  proche  Châ- 
te^auneuf ,  une  mine  de  charbon  de  terre , 
qu'on  le  proj^ofe  d'exploiter,  &  une  mine 
de  plomb  vernis ,  à  S.  Polycarpe  près  de  S. 
Julien. 

2  ruiff.  qui  prennent  leurs  fources  en  la 
Paroiffe ,  fe  jettent  dans  le  Sornain  au  Sor- 
det ,  font  aller  dix  farroirs  ou  moulins  à  fcier 
le  fapin ,  qui  en  24  h.  coupent  6  douzaines 
de  planches  ;  10  battoirs  d'écorce ,  l  moulin 
à  farine.  Les  montagoes  font  couvertes  de 
bois ,  prefque  tout  en  fapin  ;  on  y  fabrique 
le  charbon  qui  fe  vend  à  Charlieu  ^  Beaujeu  , 
Villefranche.  ....  Pays  fauvage ,  entre- 
coupé de  mont^^  où  il  ne  croît  que  du  fei- 
gle,  du  farrafin^  &  beaucoup  de  pommes  de 
terre. 

A  6  1.  de  Semur ,  6  de  Màcon ,  17  d'Aut. 

SAÎNT-LeGER'SOVS'BvSSÏERE. 

,  Se  Liodcgarius  propi  Buxcriam  ^  P.  à  la  coll. 
de  l'Ey.  de  Mâcon;  S%^.  N.  de  Caftellaney 
qui  Teft  auffi  de  la  Builiere  fur  Grône ,  avec 
.Chapelle., Foires^  Ane.  Chât.^  fur  la  colline^ 
qui  a  donné  le  nom  à  une  bonne  Noblefle 
éteinte  depuis  long-temps.  Marguerite,  de  la 
BuiTiere  y  Religieuse  à  Marcigni  ^  fut  Abbefle; 
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4e  St.  Jean  d'Âutun  en  1066  :  c'étoît  une 
pifice  forte  qui  comm^ndoit  fur  le  chemin 
4e  la  Claytte  à  Mâcon ,  &  fur  tout  le  voi- 
ûnage.  J.deTpulongeon,  Baron  de  Senecey, 
Maréchal  de  Bourgogn'è ,  tenta  la  fidélité  du 
Gouverneur,  qui ,  loin  de  fe  laifier  furpren-« 
^re,  battit  le  Maréchal  $t  le  fit  prifonnier* 
Ayant  été  échangé  avec  le  Comte  dç  Van- 
(î(dpiur  y  il  ûgi^ala  fpn  refientiment  par  la 
tvi^e  de  .ce  Château ,  comme  s'il  eût  pu  en: 
fevgUr  fous  fes  dé^hrjs  .1^  >fouveair  de  Taffiront 
gp'il  y  ayoit  rew* 

Bft^^r^  de  la  B^i^lere  porta  cçtte  Terre  au 
Ptéf.  Wpipi^  I^eyiftie  foi?  jnari ,  en  1451; 
§£  Je^aRije  leur  ftU«  à  Ann^e  BLobertet,  dje  qui 
eUe  fet  acquife  par  le  ftaijli  i^  Mâ.çpn,  PbiL 
î^apbi»  ^-  àp  N^r<î^iKiç,  qui  la  laifla  àN. 
Laiir^pcin  foi»  parant ,  4/e^  ^.efcendans  du-^ 
gi^el  J..  dç  Fo^idr?^  clç  Çljiîte^u-Thiers  Tao 

quit  en  1696. 

Les  df  pefid.  fpnt  Ja  Buffiere ,  la  Belouic 
cil  il  y  a  foires ,  Négeant ,  les  Murs ,  Mont- 
didier,  6;^;.  Papeterie  fur  la  rivière  yenant 
de  Saint-Pierre-Lavieu  ,  qui  réunie  à  celle 
il'Audour ,  forme  la  Grone*  On  trouve  â  S. 
jLeger  une  marne  noire  tryâallifée ,  pyri^ 
teufe ,  qui  annonce  une  mine  de  charbon. 
,    A  8  L  de  Semur,  ^  de  Mâcon ,  17  d'Aut 


A 
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SainT'Symphqrien-du-Bois. 

Par.  .Patr.  U  Doyen  de  Pîirai.  Aac,  Cbî^ 
pdi^e  de  St.  George  bien  réparée ,  doitf  le 
jiMn.  eft  nçfté  à  un  ViU'.  2|j^  isfiiUeu  de$  bois. 
Le  clocher  &  la  plus  grande  partie  de  la  Ps^ 
rQi&  dép.;4e  U  ^^  &  Juft.  de  Dyo;  une 
autre  ptiurtie  de  cell^  de  Dré/e ,  une  ajiitre  de 
pelle  du  Bri^ur  4e  SjU  Germain  ;  enfin ,  Iç 
Cttf  é  a  auffi  un  Fief  ^yec  Juftice ,  qui  cpm- 
pi^eod  f^n  fiourpri$ ,  {es  fonds  curiaiux  62:  au- 
tres t  conupje  il  fe  voit  par  pluf.  tltf es  des 
Wf  Si  HYï^.  C  qitt  font  da9^  Ces  arckives.  U 
poiSiéde  eneoire  un  mitre  Fiçf  en  iînipl(3  di- 
xeâe  &  cencÊFe,  acçjqnis  len  I4$S  cl'$i4<H^^di 
Baina^  d^  la  Basole  9  &  ^^bli  par  ^  FÇ F?^^ 

3  fXî  Cqh»»,  d/^rçc  lfi$  dépende  St.  Çfprge, 
Ja  Pougô  ,.  Gdvseidiec  »  Hont^lon,  Çp^sr-So- 
leil ,  Baubi^i ,  eu;.  Parys  d(^  bois.  S^  la  gr. 
route  de  xCbaroUeç  à  la  Cfoytte.  {  y.  Dyo 

A  3  1.  de  Semur ,  2  de  CbarpUeg  j  $  4p 
.M^ofi,  l:4'd'An«i¥U 

Sir  IGNJUN  in  Hdctmnoif  :  V.  SuiN  en 

Charolois. 

fBLÈAY    BT  FlA€MLIEK^$* 

«* 

. .   ,  X2quk  Villages  en  Mâconnois ,  Recette  dej 
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Semur ,  dans  la  Par*,  de  Saint-Bonnet-des- 
Briiyeres  ^  jadis  mère  Eglife ,  maint.  Annexe 
d^Aigueperfe ,  deflervie  par  un  Vie.  Dioc. 
d'Aiitun.  Saint-Bonnet  en  Beaiijolois ,  de  700 
Comm. ,  eft  entre  Matour  &  Saint-IgniKle- 
Vers. 

Aigueperfe ,  Aqua  Sparfa  ^  à  préfent  Par*, 
à  un  Chapitre  fondé  en  1 288  par  Louis ,  Sire 
de  Beaujeu ,  &  Hugues  d'Arci ,  Ev.  d'Aut. , 
compofé  d'un  Doyen ,  de  1 2  Chanoines ,  dont 
9  réfidant  :  les  3  autres  font  Curés  de  Saint- 
Igrii,  de  Saint-Racho  &  de  Propierre.  Les 
Chan^*.  font  Patrons  de  la  Cure  &  Doyenné 
du  lieu.  Theode  de  Maze ,  Calvinifte ,  s'em- 
para des  biens  du  Chapitre  en  I02,  pilla 
^îes  archiyes,&  démolit  les  maifons  du  cloître. 

Les  Ham.  dép.  font  Villemartin,  Curteli, 
'les  Canards,  les  Brôffes,  Villars,  Muffery, 
"Fief  en  toute  Juft.  Chat.  &  Ham.  de  30  f.  au 
•Sg**.  deVauzelles ,  Franc.  Louis  de  Mufy  :  (V. 
'  fur  cette  famille,  C Hôpital4erMercier  en  Brion.) 
3  moulins  fur  2  p.  riiifT.  fortant  de  la  mon- 
'tagne  d'Ajoux. 

A  6  L  de  Semur  ^  6  de  Mac.  3  de  Beaujeû. 

T    R    A    D    M    T. 

Village  de  la  Par^.  de  Trades  en  Beaujo- 
lois;,  Bailla  de  Mâcon,  Recette  de  Semur, 
t)ioc.  d'Aut.  Trades  peut  avoir  140  Corn. 

N.Paiffoa 
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^.  Paiffon.dll  Bacon,  Sg^  ayant  acquis  de 
N.  Quarré  de  Champvigni. 

T    K    I    r    Y. 

Tyrinacum ,  Pan  voc.  S.  Germain  d^Aux. 
Coll.  TEv.  d' Autun  ;  M.  de  la  Guiche  ,  Sg*". 
du  clocher  &  d'une  partie  de  la  Par^  ;  de  la 
Juflice  de  l'Ecoufferie,  Seig^.  de  Sevignon; 
le  reile  dépend  de  la  Jufiice  de  Cluni ,  & 
un  canton  de  celle  d'Audour.  L'Effart ,  Fief 
en  toute  Juft.  70  f.  260  Comm.  Dépend,  les 
Carrés ,  Epre  ,  Chalanforge ,  Vazelle  ,  &c. 
1  moulin.  Terroir  fec  ;  ni  communaux^  ni 
bois  ;  très-peu  d'arbres  fruitiers. 

A  7  1.  de  Semur,  5  de  Mâcon,  17  d'Aut» 

Vakeilles. 

Varrcly»^  Par.  voc.  St.  Martin;  Patr.  le 
Chapitre  d'Aigueperfe  ;  Sg''.  le  Marquis  de 
Drée  ;  mêmes  anc.  Sg".  qu'à  Drée  ou  la 
Bazole  (  Voy .  ci-devant  Curbigni  )  ;  entre  Bo- 
demont ,  St.-Chriftophe  &  Oyé.  3  20  Com. 
avec  les  Ecarts  Saint- Albin,  Montgiraud, 
Montet ,  &c.  Chopaille ,  les  Thevenin  &  Se- 
rain  font  tous  3  alternat,  avec  St.-Laurent. 
Bon  terroir ,  difficile  à  cultiver ,  étant  en 
terre  forte  :  chemins  impraticables  en  hiver 
,&  en  temps  de  pluie.  A  3  1.  de  Semur,  1  de 
la  Claytte  ,  8  de  Mâcon ,  r6  d' Autun. 

Tom.  IF.  y. 
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VAREN  NE    EN   BRIONNai  S. 

f^arennay  Par.  voc>  S.  Pierre-ès-Liens  ;  Pat. 
&  D^.  la  Prieure  de  Marcigni  depuis  1094; 
Archip.  &  Recette  de  Semur  ;  Prévôté  du 
Bailis  de  Mâcon.  L'Eglife  eft  belle  &  vafte, 
a  3  nefs ,  &  fervoit  au  Prieuré  de  Bénédic- 
tins établi  fous  S.  Odilon  en  1045  ^  par  Ar- 
ta^id  Brimnenfis ,  uni  depuis  à  Marcigni ,  def- 
fervi  par  3.  Religieux  de  cette  Maifon.  On 
a  découvert  aux  environs  de  TEglife,  des 
ocarreaux ,  des  ferrures  &  des  clefs  d'une 
grandeur  prodigieufe.  Le  Prieur  de  Marcigni 
fit  hommage  au  Roi  en  fon  Bailli  de  Mâcon, 
de  la  Terre  de  Varenne,  en  1244. 

Cette  Seign®.  a  été  donnée  en  différens 
temps  à  Marcigni  :  Artaud  de  Brian  cède 
TEglife  &  la  dime  en  1094  ;  Confiance  de 
Semiir,  dite  de  Vartnnt  qui  étoit  fon  apa- 
î^3ge  ,  y  lègue  des  fonds  en  1 109  ;  Hugues 
de  MàniHi  délaiffe  à  fa  fille  Marg®.  la  Sg^ 
de  Montrafon ,  en  lui  permettant  d'en  dif- 
pofer  pour  Marcigni ,  où  elle  prit  le  voile  en 
1281. 

250  Commun.  60  f.  compris  les  dépend. 
Montrafon,  Fief;  le  Seuil,  les  Courtes-Per- 
ches ,  les  Galliots ,  les  Hayes ,  &c.  les  For- 
ges ,  Fief  en  toute  Juftice ,  ci-devant  aux  Jd- 
leaud ,  maint,  à  Louis-Melchior  Comeau  de 
Satenot  par  4a  femme.  Ce  Fief  vendu  par 
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les  Bénédiûins ,  en  1393.»  à  Jean  du  Palais, 
pafla  à  Ant.  de  Digoine  en  1444,  à  Ânt.  ae 
Vichy  en  1466 ,  à  Laurent  de  Thenày  par 
échange  avec  Bofchevenu  en  1630  ,  remis 
jpar  Catherine  de  Chauvigni  de  Blot  fa  v®. , 
a  Jean-B.  Joleaud ,  pour  la  Rente  noble  de 
la  Beluze  ,  Par^.  de  Brian.  Celui-ci  fit  mettre 
ïa  maifon  nouvell.  bâtie ,  fous  la  fauve-garde 
au  Roi ,  par  Lettres  de  Henri  de  Bourbon* 
Condé,  en  1645.  Les  Joleaud  des^:Forg«s, 
origin.  d'Autun  ,  ont  donné  .8  Gendarmes  de 
la  Garde  depuis  1650,  &  pluf.  Chev'*.  de  S. 
Louis.  Un  Joleaud  fut  tué  à  la  bataille  de 
Senef  en  1674 ,  un  autre  à  celle  de  Ramill/ 
en  1706. 

Belle  maifon  dite  la  Tour^Farenm  y  jadis 
Meix  de  la  Grange ,  aux  Raquin  en  1 500 ,  en- 
fuite  aux  Roflelin ,  de  qui  Jean*B.  Joleaud 
lacquit  en  1641  ;  maint.  Fief  à  Jean-Bapt. 
Bouthier de Rochefort,  Avocat,  qui  la  orné 
d'une  bonne  biblioth^*  &  d'une  Chap^,  de  la 
plus  noble  iimplicité. 

Terroir  maigre  &  léger  :  excellens  prés  le 
long  de  TArconce ,  oii  Ton  engraiiTe  de  gros 
jbceufs.  Beau  pont  de  pierre  fur  cette  riv** , 
conftruit  par  la  Province  en  1731  ,  appelle 
dans  le  devis ,  pont  de  St.  Ckrifiophe ,  parce 
que  le  Sg^  de  ce  nom  en  fit  voir  lanéceffité 
aux  Elus  9  pour  la  communication  du  Mâ- 
çonnois  ,  Lyonnois  ,  Beaujolois  ,  avec  la 
Bourgs.  On  doit  fe  hâter  de  répare^  la  plus 
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belle  arcade,  dont  ravant-bec  a  été  fappé 
par  les  fondemens ,  &  menace  ruine  ;  ce  fe- 
roit  un  grand  malheur  pour  le  pays.  Carr^. 
de  grès*  Bon  chanvre.  Vin  commun. 

Les  Communautés  de  Varenne  ,  Brian  , 
Saint'Didier ,  ont  été  confirmées  dans  leur 
ancielî  droit  de  prendre,  le  fel  de  Peccais  à 
Charlieu,  par  Arrêt  du  Confeil  en  1736', 
contre  les-  Fei^miers  Généraux.  Mefure  dé 
Marcignr  de  42  1. 

A  2  p,U  de  Semur,  2  de  Marcigni,  10  de 
Mâcon^  17  d'Autun,  27  de  Dijon. 

Fersaugve. 

Aqua-Vtrfa^  à  càufe  dé  la  chute  des  eaux 
dans  TArconce  ;  Par.  voc.  St^.  Marguerite  j 
Patr.  le  Prieur  d'Anzi;  Archip.  de  Semur; 
Sg^  Cl.  Abel ,  Marquis  de  Vichy-Monceaux. 
Une  Dame  de  Fougères  en  aliéna  les  dîmes 
au  profit  des  Mépartiftes  de  Parai ,  qui  paient 
la  portion  congrue  au  Curé.  Adrienne  de 
Fougères  porta ,  en  1 5  5  8  »  cette  Terre  &  celle 
de  Verdet ,  à  Cl.  de  St.-Georges  fon  mari , 
qui  fiit  tué  par  les  Ligueurs ,  &  inhumé  dans 
cette  Eglife  en  1593. 

Jean  de  St.-Georges,  Seig**.  en  1662.  Le. 
Verdet ,  Monceau  &  Verfaugue  payèrent  de 
Philib.  Dupuy  à  J.  Perrin,  dont  les  héritiers 
les  ont  vendus  au  Comte  de  Vichy-Chanron. 
Le  Château  du  Verdet  eft  détruit. 
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40  f.  140  Cotnm.  Dépend.  Bornats  avec 
Chat,  miné ,  la  Rue  -  Neuve  ,  les  Gras  ,  la 
Loge  avec  Chat.  Fief  en  toute  Juft.  relevant 
de  la  Baronnie  de  Semur,  à  Cl.  du  Ryer, 
ainii  que  la  Franchife«  Claudine  de  S.  Tri- 
vier  acquit  la  Loge  de  Geoffroy  de  Tenay 
en  1558.  La  Paroiffe  s'étend  jufqu'en  celle 
de  Poiffon  où  eft  ^tué  la  Loge.  Terre  propre 
à  la  tuile  5  aux  carreaux. 

Ce  Villajge  fur  ime  éminençè ,  à  ;J^  de  I.  de 
l'Arconce,  entre  Poiffon  &  Monceau,  qui 
étoit  autrefois  fon  Annexe ,  érigée  en  Cure 
dejpuis  70  ans. 

A3  1.  de  Semur ,  3  de  CharoUes ,  2  de 
Parai ,  2  de  Marcigni  &  du  Grenier  à  Sel , 
12  de  Mâcon. 

Fin  du  Brionnois. 
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DESCRIPTION 

V 

DE 

M  O  N  T  C  E  N  I  S. 

TkMoNSCl  NI  SUS  ^  Cenijinus  j  Mons-St'^' 
JL  VX  nium  ,  Mons-Cinerum  ,  Manticinium  :  pe- 
tite Ville  avec  titre  de  Baronnie  ,  dont  le 
Roi  eft  Seigneur;  Par.  voc.  la  Vierge  (  15 
Août),  aiitref.  S.  Laurent  &  S.  Denis  ;  à  fa 
coll.  de  TEv.  d'Autun ,  Archip.  de  Blanzy. 

L'Eglife ,  en  forme  de  croix ,  affez  belle 
&  voûtée ,  fiit  rebâtie  en  1 679  :  le  grand 
clocher  ayant  écrafé  par  fa  chute  la  voûte 
de  la  nef  en  1699,  le  tout  fut  bientôt  après 
réparé  &  fini  en  1703. 

Le  fanôuaire  ,  très-proprement  pavé ,  eft 
orné  d'un  bel  Autel  de  marbre. 

Jacq.  Bern.  de  Monteffus  y  fit  une  fonda- 
tion en  1482.  Chapelain  à  la  nomination  de 
la  Communauté.  Chapelle  Mzr^r,dite  maint. 
Cochet,  du  patronage  de  MM.  Cochet,  fon- 
dée en  1513  par  Jean  Maret,  Châtelain  de 
Montcenis. 

Torcy  TAnnexe^  jadis  la  tnere  Eglife^étoit 
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deffervie  par  les  Bénédiâins  de  T Abbaye  de 
St.  Martin ,  qui  en  ont  confervé  la  dîme. 

Ursuunes  ,  établies  en  1642 ,  jont  logé 
en  165Z  dans  leur  Maifon  aâuelle,  donnée 
avec  le  domaine  du  Garreau ,  par  Philibert 
de  Chapey ,  anc.  Curé  de  Charnioi.  Elles 
font  24  Religieufes  de  chœur. 

L'H  o  P I T  A  L ,  d'abord  Etabllffement  de 
Charité,  patenté  en  1737,  a  8  lits  deffervis 
par  deux  filles  pieufes.  Les  i".  Fondateurs 
furent  J.  Maurice  Durand  de  Chalas,  Préf. 
en  la  Ch.  des  C.  de  Dijon  ;  N.  Cudelle ,  v®. 
d* Alexandre  Boyveau  ,  Gouverneur  des  In- 
valides ;  &  J.  Boyveau ,  anc.  Curé  de  Mont- 
cenis  :  les  autres  Bienfaiâeurs  font  Magde- 
leine  Rey  ;  Gabriel  de  la  Roche ,  Curé  de 
Montcenis ,  qui  a  fait  rétablir  la  maifon  en 
1762,  &  a  donné  le  domaine  de  là  Valotte- 
le-Duc  ;  Alexis  Durand  de  Lagny,  Lient,  de 
Roi  en  Champagne  ;  Hugues  Cochet ,  Prêtre 
à  Paris  ;  Léonard  Coulot ,  Bourgeois  ;  Emil- 
land  de  Bon ,  Proc.  Syndic  de  la  Ville  ;  J. 
Villedieu  de  Torcy,  Conf*".  au  Parlement  ; 
Magd.  Durand  ;  Philippe  Girau ,  Chapelain 
de  la  Ville. 

5  Àdminiftrateurs  nés  :  le  Lient.  Civil ,  le 

I  Maire ,  le  Procureur  du  Roi ,  le  Curé  &  le 

I  Chapelain. 

I  V  iv  ' 
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Ane.  Chat,  des  Ducs  de  la  i^^.  Race,  bâti 
iiir  la  crête  d'une  montagne  très-rapide ,  fur- 
tout  à  Teft  &  au  fud ,  très-fort  par  fa  fituation 
&  fes  murailles  qui  avdient  il  pieds  d'é- 
paiiTeur.  Il  fut  rebâti  par  ordre  de  Philippe 
le  Hardi  en  1383,  fortifié  &  muni  d'artillerie 
en  14 13  par  le  Duc  Jçan  ,  &  démoli  par 
Henri  IV  en  1601.  Il  y  a  voit  dans  Tenceinte 
de  cette  fortereffe ,  de  600  pas  de  circuit , 
a  5  à  30  maifons ,  toutes  détruites.  On  y  la- 
boure maintenant. 

La  Garnifon  du  Château  s'étant  déclarée 
pour  Marie  de  Bourgogne  en  1477,  fiit  caule 
que  Louis  XI  fupprima  le  Bailliage,  &  le 
réunit  à  celui  d'Autun  par  Lettres  Pat.  du  8 
Septembce;  mais  elles  n'eurent  pas  d'exécu- 
tion, fur  Toppofition  des  Seigneurs  voifins 
&  des  Habitans  qui  n  jivoient  point  pris  part 
à  la  révolte  de  la  Garnifon. 

Du  temps  de  la  Ligue ,  les  Soldats  &  les 
Citoyens  fé  déclarèrent  pout  le  Roi  contre 
le  Duc  de  Mayenne ,  &  fe  cinduifirent  eu 
braves  &  fidèles  fujets ,  fans  fe  laiffer  en- 
traîner par  l'exemple  des  Autunois  leurs  voi- 
fins ,  qui  foutinrent  un  ficge  contre  l'aroée 
royale.  Il  y  a  eu  des  Capitaines  Châtelains 
diftingués  ;  entr'autres  ,  Hugues  de  Broiffes 
en  1351 ,  J.  de  Buffeul  en  1382  ,  Huguenin 
de  Biede  en  1407  :  les  derniers  qui  nous 
foient  connus ,  font  Cl.  Pelletier  d'Efcrots 
en  16 II,  &  Anth**.  Mercier  de  la  Tour  en 
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[  1619 ,  doiit  les  Lettres  font  fignées  ^  Annt  ic 
Montrafier  ,  veuve  de  Charles  de  Bourbon  , 
Comte  de  Soiffons^ 

.  On  voit  un  Foreftier  à  lO  1.  de  gage ,  ayant 
un  Sergent  fous  lui,  en  1403.  Le  Duc  Hu- 
gues IV  acquit  de  Hugues  de  Ruyne.tout  ce 
qu'il  pofTédoit  en  la  Châtell^  de  Montcenis 
pour  300  liv.  en  1246  :  le  titre  eft  dans  Pe- 
rard ,  p.  467.  Robert  1 1  déclare ,  en  1 129 , 
que  le  Château ,  appelle  Caflium  de  Monter-- 
nix ,  avec  fa  Châtellenie ,  âinû  qu  Anzy  & 
Semur,  ont  été  de  tout  temps  du  Duché  de 
Bourgogne  :  (V.  Per,  p-  547)-  . 

Cette  Châtellenie  compofée  de  la  Ville , 
des  3  Prévôtés  de  la  Valotte-k-Duc ,  Par,®. 
de  St.  Berain-fous-Sanfvigne  ;  de  celle  de 
Crêne ,  auj.  la  grande  Ville-Dieu ,  Par*.  S. 
Nizier-fous-Charmoi  ;  de  Nuys,  Paroiffe  de 
Morey,  &  de  pluf.  Vill.  &  Ham.  dans  8  Pa- 
roiffes  voifînes ,  a  été  réunie  au  Bailliage; , 
en  exécution  de  TEdit  de  1749.  Autref.  partie 
de  Toulon  en  Bourgogne ,  partie  des  Par^*. 
de  S.  Symphorien ,  de  S.  Gervais  &  d'Anzy- 
le-Duc  j  étoient  de  cette  Châtellenie  ;  m^is 
ces  parcelles  ont  été  aliénées. 

Louis  XI  avoit  fait  don  de  cette  Baronnie , 
en  Ï479,  ^^^  Marquis  de  Hocheberg  pour  fes 
fervices ,  fors  la  foi ,  hcmmage ,  reffort  &  fou* 
vtraimté;  ce  qui  lui  fut  confirmé  &  à  fes  hoirs 
par  Louis  X I L  François  P*".  la  donna  au 
Duc  de  Longue  ville  en  i  543  ;  Franc®.  d'Or- 
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léans ,  Princeffe  de  Condé ,  en  joiiiflbît  en 
^l|8i  :  elle  paffa  enfiiite  dans  la  Maifon  de 
SoiflbUs,  &  fut  réunie  à  la  Couronne  parla 
félonie  du  Comte  Charles  de  Bourbon ,  tué 
â  la  bataille  de  la-Marfée  quil  gagna,  en 
164K 

Ferdinand  de  Tenarre ,  Marquis  de  Mont- 
main,  en  étoit  Engagifte  en  1719,  pour  fa 
vie  feulement.  Le  Roi  l'engagea,  en  1747) 
à  Jules-Matthieu  de  Rochemont ,  auquel  il 
en  fît  un  bail  à  rente  perpétuelle ,  des  hé- 
ritiers duqueH^ranç.  de  Lachaize^  Maire  de 
Montcenis ,  Fa  achetée. 

La  garenne ,  dite  de  la  Duch  ^Jfc  ,  fut  ac- 
quife,  en  1327,  par  le  Duc  Eudes  IV,  pour 
4î  livres,  de  Jacquette,  veuve  de  Jeannot 
Barbier.  La  Ducheffe  Agnès  fa  mère  avoit 
acquis,  en  1321  ,  la  moitié,  par  indivis, 
d'un  étang  &  d'un  moulin  entre  la  garenne 
&  le  bois- du  Mont-Porcher. 

Le  Bailliage,  dont  le  diftriâ faifoit 
parjtijg  des  Eduens,  &  depuis  du  Comté  d*Au- 
tun,  eft  fort  ancien  :  le  Charolois  jadis  en 
dépendoit ,  comme  le  déclare  Philippe  le 
Bon  dans  une  charte  de  1423  ,  citée  par  de 
Rymon.  Les  Ducs  y  avoient  un  Bailli  dès 
le  xiil*^.  f.  Pierre  de  Sermentis  l'étoit  en 
1280,  Pierre  de  Chateauneuf  en  1282,  Nie. 
Chrétien  en  1404,  Guill®.  Sachet  en  1407; 
mais  depuis  Joflèrand  de  Sercey  en  1408 , 
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les  deux  Bailliages  d'Âutun  &  de  Montcenis 
ont  eu  le  même  Grand  bailli  :  Tétat  des  Of» 
ficîers  des  4  dern".  Ducs,  impr.  /V2-4®.  1719, 
en  fait  mention. 

Jean  de  Clugny  eft  dit  Avocat  du  Duc 
aux  2  Baill*^.  en  1387»  &  Garde  des  Sceaux 
en  i400;Guill^  Bataille  en  i493;Humbert 
Benard,  Proc.  du  Duc  en  1370,  J.  Dubois 

^^  1374»  J*  ^^  Ganay  en  1379,  P.  Barbier 
en  1382,  Henri  de  Clugny  en  1414,  J.  de 
Ganay  en  1479.  Ces  Officiers  avoient  fans 
doute  été  autorifés  à  exercer  dans  les  deux 
Bailliages. 

Edme  de  Rochefort ,  Grand  Bailli  en  1619; 
Pierre  Berbis  de  Dracy  en  1706  ;  Michel  Do- 
rothé  de  Grandmont,  fon  gendre,  en  1720; 
à  préfent  Ferdinand  de  Grandmont  fon  fils. 

Le  feul  Lieut.  Civil  de  ce  Baill*.  qu*on 
connoifie  avant  Louis  XI ,  fut  Guillaume  de 
Monfarin ,  Lieut.  du  Bailli  d^Autun  au  Siège 
de  Montcenis  en  1471  :  les  fuivans  font  Gé- 
rard Clerget ,  1 542  ;  Jacques  Guy  on ,  1 579; 
Barth.  d'Arlay  en  1591  ;  Etienne  Calard  en 
1620 ;  Alexandre  Boyveau  fon  gendre,  Gil- 
bert B^y veau  ,  J.  Villedieu ,  Léon.  Franc. 
Girau  ,  Gilbert  Girau  ,  Blaife  Quarré  du 
Pleffis ,  Gabriel-Marie  de  la  Grange ,  Philib. 
Etienne  de  Bon,  Lazare  Garchery  en  exer- 
cice aûuel. 

Le  nombre  des  Officiers  eft  fixé  à  5  ;  un 
Lieutenant  Civil,  un  Lieutenant  Criminel, 
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ceux  Cônieillers ,  un  Avocat-Procureur  du- 
Roî. 

Ce  Bailliage,  I*^  Siège  Partie,  de  TAu- 
hmois,  comprend  41  Paroiffes  ^  les  Marqui- 
fats  de  la  Boulaye ,  de  la  Tour  du  Bos ,  partie 
de  celui  de  M pntjeu ,  les  Baronnies  de  Mont- 
çenis ,  Couches ,  Uchon ,  Brandons ,  Maniily, 
la  Motte-Vouchot ,  &  le  Comté  de  Toulon- 
geon  ;  les  Prieuî"és  de  St.  -Sérnin-du-Bois , 
St.  Julien ,  XJchdn. 

Il  a  12  L  de  long  depuis  Créot  jufquà 
Uffeau ,  &  )  de  large  depuis  le  pont  d'Ajoux 
jufqu'à  St.  Juïien-lès-BIanzy.  Il  eft  limité  à 
l'efl  par  celui  de  Chjalon ,  au  fud  par  celui 
de  CharoUes,  à  Fouefl  par  celui  d'Autim, 
&  au  nord  par  le  même  &  par  celui  de 
Beaune. 

Une  partie  eft  en  plaine,  l'autre  eft  coupée 
par  des  montagnes  oîi  il  croît  bèaucotip  de 
iîmples  ;  les  plus  hautes  font  celles  de  Dar- 
don ,  de  Dettey,  d^Uchon ,  de  Bourdeaiix, 
Drevih,  Menfoï,  des  Haufes - Baudoz ,  du 
Calvaire  &  du  Château  de  Montcenis. 

Il  y  a  eu  autrefois  beaucoup  d'étangs: on 
en  a  defféché  plufieurs ,  &  converti  en  prés 
&  pâtures,  dont  on  a  reconnu  le  produit 
plus  fur  que  celui  des  étangs.  Le  plus  connu 
&  le  plus  fingulier  eft  le  lac  de  Long-Pcndu 
qui  a  2  chauffées ,  dont  les  eaux  vont  aux 
z  mers  par  la  Dhcune  &  la  Bourbince,  qui 
y  prennent  leurs  fources.  Une  partie  du  Bail-* 
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liage  eft  arrofécf  par  rArroux  &  le  Mevrin, 
VAtànçon  qui  le  £épare  de  celui  d'Autun ,  là 
iTrapois  &  autres  ruiffeaux. 

Lé  terroir  en  général  eft  fablohneux  & 
aride  ;  le  froment  rare ,  le  feigle  commun  : 
ïes  vallons  fourhiffent  de  bons  pâturages  :  le 
gibier  &  le  poîffon  paflent  pour  excellens. 

Beauc.  de  vignes  à  Couches ,  St.-Maurice, 
St.-Leger ,  Dennevi ,  pour  les  parties  qui 
font  riere  le  Bailliage. 
'  Le  pays  eft  rempli  de  forêts  dont  on  re- 
tii-e  peu  de  profit  à  caufe  de  la  difficulté  du 
transport ,  &  par  le  manque  de  débouchés. 
Vivant  Jobert  avoit  rendu  la  Dheune 'flot- 
table jufqu'à  Santenaijd'oii  il  comptoit faire 
defcendre  fon  bois  jufqu'à  Verduii,  &  delà 
par  la  Saône  à  Lyon  ;  mais  il  ifiit  arrêté.  Lé 
Comte  de  Thelis  reprend  lé  deffein  de  Jo- 
bert. Le  Morvan,  pays  fauvage  &  pauvre 
naturellement ,  doit  la  richefle  au  flottage 
de  l'Yonne  &  de  la  Cure  ^  établi  au  milieu 
du  dern^.  fiécle. 

Si  Ton  exécutoit  le  projet  tant  de  foi$  pro- 
pofé,  &  dont  un Magiftrat,  auflî  éclairé  que 
bon  patriote  ,  a  démontré  la  facilité  &  les 
avantages ,  de  rendre  la  Dheune  &  la  Bour- 
bince  navigables ,  en  établiflant  un  canal 
dont  le  point  de  partage  feroit  à  Tétang  de 
Long -Pendu;  ce  canton  ^  mort  pour  ainfi 
dire  au  commerce ,  à  moitié  fauvage  &  fans 
communication ,  feroit  bientôt  vivifié ,  cuK 
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tivé ,  &  tiré  de  la  mirere.  Il  enrichiroit  les 
Toiiins  de  (es  produâions  utiles ,  telles  que 
le  feîgle  ,  le  poiffon ,  le  l>ois  qui,  périt  fur 
pied,  le  charbon  de  terre  de  Montcenis  d  une 
très-bonne  qualité.  On  s'étendra  davantage 
fur  rimportance  dé  ce  canal  propofé  aux 
États  derniers  ,  en  traitant  du  lac  de  Long- 
Pendu  ,  art.  àEcuiJfe  ci-après. 

Il  fufEt  de  dire  ici  que  la  qualité  rupé* 
rieure  de  ce  charbon  a  été  reconnue  par 
les  Commiflkires  envoyés  par  le  Miniftre& 
les  Elus  de  la  Province.  L'analyfe  qui  en  a 
été  faite  par  les  Académies  des  Sciences  de 
Paris  &  de  Dijon ,  &  le  certificat  des  Arfe- 
naux  de  Strasbourg  &  d' Auxone ,  &  de  phi- 
fieurs  Artiftes ,  démontrent  la  fupériorité  de 
ce  foffile  fur  les  autres  ;,  &  (on  bon  ufage 
dans  les  fourneaux  :  (  Voy.  p.  i8  ci-ievant^ 
art.  du  Charolois).  Ajoutons  que  les  atteliers 
de  la  mine ,  les  lO  galeries  fous  terre ,  Faque- 
duc  de  600  toifes  de  long  pour  dériver  les 
eaux ,  font  en  très-bon  état ,  par  les  foins 
aâifs  de  Franc,  de  Lachaize,  Maire  &  Sub- 
délégué ,  &  que  la  mine  eft  fort  abondante* 

Je  m'en  fuis  affuré  en  la  vifitant.  On  re- 
marque qu'il  fort  de  cette  charbonnerie  une 
vapeur  grafle  tous  les  matins  ,  &  des  eaux 
qui  laifTent  un  fédiment  jaune  fur  toutes  les 
pierres  qui  font  dans  le  ruifleau,  parce  qu'il 
y  a  beaucoup  de  foufre  :  ces  eaux  font  fer- 
rugineufes  &  purgatives. 
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Ces  mines  que  Boulainvitiers  difoit  être 
abandonnées  en  1703  y  ne  font  jamais  été; 
mais  elles  ont  été  exploitées  depuis  1 2  ans 
avec  plus  d'aâivité  par  M.  de  Lachaize^au- 
torifé  par  un  Arrêt  du  Confeil  de  I769.  Elles 
peuvent  devenir  une  reffource  pour  ce  pays  , 
pauvre  &  fans  induftrie ,  fi  la  Compagnie  ^. 
a  laquelle  le  privilège  exclufif  a  été  cédé  , 
réiiffit ,  comme  il  y  a  lieu  de  Teipérer,  dans 
fon  projet  de  déflegmer  le  chaînon ,  de  le 
rendre  propre  pour  les  ufines  qu'elle  ic  pro- 
pose d'établir ,  pour  les  cuifines  &  les  che- 
minées ,  &  d'en  faire  une  branche  de  com- 
merce dans  tout  le  Royaume. 

St.-Etienne  en  Forez  ,  Village  il  y  a  loa 
ans,  n'eft  redevable  de  fon  accroiffemc^nt , 
de  fon  commerce  &  de  fes  richefles ,  qu'aux 
mines  de  charbon  de  terre  jqu'on  y  a  dé- 
couvertes, ' 

Un  tonneau  de  charbon,  de  50  L  pefant^ 
ne  coûte  fur  les  lieux  que  40  f.  &  4  liv.  de 
tranfport  jufqu'à  la  Saône  &  TArroux.  Deux 
chemins  de  communication ,  auxquels  on 
travaille ,  diminueront  confidérablement  les 
frais. 

Près  de  Montcenis ,  argille  que  les  Urfu- 
lines  broient  avec  de  la  pouffiere  de  bois 
odoriférant,  auquel  elles  donnent  différentes 
couleurs ,  &  dont  elles  font  des  chapelets. 
Elles  fpnt  auffi  d'excellentes  tablettes  de 
pied-de-chat ,  qui  croit  en  abondance  fus 
les  montagnes  voifines« 


3^6'     .      D   ES  CRIPTION 

•Franc.  Siichet,  Chirurgien,  m'a  commu- 
niqué un  catalogue  de  200  plantes  qui  croif- 
fent  dans  ce  Bailliage ,  parmi  lefquelles  on 
Voit  labûnthe  grande  &  petite  ,  Tarum  ou 
pied-de-veau  ;  FaUéUiya  ,  Tambroifie  fau- 
vage,  la  bétoine  d'eau,  5  fortes  de  char- 
dons,  la  germandrée,  la  crête  de  coq,reu- 
phraife ,  la  fauge  des  bois ,  Têlléborine ,  la 
jufqtiiane ,  le  lin  des  prés  ,  la  méliffe  citro- 
lieile  &  celle  des  bois,  le  perce-moufle,  le 
pied-de-lion,  le  pied-de-chat  ^  le  faux  ré- 
glifle,  la  verge-d'or,  &c. 

'  Ce  Naturalise  remarque  que  les  bouvreuils 
au  printemps  font  beaucoup  de  mal  aux  ar- 
bres fruitiers ,  &  dans  les  années  abondantes 
en  glands  &  fenes ,  il  vient  des  colonies  de 
pinçons  des  Ardennes ,  que  les  Payfans  pren- 
nent &  portent  vendre  à  facs  pendant  l'hiver. 
La  truite  &  Fécrevifle  font  communes  dans 
le  Mevrin ,  dans  les  ruifleaux  de  Broyé  & 
de  la  Crotte;  la  carpe  ,  le  brochet,  la  per- 
che dans  la  Bourbince ,  qui  donne  aufli  des 
lottes  &  des  anguilles. 

Le  bouleau ,  l'aune ,  le  tramble ,  le  faule 
viennent  à  fouhait.  On  voit  dans  les  Paroiffes 
de  St.  Nizier ,  Charmoi ,  Blanzy ,  S.  Berain 
&  St.  Eugène ,  des  forêts  mêlées  de  pins  :  à 
Montmort  beaucoup  de  frênes  très-grands: 
dans  les  Paroifles  de  Charmoi ,  Marmagne, 
St.  Symphorien  &  Broyé  font  des  forêts  de  J 
châtaigniers  ;  les  arbres  fruitiers  y  réuffiffent 

affez 
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affez  bien.  Beaux  ormes  à  St.  Symphorien 
de  Marmagne.  Le  genévrier  croît  par*tout. 
Il  y  a  auffi  des  mûriers  blancs  &  des  peu- 
pliers ;  ces  derniers  ont  mieiix  réuffi  :  on  en 
voit  de  très-beau  dans  le  Comté  de  Tou-  - 
longeon  &  dans  les  Seign**.  de  Saint-Nizier 
&  du  Pleflis  ;  il  eft  dommage  qu'ils  ne  foient 
pas  plus  répandus. 

On  découvrit  en  1770,  dans  une  excava- 
tion de  60  pieds  fur  la  montagne  de  la  Cha- 
tetaint ,  une  efpèce  de  lavé  diure ,  pefante  , 
d'un  beau  noir ,  &  naturellement  polie.  Elle 
fe  rompt  en  feuillets  ;  foii  grain  eft  mat  dans 
la  fraûure  :  elle  répand  une  odeur  de  bitu- 
me,  lorfqu'on  la  pulvérife ,  &  prend  feu  fur 
les  charbons.  M.  Bayen  a  reconnu  que  deux 
onces  de  cette  pierre  fourniroient  à  la  dif- 
tillation  i  gr.^ d'huile  &  de  phlegmc ;  quelle 
tenoit  par  once ,  6  gros  29  grains  de  terre 
înfoluble ,  l  gr.  3 1  grains  de  terre  calcaire , 
4  à  5  gr.  de  fer ,  &  un  peu  de  terre  de  mag- 
néfie ,  qui  a  formé  avec  Tacide  vitriolique 
quelques  criftaux  de  fel  de  fedlitz. 

Cette  pierre  traitée  au  feu  en  vaiffeaux 
fermés ,  peut  fournir  de  très-bons  crayons  , 
propres  a  former  des  traits  d'un  beau  noir. 
Au  refte,  lampelite  ou  terre  bitumineufe 
feuilletée ,  eft  commune  en  Bourgogne  :  on 
en  trouve  des  afleuremens  confîdérables  à 
Saint-Seine  l'Abbaye ,  à  Sombernon  &  aux 
environs  d'Autun  :  à  la  vérité  ces  ampelites 
Tom.  IV.  X 
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font  moins  dures ,  moins  noires  ou  plus  feuit 
letées  que  le  fchifte  de  la  Châtelaine  ;  mais 
elles  ont  au  furplus  les  mêmes  propriétés,  & 
pourroient  fournir  des  crayons  noirs  d  une 
qualité  peu  dijfFérénte.  (  V.  Affic.  de  Bourg^» 
32*.  f.  1778). 

J'ai  vu  dans  un  Mémoire  mff.  fait  en  1740, 
fur  les  mines  du  Royaume ,  qu'on  trouve  à 
Montcenis  une  mine  de  zink  ou  cuivre  blanc, 
Cette  mine  eft  dans  les  charbonnières  même, 
&  j'en  ai  ixn  morceau  qui  m'a  été  donné  par 
Jean  Garchery,  Proc.  du  Roi.  Ce  curieu:^ 
en  a  mis  7  1.  dansJine  affiette  remplie  d'eau 
pendant  Tété ,  à  la.  fin  duquel  il  a  trouvé 
î'affiette  8e:  le  morceau  de  mine  très-fec,& 
toute  la  capacité  intérieure  du  vafe  cou- 
verte d'un  fédiment ,  fel  ou  autre  matière, 
d'un  jaune  foncé ,  qui  fur  la  langue  avoit  le 
goût  du  foufre  &  de  l'airain ,  avec  une  grande 
âcreté  :  je  l'ai  éprouvé  de  même. 

Eau  minérale  dans  un  pré  près  le  Château 
-de  la  Crotte ,  qui  purge  avec  douleur  & 
tranchée.  M.  de  Morveau ,  après  en  avoir 
fait  l'analyfe ,  a  compofé  un  Mémoire  cir- 
conftancié ,  rapporté  dans  le  Jour.  Phyf.  de 
l'Abbé  Rozier  :  FéV.  1773. 

Selon  l'analyfe  faite  par  M.  le  Doâeur 
Durande  en  1778 ,  une  livre  de  cette  eau 
donne  par  l'évaporation  un  grain  &  demi  de 
fel  marin  à  baze  d'alkali  minéral ,  l  grain  & 
^  de  fel  marin  à  bafe  terreufe ,  un  grain  de 
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terre  dont  une  partie  magnéfie ,  l'autre  neu- 
tralifée  par  Facide  vitriolique  ou  autrement 
en  felénite. 

Ces  eaux,  quoique  peu  pourvues  de  prin- 
cipes minéraux ,  étant  fultiireufes  &  falées  , 
méritent  l'attention  des  Médecins.  Elles  doi- 
vent convenir  dans  les  cas  de  relâchement 
d'eilomac ,  dans  les  crudités  glaireufes ,  les 
cours  de  ventre  opiniâtres ,  les  maladies  de 
la  peau,  les  obftruûions ,  la  fuppreffion  des 
régies  :  mais  il  faut  les  boire  à  la  fource  , 
car  elles  perdent  dans  le  tranfport  la  plus 
grande  partie  de  leur  efprit  fulfureux. 

Une  taffe  d'argent  où  Ton  a  puifé  cette 
eau,  s'eft  trouvée  teinte  à  l'intérieur  dun 
jaune  orangé  très-vif,  qu'on  eut  beaucoup 
de  peine  à  faire  paffer.  Le  bétail  évite  cette 
fontaine. 

M.  Garchery  a  trouvé ,  dans  les  bois  de 
Montcenis ,  3  gros  champignons  pétrifiés , 
très-naturels ,  dont  il  a  bien  voulu  m'en  re- 
mettre un  qui  a  fait  l'admiration  de  ceux 
qui  l'ont  vu  :  il  eft  auffi  beau  defTus  que 
deffous.  On  parlera  d'autres  curiofités  nâl. 
aux  articles  de  Torcy,  d'Uchon,  6*c* 

En  travaillant  au  grand  chemin  de  Mont- 
cenis à  Toulon,  on  a  trouvé  au  deffous  du 
domaine  de  Minots  une  carrière  ;  à  une  pe- 
tite voûte  irréguliere,  entre  x  lits  de  pierre  , 
étoient  attachés  des  millions  de  faux  dia- 
mans  ferrés  &  accolés  les  uns  aux  autres , 

Xi) 
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&  dont  toutes  les  pointes  brillantes  font  tail- 
lées en  triangle.  Les  corvéables  en  ont  caffé 
plufieiirs  toifes  employées  à  lencaiffement 
du  chemin.  Quelques  perfonnes  en  ont  re- 
cueilli des  morceaux  qui  feroient  un  bel  e£Fet 
en  placage  :  j'en  ai  ramaffé  z  fort  brillans. 

Pluf.  méd,  ont  été  découvertes  dans  les 
environs  ;  entre  autres ,  une  belle  de  Céfar 
fous  fon  VI®.  Conf. ,  ayant  à  Texergue ,  pro- 
yidmtia  ;  une  àê^Julia  Jiig.  fur  laquelle  on 
lit.  Venus  Meretrix ;  une  d'Augufte;  une  d'An- 
toine le  Triumvir  (  ces  3  d'argent) ,  &  d'au- 
tres en  bronze  ,  dans  le  cabinet  de  M.  Gar- 
chery ,  où  j'ai  vu  encore  un  bon  morceau 
de  bois  pétrifié.  ". 

Quoique  Montcenis  foit  ancien ,  il  eft  ri- 
dicule de  prétendre,  comme  Ta  fait  l'Auteur 
des  Tablettes  de  Bourg®.  1753 ,  qu'on  y  voie 
.  l'es  tuines  de  BibraSe.  Je  crois  avoir  démontré 
dans  le  3®.  vol.  qu'il  ne  faut  pas  chercher 
BibraHe  ailleurs  que  dans  Autun. 

On  a  parlé,  dans  les  volumes  précédens» 
d'une  grande  voie  rom.  tendante  de  Chalon 
à  Autun  par  les  bois  de  Saint-Sernin  aux 
Bciumes ,  &  aux  plaines  près  le  parc  de  Mont- 
jeu.  Il  fubfifte  un  morceau  bien  confervé 
d'une  branche  de  ce  chemin  tirant  au  Châ- 
teau  de  Montcenis ,  qui  a  près  de  ^  1.  de 
long ,  depuis  les  4  Vents  Par®.  d'Effertene , 
jufqu'à  la  Croix  de  la  Baujarde ,  Par®,  du 
Breuil.  M.  de  Thelis ,  par  les  foins  duquel 
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ks  chemins,  depuis  le  Breuil  jufqu'à  Saint 
Léger,  ont  été  réparés ,  a  fait  paffer  fon  nou- 
veau chemin  fui*  cette  voie  ancienne ,  auffi 
loin  qu'il  lui  a  été  poffible.  J'ai  vu  des  figu- 
res antiques  à  Marmagne ,  àS.  Symphorien, 
à  St.  Sernin  :  (  Voy.  us  trois  ParoiJJes  dans  U 
Bailliage  ). 

Hommes  illustres  et  Familles 

DI  ST'i  NGU  ÈES. 

Montcenis  a  été  le  berceau  de  Jean  0E 
LA  Vaivre  ,  Auteur  du  xvi«.  f. 

Nie.  DE  Saint-Anthost  ,  Conf^  au  Pari, 
de  D.  en  1534,  enfuite  I«^  Préf.  de  celui 
de  Rouen  :  les  Hiftoriens  en  parlent  avec 
éloge.  La  maifon  que  fes  pères  habitoient  à 
Montcenis ,  s'appelle  encore  de  St.^Amhofl. 

L'Hôtel  ou  Château  de  Montessus  hii  eft 
contigu.  Les  Bernard  de  Montessus  ,  ori- 
ginaires de  Montcenis ,  font  connus  avan- 
tageufement  par  leurs  fervices  militaires  & 
leurs  alliances. 

Les  Pelletier  d'Escrots  ont  donné  des 
Chevaliers  de  Malte ,  un  Maréchal  de  Camp, 
Gouverneur  de  Furnec. 

Les  BoYVEAU ,  un  Gouverneur  des  Inva- 
lides, un  Commandant  àColmar,  ChevaK 
d'Honn.  au  Confeil  Souv.  d'Alface ,  &  pluf. 
Officiers. 

Les  Cochet  ,  pluf.  Magiftrats  aux  Par- 

X  iij 
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Icmens  de  Metz  &  de  Dijon.  Melchior  Co- 
chet de  Saint- Vallier ,  Préfid.  aux  Requêtes 
du  Pal.  à  Paris ,  Auteur  de  l'excellent  Traité 
de  rindult ,  étoit  de  Montcenis ,  quoique  né 
à  Beaune  :  (  Voy.fon  éloge  ^  t.  z^p*  (T/ô*). 

Les  Durand  ,  des  Préfidens  à  la  Ch.  des 
Comptes ,  un  Lieut.  de  Roi  en  Champagne  y 
un  Grand-Maître  des  Eaux  &  Forêts. 

Les  Pernot,  phif.  Conf".  au  Parlement, 
&  Andoche  Pernot,  Abbé  de  Cîteaux. 

Les  ViLLEDiEU ,  des  Maires ,  des  Officiers 
du  Baill®.;  un  Magiftrat  vertueux  &  éclairé, 
J.  Villedieu ,  ConO^.  au  Pari,  de  Dijon ,  mort 
en  1768 ,  après  avoir  bien  fervi  le  Roi  &  le 
public  pendant  40  ans  :  fon  fils ,  M.  de  Tor- 
cy,  marche  fur  fes  traces. 

De  la  famille  Bureau  font  fortis  2  Con- 
feillers-Clercs ,  &  Guill^.. Bureau  à  préfent 
Conf^  Laïc. 

Parmi  les  Venot  on  voit  des  Maîtres  aux 
Comptes;  Jacques  Venot,  Maire  de  Dijon 
en  16 19.  ly^s  Venot  de  Noizy  en  Breffe  for- 
tent  pluf.  bons  Officiers ,  un  Lient,  de  Vaiff. 
de  Roi,  tué  à  l'expédition  de  Maroc. 

André  Girau  ,  Maire ,  mort  en  1749,  a 
laiffé  quelques  poéfies  eftimées  de  ceux  qui 
les  connoiffent ,  gf and-oncle  d'Alexandre  Gi- 
rau de  Vefvre,  Conf^.  depuis  1767. 
'  Les  MiLLETOT  ont  donné  3  Conf".  Ben. 
en  1586,  Guy  en  1631,  J.  Bénigne  en  1660, 
mort  en  171 1.  P.  Taifand, fon  ami ,  lui  dreffa 
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à  St.  Etienne  de  D.  une  «épitaphe  qui  finit 
par  Tanagramme  de  (on  nom ,  bonus  &  omnia 
inulligens.  Us  ont  poffédé  long-temps  le  Fief 
de  Perigas  en  la  Par®,  de  Montcenis,  Il  refte 
un  feul  rejeton  en  Jules  -  Fiacre  Milletot, 
Avocat  en  cette  Ville. 

Les  DE  SiRY  4e  Marigni ,  dont  1  Préfid* 
au  Pari,  de  Paris ,  font  originaires  de  Mont- 
cenis  ;  ainfi  que  les  DE  la  Grange  ,  dont 
pluf.  Magiftrats  à  Montcenis  &  à  Dijon ,  & 
un  Chev^  de  S.  Louis  :  ils  defcendent  de  J. 
de  la  Grange ,  Procur.  du  Roi  à  Monte,  en 
IJ70;  ainfi  que  les  GERMAIN  :  {F.  f  éloge 
de  P.  Bénigne  Germain ,  Théologal  cCAutun  ,  t^ 

3  ->  P*  ^3^  )  >  &  1^5  Cheval  de  Fontenai 

d'Autun ,  (  Voy.  encore  t.  ^^  p*  ^4^)* 

Mairie  qui  a  la  Police.  On  voit  parmi 
les  Maires ,  les  Villedieu ,  Venot ,  Girau  ^ 
maint.  Franc,  de  Lachaize ,  Sg'.  Engagi  de 
/  la  Baronnie. 

Jeu  d'Arquebuse,  très -ancien.  Cette 
Compagnie ,  bien  compofée ,  fe  rendit  au 
grand  Prix  d'Autun  en  1688.  Il  y  a  20  ans 
qu  elle  étoit  de  50  Chevaliers  :  il  en  refte 
encore  30,  qui  n'exercent  plus  depuis  qu'on 
a  renverfé  en  grande  partie  leur  Pavillon , 
en  conftruifant  le  chemin  de  Montcenis  à 
Couches.  Leur  de vife  étoit ,  ver  ardua  vinus* 

/  X  iv 
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Grenier  a  Sel,  établi  en  1528;  de  la 
Dirediori  de  Chalon  ;  Subdélég,  Rec.  d'Aut. 
26^.  Ville  qui  députe  aux  Etats  de  Bourgs, 
Elle  a  en  dedans  700  pas  de  circuit ,  5  rues, 
4  places,  4  Auberges,  6  Boulangers,  1200 
âmes,  900  Commun,  avec  les  dépend.  Pe- 
rigas ,  Fief;  la  Creuze ,  les  Groiflbns ,  Mont- 
porcher  ,  la  Gauriot ,  Epontot ,  Ruiffelées , 
la  Plâce-Bouillot,  la  Châtelaine ,  les  Granges 
Pomey. 

A  Feft  fur  la  route  de  Couches  jolie  pro- 
menade ,  fituation  unique  d'où  Ton  jouit  de 
la  vue  la  plus  variée.  Nouv.. route  à  Cou- 
ches &  à  Toulon. 

Les  armoiries  de  la  Ville  font  écartelées 
au  i^r.  &  4®.  d'azlir  à  3  têtes  de  vieillards 
d'argent ,  au  2®.  &  3^.  de  fable  à  3  urnes  d'or, 
fur  le  tout  d'azur  à  la  Vierge  pofée  fur  une 
montagne  d'argent,  au  chef  de  gueules  chargé 
de  3  fleurs  de  lys. 

A  4  1.  d'Autun ,  3  de  Couches ,  4  de  Tou- 
lon ,  4  du  Mont-Saint- Vincent ,  7  de  Chalon, 
8  de  CharoUes,  9  de  Beaune,  16  de  Dijon. 

Lat.  46  ^^46'  58".  L.  2  d.  3'  47". 
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LES  lieux  qu*on  va  décrire  ^  font  du  Gre- 
nier à  Sel ,  SubdéL  de  Montcenis ,  Arch. 
.de  Blanzy,  Recette  d'Autun  •  quelques-uns 
du  Diocefe  de  Chalon,&  d'autres  ^chiprê* 
très  qu^on  indiquera* 

Bessy-sur-Arroux. 

Ann.  d^Uffeau ,  voc.  St.  Paul  (  Converf,) , 
Archip..&  Gren.  à  Sel  de  Bourbon;  le  clo- 
cher &  partie  de  la  Par^.  font  du  Marquifat 
de  la  Boulaye  ;  le  refte  de  la  Juilice  de  la 
Cathéd.  d'Autun ,  &  de  celle  de  la  Tour  du 
fios  &  d'EfTanlez. 

25  f*  100  Comm.  dépend,  la  Tour  du  Bos, 
Montigni ,  Cheureau ,  Chevagne ,  Fiefs  à  M. 
Ducret.  Léon.  Ducret  fut  ennobli  en  1435; 
Cl.  Ducret ,  Chev^  de  Malte  en  1633  ^  ^^^ 
Ducret  reçu  aux  Etats  en  i736,Commiffaire 
de  la  Nobleffe  en  1745  ,  Sg'.  de  Chancery 
>&  Perrigny.  Vernify,  la  Vallée ,  Maurentru, 
Malville  'y  il  eil  parlé  de  ce  dernier  Village 
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fous  le  nom  de  Maigagia  au  x^.  f.  Terreîn 
maigre  &  fablonneux.  2  Met.  font  du  Cha- 
rolois. 

A  6  1.  de  Môtitcenis. 

B    L   A   N    z    r. 

Blanclacum ^  Par®.  Archîp.  voc.  S.  Pierre; 
Pat.  TAbbé  de  CJuni.  Le  clocher  &  les  deux 
tiers  de  la  Par«^  de  la  Juftice  du  Prieuré  de 
Blanzy ,  dépendent  de  T  Abbaye  de  Cluni  ; 
Baill®.  de  Montcenis  :  le  refte  dépend  des 
Juft®«.  de  Savigny,  le  Pleffis,  Mpnai,  Gueurce 
&  Ocle ,  dans  le  BailP.  &  Rec.  de  CharoUes. 
La  Seign®.  du  Pleffis  &  de  Gueurce  à  Pierre 
Delglat  y  Tréforier  de  France  à  Lyon. 

Rotmon,.Ev.  d'Aut.,  remet  à  Cluni  TEgl. 
dé  Blanzy  en  938.  Le  Prieuré,  fous  le  nom 
de  Doyenné^  fiit  fondé  en  1060  par  Gérard 
de  Brancion ,  du  confentement  de  Geof&o)r 
de  Semur,  Chév^ .  Seign"".  de  Blanzy ,  uni  à 
Cluni.  Le  Duc  Robert  accorde  au  Prieur  le 
cimetière ,  la  Juftice  &  Sg«.  de  Blanzy,  ac- 
quife  de  Pierre  Lorgeux ,  Chev'" ,  fans  la  gr. 
Jujlice  appart.  au  Sg^  de  Châteauvilain ,  en 
1274.  Une  charte  de  1281  fait  mention  de 
Guill^.  de  Blaniçio  :  Jean  de  Blanzy  reprend 
de  Fief  en  1384. 

Un  titre,  extrait  de  la  Ch.  des  C.  de  P., 
de  l'an  1140,  fait  connoître  les  difFér.  Sg'^ 
qui  tenoient  des  Fiefs  en  cette  yafte  Par^ 
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qiii  eft  appellée  Blanic  Le  yoici  en  vieux 
langîage. 

«  Ce  font  li  nons  de  cys  qui  tinent  en  fiez 
»  de  M^^.  de  Beauljeuy  (  Beaujeu  )  ,  en  la 
»  Terre  de  Blanze  :  Mg^  de  Dio  ;  Mg'.  Jean 
»  Bataille,  CheV;  les  enfans  de  M.  GuilK 
»  de  Blanze  ;  Henri  dou  Sauvement  ;  la  D*. 
»  de  Saulme  ;  J.  de  Monnay ,  Chev'  ;  Guil- 
)»  lemette  de  Montachambert  ;  Ginoz  li  Bof- 
»  feaul  ;  Guill«.  de  la  Motte  de  Loiffy  ;  Me- 
^  line ,  femme  de  défiit  Thevenet  de  Blanze  ; 
»  le  hors  de  Pierre  de  Traves  ;  Gaudriz  de 
»  la  Bouze  ;  Michetot  de  Villeneuf  ;  li  hors 
»  Perrin  de  Pouffe  ;  Henri  de  Monthelon  , 
»  Chev*^  ;  Perrin  dit  Beujat  ;  Jehannin  de 
»  Traves  ;  li  hors  de  Guillaume  de  Gulce.  f^ 
{Hors  en  3  endroits  pour  hoirs ^  héritiers). 

13  £  au  chef-lieu,  600  Comm.  avec  les 
dépend.  Savigni ,  Fief  à  M,  Cochet  ;  Ocle , 
avec  Chat.  &  Chap.  J.  d'Ocle  fit  hommage 
à  Bernard,  Comte  de  Charolois,  en  1382; 
Guill.  &  J.  d'Ocle,  Ecuyers ,  en  1412  :  fa- 
mille éteinte  dans  celle  deTorcy.  J.  deTorcy 
&  Edmée  d'Ocle ,  en  1491 ,  ont  fondé  la 
Chapelle  de  St.  Pierre  à  Blanzy  :  le  terrier 
d*Ocle  eft  de  1618  ;  il  y  eft  fait  mention  du 
domaine  A^OcU  à  Daveney ,  Par®,  de  Buxi. 
Jean  Damas  vendit  Ocle  en  161 5  à  Melchior 
Faubert,  qui  en  162Ç  le  revendit  au  Préf- 
Benoît  Girou ,  d'où  i!  paffa  à  Franc,  de  Siry 
dont  le  fils  ^  Préfid.  au  Parlem.  de  Paris ,  Fa 
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vendu  en  1759,  à  Pierre-Marie  Naturel  de 
Valetine ,  Chey*".  de  S.  Louis.  St.  Julien ,  à 
l'Abbé  de  Rougemont  de  Dijon;  Urbilly, 
les  Crepin ,  Fiole ,  le  Meplier;  Veivre,  Fief 
à  Alexandre  Girau ,  Conf*".  au  ParL  ;  Vau- 
deau,  Auguy;  lePleffis,  Fief  à  P.  Delglat, 
ci-devant. à  Blaife  Quarré,  qui  l'av oit  ac- 
quis de  M.  de  Levis-Lugni,  jadis  au  Chan- 
celier Rolin«  Le  Bois-St.-Pierre,  Fief  vendu 
en  1777  par  Ant.  Juillet,  Conf^.  au  Parlem. 
à  André  de  la  Grange ,  anc.  Maître  à  la  Ch. 
des  C.  de  Dole.  J.  de  la  Chapelle ,  Sg*^.  dlre- 
Uy,  Chev*" ,  en  reprit  de  fief  en  1 376  :  Simoii' 
Leclerc,  Sg'.  en  1626.  Laveau  ;  Colombier, 
Colombaria  Villa  ^  donné  au  Prieur  de  Per- 
reci  en  969.  (V.  Per.  p.  41 ,  &c.) 

Dans  cette  grande  Paroiffe  à  la  partie  du 
Charolois ,  &  dans  celle  de  Gourdon  &  de 
St.  Valier,  eft  une  forêt  confidér.  app.  les 
Bois^Francs ^tov\]o\its  reftée  dans Tindivifion. 
Par  traité  fait  en  1272,  fcellé  par  Girard  de 
Sautrone ,  Bailli  du  Charolois ,  .entre  les  Sg"» 
de  Blanzy  &  les  Francs  des  Bois-Francs ,  on 
ne  doit  point  abattre ,  ni  vendre ,  ni  efferter 
les  bois  fans  leur  mutuel  confentement.  11 
y  avoit  un  Prévôt  ou  Foreftier  réfidant  à 
St.  Valier.  Le  panaige  ou  paiffon  étoit  de  4 
den.  par  mois  pour  un  porc.  4  Serians  &  4 
Francs  paroiffent  dans  le  traité ,  dont  j'ai  vu 
la  copie  extraite  du  cartiilaîre  de  Cluni. 

Uindiyiiion  &  les  dégradations  ont  occa- 
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fiofié  un  grand  procès  pendant  par  appel  au 
Confeil  depuis  17  ans,  entre  les  4  Seign''*. 
d  une  part ,  &  1 8  familles  appellées  ancienn. 
les  Francs ,  de  l'autre  :  difFérens  Particuliers 
qui  les  repréfentent,  réclament  leurs  droits* 

Ellivaux  étoit  un  Fief  au  Duc  Robert, 
tenu  en  1276  par  Guill^.  de  Saulx.  Fief  des 
Sauvage,  à  Bern.  Rey,  Avocat  à  Montcenis» 
On  voit  un  Barthelemi  de  Sauvdigc  en  llSl. 

À  Gueurce  ,app.  jadis  Guluy  carrière  de 
pierre  meulière  &  mine  de  charbon  de  terre 
qui  n'ont  pas  été  exploitées  :  M.  Guettard 
en  parle  dans  les  Mémoires  de  TAcad.  des 
Sciences ,  &  M.  Morand  dans  l'article  de  l'ex- 
ploitation des  mines , i;z*/b/.  pag.  15:0,  où  il 
écrit  Banci  pour  Blanxy.  On  exploite  la  mine 
de  charbon  de  ce  dern*^.  Village.  On  fe  pro- 
pofe  d'y  faire  pafler  une  branche  de  la  gr» 
route  du  Charolois  à  Montcenis ,  qui  corn» 
muniquera  à  celle  de  Maivre. 

A  2  1.  du  Mont-St.-Vincent ,  2  de  Monte. 

La    B  o  u  l  a  y  e. 

BetuUtum ,  Par.  voc.  la  Magdeleine ,  Arch. 
de  Luxy ,  Patr.  du  Sg^  Marquifat  à  Cl.  Bern« 
Loppin  de  Montmort ,  Sous-Lieut.  au  Rég. 
des  Cravates.  Philiber.te  de  la  Boulaye  pocta 
c^tte  Terre  à  Arnoux  de  Bourbon  en  I3cx>. 
Arnié  de  Bourbon  épou^i  Jeanne  de  Moril- 
loQ  j  doQt  Guichard  de  Bourbon  ^  enfuitç  J, 
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Çl  Girard  de  Bourbon  :  la  fœur  de  ce  der- 
nier, Agnès  de  Bourbon ,  époufa  Giiill.  àt 
Loges  en  14CX),  &  lui  donna  la  Boulaye.  J. 
de  Loges  leur  fils ,  allié  à  Louife  de  Rabutin 
d'Epiry  en  1450,  dont  Simon  père  de  Hu- 
gues, en  1495  •  Simon  II  fiit  le  dernier  du 
nom,  La  Terre  pafla  à  Edme  de  Rochefort , 
qui  la  fit  ériger  en  Marquifat  en  1619  :  à 
.Roger  de  Roch.  fon  fils,  tué  à  Philisbourg, 
rfans  poftérité.  Franc,  de  Roch.  fon  puiné , 
époufa  Magd®.  Fouquet,  dont  Marie -Elif 
de  Roch. ,  dernière  du  nom ,  mariée  à  Nie. 
de  Chaugy  :  après  fa  mort,  fans  enfans,  fa 
mere,Magd.  Fônquet ,  donna  à  Louis-Charles 
Gigault  de  Bellefont ,  la  Boulaye ,  vendue 
en  1753  à  Germaiur-Anne  Loppin,  Préf.  au 
Parlement,  dont  le  fils  eft  Sg'.  aftueL 

On  voit  au  Château,  qui  eft  beau,  en- 
touré de  très-larges  foffés  ,  les  tableaux  de 
prefque  tous  les  anciens  Sg^*.  Les  armes  de 
Loges ,  font  fur  une  tapiflerie  de  1 5 1 1 ,  avec 
cette  devife  :  à  ce  coup  ;  ce  qui  a  rapport 
aux  2  oreilles  d'âne  qui  font  fur  le  cimier. 
A  la  Chapelle ,  dont  on  admire  les  peintu- 
res, eft  une  Meffe  fondée  tous  les  Vendredis 
par  Gérard  de  Bourbon.  Belle  avenue  de  4 
rangs  d'arbres ,  qui  conduit  fur  le  bord  de 
TArroux. 

Les  dépendances  du  Marquifat  font-j  la 
Boulaye  &  partie  des  Par®*,  de  Charbonas, 
5t^  Radegonde  &  Beflyj  partie  des  clochers 


r 
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&  Par*,  de  Dettez  &  S.-£ugene  ;  partie  dés 
Paroiffes  de  Toulon ,  Rofiere  ,  Montmort , 
&c.  Les  Fiefs  qui  en  relèvent ,  font  Valvron 
en  la  Paroiffe ,  Dettey ,  Bonneau  à  M.  de 
Moncrit ,  des  Guenifot ,  de  C  hevanoy  &  des 
Sauzes  en  la  même  Paroiffe;  le  Fief  de  Lef- 
chenault  en  celle  de  la  Boulaye. 

La  Cure  fut  érigée  en  1708 ,  par  \^^  foins 
&  la  générofité  de  Magd.  Fouquet  :  elle  dé- 
pendoit  aup.  de  Dettey.  L'Ed,  fut  achevée 
en  171  !•  La  Paroiffe  compofée  de  15  Dom. 
a  230  Comm.  avec  les  dépend*  Recuange  » 
Poifeul ,  le  grand  Thely ,  Pleige ,  les  Eman- 
erez ,  d-c.  J.  Nardon ,  Curé ,  par  teffament  de 
1773  >  lîiiffe  aux  pauvres  11 10  1.  dont  le  re- 
venu leur  eft  diftribué  annuellement. 

2  anc.  Chat,  détruits  ;  celui  de  la  Roche- 
Bazot ,  autref.  Goiurmandoux  ^  fftué  fur  TAr- 
roux ,  où  Ton  voit  les  veftiges  d'une  tour  au 
Chanc.  Rolin,  qui  en  renouvella  le  terriçr 
en  1444;  &  celui  de  Lefcheiiault. 

Sur  TArroux  eft  un  ff}urrt  fameux  où  Ton 
prend  de  belles  carpes. 

Remarquons  ici  que  la  belle  pyramide 
gauloife  ^  tirée  du  Capitole  d'Autun  ^  &  tranf^ 
portée  au  Chat,  de  la  Boulaye  par  Edme  de 
Rochefort ,  a  difparu  depuis  long-temps, 

A  4  L  de  Montcenis  >  3  dé  Luzy»  I  de  Tou- 
lon 9  6  d'Autim. 


3^6        Description 

B      R      E      U      I      L. 

Brolium^Pat.  voc.  S.  Etienne  ,  Pat.  le  Gr. 
Archid.  de  Chalon ,  du  Diocèfe ,  Arch.  du 
Mont-St,-Vincent  ;  Sg»".  Cl.  Ant.  Palamede 
de  Thelis ,  Chev.  de  S.  Louis ,  Officier  aux 
Gardes-France* ,  aup.  àTriflan  de  la  Garde, 
à  Palamede  Baudinot,  Conf^  au  Pari.  Guy 
de  Rochefort  en  reprit  de  fief  en  1371.  On 
*Voit  un  Guinard  de  Thelis  en  1365*  Chat. 

•  à  la  mod.  La  Cure  à  port.  cong.  Chapelle 
fondée  en  1488  par  GuilL  Defprey, Prêtre, 

-  à  la  nomin.  de  fes  parens  :  c'eil  aduell.  à 

"Franc.  Defprey,  Vign.  de  S.  Denis-de-Vaux. 

90  f.  ÇOO  Comm.  30  Ham.  37  Met.  3  Fiefs 

■  au  Seigneur  ;  la  Vaivre ,  Montaubry  &  Mo- 

•  rande  :  celui  d'Ecoutot ,  avec  Chapelle ,  au 
-'Command.  de  Belle-Croix  &  à  la  Cathéd. 

d'Autun. 

Les  dépend,  font  le  Creufot,  le  Nomblot, 

'  Montquoi ,  Lavau ,  Montvaltin ,  &c.  Les  Fiefs 
de  Champleau  &  de  Montvaltin  font  des  dé- 
pendances de  la  Terre  de  Torcy  ;  le  domaine 
utile  à  M.  de  Thelis  :  Guyot  d'Ocle  les  pof- 
fédoit  en  1464.  Avoifotte ,  Fief  poffédé  en 
1551  par  Philib*  Cochet ,  Avocat ,  vendu 

"  par  Melchior  Cochet  à  Palamede  Baudinot 
du  Breuil  en  1689  :'auj.  à  M.  de  Rochemont. 
Breuil  relevé  de  la  Baronnie  de  Nantoux.  Sol 
iablonneux^  en  feigle;  100  ouvrées  de  vi- 

gnesi^ 
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gnes';  env.  1000  arpens  de  bois.  3  moulins. 
Bonne  mine  de  charbon  de  terre  au  Creuzot, 

A  I  1.  7  de  Montcenis. 

Je  dois  dire ,  à  Thonneur  de  Thumanité  y 
que  M.  de  Thelisg  envoyé ,  en  1771 ,  à  fes 
VaiTaux  100  louis  pendant  la  difette ,  &  qu'il 
a  ouvert  des  chemins  commodes. 

ChapellE'Villaks. 

'  Par.  voc.  la  Vierge  (  i  y  Août  ) ,  Dioc.  de 
Chalon  9  à  la  coll.  de  TEv.  20  f.  80  Comm. 
Ane.  Chat*  à  Jof.  Nie.  Bouffard ,  Ecuy er ,  re- 
levant de  la  Baronnie  de  Couches.  Bertaud 
de  la  Chapelle ,  Ev.  de  Chalon ,  y  fiit  in- 
humé en  1333.  C'eft  à  cette  occafion  que 
les  Moines  de  S.  Pierre  eurent  une  querelle 
très-vive  avec  les  Chanoines  :  (  V*  ci^apres 
Chalon  y  art.  des  Hôpitaux^» 

Dép.  S.  Martin  d'Auffy,  les  Bois ,  Seve^&c. 
Refte  de  voie  rom.  entre  Autun  &  Tournus. 
Ce  Vill.  eft  fur  la  route  de  Chagni  à  Toulon. 

A  3  1.  de  Monte.  4  de  Chalon ,  6  d'Aut. 

Lji  Ch  APELLE-SOU S-UCHON. 

Par.  voc.  S.  Naiaire  &  S.  Celfe  ;  Pat,  le 
Prieur  de  Mêvre ,  &  Dec.  le  Curé  à  portion 
congrue  ;  du  Comté  de  Toulongeon.  60  f. 
.z6o  Comm.  Dép.  2.2  Met.  &  20[pet.  Ham. 
Aloflne ,  Chat,  aux  Bufleul ,  qui  a  voit  donné 
Tom.  IF.  Y 


538       Des  c  r  i  p  t  i  on 

le  nom  à  une  branche  de  Clugny.  Aniiei 
ci' Alonne ,  Abbeffe  de  St.  Andpche  en  1 502,% 
Ce  Fief  entra  dans  la  Maifon  de  Clugny  par 
Philib.  de  BufTeul,  fille  de.  Damas  de  B.  qui 
époufa  Guill^,  de?  Clugny  en  1419.  Damas 
de  Buffeul  fon  frère  ,  mort  fans  enfans  en 
1434 ,  le  laifia  à  fa  fœur.qui  en  .fit  hQmmagQ 
à  Louis  de  la  Tremouille ,  Baron  d'Uchon , 
en  1452.  Ajopne  depuis  avété  érigé  en  Comté 
fous  le  nom  de  Toulongeon ,  en  faveur  d'Ant. 
de  Toulongeon ,  Gouvern.  de  Pignerol,  par 
Lettres  de  1631*  Son  fils  François,  Bailli 
d'Aut.  defcendant  par  fa  mère  des  Rabutin- 
ChantaU  les  fit  enrégiftrer  en  léSj,  Cette 
illuftre  famille  ,  qui  .a  tiré  fon  nom  du  Châ- 
teau de  Toulongeon  en  Comté ,  Bailliage  d^Or- 
gelet ,  voifin  de  la  Breffe ,  à  produit  l  Grand- 
Maître  de  TEcurie  du  Roi ,  2  Maréchaux  de 
Bourgogne  ,  &  3  Chev'^  de  la  Toifon  d'Or 
au  xv^  f.  J,  de  Toul.  s'établit  en  Bourg®, 
par  fon  mariage  avec  Marg^  de  Senecey  en 
J347,&  fiit  l'aïeul  de  Jean ,  Marée.  &  Gouv. 
die  Bourg®,  inhumé  en  1427  en^  la  Ghgpelle 
de  Germagna ,  où  l'on  voit  fon  maufolée  , 
fa  bannière  &  fa  devife,  • .  • ,  Ant.  fon  ne- 
veu, aufli  Marée,  de  Bourg,  enterré  à  la  St®. 
Chapelle  de  D.  en  1432;  Cl.  à  Tournus  en 
1495.  Les  Toulongeoii  ayant  pris  le  parti  At 
.Marie  de  Bourgogne,  Louis  XI  ruina  leur 
Château ,  &  confifqua  leurs  biens^  (Voyez 
punod ,  t.  3 ,  p.  230  ).  ^ 
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Le  Chat,  de  Toulongeon  a  été  rebâti  à  la 
moderne  par  Théodore  de  Chavigni  :  on  n'a 
Confervé  de  Tancien  que  la  tour  £Alonnz. 
Beaux  jardins  ornés  de  charmilles,  bofquets, 
cafcades ,  jets  d'eau ,  canal  ;  tout  annonce 
un  grand  Seigneur.  Il  fut  acheté  du  Marquis 
de  Dampierre ,  qui  le  tenoit  de  N.  de  Lan- 
geac ,  éploux  d'une  fille  de  Roger  de  Rabu^ 
fin;  auj.  à  Charles  Gravier  de  Vergennes , 
ci-dev.  Ambaffadeur  à  la  Porte  &  en  Suéde , 
inaittt.  Miniftre  des  Affaires  étrangères.  Un 
gr.  chemin  percé  dans  la  mont".  deMontjeu, 
aboutît  d'Autun  à  fon  Château. 

Le  Vill.  de  la  Cljapelle  fur  la  hauteur  efl: 
entre  Uchon ,  la  Tanière ,  Etang  &  Mêvre. 

A  z  1.  ;J:*  de  Montcenis ,  3'  d'Autun. 

Chakbonnas. 

Cafhofiàcum ,  Par.  voc.  S.  Marcel ,  Collât. 
FEv.  (fÂut.  Arch.  de  Luzy,  dû  Marquifat  de 
la^  Boulaye.  Dans  une  charte  du  Roi  Raoul 
de  924 ,  il  efl  parlé  de  ce  Vill.  fur  TArroux , 
dont  un  des  côtés  étbit  de  S.  Martin  d'Au- 
tun y  l'autre  au  Roi,  (  V.  Gai.  Chr.  1. 1 v,  p. 

36*f.  faifant  Ifcs  2  tiers  de  la  Par.  riere  le 
Duché  de  Bourgogne ,  &  l'autre  du  Niver- 
nois*  320  Comm.  16  Ham.  dont  4  du  Niver- 
nois.  2^  iliouliris.  Pluf.  étangs ,  dont  le  plus 
Cc>nfiUér.  eft'  Celui  de  Chevannes. 

Yij 
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L' Arroiix  paffe  au  milieu  de  la  Paroiffe, 
Pays  en  plaine  &:  tnontagne ,  fablonneux.  Le 
Curé  (  M.  Gallofc)  a  trouvé  parmi  fes  Pay- 
fans ,  iobres ,  mais  peu  laborieux ,  un  ufage 
qu'ils  lui  cachoient  foigneufement ,  refte  du 
paganifme  ;  c'était  de  mettre  une  pièce  de 
V  hionnoie  dans  la  main  de  ceux  qui  mouroient^ 
fans  autre  ràifon  de  leur  part  que  la  coutume 
des  anciens*  Ils  jettent  auÂi  dans  la  fofTe  Té* 
cuelle  du  mort. 

'    Chat,  de  Colonges  détruit  ^  app.  dans  les 
anc.  titres ,  tour  de  Mirolk:!^. 

A  4 1.  de  Monte.  2  de  Toulon,  5  d'Autun^ 
2  de  Luzy. 

C     U     A     K     M     O     Y. 

Par.  voc.  St.  Martin,  Patr.  le  Prieur  de 
Mêvre,  Archip.  de  Blanzy;  de  la  Juftice  de 
la  Tour  du  Bos.  79  f.  470  Comm.  avec  les 
dép.  la  Roche ,  Chalas ,  Charmoy-la- Ville. 
41  Dom;  compofent  cette  Paroifle  de  6  1.  de 
tour.  5  étangs ,  4  moulins ,  2  Huileries.  Fief 
d'Epoiffes.  Fief  Battant,  avec  Chat,  démoli , 
au  Seigneur. 

Anc.  tour  quarrée  très-épaifTe ,  ilans  un 
vallon  app.  la  Tour  du  Bos  ^  de  plus  de  150 
pieds  de  haut ,  à  7  étages  :  fous  cette  tour 
2  caves  voûtées ,  dont  Tune  eft  féche  pour 
le  vin ,  Fautre  fert  de  citerne ,  nourrie  par 
une  fource  dont  on  tiroit  Teau  de  tous  les 
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étages.  Marquifat  relevant  du  Duché  de  Ne- 
vers  ,  à  caufe  de  la  tour  de  Luzy  ;  mais  qui 
jouit  des  droits  du  Duché  de  Bourgogne,  Ce 
Marquifat  a  été  érigé  par  Lettres  du  fiécle 
dernier ,  non  encore  enrégiftrées.  Les  Mo- 
roges  ont  eu  cette  Terre  au  xvi^.  f.  Jean 
de  Martigni  en  1683  ;  Jacq.  Ducret  en  1700; 
au),  à  P.  Delglat. 

A  I  1.  de  Montcenis  ,  4  d'Autun ,  3  7  de 
Perreci. 

1 

I 

CHATEAU'MoRaN  OU  Chatel-Moron. 

I 

Cafirum  Moronis^V.  voc.  S,  Martin  ^  Dioc. 
de  Chalon,  à  la  collât,  de  TEvêque  ;  le  Curé 
Dec.  principal  ;  Sg^  Cl.  de  Théfut  d' Aumont , 
avec  anc.  Chat,  rafé  :  partie  de  la  Paroiffe 
eft  de  la  Juft.  du  Marquis  de  Ragni ,  le  Vill. 
de  rAbergement  de  celle  du  Roi  &  de  TAb- 
baye  de  St.  Pierre  de  Chalon.  Ifabeau  de 
RuUy,  veuve  de  Robert  de  St.-Leger,  re- 
prit de  fief  de  Ckduau-Moron  en  1376.  Phîl. 
Gentil  en  1473.  45  f.  135  Comm.  8  Ham.  ou 
Dom.  Mauvais  terrein ,  peu  de  vignes.  Pays 
de  mont.  Ruiff.  qui  fort  du  bois  de  la  Manche. 
Mefure  de  Givry  de  40  1.  &  à  i  L  ^ ,  2  de 
Couches  9  4  de  Montcenis. 

Couches. 

La  partie  du  Bourg ,  dite  en  Duché ,  eft 

Y  uj 


34i         Description 

du  Baill.  de  Monte.  (  V.  Couches  dans  tAu^ 
tunois ,  t.  3).  Ajoute:^  feulement  ici ,  que  M^*^ 
de  Montagu ,  dont  le  puîné  eft  Chev^.  de  S. 
Louis ,  poffédent  par  leurs  ancêtres ,  depuis 
200  ans ,  le  Fief  de  la  Tour-Guerin ,  &  celui 
de  Montorge  avec  Je  patron,  d'une  Chapelle 
en  l'Eglife. 

D   E   T   T   E  Y     ou     D   E  T  T   E  Z. 

Par.  voc.  S.  Martin  ,1  Arch.  de  Luzy  ;  CoII''. 
TEvêque  d'Aut.  Le  clocher  &  partie  de  la 
Paroiffe  font  de  la  Juftice  du  Marquifat  de 
la  Boulaye  pendant  3  ans ,  &  de  celle  du 
Comté  de  Toulongeon  pendant  deux  :  une 
autre  partie  dépend  de  la  Juftice  de  Cham- 
pignoie  pendant  3  ans ,  &  de  celle  de  Tou- 
longeon pendant  2  ans  ;*une  3^.  partie  eft  de 
la  Juftice  de  la  Boulaye  feulement  ;  une  4®. 
reconnoît  celle  d'Efcrots ,  &  une  autre  dé- 
pend de  la  moyenne  &  bafle  Juft.  de  Val- 
vron ,  Fief;  la  haute  de  la  Boulaye.  19  Ham. 
ou  Dom.  dép.  de  cette  Paroiffe.  Dettey  fur 
une  montagne  très-élevée,  a  cependant  une 
Eglife  humide. 

1  mouliîî.  280  Comm.  (  Voye^  la  Boulaye 
pour  Us  Fiefs^. 

A  3  1.  de  Montcenis  ,  i  1.  ^  de  Toulon. 

D  RAC  Y'S  O  U  S'CO  UC  H  ES* 

(  V*  Couches  dans  tAutunois  ^  ^«j)», 
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Esc  ROTS  :  y.  S.  Eugène  ci-après, 

E  c  u   I    s    s   E. 

» 

TPar.  voc.  la  Vierge  (15  Août  )  ,  DioCj. 
de  Chalon,  à  la  collât,  de  TEvêque;  de  la 
Baronnie  de  la  Motte-Vouchot ,  dont  le  Chat, 
à  la  moderne  eft  dans  cette  Paroifle ,  à  Pierre 
de  Chargere  du  Breuil.  Au  defliis  de  la  porte 
des  belles  écuries  ,  on  lit  :  «  Pierre  de  TEf- 
w  touf ,  Comte  de  Pradines,  &  Anne  de  Syrot 
»  fon  époiife ,  ont  fait  bâtir  ces  greniers 
»  d'abondance,  &  ils  défirent  que  leurs  hé- 
»  ritiers  s'en  fervent  pour  la  gloire  de  Dieu 
»,  &  le  foulagement  des  pauvres  «  :  ce  qu'exé- 
cute M.  le  Comte  du  Breuil. 

60  f.  230  Com.  5  Ham.  10  Met.  Monetoy , 
où  étoit  jadis  une  Eglife  par^.  Terr.  maigre  ; 
feigle  &  pommes  de  terre.  Forge  &  Four- 
neau. 3  étahgs ,  dont  le  plus  remarquable 
eu  celui  de  Long-Pendu.  Il  en  a  été  parlé 
ci-devant,  art.  de  Montcenis,  pag.  316.  Il 
peut  contenir  env.  600  arpens ,  &  ie  trouve 
placé  dans  le  point  de  partage  des  eaux  du 
Charolois ,  ayant  2  chauflées  &  2  déchar- 
geoirs ,  dont  l'un  verfe  fes  eaux  dans  l'étang 
de  Montchanin  d'où  fort  la  Bourbince^'autre 
.  communique  à  l'étang  de  la  Motte ,  &  forme 
la  Dheune.  Les  eaux  emportèrent  la  chauffée 
&  partie  du  fourneau  le  8  Mai  1765 ,  &  celle 

Y  iv 
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de  rétang  de  la  Motte  :  même  malheur  3^ 

ans  auparavant. 

Ces  2  rivières  paroiffent  avoir  été  difpo- 
fées  par  la  nature ,  pour  s'ouvrir  à  des  com- 
munications faciles.  Strabon,  le  père  de  la 
Géographie ,  admiroit ,  il  y  a  1 100  ans  , 
combien  il  étoit  aifé  dans  le  pays  que  nous 
habitons ,  de  tranfporter  des  fardeaux  d  une 
Province  à  l'autre  par  la  voie  des  grands 
cours  d'eau  qui  le  traverfent.  Il  fe  récrioit 
fur  la  complaifance  avec  laquelle  leurs  lits 
femblent  fe  rapprocher  pour  inviter  les  ri- 
verains à  brifer  Tobilacle  qui  les  fépare.C'efl 
là  que  la  Saône  s'avance  vers  la  Loire  pour 
engager  les  hommes  à  faire  difparoître  l'in- 
tervalle qui  les  divife  ;  c'efl-là  qu'elle  fuf- 
pend  fon  cours ,  qui  la  porte  vers  la  médi- 
terranée ,  &  qu'elle  marche  avec  une  len- 
teur incroyable ,  comme  fî  elle  s'éloignoit  à 
regret  des  fources  de  la  Mofelle,  dont  il  fe- 
roit  fi  utile  pour  nous  de  la  rapprocher. 

Nos  Rois  &  leurs  bons  Miniftres  ont  fenti 
l'avantage  de  cette  réunion  de  la  Saône  à  la 
Loire  par  le  canal  de  Long-Pendu.  François 
I^*".  en  conçut  ledefTein ,  qu'il  auroit  exécuté 
fans  la  perte  de  la  funefte  bataille  de  Pavie  , 
qui  entraîna  tant  de  malheurs  dans  le  Roy^, 
Louis  XIII  envoya  fur  les  lieux  en  16 12  & 
1632  ,  des  gens  habiles  qui  reconnurent  la 
facilité  de  cette  jonâion.  Dix  ans  après,  un 
Entrepreneur  fe  chargea  de  l'exécuter  poiur 
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9^0000 1.  La  mort  du  Cardinal  de  Richelieu 
Ht  échouer  Tentreprife.  Llntendant  Bouchu 
eut  ordre  en  1665  de  la  reprendre  :  içais  le 
grand  projet  du  canal  du  Languedoc  y  les 
guerres  continuelles  de  Louis  XIV  firent  ou- 
blier celui  de  Long-Pendu.  Sous  la  Régence^ 
ringénieur  Thoma/fin,  élève  de  Vauban, 
écrivit  fur  ce  projet ,  en  démontra  la  feci- 
lité ,  &  bientôt  tout  fot  oublié.  Un  Magif- 
trat  éclairé  a  renouvelle  cette  heureufe  idée 
dans  un  mémoire  bien  écrit  :  elle  vient  d'être 
accueillie  par  les  derniers  Etats ,  &  llngé- 
nieur  Gauthey  a  été  chargé  des  plans  &  du 
nivellement.  Puiffent  enfin  les  voeux  des  vrais 
Patriotes  être  exaucés  !  Dans  un  moment  où 
le  Doubs  rendu  navigable  au  Rhin  par  Lill  ^ 
nous  rapprocheroit  de  TAlface  &  de  l'Alle- 
magne d'un  côté ,  d'Orléans  &  de  Nantes  de 
l'autre. 

Long-Pendu  eft  à  3  1.  de  Couches,  i  \  de 
Montcenis ,  7  de  CharoUes. 

Epektuilly. 

Village  alternat,  de  Nolay  &  de  S.  Ger- 
mais ,  des  Juftices  d'Epinac  &  de  Sivry,  aycc 
Chapelle.  44  Habit.  (  Voy.  Nolay  y  t.  j). 

ESSERTAINE. 

.  Pan  vpc.  la  Vierge,  Archip.  de  Couches 
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'6l  de  la  Baroonie.  Le  chef-lieu  a  6  f.  240 
Commun,  avec  les  dépend,  le  Mufieau ,  les 
Pelletiers ,  les  fionard  9  la  Deheune ,  le  Bou- 
chât, les  Gobis,  4  Vents ,  &c. 
A  z  1.  de  Montcienis. 

Lji  PETITS  Fayb  ,  Village  de  la  Paroifle 
de  Marly,  de  la  Juftice  de  la  Câthéd.  d'Aut. 
Bailliage  de  Montcenis.  (  Fùy.  Marly  m  Chu- 
rolois  ). 

G  R  A  T  O  U  X. 

Graunaçium^  Ann.  de  S.  Eufebe-des-Bois  ; 
voc,  la  Vierge  (15  A.  ;.  Chat»  app,  le  Mo- 
nay,  dans  les  bois ,  aux  héritiers  de  Pierre 
<Juarrè ,  Préfid.  au  Baill.  d'Autun ,  acquis  en 
1763  ,  avec  Ch^p«  établie  par  Jean  de  Toircy 
en  1481 ,  &  où  le  feu  Marquis  de  Ragni, 
précéd.  Sgf . ,  a  fondé  z  Meffes  par  femaine. 
18  f.  90  Comm. 

Par  traité  paflé  en  i486  entre  le  Sg^,  les 
Habitans  &  le  Ciu?é  de  S.  £i^ebe ,  celui-ci 
doit  tenir  un  Deffervant  au  Gratoux.  Le 
Priein:  de  CUitii  cède  au  Duc  la  Fille  de  Gra- 
tour^  en  échange  de  la  Juftice- de  Sathenai 
près  Gevrey,  en  i  z8z.  Hugues  V  donne  en 
îi^iï,  Girard  de  Châteauneuf  fes  fonds,  cens 
&  rente ,  &  toute  Juftice  niiGrataur^  en  1 3 1 1. 
j  moulin.  Beauc.  de  bois.  La  gr.  route  de 
^haion  à  Toulon  ^  ouverte  t»i  1769^  f>afle 
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£ir  le  territoire ,  où  Ton  a  fciit  un^  pont  fur 
la  Bourbince. 

A  I  1.  i  de  Montcenis. 

MjRCILLI. 

MarcilUium  9  Par.  voc.  S.  Vincent ,  Dioc; 
de  Chalon ,  à  la  coll.  de  l'Evêque  j  Archip, 
du  Mont-S^int-Vincent ,  B^ronnie  à  M.  de 
Ragni  d'Epiry.  Seguin  de  Aula  donne  en 
1 171  un  tiers  de  la  dîme  de  Marcille  ou  Mar^ 
ceilUy ,  aux  Chan^^.  de  Chalon ,  la  leur  dif- 
pute  enfuite ,  eft  excommunié  par  le  Cha- 
pitre :  (  Gai.  Chriil.  t.  iv,  p.  242 ,  pr.  ). 

Chat.  anc.  flanqué  de  5  tours ,  avec  Chap. 
&  titte  de  Baronnie,  portée  aux  Damas , 
fuivant  Guichenon ,  par  Jeanne  de  Bourg®, 
à  Hugues  Damas-Coul'an  fpn  mari^  Vkpmte 
de  Chalon,  en  1200.  Robert  fon  P^VfilSy 
Sire  de  Marcilli,  affranchit  ce  VilrBBc  Mo- 
nétoy ,  en  126e,  pour  5  C  de  cens  par  feu. 
Il  reconnoît,  en  1288,  tenir  en  Fief  lige, 
du  Duc  Robert ,  le  Chajiel  de  MarcilU.  Robert 
Damas  allié,  en  1358,  à  Ifabelle  de  Mon* 
taigu ,  dont  2  fils ,  Hugues  &  Philibert  :  ce- 
lui-ci a  fait  la  branche  des  Sg^^«  de  la  Bazole 
&  de  Verpré ,  d  où  fortent  les  Damas  d'An- 
tigni  &  d'Audour.  Hugues  eut  de  Philiberte 
de  Crux,  Erard  Damas  marié,  en  1430,  avec 
Ifabeau  d'Avenierès ,  Dani^e  d' Anlezy ,  dont 
vint  Jacques  y  époux  de  J^nne  de  M^Uo  ^ 
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père  de  Jean ,  lequel  fit  établir  4  foires  par 
an  à  Marcilli ,  &  i  marché  par  femaine ,  en 
1480.  Son  arrière-petit- fils ,  Charles  Damas, 
mort  en  1619,  laiffa  de  Marie  de  Ganay  une 
fille  unique  ,  Marie- Antoinette ,  qui  porta 
en  dot  Marcilli  à  Anne-Bernard  de  la  Mag- 
delaine ,  Marquis  de  Ragni ,  Baron  d'Epiry, 
fon  oncle ,  dont  les  defcendans  jouiffent  au- 
jourd'hui. Louis  Damas  ftit  Sg'.  de  Saffangi. 
On  voit  au  xiv%  f.  4  Abbés  de  la  Ferté  du 
nom  de  Marcilli,  dont  le  dernier  fut  Etienne 
en  1416.  En  TEgl.  de  Marc,  font  les  tombes 
de  Jean ,  Philippe  &  Franc.  Damas ,  Barons 
du  lieu.  Ham.  du  Martras  avec  Chap*".  &  où 
fe  tiennent  les  4  foires.  Carr'.  de  plâtre  fort 
blanc.  Mef.  de  Monte.  140  f.  JCX)  Comm.  13 
Ham.  24  Met.  Vafte  chaume  fur  la  hauteur, 
p.  c^  de  vignes. 

A^^  de  Montcenis,  4  de  Chalon. 

Marmagne. 

Par.  voc.  S.  Martin,  Archip.  deBlanzy; 
l'Abbé  de  S.  Martin  d'Aut.  Patr.  Sg^  &  Dec. 
Chap*.  rur%  de  St.  Sulpice ,  interdite.  90  f. 
500  Comm.  avec  les  dép.  12  Ham.  40  Met. 
Vaux-Martin ,  Prix ,  Vizy ,  Lavault ,  la  Co- 
longe ,  Pouilly  :  ces  6  Met.  avoient  un  rôle 
part.  app.  \^  franchife^^  &  font  de  la  Chat*, 
de  Montcenis.  La  Chapelle  de  Pouilly,  en 
fuine ,  dépend  du  Prieuré  de  S,  Racho  d'Aut* 
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Ce  Village ,  dans  tm  bas  ^  baigné  par  le 
Mevrin  &  par  phifieurs  fources ,  a  pu  tece- 
Yoir  fon  nom  de  grande  mare ,  de  la  quantité 
des  eaux«  Ladone  le  tire  d'un  Temple  dédié 
à  Mars ,  Mars  magnus.  Dans  la  cour  du  Pref- 
bytere  on  voit  un  Mercure  gaulois  ,  &  2 
figures  anc.  qui  ie  donnent  la  main ,  &  pa^ 
roiflent  être  les  reftes  d'un  tombeau. 

Nectoux  au  deffus  étoit  Fane».  Eglife 
Par*,  dont  les  champs  s^appellent  la  Cure  :' 
Faâuelle  étoit  aux  Moines  ^  au  milieu  du 
Village  qui  a  33  £  2  moulins.  Châtaigniers, 
p.  coteau  de  vignes. 

A  I  1.  7  de  Montcenis ,  3  7  d*Autun  en 
paflant  par  M  ont)  eu. 

M  O  N  r  M  O  R  T. 

Mons-mortuusy  Pan  voc.  S. 'Bonnet ,  Arch. 
d&ylftzy;  Patr%.rAbbefle  de  S.  Jean  ;  Sg'.  au 
M^t-iquis  deiM  Koulaye  ^  avec  Chat.  Renaud 
de  Montraort  ^  •  Ecuyèi:-3annerçt  en  1418; 
long-temps  poâTédé  par  les  Boiurbon ,  Bar- 
nault^  Dama$9  Dyo,  Bellefond  :  (  Voy.  ci-- 
devant  la  Bovlaye  )«  Anc.  Chat-  dé  la  Trêche 
détruit. 

81  Hab.  en  1666, maint.  100 f.  550 Com. 
35  Dom.  en  dép.  Auzon ,  Etivaux,  la  Guette , 
Corcelle$,Ârmecy,  Chevanes^  avecChap% 


f fO  B  E  s  C   R   I  P  T  I  O  N 

ae  S.  Nicolas ,  autr.  Prieuré ,  à  la  nom.  de 
L'Abbé  de  S.,  Rigaultv» 

A  4  1.  ^  de  Monte,  i  ^  de  Toulon ,  ^  de  Isr 
Bouiaye. 

M     o   -R     E     ¥• 

Par.  voc.  la  Vierge ,  Arch.  Dioc.  de  Cha- 
lon,  à*  la  coll.  de  TEvêque;  de  laBaronnie 
de  Couches ,  partie  de  Ragni. 

50  £.'230  Coxnm.  4  Hanik  Beaugey,  Fan- 
cey.  Nuits  &  Chaffignol.  12  Met.  2  mon!, 
a  eaa,  2  à  vent,  RuiC  Pintau  d-une  1.  de 
cours ,  tombe  dans  la  Dheuire  ^  &  fépare  la 
Par*,  de  Morey  de  celle  de  Villeneuve. 

A'4.L.db  Çh^lon,.5:de  Moiitcems,2  de 
Couches. 

R o SI BR'  d»  R <^s  I  »-A  E s» 

Rjàju&um:^:  Rofarhûff,Sûi.«voCù  S.  Germain 
d'Aux^rre,  à  la  coll;  dé  rEy.  d'Aût.  Aèclî* 
de  Perreci.  De:  Cuté''Sg^^.dft  eiôScW  St^^dn 
Pibesbytere;  june  partie  de*  la  Par%  dépend 
àes  JuiKcôs  d?ArroueteBy^-ïa  Csrth.  d*Aut., 
die  la  Bouiaye^,  d'Ëzy,  &  Boùfierëin:du  Baill^* 
de  iStontcems*;  railtrr  f^r^ie  dans"  le  BdilK 
&  Rec.  de  CharoUes ,  reconnoît  les  Juftîces 
de  Toiiion,  Pefrreci ,  Marfeiiet-,  Fretry  & 
Genelard.  Fief  de  Villers  ou  Velars  ,  à  N", 
Bpyveaii.  Rive,  Fief,  à,  Frah^ :Maublanc  » 
de  Martenet ,  anc.  Conf^  au  Parlement. 


l 
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Village  fur  l!Avroax,  avec  port  oik  Ton 
fabrique  des  bateaux,  Gren.  à  Sel  de  Bônr-»^ 
bon  &  de  Toulon.  Veftiges  de  la.  V^oierotn. 
de  Toulon  à  Digoin. 

'  Â  ^  de  L  de  Toulon ,  4  î^  de  Montcems^ 
é  de  Bourbon. 

S.  Brin  on  BERAiN-suMrDBEffNE. 

Par.  voc.  S.  Bepigne ,  Acch,  de  Couches  «^ 
Pat.  de  la  Cath.  d'Aut.  L'EgUfe ,  qui  p^oit. 
avoir  été  la  Ghap*.  dé  Tanc  Chat,  ruiné  , 
eft  à  -^  de  1;  du  Presbytère  qai-  eft'  dans  le 
Ham.  d'Ethevoux  :  petite  partie- de  cetti? 
Par%  dépend  du  Baill''.  de  Monterais ,  de  la 
Rec.  d'Àut^  9  .det  la  Comoi^df^  Pojrr^iil  ;^  1q 
refte  dui  Bgill^  &  Roc.  d^Chalpa  &^u  Gomcé 
de  Chapiilii.  ^.  .  .  ) 

iço  f.  500  Comm.  avec  les  dépende  Rerf 
reuil.à  ta,  jËat^^d;  d'^ut.  Filof  46  \^  M^tte 
avec  Chat,  parc ,  jolis  jardins ,  canal ,  mou- 
lin &  grofle  tour,  à  M.  de  Rochemqnt  Vaine; 
jadis  aux  Damas,  aux  Armet.  Les  Hugue- 
nots y  avoient  un  prêçhflf  e^t  i58z-.Fief*de 
la  Tuilerie.  20  Met.  2  moul.  Carr.  de;  pierrf 
de  taille  proche  la:MoiiiUeres  P^y;s^  Ê'^^^* 
Seigle  &  fromenti  Pet*  din^t  de  vîgpë*  - , 
.  Al  l.de.QD,uchç5,4;de  ÇIiaU,j;de  Moiitcw 

S.   BeR^AIN  ou  BRIN'SOUS'SANfTÏGNK. 

Par*  TOC.  St.  Bénigne ,  Arch.  de  Blanzy  ^ 
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Pat.  &  Sg"^.  l'Abbé  de  Clunîr,  dont  les  Moines 
ont  long-temps  deffervi  ce  Bénéfice. 

.  125  £•  700  Comm.  28  Ham.  45  Met.  &  8a 
Manouvreries.  N.  C.  Cjirrelet  de  Loify, 
Coiif'.  au  Pari.  Sg*".  en  toute  Juftice  de  la 
Tagnerette ,  de  la  Coudraye  &  clê  la  Motte- 
Loify.  La  mémoire  des  bienfaits  de  fon  père, 
mort  en  1777,  fe  confervera  long -temps 
dans  ces  Hameaux.  Vafle  étang  ;  bëauc.  de 
bois.  Commerce  en  bétail  &  en  fabots.  Pays 
piauvre.  Poids  &  mefure  de  Montcènis. 

"  Le  clocher  &  pluf.  Ham.  de  la  Châtell*. 
de  Sanvigne  ,  unie  à  celle  de  CharoUes  ;  la 
Tagnerette ,  partie  de  là  Motté-Loify,  font 
du  Charolois.  La  partie  de  là  Paroiffe  dans 
le  Baill*.  de  Monte,  dépend  de^  la  ChatelP. 
de  cette  Ville ,  &  des  Juftices  de  la  Cath. 
d'Autun,  la  Coudraye,  Perreci-  &  la  Motte- 
Loîfy.  '■    '  ■ 

A  2  lé  de  Montceriis  &  de  Toulon. 

SaINT-EuGENE'LA'PLATE. 

'  Par.  à  la  coH.  de  ïïv.  d'Aut.  Archip.de 
Blanzy.       "  ! 

•\  500  Contm.  Crbz-Monial  étoît  jadis  une 
Celle  du  Prieuré,  de  Perreci ,  avec  Château, 
îe  tout  -démoli/Cè  lieu  fut  acquis  en  /310. 
Champchanoux  9  où  étoit  un  Monaftere  de 
Bénédiûines  ,  fondé  par  le  Duc  Eudes  IV, 

transféré 
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transféré  en  1686  à  Toulon ,  &  fupprimé  en 
1776.  Moulin. 

Cette  Paroiffe  fe  divife  en  1  parties  ;  dans 
la  l^*.  qui  eft  du  Bailliage  de  Montcenis  & 
Rec.  d'Aut ,  le  clocher  &  partie  de  la  Pa- 
roifle  font  de  la  Juftice  &Baronnie  d'Uchon  ^ , 
au  Comte  de  Toulongeon  pendant  2  ans  , 
de  celle  du  Marquifat  de  la  Boulaye  &  de 
celle  d'Ecrots ,  un  an  &  dçmi  chacune. 

Le  refte  eft*  fitué  dan^  les  JuA.  d'Ecrots , 
de  Perreçi  &  Champchanoux.  La  2^.  partie 
dans  le  Bailliage  de  Ch^roUes ,  dépend  des 
Juftices  deGlorienne,  Fief  à  M.  de  Martenet, 
de  Perreci  &  Giverdey.  En  tout  32  Ham. 
ou  Met;  Le  Ham.  de  la  Plate  en  Charolois . 
a  donné  ce  furnom. 

A  .3  1.  de  Monte,  i  de  Toulon ,  5  d'Aut. 

E  C  R  o  T  s  5  de  cette  Paroiffe ,  mérite  un 
article  particulier;  Baronnie  à  Anne- Jeanne- 
Marie  Pernot,  reliûe,  de  Germain  Richard 
de  Montaugé  ^  Cap.  au.  Régim.  de  Poitou. 

P.  Pelletier  en  reprit  de  fief  au  Baron. 
d'Uchon.en  1473  >  &  donna  fon  dénombre- 
ment de  Condemene  &  des  Angles.  Franc, 
Alexand.  Préf.  au  Pari,  acquit  3  cinquièmes 
<lela  Baronnie  d'Uchon  en  1556,  de  Cl.  de 
Sainte-Maure ,  Dame  d'Uchon ,  qui  ont  paffé 
de  N^d'Andelot,  en  1613  ,  à  Ant.  d'Ecrots. 
Chaumont,  Reonne ,  Boivin ,  la  Molière ,  la 
Bruere,  la  Chenille  ^  font,  annexés  à  la  Ba- 
Tom.  IF.  Z 
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Juilice  du  Prieuré  &  de  celle  de  Yergennes. . 
La  Cure  anc.  a  des  titres  de  400  ans ,  def- 
fetvie  autr.par  les  Bénéd«  de  S.  Martin, qui 
ont  encore  une  portion  de  dîme^. 

130  f.  450  Comm.  avec  leç:. dépend.  San- 
turne ,  dont  la  Chapelle  a  été  transférée*^  à 
Digoine  en  1700  :  reftes  d'un  vieux  Chat. 
Epertuilly,  altern.  avec  Nolay.  1  Chapelle 
fondée ,  à  la  nom.  d'Etienne-Anne  Serpillon, 
Lie^ut.  Crim.  d'Aut.  Bois  de  V  ergennes,  Fief 
à  M".  Gravier.  La  Palu ,  Fief  à  M.  Emonin. 
7  Ham.  30  Met.  Quelques  vignes  dont  le  vin 
n'eft  guère  potable. 

Vill.  fur  une  h.  mont^.,  entre  St.  Sernin- 
Duplain,  Couches  &  Nolay. 

A  4  1.  ~  d'Autun  ,  4  de  Montcenis. 

S  A  I N  T-G I L  LE S'SUR'D  H  EU  N  E. 

Vill.  de  la  Par.  de  Dennevy,  dont  partie 
du  Baill®.  de  Chalon  :  (  V.  ce  Bailliage).  La 
Juftice  de  St.-Gilles  eft  au  Chap.  d'Aut.  à  la 
Baronnie  de  Couches  &  au  Sg^  de  Meffey, 
dans  la  partie  du  Baill.  de  Montcenis. 

A  4  1.  ~  de  Montcenis. 

Saint^JeaN'DE'Trezt. 


Par.  vpc.  Si  J.  B.  Arch.  d)^  .Couches. ,,  Pat, 
de  la  Cath*  d'Aut.  àfi  hL.^ioïi^i^  de  Cou« 
çhes.  4  f.  au  cl^ef-lieiA?  74r&i;3QO  Cpmtib 
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avec  les  dépend.  &  altern.  7  Ham.  Noizeret 
en  partie ,  la  Foffe  ,  Precelle  ,  les  Vezeaux 
ou  Efviaux ,  le  p.  Trezy  &  les  Plantes  ;  le 
p.  Perreiiil  altern.  avec  S.  Berin. . .  Vignes; 
feigle ,  peu  de  froment.  RuifTeau  &  moulin. 
Mefure  de  Couches. 

•A  il.  de  Couches,   5  7  d'Autun,  5  de 
Chalon ,  3  .de  Môntcenis. 

Saint-Julien-sur-Dheune. 

Par.  voc.  St.  Julien,  Martyr  de  Brioude» 
Archip.  de  Couches ,  Patr.  de  TAbbeffe  de 
Rougemont  ,  Dame  du  lieu  &  du  clocher. 
Pierre  de  Chargere  du  Breuil ,  Seig"".  de  la 
partie  app.  les  Chazeaux. 

34  f.  i}0  Comm.  avec  les  dépend.  Mont- 
faulcon ,  Chazeau ,  Chez-le-Roi ,  Chez-le- 
Jdz.  I  moulin  fur  la  Dheune  ,  où  un  pont 
ferôittrès-néceffaire  pour  tranfporter  lesbois 
&  les  tonneaux  à  Saint- Léger,  à  Dennevy. 
Pays  pauvre  ,  montueux,  fablonneux.  Che- 
itîins  afFreux l'hiver.  900  arpens  de  bois,  à 
FAbbeffe. 

Ane.  Prieuré  de  S.  Julien  uni  à  l'Abb.  de 
Rougemont  en«  ^664,  dont  TEglife  &  le  Mo- 
naftere  font  détruits  :  on  y  voit  encore  la 
tombe  de  P.  de  Rabutin,  Prieur  de  Lery, 
frère  de  la  Prieure  du  lieu,  mort  en  1491  : 
(  F.  r.  a ,  pag.  26^2).  Pet.  riv.  app.  Dard  ou 

Predon  y  qui  fort  des  montagnes  ,  &  tombe 

Z* . . 
n] 
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dans  la  Dheune  :  autre  venant  du  Breuil:^ 
qui  y  ainfî  que  la  Dheune  ,  gâte  fouvent  les 
prés. 

A  6  1.  d*Autun ,  2  7  de  Mohtcenis  ^  2  de 
Couches. 

S  AI  nt-Laurent-d^Andenay. 

De  Jndeniacoy  Dioc.  de  Chàlon,  Ârchîp# 
de  Mont-St.-Vincent ,  Patr.  l'Abbé  de  Cluni. 
Le  clocher  &  partie  de  Ja  Par^.  du  Baill.  de 
Montcenis ,  de  la  Baronnie  de  la  Motte- Vou- 
chot.  Les  Ham.  St.-Leu ,  avec  Chap.  ruinée  , 
autref.  Prieuré  ;  Monfarin ,  Fief  à  N.  Callard 
d'Azù,  dans  fa  famille  depuis  15 10;  Polu- 
fot ,  fotit  du  Bailliage  de  CharoUes ,  de  la 
Châtell^.  de  Mont-St.-Vincent  :  une  petite 
partie  eil  du  Mâconnois.  Grenier  à  Sel  de 
St.-Gengoux. 

A  3  1.  de  Montcenis  >  5  de  Chalon ,  3  de 
St.-Gengoux. 

SAiNT'MicAUDy  dont  une  pet.  partie  eft  de 
ce  Bailliage.  (  V.  h  Charotois^  p.  /43). 

Sain t-Ma rti n-^i^A v s  s /. 

Mon^  Auxiacus ,  Par.  Dioc.  de  Chalon  ^  à 
la  coll.  de  TEvêque ,  de  la  Bar.  de  la  Motte- 
Vouchot.  Le  clocher  &  8  f.  dépendent  de  Ik 
Çhâtell.  de  Mont-St.-Vincent ,  du  Baill.  & 


BU  Bailliage  D£  montcenis.    359 

Rec.  de  CharoUes  ;  le  furplus  ^  de  celui  de 
tiilontcenis»  19  f.  82  Comm.  Dép.  6  Ham.  8 
Grangeries.  Mont-d'Auffi  ci-dev.  à  M.  Du- 
rand y  <ïrand-»Maitre  des  Eaux  &  Forêts. 
,  Sftiiu-'Privé ,  Annexe.  Pays  en  montagne. 
Mauvais  terrein  ;  quelques  vignes. 
A3  1.  de  Montcenis ^  2  de  Joncy. 

S  AIHT'MaRTIN'DE-CoMMUNE. 

Par.  à  la  coll.  de  TEv;  d'Aut.  Archip.  de 
Couches.  En  TEglife ,  tombe  d'Ant.  de  Ma- 
lain ,  Sg^.  de  Digoine ,  1 548  ;  dlfaac  le  Sage , 
Sg^  1700.  48  f.  180  Comm.  9  Ham.  ou  Met. 
Sg^.^  Louis  de  Mijify  xie  Viauzelle  ,.anc.  Offi- 
cier des  Carabiniers  ;  aupar.  Franc,  de  Tru- 
chis;  jadis  aux  Damas ,  Sg^^.  de  Commune  , 
Fief  en  cette  Paroiffe  ;  enfuite  aux  Villers- 
la  -  Faye.  Digoine  ,  dans  un  fond ,  Terre  , 
Chat.  &  Chap.  à  N.  de  Faletans ,  ci-dev.  à 
N.  de  Loriot-Chandieu.  Etang  &  moulin.  S. 
Martin  fur  Téminence  :  la  Cure  &  TEglife, 
dans  le  centre  àes  bois.  Ham.  le  Verney , 
Quincey,  les  Potots. 

A  1 1.  ^  de  Couches,  4  d'Aut.  3  |  de  Monte. 

SAINT'-MAUKICE-LkS'CoUCMES. 

Ann.  de  Couches  &  de  la  Baronnie ,  du 
Bailliage  de  Montcenis  ;  (  F.  Couches  y  u  %)• 

Z  IV 


M  .* 
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S.  NlZlER-SOUS-<^HARMOY  i  OU'  SlNfSTé 

»        ■  .  , 

*  ■     .  .        . 

Par.  Archip,  de  Blanzy ,  àld  colU/de  FEv. 
.  d'Autun;  Sg^  Piètre  Delglat,  Tîéf*  de  Fr. 
à  Lyon,  330  Comm.  Le  chefflieu;.n'a.<ïue 
3  f.  30  Dom.  compofent  la  Pacoifle  ;  entre 
autres,  les  Grandes-Villedieu  de  Crëne ,  les 
Garchery,  les  Rochettes,  &c.  Belle  tuilerie 
neuve,  i  moulin.  2  ruiffeaux  qui  tombent. 

*  dans  la  Bourbince  après  un  cours  de  îl.lean 

*  Durand  de  Chalas  a  laiffé  aux  pauvres  de 
Saint-Nizier  lOO  1.  pat  an,&autaiit  à  ceux 
de  Charmoy. 

Ai  1.  de  Montcenis ,  4  f  d'Aittun ,  3  î^  de 

•Perreci.  - 

I     . .        ... 

S  AI  NT'Nl  ZI  ER-SUK-ARRÙVX^ 

■  ••  .... 

»  ■i,.<.i—     • 

.  Par.  Arch.  de  Luzy,  à  la  coUat.  de  TEv. 
.  d'Autun  ;  de  la  Juftice  de  Chatwpignôlç. 

13O:  Comm.  Dépend.  Montard  ;  les  Rott- 
.  deau,  la  Rivière,  la  Planche  ,.^(?, 

Entre  St.-Nizier& Etang,  reftes.^de  là  voie 
.  rom.  Dans  le  bel  étang  de  Parp^na,  font  les 
reftes  d'une  vieille  tour  fur  une  motte  qui 
forme  une  ifle. 

A  2  1.  7  de  Toulon ,  4  ^  d'Autun. 

SAI  N  T-P  I  ERRE'DE'FARENN  E. 

Archip.  de  Couches ,  Patr.  le  Prieur  de 
St.  Sernin  p,  principal  Déçimateur. 
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Cure  à  port*  cong.  defTervie  en  1400  par 
des  Chan®«*  Rég.  de  S.  Aug.  Au  cimetière, 
large  tombe  de  J.  B.  de  la  Cofle ,  Baron  de 
Brandon^  Sg'.  de  Varenne.  Jeanne Darnàife  , 
veuve  de' Robert  dé  Roche,  Chev*^.,  reprit 
de  fief  de. la  Maifonr forte  de  Brandon  en 
1375  riitigiies-Bemard  de  MontefTiis  »  Sg% 
en  1 504  ;  Philib.  fon  petit-fils  en  1 596 ,  Tun 
des  lOO^entilshommes  de  la  Maifon  du  Roi 
Charles  IX;  Cl.  de  la  GofteThoiriat,  Conf^- 
au  Parlerii.  Sg5.  en  166.1;  L  B.  de  la  Cofie, 
inhumé  à  Varenne  ;  J.  B.-  J^epîi  de  Beaure- 
paire^Chev^  deS.  Louis;^  Sg^  aâuel.  Chat, 
de  Brandon ,,  ancien  ,.  flanqué  de  2  tours  , 
fur  une  colline  qui  domine  tout  le  paysi, 

loé  f.  506  Com.  12.  (bip.  6  Met.  2  mouU 
8  étangs.  2  Fiefs.  La  moitié  de  la  Paroiffe 
eft  dans  un  terrein  fec^  fablonneux  ;  Fautre 
eft  gras.  Un. tiers  en  bon  feigleyun  tiers ^n 
froment ,  uniautre  en  vignes»  Mef.  de  Couch- 
A  2  1.  de  Monte.  4  d'Aut,  i  ^  de  Couchqs* 


4  J.y 


'  i^S    'ÀiJ:  N  T  -PtR.  I  V  i. 


11.»  < 


Ann;  d'Auffi,  yoc,  S,  P,riy?it^Ev,  &  Mart. 
Sg^.  du  clocher  &  de  partie  de  la  Paroiffe , 
Jean-Pierre  Damas  ^è  Sàffarigl  ;  îe  refte  de 
la  Juftice,.de  Marcilli  :  une  très-jpet.  partie 
dépend  du  Baill^.  de  CbaroUes.  iio  Cofu. 
6  Ham.  10  Grangeries.  M/çf.  de  Buxi. 

A3  1.  j  de  Montcenis ,  x  de  Joncy. 


^<$2         Description 
Saint  jb  -  Radecondb.   ' 

Autref.  Chaflîgny,  alors  fous  le  voc.  de 
S.  Blaife ,  changé  en  celui  de  St^.  Radegonde  , 
à  Toccafion  de  l'apport  d'une  relique  de  cette 
Sainte  du  temps  des  Croiiades.  Grand  apport 
le  IX  Août. 

Patn  l'Abbeffe  de  S.  Jean  d'Aut.  Archip. 
àt  Perreci.  44  f.  8  Ham.  22  Met*  ii  Manon- 
vreiies.  270  Comm.  Le  clocher  &  partie  de 
la  Par^  font  du  Marquifat  de  la.Boulaye; 
le  r^fte  d4épend  des  Juftices  xle  Montmort, 
Toulon,  Perreci,  Eflanlez;  3.maif.  de  celle 
de  la  Tour-du-Bos. 

3  ruifleaux  qui  fo  jettent  dans ,  l'Arroux. 
I  moulin,  i  étang  aflezconiid.  Montagne  de 
Dardon  très-élevéç.  Bel  écho  de  la  cour  du 
Presbyt.  dans  les  bois  voiiîns  dit  des  Braves. 
Autref.  tous  les  Habitans  qui  relèvent  d:e  la 
•Boulaye ,  venoient  en  armes  le  jour  de  St^^ 
Radegonde ,  à  une  proceffion  qui  fe  faifoit 
à  Tiffue  ies^  Vêpres ,  pour  veiller,  à  la  fauve- 
garde  des  Pèlerins. 

A  5  1.  de  'Montcenis ,  1  de  Toulon. 

S  AI  N  T^S  En  NI  N-D  ES-B  OIS. 

•  Par.  voc.  S.  Saturnin ,  Arch.  de  Blanzy  ; 
le  Prieur ,  Patr.  Sg^  &  Dec.  La  Curera  été 
long -temps  deffervie  par  le  Sacriftain  du 
?£icî?i^é  7  depuis  i  707  par  un  Curé  Séculier, 
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730  Commun.  (400  en  1744).  Dépend.' 
Produn  ,  avec  Chap®.  &  Verrerie  ,  Fief  ^ 
4' Abbé  de  Maiziere  ;  les  Aiaux,  Fief  dép.  de 
Montjeu ,  &  pluf.  Dom.  Forge  fur  le  Me- 
vrin,  établie  en  1766;  Fourneau  en  1774. 

I  moulin,  i  foulon.  4  étangs.  Beauc.  de  bois 
où  Ton  voit  de  beaux  reftes  de  la  voie  rom* 
d'Autun  à  Chalon. 

Ane.  Prieuré  de  Chan^*.  Rég.  de  S.  Aug. 
fondé  9  fdon  la  tradition ,  par  les  Ducs  de 
Bourgogne.  Il  fubfiftoit  au  Xll®.  f.  Celui  de 
S.  Germain  en  Charolois  y  fut  uni  au  XIII®. 

II  eft  de  nomin.  roy*.  Le  Prieur  aduel  eft, 
depuis  17449  J.  B.  Auguftin  de  Salignac  de 
Fenelon  ,  qui ,  par  fa  bienfaifance  &  fon 
exaâe  réfidence ,  a  fécoïidé  ce  pays  fau- 
vage.  Ta  affranchi  en  1749  à  fes  propres 
frais ,  &  s'eft  fait  chérir  de  fes  Vaflaux.  Il 
a  rebâti  TEglife  en  1767 ,  le  Presbytère  en 
1777  :  il  a  feit  conftruire  un  chemin  à  Cou- 

.ches.,  affez  mal  entretenu;  un  autre  à  moitié 
■à  Montcenis^  &  paver  les  chemins  finéraux 
qui  correfpondélit  à  chaque  Hameau  de  la 
Paroiffe,  41  vient  d'ékver  une  Maifon  de 
Charité ,  très-propre ,  pour  les  malades ,  pa- 
tentée en  1777»  deffervie  par  2  Sœurs  &  im 
•Cbirutgien. 

Au  PrieYiî^é  eft  une  tour  quarrée  ;  très- 
-étevée ,  femblable  à  celles  de  Chagny  &  de 
ia  Tôur-dti-Bos. 
T^i  vu  au  Hameau 'dé$  Maret  9  près  du 
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\Mevriiî,une  pierre  Sépulcrale  où  font  trois 
figures  gauloifes  8t  une  colonne  quarrée. 

A  I  1.  j  de  Montcenis,  z  de  Couches  ,  3 
i  d'Autiiri. 

Saint^Symphorien  de  Marmagne. 

Par«.  de  7  1.  de  tour,  Arch.  de  Blanzy; 
Patr.  Doyen  de  la  Cath.  d'Autun ,  qui  lui 
fut  donné  par  FEvêque  Gauthier  en  1012, 
EccUJia  de  Mxirmayque. 

Le  clocher  &  la  plus  grande  partie  de  la 
Par«.  font  du  Comté  de  Toulongeon;  le  refte 
dépend  des  Juft^*.  deMontjeu  &  de  la  Crotte. 
Fiefs  :  Marnai  avec  anc.  Chat,  d'où  les  Ecor- 
cheurs  ravageoient  TAutunois  en  Iî66;  la 
Crotte ,  dont  Charl.  &  Franc.  Milliard  ont 
repris  en  1745 ,  l'ayant  acquis  de  N.  de  Pra- 
dine  :  (  V.  ci^devant  tmi  de  la  fontaine^  P'3^^^* 
Martigni ,  relevant  de,  Toulongeon ,  belle 
maifon  &  jardin  ,.à.  M.  de  Charmace;  anc. 
Chat,  ruiné  de  Bouirdeaux ,  à  M.  de  Ver- 
genne^,  qui  lui  donne  droit  de  Sg^.  du  .clo- 
cher ^  d'où  eft  venu  au  Ham.  le  nom  de  la 
tour  de  Bourdcaux»  ^ 

Chap.  rur.  de  Lorette ,  dont  le  Curé  eft 
Patron  :  une  autre  à  Maifon-Dru ,  v<?c,  N. 
Dame  :  une  3*^.  aux  Colins»  Env.  700  Com. 
avec  les  dépend.  Maupoy,  Marnai ,  Entre- 
vaux ,  Vaux ,  Coux ,  l'Outre,  Grizy,Paify  & 
autres  Dom.  4  moulins.  Rivierç  »  le  Mevrin. 
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Pdys  de  bois ,  à  moitié  fauvage  ,  dont  les 
châtaigniers  font  la  i*"^.  &  principe,  reffoiirce. 
Pet.  côt.  de  vignes.  3  figures  gauloifes  aux 
murs  du  cimetière  &  du  Presbytère.  Entre 
Marmagne ,  la  Chapelle ,  Broyé  &  Mêvre. 
A  3  1.  d'Autun,  I  ^  de  Montcenis, 

La    Tanière. 

Par.  voc.  S.  André,  Patr.  de  la  Cathéd. 
d'Autun ,  Archip.  de  Luzy  ;  de  la  Baronnie 
de  Champignole ,  où  eft  un  beau  Château , 
à  Louis  Lebrun ,  Chev^.  de  S.  Louis.  Il  fut 
acheté  de  N.  d'Ecrots  en  1650,  parCharl. 
Lebrun,  Comte  du  Breuil  en  Bourbonhois, 
&  a  été  donné  à  N.  de  Villers-la-Faye ,  par 
mariage  avec  Antoinette  Lebrun  de  Cham- 
pignole en  1776.  14  étangs ,  dont  5  confid. 
Pluf.  Fiefs  relèvent  de  Champignole.  Trela- 
gue  à  Denis  Cochet;  Buffiere  a  Mad®.  de  la 
Ramifie;  les  Saulze  ,  jadis  à  TA  voc.  Virot, 
Syndic  des  Etats. 

30  Dom.  (350  Comm.  en  1750), maint» 
500  Comm. 

A  2  L  de  Toulon ,  4  d'Aut.  3  de  Monte. 

T     O      R      C      Y. 

Torçiacum ,  Toruyum ,  Par,  Ann.  de  Mont- 
cenis ,  autref.  Egl.  matr,  voc.  3*  Didier.  Sg^ 
yivant-Mathias-Léonard-RaphaëlVUledi^u> 


j6S        Description 

t^on{^.  au  Pari. ,  dont  le  père  avoit  acquis 
en  1743  d'Antoine  d'Efcorailles. 

250  Comm.  avec  les  dépend,  la  Villedieu 
oii  eft  une  Chapelle  fondée ,  en  ruine  ;  la 
Chaize ,  la  Couronne ,  la  Barre ,  le  Thielley, 
les  Champs ,  Redarnay ,  la  Trapoye ,  Bour- 
bon ,  &c.  le  Moulin-le-Duc.  Près  du  Hameau 
de  la  Couronne  ,  on  trouve  un  banc  de  cail- 
loux d'un  rouge  pâle ,  gros  comme  un  grain 
de  bled,  taillés  naturellement  à  5  faces,  & 
ie  terminant  en  pointe  triangulaire;  quel- 
quefois ils  font  féparés ,  mais  ordinairement 
ils  font  joints  enfemble  ,  &  forment  des 
g^ouppes  irréguliers ,  de  la  groffeur  d'une 
noifette.  Ces  cailloux  font  fi  durs,  qu'on 
peut  s'en  fervir  pour  couper  le  verre  ;  mais 
ils  s'égrennent  à  la  longue.  Ils  font  à  pré- 
fent  très-rares ,  le  Ravin  étant  comblé. 

2  ruiffeaux  (  i  ) ,  portant  le  nom  de  Bour- 
bince ,  paffent  à  Torcy,  s'y  joignent ,  &  for- 
ment la  rivière  de  ce  nom  ,  qui ,  après  un 
cours  de  1 2  lieues  ,  fé  jette  dans  l'Arroux  : 
ainfi  elle  a  fa  fource  &  fon  nom  à  7  L  plus 
haut  que  l'étang  de  Long-Pendu.  Le  terrier 
de  Torcy  de  1462 ,  &  celui  de  Champleau 
de  1464,  appellent  Bourbince  la  rivière  de 
Torcy,  qui  probablement  prend  fon  nom  du 
Hameau  de  Bourbon. 


•  (  I  )  La  fource  de  l'un  cft  à  la  fontaine  de  N.  D, 

ta  .MAtitrAnf «^ 


^  Montcenb» 
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Pays  fablonneux ,  fraid ,  garni  de  collines 
&  couvert  de  bois.  Ce  Village  a  donné  le 
nom  à  d'anc.  Seign".  On  voit  J.  de  Torcy, 
Conf^  <hi  Duc,  en  1397,  qui  reprit  de  nef 
en  1405.  J.  Sg*".  du  Gratoux  où  il  fonde  une 
Chapelle,  en  1482  :  il  époul'a  Anne  de  Bar- 
naux  de  Montmort  en  1473  >  ^  cette  occa- 
fion ,  Philib.  fon  frère ,  Chev' ,  lui  céda  la 
moitié  de  la  Terre  de  Torcy  :  un  autre  Jean 
de  Torcy  époufa  Edmée  d'Ocle  en  1491. 
Anne  de  Torcy  porta  cette  Terre  à  Charles 
d'Efcorailles  vers  1637. 

Jean  Morlevat ,  Sabotier,  eft  mort  à  Torcy 
âgé  de  100  ans,  en  1771* 

A  I  1.  de  Montcenis ,  5  d'Aut.  1 5  de  Dij. 

T  O  U  L  O  N'SU  R'-A  R  R  O  U  X. 

La  partie  de  ce  Bourg,  dite  en  Bourgogne, 
eft  du  BailP.  de  Monte.  &  de  la  Juftice  de 
Montmort  :  (  Voy.  Toulon  ^  u  j  ^p<tg*  ^^s)* 
Ajoutt[  feulement^  qiîe  la  Chapelle  de  S«  An* 
toine  eft  à  la  nomin.  du  Sg^.  de  Montmort  : 
c'étoit  autre£  un  Hopitai  deftervi  par  deç 
Antonins ,  brûlé  en  1 569  par  les  Huguenots  i 
rétabli  par  Léonard  Engibert ,  Curé  de  Tou- 
lon, en  1656. 

Tevu^emi^  :  (  V.  d-devant  LA  CHAPELLE* 

.     SOUS-UCiHON  )• 


5(^8'        Description 

VANDENESSE'SUR^ARROUX. 

Par.  voc.  S.  Marcel ,  Archip,  de  Luzy,  à 
la  coll.  de  TEv.  d'Aut»  200  Comnu  Le  clo- 
cher &  partie  de  la  Par^.  font  une  Sg®.  à  M. 
Diiprat  de  Barbançon  ;  «ne  autre  partie  dé- 
pend des  Juftices  de  Rochefort*  Tour-de- 
Valette ,  Effanlez  ,  au  même  Sg^.  &  des  Juf- 
tices de  Beaudefir,  Chat.  &  Fief  à  Pierre  du 
Breuil  de  la  Motte  ;  la  Tour-du-Bos  à  Paul 
Ducret,  Chev*^.  de  St.: Louis;  Cheuraux  & 
Chafligneux,  le  tout  dans  le  Baill^.  de  Monte. 
La  partie  qui  eft  Jans  celui  de  CharoUes  , 
dépend  de  la  Juftice  de  Toulon. 

Ham..  Atrecy,Montdemont,  avec  quelques 
vignes ,  Séfrain ,  Condemine ,  &c:  Pluf.  Dom. 
Veftiges  du  Château  de  Rochefort ,  Jean  de- 
Mazilles  y  réfidoit  en  1500^  Fiief  dépend. 
d'Effanlez.  Port  à  Vâridenéfle  pour  le  bois. 

A  I  1.  7  dé  Toulon ,  3  de  Digoin ,  6  de 
Montcenls. 

VarennE'SOUS^Montcenis  :  (  V.  ci'devam 
St.-Pierre-de-Varenne. 

•    •   *      »         •  -  t  , 

U     C      U      O      N. 

'  Par.  voc.  S.  Sébaftien ,  Archip.  d'Autun , 
à  la  coll.  de  TEvêque  ;  autref.  deff.  par  les 
Moines  du  Prieuré.  5  Domaines  y  des  Manou- 

vreries 
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vreries  &  Locateries  difperfées,  forment  50 
t  260  Com.  Le  Chat,  ruiné,  jadis  à  de  grands 
Sg^^.  du  nom  d'tJchon ,  enfuite  aux^  Sires  de 
Chateauvilain  en  1300,  aux  la  Triraouille 
en  iv3.93  ,aux  Toulongeon,  aux  dlnteville^^ 
aux  Rabutin  de  Chantai  ;  .  .  •  •  en^n ,  au 
Comte  de  Vergennes  ^  Miniffre  des  Affaires 
étrangères.  Jean  de  Chigny  étoit  Bailli  d^U- 
chon  &j  de  Bourbon-Lanci  pour  Jiean  &  Louis 
de  ^a  Trimouille ,  Sg''^  de  ces  lieux. 

Ane.  Prieuré  de  l'Ordre  du  Val-des-Choux^ 
fondé  dans  les  bois  par  les  Sg^^.  du  lieu  ;  auj. 
de  nom.  Roy^.  Prieur  aâuel  M.  Verdolin, 
Théologal  d'Autun. 

Uchon ,  anc.  Baronnie ,  comprenoit  7  Pa- 
roiffes ,  &  a  été  démembrée  :  fes  différentes 
partWfont  poffédées  par  le  Comte  de  Tou- 
îongeon,  le  Marquis  de  la  Boulaye,  le  Ba- 
ron de  Champignole , .  &  les  Sg".j^  d'Ecrots 
&  de  la  Tour-du-Bos.  Cette  Baronnie  relevé 
0îi  Fief  du  Duch^  dé  Nevers ,  à  caufé  de  la 
groffe  tour  de  Luzy  ;  mais  elle  n'ell  affujettië 
ni  au  droit  de  quint,  ni  à  la  coiùmifé  :  (  V* 
ci-devant  Êcrots^. 

Les  Autunois  ont  été  fouvent  enproceffion 
à  Uchon ,  pôifr  invoquer  S.  Sébaflieh  durant 
la  péfte ,  notamment  en  1^28.  Les  Arnetois , 
par  un  vœu  de  Ville  fait  en  1636,  y  ont 
été  jufqu'en  1775.  Ceux  de  Luzy,  Blanzy, 
Saint-Crin ,  Chàrmoy,  St.-Nizier ,  y  viennent 
encore  ^Siaque  année.  Les  Monticinois  y 
Tonj.  IF.  A  a  ' 
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offrent  un  pain-bénit  le  lendemain  de  la  Tri- 
nité. 

4  étangs.  Forêt  de  h.  futaie ,  où  fe  trouve 
la  pierrre  qui  croule  :  c'eft  un  rocher  mouvant 
placé  dans  la  partie  la  plus  rapide  de  la  moiî- 
tigne  au  fud  ;  quoiqu'il  ait  28  pieds  de  tour 
&  7  de  hauteur ,  la  moindre  impulfion  fuffit* 
pour  le  mettre  en  mouvement  du  nord  a^u 
-  fud.  La  bafe ,  de  forme  ovale ,  porte  comme 
fur  un  pivot.  Ce  rocher  fingulier,  qui  fert 
de  bornes  à  3  Juftices  différentes ,  eft  cité 
dans  les  plus  anc.  terriers.  Au  fommet  de  la 
montagne  de  Dettez  eft  une  autre  pierre 
mouvante  y  pas  fi  groffe  que  celle  d'Uchon  , 
&  dont  les  mouvemens  font  beaucoup  moins 
marqués. 

A  2  1.  de  Montcenis,  3  d'Autun,  3  de 
•         Toulon*  * 

Us  s  EAU   ou    U  X  E  AU. 

■ 

UJfiaccnJïs  Villa ,  Ujfiacum ,  Par.  voc.  SS. 
Pierre  &  Paul,  Archip.  de  Bourbon;  Patr. 
l'Abbé  de  S.  Pierre  de  Chalon,  Sg^  &  Dec. 
qui  a  eu  là  un  Prieuré. 

12  f.  dans  le  Bourg.  500  Comm.  compris 
Befly  l'Annexe  ;  Dardon  22  f.  Villefevre  il  y 
Baffenier  10,  Freffe  &  Triboulot  7.  Fiefs, 
Chazelot  &  Nuzilier,  à  M.  de  Montmorillon; 
Chevalot  &  Bufferole  ,  à  M.  Ducret ,  qui  a 
repris  pour  la  partie  de  Bufferole  e&  1745: 
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Villefevre  eft  de  la  Juftice  de  Chazelot.  3 
moulins.  Bois.  Quelques  vignes. 

Pays  tout  en  montagnes,  dont  la  plus 
élevée  eft  celle  de  Dardon  :  on  reconnoît 
fur.  la  plate-forme  des  veftiges  de  mafures  , 
foffés  ,  terraffes ,  qui  annoncent  un  vieux 
Château.  Le  grand  chemin  de  Toulon  à 
Bourbon  y  paffe.  Elle  fépare  la  Paroiffe 
d'Uffeau  de  celle  de  St®.  Radegonde. 

A  2  L  de  Toulon ,  6  de  Montcenis ,  4  de 
Bourbon ,  8  d'Autun. 

Fin  du  Bailliage  de  Montcenis. 
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57^  DESCftlPTlON 

DESCRIPTION 

BOURBON^LANCI. 

A  Q  U ^  Nifinîïi  ^  aqu<z  Bormonîs  feu  Bor^ 
jTjL  vonis ,  félon  Içs  Itinéraires  ;  &  dans  le 
moyen  âge*,  Burbo  Ànfdli y  Bulbonenfe  oppi-' 
dum ,  Borbonium  ,  Cajlrum  Borboni  :  nom  que 
Valois  croit ,  avec  raifon  ,  dérivé  du  vieux 
mot  burba ,  bourbes^.eaux  bourbeufes,  eaux 
thermales  &  médicinale*;  non,  comme  le 
prétend  Olivier  de  la  Marche ,  de  Burgo  bono^ 
Bourg-bon.  Le  furnom  de  Lanci  vient  d\m 
anc.  Sg*".  nommé  Ancdlus  ou  Anceauy  de  même 
que  celui  d'Ârchambaud  ^  ai  Erchcmbaldus , 
dont  le  nom  eft  devenu  propre  aux  premiers 
Seigneurs  de  Bourbon  en  Bourbonnois. 

Eglises:  Prieurés. 

Collégiale  de  N.  D,  que  Philib.  Ban- 
chereau ,  Sg^.  de  S.  Siagre  &  de  Pontête ,  eut 
deffein  d'établir  en  1482  :  Pierrette  fa  fille 
&  Guy  de  Salins  fon  petit-fils ,  exécutèrent 
fes  volontés  en  1488 ,  &  traitèrent  avec  Odot 
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de  Marri ,  Prieur  d'Amanzy ,  qui  leur  céda 

le  fonds  de  cette  Chapelle  pour  8  ouvrées 

de  vignes ,  fous  la  réferve  de  la  .1  ^^*  dalle 

au  chœur, /auf  les  4  principales  Fêtes  oii  le 

Prévôt  l'occupe.  Le  traité  fut  r,atifié  en  1493 

par  Pierre  Rolin,  Prieur  de  S.  Symphorien, 

duquel  dépend  le  Prieuré  d'Amanzy,  &  par 

Ant.  de  Chalon,  Evêque  d'AuUin  en  149Ç. 

Jean  de  la  Fin ,  Sg^  de  Beauvoir ,  héritier 

d'Antoine  fon  frère ,  mari  de  Magdeleine  de 

Salins,  réunit  le  Chapitre  de  St.  Pourçain 

dont  il  étoit  Fondateur ,  à  celui  à^  Bourbon 

en  1574,  fe  réfervant,  à  lui  &  à  fes  enfans» 

le  Patronage.  Il  veut  que  ce  Collège  confifte 

en  1 2  Prêtres  ;  fa  voir ,  un  Prévôt  (  qui  doit 

être  Gradué  ) ,  un  Tréforier,  5  Chan^^  anc. 

2  nouveaux,  i  Chaptre-Maître  des  Ënfans 

de  Chœur,  &  2  Chapelains  qui  feront  tenus 

de  réfider  en  lune  des  3  Paroiflts. 

Le  Tréforier  avoit  été  établi  par  TEvêque  . 
Diocéfain  en  i  ^  14 ,  comme  Perfonnat ,  tenant 
la  2^^.  place  au  Chœur,  avec  droit  de  jouir 
du  revenu  de  la  Chapelle  de  Brion ,  unie  â 
la  Collégiale. 

Les  Doyens  protefierent  contre  Tentrée 
du  Prévôt  de  Bourbon  aux  Etats  en  1682  » 
attendu  qu'il  avoit  été  reconnu  en  l6j9  qu'il 
n'y  avoit  aucun  droit. 

Charles  Fevret  rapporte  en  fon  Traité  de 
tAbus ,  que  Cl.  Chapel ,  nommé  à  un  Cano- 
nicat  par  Diipuy-Montbrun,  Marquis  de  la 

A  a  iij 


374         Description 

Nôcle ,  Huguenot,  Patron  Laïque,  fut  main- 
tenu par  Arrêt  de  1656,  à  Texclufion  de  ClJ 
Bourg  choifi  par  TEvêque. 

La  famille  des  Patrons  étant  éteinte ,  TEvê- 
què  confère  ces  Bénéfices.  Il  n'y  a  plus ,  à 
caufe  de  la  modicité  des  revenus  ,  qu'un 
Prévôt ,  un  Tréforier  &  2  Chanoines ,  dont 
l'un  eft  en  même  temps  Sacriftain. 

Le  principal  Fondateur^  Guy  de  Salins  , 
Chev^.  Sg*".  de  la  Nocle ,  de  Perrigni,  Saint- 
Siagre ,  .  .  .  .  Conf r.  au  Parlement ,  fut  in- 
humé en  1526  dans  dette  Eglife ,  ainfi  que 
Marguerite  de  la  Magdelaine  fa  femme ,  en 
1538.  Sous  le  même  tombeau  gît  Jean  de  la 
Fin  de  Beauvoir,  Chambellan  du  Roi ,  époux 
de  Magdel.  de  Salins,  fille  de  Guy,  morte 
en  1562,  &  fon  mari  en  1574. 

L'Églife  fut  confacrée  par  l'Evêque  Pierre 
Saulnier ,  le  20  Juin  1 609. 

On  fera  im  article  particulier  de  S.  Nicolas 
de  la  Prée ,  autre  Chapitre ,  mais  fupprimé  : 
(  f^oy.  au  Bailliage). 

Trois  Paroisses  ;  St.  Martin ,  St.  Léger 
qui  eft  celle  de  la  Ville,  &  St.  Nazaire,  du 
patron,  du  Prieur  :  elles  peuvent  avoir  en 
tout  1600  Comm.  dont  800  à  St.  Léger,  550 
à  St.  Nazaire. 

Les  dépend,  font  le  Fourneau ,  port  fur 
la  Loire  ;  la  Lefmont ,  Serre  ,  Longevigne , 
Changy,  Milliere ,  Chalmain ,  les  Roys ,  S. 
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Marc ,  Maringe ,  Charmes ,  le  Chambon ,  la 
Muzette  ,  Saint-Denis ,  Sornat ,  les  Forges , 
Fleury,  le  Vigneau  ou  Vignot  :  c'efl:  un  anc. 
Fief  dont  on  a  des  reprifes  depuis  le  xiv^. 
f.  &  qui  eft  dans  la  famille  de  Chalmoux  de- 
puis 1643  9  ^^Û-  ^  Jean-B.  Théodore ,  Marquis 
de  Folin  par  fon  époufe ,  avec  joli  Château 
à  la  moderne.  5  Dom.  en  dép.  M.  de  Folin 
a  2  fils  Chev^^.  de  Malte  ,  &  un  frère  Com- 
mandeur &  Grand-Chambellan  du  Grand* 
Maître.  La  tour  de  S.  Marc  eft  un  Fief  à  M. 
cle  Jarfaillon.   Pierre ,  Duc  de  Bourbonnois 
&  d'Auvergne ,  Baron  de  Bourbon-Lanci , 
permit,  en  1498 ,  à  Guy  de  Salins,  de  bâtir 
cette  tour ,  à  la  charge  de  faire  appofer  les 
armes  du  Duc  au  deffus  des  fiennes,  fe  ré- 
fervant  la  faculté  de  la  faire  démolir  dans 
le  cas  où  elle  nuiroit  aux  fortifications  de 
la  Ville  :  elle  fubfifte  encore ,  ornée  des  ar- 
mes dont  on  vient  de  parler.  De  cette  tour, 
qui  défend  la  porte  Chariot  ou  de  N.  Dame, 
dépendent  quelques  maifons  qui  y  doivent 
cens  &  autres  droits. 

Archiprêtré  compofé  de  26  Paroiffes  dans 
les  Baill.  de  Bourbon ,  d' Autun  &  Montcenis. 

Prieuré  de  S.  Nazaire  ,  de  l'Ordre  de 
Cluni,  fondé  en  1030  par  Anceau  de  Bour- 
bon ,  dont  TEglife  vafte  fert  auflî  à  la  Par^. 
du  même  nom  :  il  n'y  a  plus  qu'un  Reli- 
gieux ,  &  le  Prieuré  eft  en  commende.  Se- 

A  a  iv 
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Ion  le  pouillé  de  Cluni ,  impr.  en  i6l6,  il 
devoit  y  avoir  5  Moines  avec  le  Prieur,  & 
une  aumône  générale  3  fois  la  femaine.  Le 
Prieur  ne  s'acquittant  point  de  ce  devoir  , 
le  Parlement ,  fur  la  plainte  des  Habitans , 
l'y  cQntraignit  par  Arrêt  du  5  Août  1754. 
Alors  le  Prieur  promit  30  bichets  de  feigle 
par  an ,  &  fe  pourvut  au  Grand-Confeil  qui 
ordonna  Texécution  d*un  Arrêt  de  1668, ré- 
glant  l'aumône  a  3  Jours  la  femaine  :  elle  a 
été  réunie  à  THôpitaî  en  1756,  &  ^xée  à  5,0 
bidhets  annuels ,  par  tranfadion  du  5  Mai 
1763.  Le  nombre  des  pauvres  dans  les  trois 
Paroiffes  montoit  alors  à  zoo. 

Autre  Prieuré  ,  dit  d'Amanzy  ,  fous  le 
voc.  de  la  Magdeleine  ,  de  TOrdre  die  St. 
Auguftin ,  dans  la  Paroiffe  de  St.  Léger  ;  il 
dépend  de  St.  Symphorien  d'Autun  :  auffi 
en  commende. 

Capucins  ,  établis  par  Jean  du  Regon , 
Doyen  de  la  Prée ,  Curé  de  St.  Léger ,  en 
1622.  Archange  Girard,  frère  utérin  de  N. 
Comeau  de  Pont-de-Vaux ,  2  fois  Provin- 
cial, bon  Prédicateur,  y  eft  mort  en  1694. 
Il  apporta  de  Rome  un  crucifix  d'ébçnne , 
très-eftimé,  qu'on  voit  au  Château  de  Pon,t- 
de-Vaux. 

Ursulines  ,  Colonie  de  celles  de  Beaune, 
établies  en  \(>^l^ 
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VisiTANDiNES ,  tiré e$  de  Ripiii  en  I^O^S, 
furent  fondées  par  Gafpard  de  Cojigni ,  Sg"". 
de  Saligni ,  &  Marie-Gilberte  de  Roqiieféuille 
fap  époufe.  Elles  reconnoiffent  po.\ir  îniigne 
bienfaiteur,  Pierre  Burgat^  ConO.  au  Gre- 
nier kSel  j  pour  lequel  elles  font  un  fervice 
annuel ,  auquel  elles  invitent  tous  les  Prê- 
tres de  la  Ville ,  qu'elles  doivent  tous  ré- 
galer, félon  la  fondation. 

L'Hôpital  des  eaux  minérales  doit  Xo^n 
établiffement  à  Fr.  Pingre  de  Farinvillie^rs , 
Conf'.  au  Pari,  de  Paris,. en  1697  :  il  donna 
2  ans  après  6000 1.  pour  2  FiUes  de  la  Croix 
tirées  de  Moulins ,  deftinées  au  fe^vice  des 
pauvres  qui  viendroient  prendre  les  eaux  : 
ce  qui  fut  autorifé  par  Lett.  pat.  de  17CX5. 
Jacq.  Dupuy-Monbrun,  Sg^  de  la  Nocle,  & 
Charlotte  Dupuy  fa  femme,  cédèrent,  op.  / 

1702,  à  l'Hôpital  la  dîme  de  Dompierre  eiî 
Bourbonnois.  Le  Fondateur  qui  avoit  ajouté 
4000  1.  en  1701 ,  lui  laiffa  encore,  conjoin- 
tement avec  Catherine  Pépin  fa  femme,  par 
teftament,  5000  1.  en  1705.  N.  Débonnaire 
fit  don ,  en  4729  ,  de  5  50  1.  4e  rente ,  pour 
la  nourriture  &  les  remèdes  à  épaijvreS  qijii 
ne  pourroient  être  logés  à  l'Hôpital. 

Plufieurs  perfonnes  charitables  y  ont  fondé 
des  lits ,  telles  ,que  M.  .Come^u  ae  Pont-dç- 
Vaux ,  M.  Mouteau,  M.  C^ill^it,  Cur^^e 
Pierrefite ,  TAbbaye  de  Sep.tfpnts  ;  enfort^e 
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qu'il  y  a  aduellement  26^  lits  pour  les  ma- 
lades qui  ont  befoin  du  fecours  des  eaux  : 
.  1 5  pour  hommes ,  1 1  pour  femmes.  Ces  lits 
fe  remplijfTent  3  fois  au  printemps ,  &  3  fois 
en  automne  par  des  pauvres  qui  fe  fuccé- 
dent  :  pendant  Tufage  des  eaux ,  ils  font  lo- 
gés, nourris,  médicamentés ,  portés  au  bain 
&  rapportés  aux  frais  de  la  maifon  ,  ainfi 
que  les  6  externes  fondés  par  M.Debonnaire, 

Par  Lett,  pat.  de  1755  ^  ^^  ^^^  Y  ^  ^^^uni 
l'Hôpital  de  St.  Jean,  jadis  Hofpice  pour  les 
Pèlerins  ,  Sl  auquel  étoit  annexée  depuis 
long- temps  une  Léproferie  détruite,  fituée 
au  Hameau  de  St.-Denis ,  &  qui  exiftoit  au 
xii^.  f.  Pierre  Moul ,  qui  en  étoit  Refteur  , 
déclare  exercer  cet  Office  au  nom  de  TÉvê- 
que  en  1270.  Les  mêmes  Lett.  pat.  réuniffent 
Faumône  de  28  bichets  de  feigle  afFedée  fur 
le  domaine  de  Dompierre,  &  l'aumône  gé- 
nérale à  laquelle  étoit  obligé  le  Prieur  de 
S.  Nazaire. 

Au  moyen  de  ces  réunions,  le  Roi  charge 
l'Hôpital  de  recevoir  pendant  toute  l'année 
4  pauvres  malades  qui  fe  fuccéderont  en  cas 
de  mort  ou  de  guérîfon ,  dont  3  de  la  Ville 
&  r  de  S.  Nazaire.  3  lits  de  la  même  efpèce 
ont  été  depuis  fondés ,  dont  2  par  Sympho- 
rien  Jonchery,  anc.  Cap.  de  Vaiffeaux  de  la 
Compagnie  des  Indes ,  &  l  par  les  Moines 
de  Septfbnts.  Depuis  1763,  3  Sœurs  de  la 
Charité  de  Nevers  deffervent  cet  Hôpital, 
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qui  eft  adminiftré  par  le  Lieut.  Gén.  &  le 
Proc.  du  Roi  du  Baill®.  le  Curé  de  S.  Leger^ 
&  rintendant  des  eaux. 

Antiquités. 

Bourbon  ,  fort  ancien ,  eft  connu  par  les 
Itinéraires  fous  le  nom  ôiAqua  Nijindu  Dans 
la  Table  Théodof^.  ce  lieu  fe  diftingue  par 
un  édifice  quarré  qui  défigne  les  eaux  ther- 
males. Il  eft  placé  entre  Degena  ou  Decetia^ 
Decize ,  &  Augujlodunum  ,  Autun.  La  Table 
marque  encore  entre  deux  un  lieu  nommé 
Boxum ,  Buffiere ,  dont  le  nom  Buxeria  eft 
dérivé  de  Boxum.  La  diftance  de  Bourbon 
eft  de  22  lieues  gauloifes,  &  8  d'Auturi,  ce 
qui  feroit  30  de  Bourbon  à  cette  Ville ,  ou 
1 5  des  nôtres ,  quoiqu'en  droite  ligne  on  n'y 
compte  qu'environ  28000  toifes  ou  1 2  lieues  : 
mais  le  coude  qui  fe  rencontre  dans  cette 
voie  en  paffant  lArroux  à  Toulon ,  Telon-- 
num ,  &  l'inégalité  du  pays ,  font  juger ,  dit 
M.  d'Anville ,  qu'il  n  y  a  rien  à  rabattre. 

Une  autre  branche  de  chemin  tendoit  de 
Digoin,  Demgontium  ,  à  Bourbon  :  ime  3*. 
y  aboutiffoit  depuis  Château-Chinon. 

Bourbon  a  été  habité  dès  le  temps  des  l'*. 
Empereurs^  &  peut-être  fous  les  Celtes.  Les 
Romains  qui  recherchoient  les  bains  chauds, 
auront  creufé ,  embelli  ceux  de  cette  Ville, 
fous  la  conduite  du  Capitaine  Nijindus^  d'où 
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elle  aura  pris  foji  furnom ,  &  y  auront  attiré 
des  Habitaûs.  C*eft  ainfi  qu' Aix ,  aqua  Scxti^^ 
doit  à  C.  Sextius ,  qui  y  découvrit  des  eaux 
thermales,  fa  population,  fes  embelliffemens, 
&  depuis  fon  titre  de  Capitale  de  la  Pro- 
vence. 

Je  (erpis  fort  porté  à  croij^e  ^ue  e'eft  par 
ordre  d'Augufte ,  qui  fé)ourna  allez  long- 
temps à  Lyoi;i  &  à  Bibrade  qu'il  afFeâion- 
noit,  que  ces  bains  auront  été  ornés    de 
marbre  &  de  ftatues.  M".  Soufflot  &  Carré 
ont  jugé  qive  les  Romains  avoient  placé  plus 
de  4  millioijs  de  pieds-cubes  de  marbre  dans 
U  conftruûipi;!  de  ces  bains  Sz:  des  palais d'Au- 
tun.  On  a  trouvé  dans  l'un  des  puits  quan- 
tité de  médailles  du  haut  Empire ,  &  un  petit 
gaulois  de  bronze,  habillé  à  la  grecque,  ayant 
im  J)ouclier  Sa  une  javeliiie ,  confervé  par  les 
héritiers  d,e  M*  Aubery,  fameux  Médecin  à 
Moulins.  Cet  antique  femble  indiquer  que 
les  bains  ont  été  connus  du  temps  des  Celtes. 

J'a^  lu  en  1774 ,  fur  un  marbre  blanc  qui 
îett  de  feuil  à  une  porte  près  S.  Nazaice ,  une 
infcription  dont  aucun  géographe  n'a  parlé; 
elle  a  été  gravée  par  SeVèrjus  ,  qui  avoit 
élevé  un  portique. 

BORVONI-ffi    ET    DAMONiE 

T.  Severius  Modestus 
Omnibus  honoriéus  et  officiis.  .  .  •  • 
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Le  refte  étant  caffé ,  on  peut  y  fuppléer  par 
les  mots  : 

ApuD   ^DUOS   FUNCTUSt 

comme  porte  une  pareillfe'  infcriptîon  eon- 
f(érvée  chez  Ifes  Cordeliei's  de  St^.  Reine. 

Le  pireînlet  rtioï  indique  que  cieux  de  Bour- 
bon avoiient'  dlvihifé  lîeùr  Ville ,  eôlnme  ceux! 
d'Autiin ,  Dm  Bibracti  :  (V.  /.  j ,  p.  48 x).  Lé 
DamofKz  mai'qae  peut-être  un  Dieu  tojîiqué 
des  Ediiens  ,  cbmme  Moritafgjis  Tétoit  des 
Mandubierts  &  des  ^enôriois.  Mails  St.  Au- 
giiftin  rions  appreild  qlié  lés  Payehs  iiivo- 
qiioiént  la  Déeflfe  liloha  o\x  Mena  pour  leiir^^ 
feitimes  À:  leurs  filles.  Cette  Défefle  li'étoit 
autre  qité  la  Lune',  appelléé  des  Grecs  Mena; 
d*o\x  Voti  a  dortrté  aux  maladies  dès  femmes 
le  nôîîi  de  mehei^  '^^  itlois.  Lés  Gaiilbis  nom- 
moiént  la  Lune ,  Mon ,  &  pair  une  termiriaifoii 
latine ,  Moria.  Les  Allemands  difént  encore 
Mona  poiîr  la  Luné. 

On  voit  une  pareille  iilfcriptibn  rapjiortée 
par  Grûter  &  Duhod,  à  Boùrbonne-lès-Bains; 
autref.  de  la  Séquarîie,  àujl  dans  là  Généra- 
lité de  Champagne. 

BORVONl   THEKM.   I>EO\   MONA 

G«iI-AT4NUS    ROMANUS    IN  G. 

PrO   SAIUIF  .Co<3lLïJÊ  Flli.   EJ.   EX  VOTO. 

Ces  thermes  de  Bourbon  tenoiènt  de  la 
magnificence  des  édifices  romains ,  à  en  juger 
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par  les  reftes  que  quelques-uns  de  rio5  Rois 
ont  fait  dégager  des  ruines  fous  lefquelles 
l'injure  des  temps  &  les  ravages  des  guerres 
les  avoient  enfevelis. 

Plufieurs  ont  cru  que  Bourbon  étoit  le 
Gergovia  Boïorum  dont  parle  Céfar  ;  mais  les 
Boïens ,  Boii ,  après  la  défaite  des  Helvétiens  , 
s'établirent ,  à  la  prière  des  Eduens  ,  dans 
leur  territoire.  Leur  cité  étoit  foible  &  peu 
étendue,  félon  Céfar  :  ils  devinrent  libres  & 
alliés  des  Eduens.  Pline  les  place   dans  la 
Gaule  Lyonnoife,  &  Tacite  les  fait  voifins 
des  Eduens.  On  voit  par  ces  témoignages 
qu'ils  étoient  établis  fur  le  territoire  de  ce 
peuple  puiffant.  Les  routes  de  Céfar,  depuis 
la  Ville  de  Sens  au  travers  du  Berry,  prou- 
vent qu'ils  habitoient  le  Bourbonnois;  maïs 
comme  il  eft  compofé  des  territoires  de  Bour- 
ges ,  d'Auvergne  &  d'Autun,  les  Boïens  n'ont 
pu  occuper  que  la  partie  du  Bourbonnois 
comprife  entre  l'Allier  &  la  Loire ,  qui  étoit 
primitivement  de  la  dépendance  des  Eduens 
jufqu'à  Izeure ,  Icio-dorum ,  comme  elle  eft 
encore  aujourd'hui  du  Diocèfe  d'Autun. 

Cette,  étendue  de  pays  convient  à  l'Etat 
des  Boïens ,  tel  que  Céfar  nous  le  repré- 
fente ,  peu  puiffant.  Ils  n'occupoient  point 
la  partie  où  eft  Bourbon-l'Archambaud ,  qui 
eft  de  l'ancien  diftrift  des  Bituriges ,  &  du 
Diocèfe  de  Bourges ,  ainfi  que  tout  ce  qui 
çft  à  Foueft  de  l'Allier  ;&  les  Boïens  étoient 
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dans  rétendue  dn  domaine  des  Ediiens.  Cette 
partie  entre  les  deux  fleuves  a  été  démem- 
brée de  Tancien  Comté  d'Autun ,  &  acquife 
par  les  Sires  de  Bourbon  qui  la  pofTédoient 
dès  le  XI**,  f.  Leur  domaine  a  pris  le  nom 
de  Bourbonnais  f  de  leur  Capitole  Bourbon- 
TArchambaud ,  non  des  Boïens  dont  cette 
Ville  n  a  jamais  fait  partie  :  ainfi  l'on  a  tort 
d'appeller  Bourbon,  Urbs  Boïana. 

Quelques-uns  penfent  qu'il  faut  chercher 
le  Gcrgovia  Boiorum  à  Bourbon-Lanci  ;  mais 
cette  place  étoit  des  Eduens  &  en  deçà  de 
la  Loire  ,  &  Gergovia  devoit  être  entre  ce 
fleuve  &  l'Allier.  On  ne  peut  la  fixer  à  Mou- 
lins ,  Capitale  de  ce  canton,,  qui  efl:  une 
Ville  nouvelle ,  agrandie  &  peuplée  par  les 
Princes  du  Sang  de  France ,  Sg'"'.  du  Bour- 
bonnois,  &  qui  ne  remontent  qu'à  Robert, 
fils  de  S.  Louis.  Cette  Ville  qui  tire  fon  nom 
d'un  moulin ,  à  molinis ,  appelle  moulin  tAr-- 
chambaud^  qu'on  voit  encore ,  dépendoit  ori- 
ginairement d'Izeure ,  dont  les  Églifes  de  S. 
Pierre  &  de  St.  Jean  de  Moulins  font  Suc- 
curfales.  Au  refle,  on  n'a  aucun  monument 
ni  veftige  qui  puiflTe  fervir  à  déterminer  la 
pofition  précife  àQ.  Gergovia  ^  dont  Céfar  fit 
lever  le  fiége  à  Vercingentorix  :  l'Abbé  le 
Beuf  dit  feulement  qu'elle  devoit  être  aux 
environs  de  Bourbon-Lanci. 

Les  antiquités  trouvées  à  Bourbon  &  aux 
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environs,  prouvent  le  féjoiir  des  Romains. 
On  dëterra ,  il  y  a  40  ans ,  dans  les  vignes 
de  ieptfonts ,  à  7  pieds  fous  terre ,  quantité 
de  médailles ,  ainii  que  des  urnes ,  des  la- 
crymatôires  :  les  urnes  étoient  de  terre  rou- 
ge ,  d'autres  polies  comme  la  porcelaine  , 
verniffées ,  avec  des  lettres  èi  infcriptions. 
On  ne  travailloit  point  aux  vignes  l'autre 
fiécle ,  fans  faire  de  pareilles  découvertes. 

En  conftruifant  le  grand  chemin  de  Bour- 
bon au  port  du  Fourneau  ,  on  trouva  beau- 
coup d^e  morinoies  rom.  même  une  de  Marc- 
Antoine  ,  en  bronze  &  en  argent  ;  des  bas- 
reïlefs ,  pilaftres  ,  corniches  ,  vefliges  de 
ipurs,  tuiles,  &c.  jufqu'au  Village  de  St. 
Denis. 

Un  mariufcrit  làiffé  par  Guy  Robert  en 
1580,  porte  que  TAvccat  Mynard  fe  fou- 
venoit  d'avoir  vii  un  portail  de  pierre  de 
taille  ,.lorfqu'oa  creula  le  charnier  de  la 
Chapelle  du  Ëailli  à  St.  Léger,  un  pavé  de 
carireaux,  large  de  4  pieds,  &  un  petit  ca- 
nal de  terre  ciîite ,  de  18  pouces  d'ouver- 
turcj.  En  1609  on  découvrit  fous  l'Églife  de 
S*  Léger ,  3  canaux ,  dont  un  fort  grand  où 
un  homme  pouvpit  marcher  debout,&  courbé 
rfans  les  deux  autres ,  avec  des  ftatues  mu- 
tilées  en  marbre  &  des  médailles. 

On  voyoit  encore  en  1600  une  porte  de 
pierre  blanche  à  la  cave  des  Fées^  où  l'on  croit 
qu'on  réhfermbit  les  bêtes  fauVages  pour 

l'amphithéâtre. 
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4^amphithéatre.  Dans  la  vigne  des  Arnieres , 
on  trouva  dans  ce  même  temps  cette  inf- 
cription  : 

!  Sacrum  Apollini  dicatum  : 

marque  d'un  Temple  confacré  à  Apollon. 
Mais?  malheureufement  Cl.  de  Chalmoux , 
•ÇrrèQetier,  fît  mettre  cette  pierre  dans  les 
fondemens  de  fa  n\aifon  :  autre  trait  d'ignor 
rance  gothique,  qu'on  peut  joindre  à  ceux 
rapportés  dans  le^y.  vçl.  p/464.  Dans  toutes 
les  vignes ,  fur-tout  au  clos  Caillot  &  à  Vil- 
•léforge ,  on  trouve  des  ruines  dç  bâtimens. 

Au  deffous  du  Village  de  la  Brofie ,  vers 
-Diou ,  on  apperçm ,  après  une  grande  crue 
^e  la  Loire ,  2  murailles  qu'on  crut  être  les 
reftes  d'un  pont ,  &  de  vieux  titres  nomment 
*cèC  endroit  le  pont  de  Virmachon  :  il  en  eft 
parlé  dans  les  terriers  de  Saint-Geran  &  de 
St.- Aubin.  Près' delà  font  des  ruines  qui  an- 
noncoiit  une  ancienne  habitation,  &  une 
roche  <ie  marbre  bâtard  dont  les  anciens  fe 
font  fôrvis ,  &  auprès  de  laquelle  couloit  la 
LoîrieV  éloignée  maintenant  de  400  pas. 

J,e  ne  finirois  pas  fi  je  voulois  parler  de 
toutes  le$  découvertes  de  cette  efpèce  :  il 
fuffit  de  dire  qu'après  Autun ,  il  n'y  a  point 
de  Ville  en  Bourgogne  où  l'on  ait  plus  de 
marques  d'anètenneté.  Mais  les  Antiquaires 
peuvent  fe  plaindre ^  comme  à  Autun,  de 
Tom^  IV.  B  b 
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ce  qu'aucun  curieux  ne  s'eft  plu  à  les  rat 
fembler  :  tout  a  été  difp^fé  ojti  vendu. 

Uancien  Bourbon  avoit  de  Ve&  à  l'oueft 
1300  pas  géomét.  d'étendue,  &  du  fud  au 
nord  70b  de  largeur.  On  ne  fait  en  quel 
temps  cette  Ville  a  été  renverfée  ;  on  con- 
jeâure  qu  elle  a  efTuyé  les  mêmes  malheurs 
qu'Aiitim  du  temps  des  Bagaudes ,  des  Sar^- 
rafins  ou  des  Normands* 

ÉTAT      ACTUEL. 

^ans  fon  état  aduel ,  c^tte  Ville  fe  divife 
«n  4  parties.  La  F*,  eft  la  Ville  dont  Ten- 
ceinte  eft  de  700  pas,  avec  FEglife  Collé- 
giale &  3  portes  :  la  2^.  eft  le  fauxboiurg  au 
nord-oueft  où  font  les  Urfulines ,  les  Capu- 
cins &  les  Halles  où  étoit  jadis  rHôpital 
St.  Jean  :  la  3"^.  comprend  le  fauxbourg  de 
St.  Léger  >  les  Vifitandines  &  THôpital  ;  la 
4®.  s'appelle  le.  Bourg  de  S.  Nazaire ,  où  eft 
FEglife  prieurate  &  paroiffiale ,  &  celle  de 
St.  Martin. 

Le  fauxbourg  de  Saint  Léger  eft  dans  un 
fond,  au  pied  d'un  rocher  fort  élevé,  de 
granit  rouge ,  fur  lequel  étoit  bâti  un  ancien 
&  fort  Château ,  féparé  de  la  Ville  par  un 
foffé  dont  le  glacis  eft  du  côté  du  couchant , 
&  par  une  place  appellée  la  Grille ,  d  où  Too 
découvre  la  Loire,  le  Bourbonnois ,  le  Ni* 
yernois ,  TAuvergne  &  le  Fxxeu 
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"  Cette  fortereffe  fut  fouvent  attaqiiée,mais 
toujours  inutilement ,  par  les  Armagnacs  , 
par  les  Huguenots  &  par  les  Ligueurs.  Henri 
III  y  logea  avec  la  Reine  pendant  fix  fe- 
siaines,eA  15 80.  On  a  eu  mille  peines  à  le 
démolir  en  1775  ,  &  on  a  trouvé  quantité 
de  ileches  faines  &  «entières. 

Seigneurs. 

C'étoit  le  féjour  des  anciens  Seign".  quî 
portoient  d'or  au  lion  de  gueules  &  3  co- 
quilles d'amr  rangées  en  orle.  Pieux  &  puif- 
fans ,  ils  ont  fondé  T Abbaye  de  Septfonts  en 
1 1.}7,  oà  l'on  voit  la  tombe  figurée  de  Jean 
de  Bourbon,  Sg"".  de  Vitry,  1294;  le  Prieuré 
4e  Su  Nazaire  en  1030 ,  celui  d'Amanzy  au 
Xir.  ù ,  celui  de  Paray-le-Fratry  ,  Parïdum 
Fratrum  >;en  977»  &  celui  d'Izangy. 

Lé  I  ^^.  qui  s'eft  qualifié  Sire  de  Bourbon  , 
^ft  Ayraard ,  Chev^  fous  Charles  le  Simple  > 
qui  fonda,  r Abbaye  de  Souvigni  en  921.  La 
charte. porte  qu'il  fait  cette  pieufe  fonda* 
^ion  ptont  Xame  de  fon  père  &  de  fa  mère 
Ermengacde ,  fes  fi^eres  Dacbërt  &  Archam- 
baud ,  pour  le  falut  de  fa  femme  Adalfende 
&  de  fes  fils  Girard  &  Archambaud.  Ane  et 
ou  Anceau ,  fils  aîné  de  ce^ dernier ,  fiit  Sg^ 
de  Boutrbon ,  auquel  il  donna  fon  furnom  ; 
^  fon  puîné  fut  Sire  de  Bourbon-rArcham- 
baud.  Archambaud  X,  mort  en  Chypre  en 

B  b  i  j 
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1 249 ,  fut  le  dernier  du  nom ,  ne  laiflant  que 
2  filles^  dont  Âgnèis ,  époufe  de  Jean  de 
Bourgogne ,  fils  de  Hugues  IV,  laifla  Béatrix 
mariée  en.  1271  à  Robert  de  France, Comte 
de  Clermont ,  tige  de  .l'augufte  Maifon  ré- 
gnante de  Bourbon. 

Quant  à  Fancienne  Baronnie  de  Bourbon^ 
Lanci ,  on  voit  par  les  titres  qu'elle  appar- 
tenoit  en  121 5  à  Matilde  ,  fille  de  Pierre 
de  Courtenai ,  époufe  d'Hervé ,  Comte  de 
Nevers,  inhumée  à  Pontîgni  en  1223  ;  &  à 
Odo ,  fils  du  Duc  de  Bourgogne ,  Comte  de 
Ne  vers  en  12^9  :  c'eft  en  cette  année  qu'il 
confirma  à  Bourbon  les  privilèges  accordés 
par  la  Comteffe  Matilde,  dont  la  charte  eft 
fignée  par  J.  Pouillony ,  E-  de  la  Goutte  & 
J.  Durandi.  Ces  privilèges  confiftoient ,  en-^ 
tr'autres,  au  droit  de  pêche  dans  la  Loire  ^ 
&  d'ufage  dans  là  forêt  de  Bourbon  pour 
chauffage  &  bâtifTe. 

Le  traité  paiSé  entre  Béatrix  de  Bourbon  ^ 
Robert  de  Clermont. &  le  Duc  Robert  II, 
en  1279,  fait  connoître  que  Bourbon-Ldnci 
étoit  un  Fief  relevant  du  Comté  de  Chaton, 
dont  le  Duc  fe  réferva  la  mouvance. 

Cette  Baronnie  confidérable ,  puifque  tous 
les  Fiefs  à  3  ou  4  1.  la  ronde  en  relevoient, 
tomba  enfui  te  en  la  Maifon  de  Semur  ^  & 
de  celle-ci  aux  Chateauvilain ,  devenus  Ba« 
rons  de  Semur  &  de  Luzy  :  (  V.  Semur ,  p^ 
i8x)n  Jean  de  Chateauvilain^  petit-fils  de 
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leanne  de  Luzy,  vendît  en  1302  ,  fur  la  fa- 
culté du  rachat,  au  Duc  Robert  II,  les  Châ- 
teaux de  Semur  &  de  Bourbon ,  6000 1.  Le 
réachat  fiit  apparemment  exécuté  ;  car  en 
1303  ,  Marthe,  fille  de  Jean  de  Clermont- 
Bourbon ,  Comte  de  Charolois ,  fe  mariant 
avec  Robert ,  Comte  d'Auvergne  ,  eut  en 
dot  la  Seig^.  de  Semur  &  autres  Terres  du 
Bourbonnois;  Marie  de  Chateauvilain  les 
porta,  en  13 13,  à  Guill^.  de  Mello ,  Seig»*. 
d'Epoiffes  &  de  Givry,  dont  vint  Gibaut  de 
Mello,  vivant  en  13  50,  &  mort  fans  enfans. 
(  I  )  Marie  fa  nièce ,  fille  de  Guy  de  Mello , 
Ion  héritière ,  les  donna  en  dot  à  Guill®.  de 
la  Trimouillê ,  Baron  d'Antigni ,  Maréchal 
de  Bourgs  Ce  fut  lui  qui  obtint  du  Duc, 
en  1384,  la  levée  de  1200  liv.  fur  la  Ville 
de  Bourbon  pendant  3  ans ,  pour  être  em- 
ployées à  la  fortifier  &  rétablir  fa  clôture. 

La  Seigneurie  direâe'de  cette  Baronnie 
paiTa  à  Guill^.  de  Vergy  en  1477  ^  ^pr^s  qu'il 
evx  pris  le  parti  de  la  France ,  attiré  par  les 


(  I  )  Il  fit  en  1367  hommage  au  Duc  de  la  Baronnie 
de  Bourbon.  Dans  lé  dénombrement  des  arriere-Fiefs 
font  compris  Creffy,  la  Motte-Saint-Jean  ,  Morillon  , 
Vefvre ,  Faulin  ,  la  Nocle  ,  Vandeneffe-fur-Arroux  :  il 
fait  mention  d'autres  Fiefs  mouvans  de  fa  Baronnie  , 
mais  qui  ne  font  pas  des  arriere-Fiefs  du  Duché  de 
Bourgogne;  quelques-uns^  dit- il,  font  en  deçà,  d'au- 
tres au  delà  de  la  Loire. 

Bbilj 
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bienfaits  de  Louis  XL  II  la  vendit  en  1488 
à  Pierre ,  Duc  de  Bourbonnois,  mari  d'Anne 
de  France,  C'eft  ce  Prince  qui  acheva ,  en 
1500,  la  Sainte  Chapelle  de  Bourbon-l'Ar- 
chambaud 9  une  des  plus  belles  du  Royaume, 
dont  les  bas-reliefs ,  les  ftaUes , .  les  vitres 
peintes ,  font  admirées  des  connoifleurs. 

Par  Arrêt  du  Parlement  de  Bourg*,  en 
1 5 1 1 9  la  Baronnie  de  Bourbon  fiit  adjugée 
à  Anne  de  France  &  à  Suzanne  de  Bourbon 
fille  de  Pierre ,  Ducheffe  du  Bourbonnois  & 
d'Auvergne ,  en  rembourfant  à  Jean  &  CL 
de  Pontailler-Tallemai ,  héritiers  de  Guill^. 
de  Vergy ,  la  fomme  de  160QO  L  rêvant  de 
36CXXD  L  prix  principal  de  la  vente  faite  par 
Guill®.  de  Vergy  à  Pierre  de  Bourbon.  A  la 
mort  de  Suzanne  de  Bourbon  fa  fille,  arrivée 
en  1 521 ,  fa  riche  fucceffion  fut  conteftée  à 
Charles  dé  Bourbon ,  Connétable  de  France , 
par  Louife  de  Savoie ,  mère  de  François  I  ^ 
qui  fe  prètendoit  plus  proche  héritière  du 
chef  de  Marguerite  de  Bourbon  fa  mère , 
fœur  du  Duc  Pierre ,  &  fe  trouvbit  coufine 
germaine  de  Suzanne  de  Bourborf.  Le  Con- 
nétable foutenoit  que  le  Duché  de  Boiu:- 
bonnois  étoit  Fief  mafculin  ;  que  par  foa 
contrat  de  mariage  avec  Suzanne,  il  étoit 
reconnu  pour  Théritier  de  cette  Maifon  ;  & 
qu'à  l'égard  des  autres  biens,  il  y  avoit  une 
donation  mutuelle  entre  lui  &  Suzanne  de 
Bpiubon  fa  femme,  qui  les  lui  affuroit,  C'efl 
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répoque  malheureufe  de  Tévaiion  &  de  la 
révolte  du  Connétable ,  qu'on  fait  avoir  été 
il  étales  à  là  France ,  &  à  Bourbt>n  lui-même  > 
tqié  au  fiége  de  Rome  en  1 5  27.  Soit  par  cette 
félonie ,  toit  par  la  fucceifion  de  Louife  de 
Savoie ,  la  Baronqie  de  Bourbon ,  avec  les 
autres  biens  de  cette  Maifon,  pafla  à  François 
I*»" ,  '&  fiit  unie  à  la  Couronne. 

Elle  fut  aliénée  en  1718 ,  à  faculté  de  ra- 
chat y  à  N.  Legendre  de  St.  Aubin  ,  ancien  > 
Maître  des  Requêtes  :  elle  a  été  échangée 
en  J771 ,  &  cédée  à  Jean-Bapt.  des  Galois 
.de  la  Tour ^  l«f.  Préfident,  Intendant  de 
Provence ,  '  &  à  Marie-Magdeleine  d'Aligre 
fon  époufe. 

Cette  Baronnie  comprend  Bourbon,  partie 
de  Challemoux ,  la  Sg^.  de  Maringe  8c  celle 
de  Mont ,  quantité  de  Hameaux  ,  &  a  dans 
fa  mouvance  un  grand  nombre  de  Fiefs,  dont 
.  quelques-uns  font  titrés ,  tels  que  la  Motte- 
St.-Jean^  Vefvre ,  Vitry ,  la  Nocle ,  &  comme 
tels  réferyés  au  Roi  par  l'échange.  La  Ba- 
ronnie avoit  de  beaux  droits ,  notamment 
celui  de  faire  grâce  aux  criminels ,  de  jouir 
de  la  fucceffion  des  bâtards ,  de  conférer  la 
nobleffe,le  droit  de  reffort  fur  les  Vaffaux, 
&  de  faire  tenir  les  grands  Jours  par  les 
Etats  du  pays ,  où  fe  portoit  l'appel  de  fon 
Juge.  L'appel  des  grands  Jours  reffortiffoit 
nuement  au  Parlement. 

Le  terrier  de  la  Baronnie ,  fait  en  1 424 

Bb  iv 
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fous  Guy  de  la  Trimouille ,  Sg^  de  Bour- 
bon,  Comte  de  Joigni,  poite  :  »•  Et  pour 
»  caufe  de  la  Baronnie,,  peut  &  uze  mond. 
>>  Sg^ ,  de  faire  grâce  à  aucims  tnalfafteiirs 
»  qui  font  prins  pour  aucuns  délits  /&  cri- 
»  mes  5  &  iceux  délivxer  ou  bannir  hors  de 
»  ladite  Baronnie ,  û  bon  lui  femble.  « 

Sains. 

Bourbon  eft  renommé  par  feS  eaux  chau- 
des &  minérales ,  fituées  au  Fauxbourg  de 
S.  Léger ,  dans  un  fond  ,j  au  deffous  d'un  ro- 
cher efcarpé,  de  40  pieds  de  haut  fur  plus 
de  100  pas  de  longueur.  Ge  rocher  peut 
avoir  été  coupé  exprès  pour  la  conftruàion 
des  bains,  &  faire  la  clôture  de  la- cour  à 
Teft.  Les  Romains  en  ont  fait  la  dépenfe , 
les  ont  creufés  &  embellis.  Malgré  le  ravage 
du  temps  deftruûeur  &  des  guerres  conti- 
nuelles ,  on  voit  encore  dé  beaux  reftes  qui 
font  connoitre  la  richeffe  de  la  matière  & 
les  oirnemens  dé  l'architefture  romaine.  Les 
baffins  font  compofés  de  gros  quartiers  de 
marbre  blanc ,  &  leur  pavé ,  ainfi  que  celui 
des  bains ,  eft  de  grès.  On  remarque  les  ni- 
ches des  ftatues  qui  ont  été  mutilées ,  &  dont 
on  a  trouvé  des  bras ,  dés  jambes  &  des  tê- 
tes. Il  paroît  par  des  témoignages  rapportés 
dans  la  Notice  des  Gaules  de  Valois;  pag. 
104,  que  ces  bains  attiroient  à'Bowrbonles 
étrangers  au  xu^.  f.  La  Ducheffe ,  Anne  de 
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FranccL,  y  nomma  un  Concierge  en  1500. 
Çhafleneuz ,  cat*  gl.  m.  xil  p.,  en  parle  avec 
éloge  9  &  îles,  croit  l'ouvrage  des  Romains  1 
cet  Autewr  écrivoit  fous  François  I*^'.Ce  n'eft 
donc  que  pendant  les  guerres  civiles  fous 
Charles  IX,  qu  ils  furent  négligés  &  comblés. 
.  ;  Henri  III  voulut  dégager  ce  grand  ou- 
vrage des  ruines  qui  Tenfeveliffoient.  Il  y 
envoya  en  1 580  fon  Médecin  Myron ,  &  fon 
1^^.  Architeâe,  J.  B.  Ducerceau,  qui  y  firent 
travailler,  &  dépenferent  plus  de  lOOOoL 
Le  plomb  &  Tairain  fondus  qu'on  décou- 
vrit ,  font  la  marque  d  un  incendie.  Il  eft 
croyable  que  l'étang  d'Amanzy ,  dont  le  lit 
eft  plus  haut  de  zo  pieds  que  les  bains ,  s'é- 
tant  rompu ,  les  aura  comblés.  Le  Roi  vint 
vifirer  les  ouvrages ,  &  paffa  6  femaines  avec 
la  Reine ,  pour  y  prendre  les  eaux.  Voici 
Finfcription  qu'on  y  mit  alors,  ou  quelque 
temps  après  : 

D.   OPT.   M.'   iEXERN^  MEMQRI^ 

Henrici  III ,  Gal.  et  Pol.  Régis,  ob 

BORBONIAS  THERMAS  LONGA  INCURIA  ET 
CARIOSA   TEMPORUM   VASTATIONE    VEHE- 

MENTER  AFFUCTAS DEPUTATO  M; 

MVRONE,  ArCHIATRO  ,  MAGNO  SUMPTU 
EFFUSO  ,  EAS  AB  EXTREMO  VINDICAVIT 
OCCASU  ,  ....  ET  NISI  CIVILIS  SEU  POTIUS 
FERALÎS  BELLI  CLADES  AVOCASSET  ,  PRO- 
VISIONE  I^ARGISSIMA  IN  PRISTÏNAM  FAGIEM 
RESTITUISSET.  -  -      .     * 
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Le5  décombremens .  furent  continués  en 
.  1602  par  Mrs.  de  Freflus,  de  Forges  &  Beau-* 
lieu ,  Conf»^».  d'Etat  ;  &  en  1608  par  M.Def- 
ciu'es  :  il  lui  fut  alloué  pour  ces  ouvrages 
90013  livrés;  &  fans  le  parricide  affreux  de 
Henri  IV,  les  bains  auroient  été  rétablis  par 
ce  grand  Prince  dans  toute  leur  {plendeur. 

Philippe  M outeau  ,  Médecin ,  Intendant 
des  eaux ,  aiTure  qu'on  trouva  dans  ces  dé- 
combres beaucoup  de  tables ,  colonnes ,  cor- 
niches ,  frifes ,  architraves ,  jafpes  9  pavemens 
à  la  moraïque ,  plufieurs  fragmens  de  tables 
d'airain  &  de  marbre  ;  comme  auffi  des  tè-- 
tes  9  bras  &  jambes  de  même  matière ,  &  un 
ineflimable  fefton  de  petites  pierres  de  di- 
verfe  taille  &  couleur  tranfparente  ;  une  fta- 
tue  entière  de  marbre  qui  fut  portée  en  la 
falle  des  antiques  à  Paris ,  de  même  que  les 
médailles  d'or  &  d'argent.  Telles  ont  été, 
en  1736,  les  découvertes  &ites  à  Nifmes  en 
dégageant  la  belle  fontaine. 

La  Reine  Marie  de  Medicis  y  vint  prendre 
les  eaux,  &  promit  d'y  faire  travailler,  de 
même  que  le  Cardinal  de  Richelieu  qui  pro- 
tefta  ne  point  laiffer  en  France  de  fi  utiles 
&  de  fi  merveilleufes  curiofités  enfevelies 
dans  les  entrailles  de  la  terre. 

Les  Elus,. en  174O,  accordèrent  2400  L 
pour  les  réparations  urgentes  de  c!es  bains. 
On  combla  alors  le  bain  le  plus  prpche  d^ 
f Eglife  de  S.  Léger,  qu'on  convertit  en  une 
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place  publique.  Les  Etats  ont  depuis  adjugé 
d'autres  foitimes  poiir  le  bain  public ,  qui  ^ 
dans  fon  ancien  état ,  félon  Baccius  &  Chaf'- 
feneuz ,  étoit  ovale ,  &  pouroit  contenir  k 
Faife  JOO  perfoiineSy  Ce  rtmnument ,  difoit 
le  Médecin  Pinot  en  1743 ,  eft  fans  contredit 
le  plu^  beau  morceau  qu'il  y  ait  peut-être 
en  Europe. 

On  y  c<>mpte  7  puits  &  2  foupiraux  ren-^ 
fermés  dans  une  cour  de  30  toifes  de  long, 
&  de  différente  largeur  :  elle  eft  en  partie 
pavée  de  carreaux  de  Volvie  en  Auvergne. 
Au  fud  eft  un  rocher  taillé  perpendiculai- 
rement ,  haut  de  7  toifes  fur  30  de  long.  On' 
a  élevé  le  long  de  ce  rocher  un  appentis  fut 
piliers  ,  pour  la  commodité  des  malades. 

Le  premier  puits  eft  appelle  le  Lymbe  ; 
il  eft  rond ,  de  trente-quatre  pieds  de  tour 
&  onze  pieds  quatre  pouces  de  diamètre ,  & 
40  de  profondeur  :  il  eft  fait  en  ellipfe,  avec 
des  gradins  de  diftance  en  diftance.  La  mar- 
gelle de  marbre  bknc  eft  percée ,  &  il  femble 
qu  il  y  ait  eu  autrefois  une  grille  tout  au- 
tour ,  ou  plutôt  pardefliis.  On  croit  qu'il  eft 
pavé  dans  le  fond.  Il  eft  percé  de  plufieurs 
trous  par  où  les  eaux  s'épanchent  en  bouil- 
lonnant dans  le  réfervoir.  Un  canal  de  pierre 
de  taille  cimentée  porte  Teau  dans  le  baiil' 
Royal ,  diftant  de  2  toifes  &  demie. 

L'eau  en  eft  fi  chaude,  qu'on  n'y  peut 
tenir  la  main  2>minutes  :  eile  eft.au  51^  de** 
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gré  du  thermomètre  de  Repiimûr;  cepeit*^ 
dant  elle  ne  brûle  point  les  lèvres  en  la  bu« 
Tant  ^  &  on  ne  fent  pas  Qon  plus  qu'elle  foit 
chaude  dans  Teftomac.  On  y  peut  laiffer  un 
oeuf  pendant  une  heure  fans  qu'il  cuife  ;  il 
en  eft  de  même  d'une  feuille  d'ofeille. 

Le  S^  Bellevaut,  Adjudicataire  des  répa- 
rations de  la  V^.  margelle  intérieure  qui 
étpit  dégradée ,  y  eptretint  3  pompes  jour 
&  nuit,  pendant  plus  de  60  heures ,  &  ne 
put  tarir  ce  puits  qu'à  la  hauteur  de  18  pieds» 
La  chaleur  de  l'eau  faifant  crever  incefiam- 
ment  fes  pompes ,  il  fe  déûila  du  projet  de 
le  tarir  en  eintier ,  n'en  voulant  pas  faire  la 
dépenfe  ^  &  fa  margelle  étant  placée.  Il  en 
tira  des  boues  noires  ,  dans  lefquelles  fe 
trouvèrent  plufieurs  médailles  qu'il  emporta. 
J'en  ai  vu  quelques-unes  d'argent  &  de  bronze 
à  Âutun,  en  1752,  entre  les  mains  de  M. 
Sanchez,  Médecin  Portugais ,  qui  l'avoit  été 
dé  l'Impératrice  de  Ruffie  9  &  qui  prenoit 
alors  les  eaux  de  Bourbon.  Il  y  a  lieu  de 
croire  que  fi  avec  de  meilleures  pompes  l'on 
pouvoit  parvenir  à  vuider  entièrement  le 
Lymbe ,  on  trouveroit  dans  le  fond  des  cu- 
riofités  dignes  d'admiration. 

Le  2^.  puits  eft  appelle  la  fontaine  de  la 
Reine ,  à  caufe  des  réparations  qui  y  fît  faire 
en  1 580  Louife  de  Lorraine ,  époufe  de  Henri 
IIL  Sa  figure  eft  quarrée  de  o  pieds  de  cha- 
qiie  face  ^  ayant  5  pieds  de  jpr ofondeur.  Il 
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a  plufieurs  canaux  dans  fon  fond ,  &  un  à 
chaque!  coin.  H  reçoit  lés  eaux  par  les  uns 
&  fé  vuide  par  les  autres.  Son  eau  eft  moins 
chaude  de  3  degrés  que  celle  du  Lymbe. 

Le  3  ®.  puits  5  nommé  Fontaine  Dcfcures ,  pat 
la  ^découverte  qu'en  fit  le  Seigneur  de  ce 
nom  en- 1609  ;  il  peut  avoir  6  pieds  de  pro- 
fondeur :  il  eft  qnarré ,  &  n'a  qu'un  feul  canal 
par  <m  il  reçoit  &  fe  vuide.-Son  eau  eft  à\\n 
degré  moins  chaude  que- celle  delà  Reint. 

Le  4^: ,  qui  n'a  point  de  nom ,  eft  quarré, 
&  foiri  eau  fe  jette  dans  le  bain  Royal;  ^  . 

Le  5®.^  dit  de  Su.  Léger ^  paroît  formé  d*imô 
feule  pierre  de,  taillé ,  de  figure  hexagone  j 
touté  rfevêtiie*  de  marbré  blanrc;  Il  a  4  pieds 
de  diamètre  &  une  toife  de  profondeur.  Son 
eau  qui  n'eft' qu'au  35^.  degré  de  chaleur, 
fait  merveille  dans  les  tempéramens  vifs ,  le^ 
poitrines  délicates ,  &c.  Celles  qui  font  plus 
chafudes ,  réuffiffent  très-bien  dans  les  ma^ 
ladie$  d'eftomac  ,  vomiffement ,.  fpibleffe  , 
flux  de  ventre  invétéréSi^;.  ..*  ..^;, 

Le  6.^ ,  de  figure  ronde  p  a  une  margelle 
quarrée  ,  &  paroît  avoir  été  încrufté  de 
marbre  blanc.  Il  fe  vuide  dans  les  foiipiraiix 
des  autres  :  ces  foupirâux  font  de  là  même 
figure  que  les  fontaines ,  diftans  l'un  de  Taù-^ 
tre  de  3  à  4  toifes ,  &  3  du  bàïn'  des  pau-^ 
vres. 

L'ecu  du  7.^ ,  qui  fe  décharge  dans  le  h^in 
Royal,  eft  très-tempérée.  >      ^ 
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Le  bain  Royal  eft  élevé  au  deffus  du  pavé 
de  la  cour  des  bains  y.  de  8  pieds  2  pouces  ^ 
profond  de  15  pieds  ^  a)rant  27  toifes  de 
tour.  Il  eft  de  figure  ovale  ^  &  affe%  fem- 
blable  aux  Arènes  de  Nimes. 
.  .  Sa  ftruâure  étonne  les  connoifleiur s.Toute 
fon  enceinte  eft  conftrujite  degroiïès  pierres 

r(>fée$  en  long  &  en  travers ,  fans^être  liées 
(çhaox  y  mais  à  ciment,  &  font  cramponnées 
de  ier^  ayant  5  pieds  d'épaiffeun 

Ce  bain  eft  pavé  d'une  efpèce .  de  beau 
grès  :  au  dedaçis  font  1 3  niches ,  dont  6  d'un 
côfé  cintrées  par  le  ha^t,  6  de  l'^nitre  quar- 
rées,  &  celle  du  milieu  mi-partie  de  cintre 
pL  de  ^u^rré.  Ces  niches,  felpn  la  tradition, 
étoient  garnies  de  ftatues  d^^  marbre ,  &  or- 
nées d'iui'^ grillage  de  bronze,  doré*  Au  bas 
Croient' des  fiéges  de  marbre  qui  £ervoient 
de  retraite  au  baigneur  fatigué  de  1^  nage  ou 
de  la  fueur  j  comme  ri^4^que  Claudien  : 

♦  '  Hinc  fîgfâs  tepetunt  feffi  fudore  lacunas , 

.  Prigora  yutis  toriga  damna  dcdllre  mom» 

'  '  '  ■  '  ^       ','■  '.  '     '  '     ' 

L^entrée  de  ce,  ^ain  eft  recouverte  d'une 
voûte  magnifique ,  bâtie  à  Tantique,  avec 
lin  beau  degré  en  pierre  de  taille ,  qui  eft 
plus  réceni'.      - 

Le 'bain' .deV  pauvres  eft  tout  à  la  moder- 
ne :  il  eft  talïïé  âahç  le  roc,  &  reçoit  fes 
eauK  de  plufieiurs  fontaines. 

Le  }.^y  dont  partie  a  été  comblée ,  étoit 
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iDTale  &  orné  de  plufieurs  ftatues  qui  ont  été 
tranfportées  fous  Henri  IV  &  le  Cardinal  dt 
Richelieu ,  à  Paris  &  à  Fontainebleail. 

Le  dernier  des  canaux  qui  paroiflent  j  e& 
un  grand  canal  de  vuidange  des  bains.  Il  eu 
merveilleux  par  fa  firuâure  ^  fes  finuofités  y 
la  quantité  de  canaux  qui  y  aboutiflent ,  & 
par  fon  étendue.  Il  eft  en  pierres  de  taille 
larges  &  longues  de  4  à  5  pieds«  Sa  longueur 
eft  de  134  toifes  fur  2  pieds  4  pouces  de 
largeur,  &  6  pieds  de  hauteur.  Il  pafle  fous 
les  fondemens  de  Tancienne  Eglife  de  Sainte 
Marie  ,  &  reçoit  environ  5  3  caaaux  ^  dont 
les  uns  font  de  pierre,  les  autres  de  cuivre 
.&  de  plomb  y  comme  Claudien  décrit  ceux 
d^Aponne. 

.    InUrni  fluit  unda  caiens  per  vifcera  montis^  , 
In  patulas  plumki  lahitur  indè  vjoi* .  •  .  •  • 

Le  ^lédeciii  Aubery  afliirolt  ^  en  1604  i 
qu'il  y  avoit  plpiie^irs  autres  réfervoirs  qui 
fip  font  .perdus.  Aufli  Philandre  furVitruvp 
difoit  qu'il  fortoit  de  Bourbon  ^vec  fbrc^ 
des  fontaines  d'eaux  très-chaudes  :  ad  Jub^ 
urbia  Bçrbonii  propi  Ligerim  utiquc  magna  vi 
crumpunt  fontes  calidijpmu 

Leuf  fource  eft  inconnue  &  cachée  dans 
les  entrailles  de  la  terre.  Tous  ceux  qui  ont 
écrit  fur  les  eaux  thermales  ne  fe  font  point 
accordés  fur  les  caufe^  de  leur  çhfUeur  coR: 
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tÎBueUement  égale  ^  fur  ce  qui  Tentretient, 
-Srâirr^oirdance  de  la  fource  depuis  20cn 
ans.  .Le  mélange  des  minéraux  paroît  être 
la^canfe  ide.fa  chaleur,  ou  bien  un  feu  ibu- 
terrèin  échauffe  les  fources.  Les  opérations 
,qu''<Mi  a  tentéesj,  niant  donné  quHme  trèS"*- 
petite  quantité  de  fel  marin  ;  tirant  un  peu 
:fur  la. nature  du  fel  ammoniac,  &  ce  feleft 
:à  la  quantité. de  près  d'un  gros  fur  5  pintes 
.d'eau.  Il  (e  fublime  journellement  aux  parois 
des  différens  iréfervoirs ,  d'où  on  le  tire  en 
crifiaux  cubiques.  Ces  ré£erYoirs  exhalent 
ienfiblement  Todeiu:  de  foye  de  foufre  :  la 
lfurÊloe^des  eaux  p^toit  huileufe  ;  preuve 
^qu'elles  ibnt  fulfureufes,  mais  non  fouiirées 
proprement  dites ,  comme  celles  d'Aix-^Iar 
Chapelle,  dont  on  tire  du  foufre  en  nature. 

Ces  êaùx  laiiTént  la  bouche  pâteùfe  :  une 
bague  -d'or  trempée  dans  Tèau ,  ou  expofée 
à  la  fumée  qui  s  en  exhale ,  fe  blanchit  & 
pâlit*  Leur  couleur  devient  4aitéufe  À^'rodeur 
défagréable  ,  fi  on  y  jette  du  fél  de  f  artre  ; 
autre  tnàtque  qu'elles  ffemblent  participa: 
d'urfpèù'de  foufre.       '  •   ' 

Qiîoi  qu'il  en  foit ,  leur  fuccès ,  dit  M. 
Hequet ,  porte  à  croire  que  c'eft  une  mè- 
deçine  créée ,  un  mélange  qui  eft  l'ouvrage 
de  la  fouveraine  main ,  marqué  au  fceau  de 
la  Divinité;  Ce  célèbrfe  Médecin  de  Paris  ne 
parle  ainfi  qu'après  en  avoir  éprouvé  l'effi- 
cacité contre  les  plus  cuifantes  douleurs  âc 

rhumatifme  » 
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rhumatifme  qui  le  forcèrent  de  venir  à  Bour- 
bon en  1723  chercher  le  remède  ;  &  il  ne  ba- 
lança pas  à  donner  à  ces  eaux  la  préférence 
fur  toutes  les  autres.  Par  l'examen  que  l'Aca- 
démie des  Sciences  en  fit  en  1671 ,  on  crut 
reconnoître  que  celles-ci  étoient  meilleures 
&  plus  utiles  pour  la  fanté ,  qu^aucunes  des 
autres  eaux  minérales  de  France. 

Les  bains  de  Bourbon ,  à  en  juger  par  leur 
folidité  &  leur  multiplicité ,  femblent  an- 
noncer que  les  Romains ,  qui ,  félon  Pline , 
regardoient  les  thermes  comme  leur  méde- 
cine favorite ,  y  ont  reconnu  tant  de  vertus 
médicinales  &  tant  de  refTources  contre  les 
maux ,  qu'ils  n'ont  rien  négligé  pour  les  em- 
ployer en  toutes  fortes  de  manieres.C'étoient 
des  bains  de  vapeurs ,  des  étuves ,  des  bains 
chauds  ,  des  bains  tempérés ,  publics ,  par- 
ticuliers ,  &  auffi  multipliés  qu'on  l'obferve 
encore  dans  les  plus  magnifiques  bains  de 
l'ancienne  Rome. 

Je  renvoie  fur  leurs  vertus  ,  les  guérifons 
infinies  qu'ils  ont  opérées,  &  la  manière  d'en 
ufer,  à  la  lettre  curieufe  de  Jean-Marie  Pinot, 
Médecin  de  Bourbon,  impr.  i/z-  12  à  Dijon 
en  1743  &  1752;  &.  au  petit  ouvrage  de 
Philippe  Mouteau^  intitulé.  Us  Miracles  de 
la  Nature  en  la  guérifon  des  maladies  par 
l'ufage  des  eaux  de  Bourbon-Lanci ,  impr.  à 
Autim  en  1655  ,  &  à  Chalon,  1660,  /Vz-8°. 
Il  fuffit  de  dire  que  ces  eaux  thermales , 
Tom,  IK^  C  c 
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feules  monument  en  ce  genre  dans  la  Pro- 
vince ,  font  infiniment  recommandables  par 
les  fuccès  dont  leur  ufag^  eft  couronné  jour- 
hellement  dans  un  grand  nombre  de  mala- 
dies. L'air  qu'on  y  refpire ,  eft  très-fain  ;  la 
iituation  aflez  agréable  ^  à  portée  de  3  grand- 
routes  qui  y  aboutifTent ,  avec  l'avantage 
de  la  pofte  &  de  bons  Médecins.  Il  feroit  à 
defirer  que  le  Gouvernement  bu  les  Etats 
de  la  Province  vouluffent  bien  les  prendre 
en  conûdération ,  &  remplir  en  totalité  les 
vues  bienfaifantes  que  s'étoient  propofées  à 
leur  égard  les  Rois  Henri  III ,  Henri  IV  & 
le  Cardinal  de  Richelieu. 

FI  DÈLITà   DES  H  ABITANS. 

Cette  Ville ,  honorée  de  la  préfence  & 
des  bienfaits  de  Henri  III,  lui  refta  fidelle 
du  temps  de  la  ligue  :  elle  eut  la  gloire  d'être 
la  I'*.  Ville  Royalifte  de  la  Province ,  après 
Flavigni ,  Semur  enfuite ,  Saulieu ,  St.-J^an- 
de-Lône ,  Monte enis ,  Verdun  &  CharoUes» 
Tandis  que  les  principales  Villes  reconnoif- 
foient  Mayenne  ,  &  jurount  la  ligue ,  Bour- 
bon ,  fur  la  femonce  du  Sg"^.  de  la  Nocle ,  dit 
Tavanes  en  (es  Mémoires ,  pag,  5 1 ,  Jigna  U 
ferment  de  fidélité  au  Roi  en  I588.  Elle  ne 
fut  pas  moinis  attachée  à  Henri  IV  ^  auquel 
la  Garnifon  du  Château ,  commandée  par. 
d'Âmanzé  &  le  Capitaine  Efpiard^  rendit  de 
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grands  fervices  :  aiiffi  ce  bon  Roi ,  fenfible 
au  zèle  des  Habitans ,  s'emprefla  de  réparer 
les  bains  &  de  fixer  leur  Bailliage. 

On  a  parlé  ci-devant  des  privilèges  qui 
leur  avoient  été  accordés  par  la  Comteffe 
Matilde  &  par  Odo  de  Nçvers  au  XIII^.  f. 

Bailliage. 

Bourbon  fut  d'abord  de  la  cité  des  Eduens 
fous  les  Celtes  &  les  Romains  ;  enfuite  du 
Comté  d'Autun  dans  le  moyen  âge;  il  ftit 
depuis  le  chef-lieu  d'un  petit  canton  appelle 
de  fon  nom ,  Pagcllus  Burbumnjis.  Perrigni- 
fur-Loire  ,  Pœriniacum  ;  Challemoux ,  Cala-^ 
mojfa  Villa  ;  Rigni-fur- Arroux ,  Renofum ,  font 
marqués  in  pago  Burbunmfi  :  (Per.  p.  3l). 

Les  Barons  avoient  de  grands  Jours  dont 
les  appels  reflbrtiflbient  au  Parlement,  & 
auxquels  fut  fubftitué  le  Bailliage ,  7^.  Baill®. 
principal  fit  Chancellerie  unie ,  reffortiffans 
au  "Parlement  de  Bourgogne ,  &  au  l  **■•  chef 
de  FEdit  au  Pr^fidial  d'Autun ,  érigé  par 
Lettres  patentes  de  François  en  1544  :  la 
Ghâtellenie  y  fut  urne  en  1586,  &  en  a  été 
défunie  par  l'échange  fait  entre  le  Roi  &  M. 
de  la  Tour  en  1771.  Lfe  Lieutenant  a  tou- 
jours été  qualifié  de  Lieuten.  Gén,  Sa  jurif- 
diftion  de  voit  s'étendre  fur  les  Seigneuries 
mouvantes  en  Fiefs  &  arriere-Fîefs  de  la  Ba- 
ronnie  de  Bourbon.  Son  titre  8z:  l'étendue  dq, 

C  c  i  j 


4Q4  Descri-ption 
fa  jurifdiftion  furent  conteftés  par  les  Offi- 
ciers d'Autim.  Henri  IV,  pour  faire  ceffer! 
ces  conteftations  rapportées  au  long  par  M. 
Serpillon,  donna  des  Lettres  pat,  en  1599, 
par  lefque^lps,  il  fixe  le  Bailliage ,  qu'il  re- 
connoît  principal.  »  Nous ,  dit-il,  bien  mémo- 
»  ratif  de  la  fidélité  &  bon  devoir  des  Ha- 
»  bitans  de  Bourbon-Lanci  en  notre  obéif- 
»  fance ,  &  en  cette  confidération  &  même 
n  de  l'antiquité  dudit  lieu,  les  gratifier  de 
^  tout  notre  pouvoir  ,  ayant  fait  voir  en 
>►  notre  Cpnfeil  TEdit  de  1 544,  &  Arrêt  de 
»  notre  Cour  de  Parlement  de  Dijon  ;  de- . 
»  firant  aufli  relever  les  fujets  dud.  Bourbon 
»  de  .  rindue  vexation  &  entreprile  conti- 
»  nuelles  des  Officiers  d' A utun ,  déclarons 
»  que  lefd.  Habitans&  Officiers  de  Bourbon 
»  foient  maintenus  &  cpnfervés  audit  Siège 
»  &  Jurifdidion  de  Bailliage  fous  notre  a u- 
»  torité  au  lieu  de  Bourbon  .  • . .  en  toutes 
»  leurs  caufes ,  foit  des  cas  Royaux  privi- 
»  légiés ,  appels  ou  autres ,  ainfi  qu'il  eu, 
»  accoutumé  &  qu  ils  en  ont  précédemment 
»  joui,  fans  qu'ils  puiflent  être  troublés  ni 
»  empêchés  par  les  Habitans  &  Officiers 
»  d' A  utun,  » 

Les  Autunois  s'étant  pppofés  à  Tenrégif- 
trement  de  ces  Lettres  patentes  ,  le  Roi 
donna  plufieurs  Lettres  de  juffion  en  l6oo 
&  1601  pour  qu'il  y  fût  procédé.  Ces  der- 
nières font  frappantes  &  dans  les  termes  les 
plus  forts. 
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»  Nous, dit  Henri  IV,  defirant  faire  jouir 
»  nos  ûijets  de  Bourbon-Lanci  du  fruit  qu'ils 
»  ont  efpéré  de  nous ,  avons  de  notre  puif- 
»  fance  abfolue ,  en  faveur  même  des  Princes 
»  de  notre  fang ,  lefquels  en  confidération 
»  que  ladite  Ville  de  Bourbon  a  cet  hon- 
»  neur  de  porter  le  nom  de  notre  illuftre 
»  Maifon,  nous  ont  très-humblement  fupplié 
»  &  requis  qu'en  notre  règne  elle  ne  foit 
»  moins  illuftrée  &  décorée  qu'elle  a  été  du 
»  temps  des  Rois  nos  prédéceffeurs ,  vous 
»  commandons  très  -  expreffément  ...  de 
»  procéder  à  la  vérification  de  nos  Lettres 
V>  de  1599  purement  &  fimplement « 

Des  ordres  fi  précis  &  un  Arrêt  du  Gon- 
feil  de  1606,  ne  firent  point  ceffer  les  con- 
teftations  ni  les  pourfuites  des  Autunois  : 
elles  ne  fiirent  terminées  qu'en  1626  par  une 
tranfaftion  homologuée  en  1627,  où  ils  re- 
connurent le  Bailliage  de  Bourbon  comme 
Bailliage  principal  :  mais  plufieurs  Seign^*. 
mouvantes  de  la  Baronnie  de  Bourbon  & 
du  Salage  forent  diftraites  de  fon  Bailliage  ; 
les  Officiers,  Habitans  de  Bourbon  &  les  fu- 
jets  diftraits  de  fon  reflort,  n'ont  ceffé  de 
réclamer  contre  cette  tranfaâion.  Ainfi  ce 
Bailliage  ne  renferme  plus  que  i9Paroiffes, 
compris  les  3  de  la  Ville ,  les  Marquifats  de 
la  Nocle  &  de  St.- Aubin,  les  Baronnies  de 
Vitry-fur-Loire ,  de  Jarfaillon ,  6  Prieurés  , 
&  la  Terre  de  Charnay  en  franc-aleu  noble. 

C  c  iij 
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Il  peut  avoir  6  lieues  de  longueur  Hu  nord 
au  fud  depuis  Marly  à  St.-Agnan ,  &  5  de 
large  depuis  Folin  à  Cronat.  Le  lit  de  la 
Loire ,  qui  le  fépare  du  Bourbonnois ,  eft  de 
fon  diflriâ.  Le  pays  eft  en  partie  rempli  de 
montagnes  au  nord,  &  à  left  de  bois  de 
futaie ,  taillis ,  &  d'étangs  :  le  côté  du  fud 
&  celui  de  Toueft  font  en  plaine ,  &  ont  des 
vignes ,  des  prés  &  des  terres  arables.  Gilly 
fournit  une  efpèce  de  marbre,  affez  beau 
quand  il  eft  poli  :  on  vient  d'en  paver  l'Eglife 
de  N.  D.  de  Paris.  A  la  Broffe  eft  un  marbre 
^ris ,  jafpé ,  veiné  d'un  peu  de  blanc  &  de 
jaune  doré ,  qu'on  pourroit  appeller  faux- 
port-or,  dit  M,  de  Beoft,  &  qui  fe  polit 
parfaitement.  Le  P.  Aubert ,  dans  fa  Differ- 
tation  fur  les  eaux  de  Bourbon ,  inférée  dans 
le  Journal  de  Trévoux ,  J^^^  1714,  dit  avoir 
trouvé  fur  une  des  collines  qui  environnent 
cette  Ville ,  de  petits  cailloux  à  facettes  qui 
fortent ,  en  forme  de  criftaux ,  des  gros  ro- 
chers de  cette  colline.  Ces  cailloux  ont  pref- 
que  la  dureté  &  la  tranfparence  des  diaman- 
tins  ;  &  il  ne  doute  pas  que  stls  étoient 
taillés  &  bien  mis  en  œuvre ,  ils  n'euffent 
quelque  prix. 

Les  Lieut.  Génér.  ont  été  Gabriel  Làga- 
rou ,  Denis  de  Gevaudan ,  Guy  Burgat  en 
1598,  Guillaume  Gevalois  en  1606,  fon  fils 
Jacques ,  Cl.  Regniaud ,  Charles-Cl.  Repoux, 
André  Grangier,  &  depuis  1773  François- 
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Simon  Curé  de  la  Chaumelle.    En  15S8  , 
Denis  de  Gevaudan  &  Hugues  Defvaùx  Prbc. 
du  Roi ,  furent  députés  par  la  Ville  aux  Etats 
de  Blois.  Les  Procureurs  du  Roi  qui  ont 
fuivi ,  ont  été  MM.  Girard  du  Pont-de-Vaux, 
Chauffin ,  Chantereau ,  1  Gay,  2  Pinot  :  Tac- 
tuel  eft  Jacques-Gafpard  Pinot ,  auquel  je 
dois  de  bonnes  notes  fur  le  Bailliage  ;  comme 
)^en  dois  aufli  quelques-unes  fur  les  bains 
&  THôpitaJ,  à  M.  Ignace  Verchere ,  Méde- 
cin y  Intendant  des  eaux  minérales.  Grands 
Baillis  d'Epée ,  Henri  de  Saulx ,  Marquis  de 
Miribel  en  1627;  Gafpard  d'Amanzé  d'Ef- 
crars;  Charles  de  Ramilli  de  Charnay;  Jean- 
François  de  Faubert ,  Sg'.  de  la  Perrière  9 
Grand  Bailli  aâuel. 

Mairie.  Les  anciens  regiftres  de  la  Ville 
font  voir  que  jadis  le  Lient.  Gén.  du  Baill*, 
préfidoit  aux  affemblées  ;  &  que  le  Procu- 
reur du  Roi  requéroit.  Il  y  avoit  alors  2 
Echevins,  l  Syndic  &  4  Confeillers  de  Ville 
qui  adminiftroient  les  affaires ,  logeoient  les 
troupes ,  pourfuivoient  les  procès ,  &c.  Ces 
Echevins  faifoient  les  fondions  de  Maire  y  & 
ailiftoient  aux  Etats  de  la  Province. 

Depuis  FEdit  de  création  des  Maires ,  les 
Officiers  du  Bailliage  n  eurent  plus  de  droit 
aux  aflemblées.  La  Police  eft  exercée  par 
le  Maire ,  comme  ailleurs  ;  il  y  a  2  Echevins , 
lin  Procureur-Syndic  &  des  Confeillers  de 

C  c  iv 


4o8         Description 

Ville*  Les  Maires  ont  été  P.  Challemoux  ^ 
Cl.  Gay ,  Jacques  Biirgat ,  Antoine  Gay  dç 
Minière ,  P.  Gay,  &  Jean  Gay  Maire  aftuel. 
Bourbon  eft  la  ly.  Ville  qui  députe  aux 
Etats.  Ses  titres  &  papiers  ont  été  brûlés  & 
difperfés  durant  les  guerres  de  la  Ligue ,  ce 
qui  fait  que  les  regiilres  ne  remontent  qu'à 
1634. 

Grenier  a  Sel  depuis  1370.  Il  fut  réglé 
que  le  prix  du  fel  à  Bourbon  feroit  pareil 
à  celui  de  Nevers,  en  1393.  Henri  Moreau 
étoit  Grenetier  en  1395. 

Ce  Grenier  eft  de  la  Direftion  de  Chalon. 

Subdélégation  ;  Recette  d'Aiitun  ;  Bureau 
de  Pofte  ;  200  taillables  dans  la  Ville  &  252 
feujc;  en  y  joignant  le  pays  plat,  400  tail- 
lables &  autant  de  feux. 

Le  commerce  affez  foible ,  en  poiffons 
qu'on  conduit  à  Paris ,  en  bois  qu'on  em- 
barque fur  la  Loire ,  &  en  bétail  qui  fe  vend 
en  Charolois  pour  l'engraiffer ,  eft  prefque 
tout  entre  les  mains  des  étrangers  ou  des 
Habitans  de  la  campagne.  Forge  à  Pont-de- 
Vaux,  Par®,  de  Marly,  à  4  1.  de  Bourbon: 
autre  à  la  Loge  ,  Par^.  de  St.-Seigne ,  dé- 
pendante de  la  Terre  de  la  Nocle ,  à  3  1. 

Le  terrein  maigre  ne  rapporte  que  du  fei- 
gie  ,  encore  faut-il  laiffer  repofer  les  terres 
3  ou  4  ans  :  on  ne  recueille  du  froment  que 
dans  certaines  petites  parties  fur  les  bords 
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de  la  Loire.  Quelques  vignes  qui  produifent 
peu  par  la  mauvaife  qualité  du  terroir ,  & 
le  vin  n'eft  pas  bon* 

La  mefure  pefe  18  livres.  Le  bichet  eft 
compofé  de  6  méfures  ,  &  le  muid  de  6  bi- 
chets. 
^  Je  ne  connois  d'Ecrivains  fortis  de  cette 
Ville,  que  les  deux  Médecins  cités  ci-deflus^ 
Philippe  Mouteau  &  Jean-Marie  Pinot  ^  qui 
a  réÂité  les  poudres  d'Âillaud. 

On  voit  une  affez  bonne  coUedion  de  li- 
vres de  Droit  fur-tout,  dans  les  cabinets  de 
Mrs.  Pinot,  Procureur  du  Roi,  Grangier^ 
Châtelain  de  Bourbon ,  &  Repoux ,  Avocat. 

Les  anciennes  familles  font  les  Gevalois^ 
Chàuffin ,  Goureau ,  Faubert ,  Parizet ,  Re- 
gnard ,  Pinot ,  Gay,  Burgat ,  &c.  Jean  Petit, 
aliàs  Taupin ,  de  Bourbon ,  fut  ennobli  par 
le  Duc  en  1459* 

A  12  1.  d'Autun  &  du  Diocèfe,  7  de 
Moulins,  14  de  Nevers,  6  de  Parai,  10  de 
Marcigni ,  4  de  Digoin ,  I  pet.  lieue  de  la 
Loire. 

Lat.  45  <i.  36'  33",  L.  I  <».  25'  36". 


^ 


»  'ï 


4rt     .    Description^ 


BAILLIAGE 

D    E 

BO  URB  O  N-LANCY. 

LES  Paroifles  qu'on  va  décrire ,  font  du 
Dioc.  d*Autun ,  de  FArchiprêté  ,  Gren* 
à  Sel,  SubdéL  de  Bourbon ,  Recette  d'Autun, 
&  par  commiffion  de  Bourbon. 

Au  PONT  y  anciennement  Haulpont. 

Altus  Pons ,  PC  voc.  St.  Pierre  -  es  -  Liens  , 
Patr.  le  Prieur  de  Haute- Ville  ;  jadis  du  Marq. 
de  S.  Aubin,  aujourd.  à  M.  de  Jarfaillon.  Le 
Curé  feul  Décim.  Moins  de  grains  que  de  vin. 
Pays  en  monticules.  28  f.  lOQ  Corn.  Ruiffeau 
qui  fort  de  Tétang  de  Jarfaillon.  l  moulin. 

A  2  1.  de  Bourbon ,  ^  de  la  Loire. 

Challemoux  ou  Chalmoux, 

Calamoffa  Villa  y  Par.  voc.  S,  Bonnet ,  Patr. 
de  la  Cath.  d'Aut.  Sg*".^  Jacques  -  Marguerite 
de  Jarfaillon.  93  f.  Jarfaillon  ,  ancienn.  Fil- 
lars ,  tenu  jadis  en  frane-aleu  noble  ,-  comme 
jCharnay  dans  le  voiûnage  ,  étoit  Baronniç. 
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Denis-Fr.  de  Jarfaillon,  fous -Brigadier  des 
Chevaux -Légers,  obtint,  en  faveiu:  de  {es 
fervices ,  en  17 19,  le  changement  du  nom  de 
Fillars  en  celui  de  fa  famille  ,  &  reprit  à  la 
Chambre  des  Comptes  de  Dijon.  Jacques  fou 
petit-fils  y  a  réuni  la  Juftice  des  Paroifles  de 
Fontête  &  d'Aupont ,  celle  de  St.  ^yagré  , 
Ham.  de  Grury,  où  eft  une  Chapelle  à  fa 
nomination,  &  la  Juftice  de  Brion  où  Ton 
voit  les  ruines  d'un  Château. 

Celui  de  Chalmoux  a  été  très-fort,  maint, 
à  demi-ruiné.  Les  Fiefs  de  Vellerot ,  de  Ca- 
riot  &  Blandin  en  relèvent ,'  ainfi  que  celui 
de  Chambon  en  la  Paroifle  de  St.  Léger  de 
Bourbon ,  à  caufe  de  la  tour  de  Brion* 

Guy  de  Cofan  vend  à  Danias  de  BufTeul 
en  1382  ,  la  BaronnU  de  VilUrs  en  pur  franc- 
aleu  noble.  Son  fils  n'eut  que  2  filles  qui, 
en  1426 ,  partagèrent  cette  Terre;  la  cadette 
Marguerite  porta  fa  part  à  Guill®  de  Clugny, 
Sg^.  d'Alonne,  fon  mari;  d'où  elle  paffa  à 
Philippe  d'Alonne ,  Chan®.  d'Autun ,  qui  en 
gratifia  Philippe  de  Cuiîigni  en  1532.  Franc, 
de  Cufîîgni ,  par  fon  mariage  avec  Claudine 
de  Montmorillon  en  1546,  réunit  les  deux 
portions.  Adrienne  de  Cufîîgni  vendit  Villars* 
à  Baziie  Fonquet  en  1670,  &  Denis -Franc, 
de  Jarfaillon  l'acquit  en  17 16  du  Marquis  de 
Belleifle.  Le  Roi ,  dans  les  Lettres  pour  le 
changement  de  riom ,  lui  donne  celui  de  Ba-^ 
ronnie  ;  mais  on  n'a  pu  en  trouver  les  Lettres 
d'éreôion.  . 
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Dans  retendue  de  cette  Terre ,  pluf.  carr. 
de  marbre  de  la  même  efpèce  que  celui  de 
Diou  &  de  Gilly ,  non  exploitées  ;  excepté 
celle  de  marbre  npir ,  veiné  de  blanc ,  à  Fon- 
tête.  • . .  Souvigni ,  Fief.  Gros  domaine  des 
Mirandolex,  à  M.  Pafcaud,  Chevalier  de  S. 
Louis.  Le  moulin  Lapierre. 

Chalmoux  eft  ancien.  Le  Comte  Lambert       ! 
y  défit  les  Auvergnats  qui  ravageoient  le 
Charolois  &  l'Âutunois  en  980. 

A  I  L  de  Bourbon. 

C  R  E  c  Y. 

Cnciacum ,  Carijîacum ,  Creffiacum ,  Par.  voc. 
S.  Martin ,  Patr.  le  Prieur  de  St.  Symphor. 
d'Autun  ;  Sg^.  Pierre-Nic.  de  Faubert.  Le  Curé 
étoit  Sg' .  de  la  Franchifc  &  du  Bourg  de  Crecy; 
mais  le  dernier  Curé  s'eft  démis  de  ce  droit, 
en  faveur  du  Sg%  pour  un  petit  domaine.  J'ai 
vu ,  dans  un  procès  verbal  dreffé  par  Sébaft. 
Vaillant ,  Châtelain  de  Crecy ,  le  3  Juillet 
1642,  »  que  ce  jour,  à  Fiffue  de  Vêpres,  le 
»  Curé ,  la  croffe  en  main ,  fuivi  de  fes  Offi- 
»  ciers  &  de  fes  Jufticiable^ ,  armés  de  bâ- 
»  tons  ,  faifoit  une  proceflion  autour  des 
»  liniites  de  la  Franchifcj  où  fes  fujets  fai- 
»  foient  guet  &  garde ,  depuis  ce  jour  juf-  • 
»  qu'à  la  S.  Martin  d'été ,  fous  peine  de  3  liv. 
»  5  f.  d'amende  ;  &  cela  à  caufe  des  Pèlerins 
»  qui  fe  rendoient  à  l'apport.  >►  Ce  droit  fut 
aliéné  par  Gilbert  Jouard,  en  1770. 
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Le  Curé  prend  encore  poffeffion ,  la  crofle 
de  bois  en  main,  &  officie  de  même,  les 
grandes  Fêtes.  Ce  droit  fingulier  paroît  lui 
avoir  été  accordé  par  les  Pères  du  Concile 
d'Âutun ,  tenu  fous  S.  Léger  en  666 ,  &  tranf- 
féré  en  ce  lieu ,  &  non  à  Crée  y  en  Ponthleu, 
comme  l'ont  prétendu  D.  Mabillon  &  tous 
fes  Copifles ,  qui  n'ont  pas  connu  d'autre  Ca- 
rijiacum  qu'en  Picardie ,  oii  il  eft  ridicule  de 
faire  tenir  un  Concile  à  S.  Léger,  plutôt  que 
dans  fon  Diocèfe. 

3CX)  Commun,  avec  les  dépend.  Montpetit, 
Fief,  Château  miné  qui  relevé  de  la  Nocle  ; 
Biry,  Fief  au  Sg'.;  Chizeuil,  Valence,  St. 
Clément ,  Hauteloup ,  £*<:•  Gr.  route  d'Autun 
à  Bourbon.  Quelques  vignes.  Riv^  de  Somme 
qui  tombe  dans  la  Loire. 

Entre  Bourbon  &  Luzy  ;  à  2  L  ^  de  chaque 
Ville. 

Ckonat  ou  Cronac, 

Crounacum ,  Craunacum ,  P.  voc.  S.  Symph. 
Patr.  le  Chapitre  de  S.  Symph.  d'Autun.  Par 
les  anc.  regiftres  depuis  1 560,  ort  voit  qu'il 
y  a  eu  des  Curés  fécul.^  depuis  ^  Chan.  rég. 
Le  Cardinal  Rolin ,  Prieur  de  S.  Symphorien, 
réunit  les  dîmes  de  Cronat  à  la  menfe  con- 
ventuelle, en  1473.  Chap®.  au  Chat,  du 
Brouillafl ,  voc.  S.  Antoine ,  dont  le  Baron 
de  Vitry  eft  Patron. 

Cronat  eft  ancien  :  il  s'y  tint  un  lAalU  pu;; 


■ 

414  Description 
blic  fous  le  Comte  Théodoric  ,  en  819. 
(^Voy.  Perardj  pag.  34),  240  f.  lOOO  Comm. 
0  Ham.  4Ô  Met.  5  Fiefs  qui  relèvent  de  la 
Baronnie  de  Vitry.  Sg*^.  Denis  Bruneau  y  qui 
a  fon  Chat,  à  Vitry.  Le  tiers  de  la  Par^.  en 
vignes.  Commerce  en  bois ,  bled ,  bétail,  z 
foires.  Marché  le  mardi.On  y  fabrique  beauc. 
de  toile.  La  Loire  borde  la  Par®,  d'un  côté; 
1^  Barque  eft  fur  Cronat ,  &  appartient  au 
Fief  de  Chambon.  Au  nord  la  Creffonefépare 
le  Nivernois  de  la  Bourgogne.  Autrefois  forge 
&  fonderie.  Pluf.  fources  &  étangs.  La  mef. 
fe  divife  en  muid ,  bichet ,  coupe  :  celle-ci 
pefe  18  livres. 

Ail.  de  la  Loire ,  3  de  Bourbon,  ix  d'Aut. 

F  o  N  T  Ê  T  E. 

De  Fometis ,  Par.  voc.  S.  Symph. ,  à  la  coll. 

de  l'Ev.  d'Aut.  Sg^.  M.  de  îarfaillon,  avec 

Chat.  Le  Curé  feul  Décim.  20  f.  ii6o  Com. 

Rivière  d'Oulin.  i  moulin.  Carr.  de  marbre 

noir.  Pays  couvert  de  bois  &  de  mont.  Seigle; 

peu  de  vin.  Fief  de  Sommery,  à  M.  de  Fon- 

tête ,  Chev.  d'Honneur  du  Parlement.  Cette 

famille  eft  ancienne.  On  voit  un  Barthelmi 

de  Fontoyus  en  I Z 1 3 ,  &.  Guill®.  fon  fils  en 

1^59;  Jean,  Damoifeau,  en  1332;  Saladin 

de  Fontête,  Sg^  de  Sommery ,  en  1400:  Jean 

fiit  fait  Chev.  en  la  guerre  de  Liège  par  le 

Duc ,  en  1468  ;  il  avoit  affifté  aux  Etats  parmi 

les  Nobles  ^  en  1460.  Hélène  de  Fontête  ^ 
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^bbefle  de  Rraflon,  morte  en  1704»  âgée 
de  84  ans, 

A  I  L  f  de  Bourbon ,  \  de  la  Loire. 

GiLLY^suR-- Loire. 

Gilliaçus  y  GilUium ,  P.  yoc,  S.  Agnan ,  à  la 
coH.  de  TEv.  Le  Curé  feul  Décim.  Environ 
600  Com.  1 50  f.  1 5  Dom.  en  Bourg®  ;  le  refte 
en  Bourbonnois.  Sg^  du  clocher ,  M.  Eontête 
de  Sommery ,  Cofeig^  de  Chavance  avec  le 
Marquis  de  S.  Aubin.  Vignoble  aflez  confid. 
Carr.  de  marbre  gris  &  rouge.  Commerce  en 
bétail  &  en  vin.  Apport  très-fréquehté  le  jour 
de  St^.  Anne ,  établi  depuis  plus  de  1 50  ans  , 
à  l'occaiion  de  la  grêle  qui  avoit  ravagé  le 
Pays  pendant  plulieurs  années. 

A  2  1.  de  Bourbon. 

G  R   U  R  T. 

Par.  voc.  S.  Jean  décolé ,  à  la  coll.  de  TEv. 
d'Autun.  Dame  Marie-Elifabeth  de  Gaffion» 
reliâe  de  Louis-Fr.  Damas  d'Anlezy  ;  une 
partie  de  la  Par*,  dépend  du  Marquilat  de  S^ 
Aubin ,  à  caufe  de  la  tour  de  S.  Syagre  ;  auj. 
à  M.  de  Jarfaillon;  une  autre  au  Seig^.  de 
Grandbos ,  du  Bailliage  de  Bourbon  ^  te  refte 
de  celui  d'Autun. 

Maufolée  de  Jean  de  Bourbon  de  Mont- 
perroux.  Ruines  d'un  anc.  Chat,  à  Tofrau 
fur  une  montagne  très-élevéç. 
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Montperroux  fur  la  hauteur ,  Mons  Petrofus^ 
a  long-temps  appartenu  aux  Sires  de  Bour- 
bon. Philippe  de  Bourbon  en  fit  hommage  en 
1270  à  Girard ,  Evêque  d'Autun  ;  Hugues  de 
Bourbon ,  Sg^. ,  en  1 284  :  Girard  de  Bourbon 
déclare  en  1295  ,  que  Hugiies  de  Montper- 
roux  tient  de  lui  fa  Terre  de  Langeai.  Cette 
Baronnie  fut  donnée  en  dot  à  Catherine  de 
Bourbon ,  qui  époufa  Guyot  de  Dyo.  Jean 
leur  fils  eut  en  1487  de  Marie  de  Traves , 
Jacques  de  Dyo  >  dont  les  defcendans  Tont 
pofiédée  long-temps. 

700  Com.  avec  les  dépend.  Montperroux^ 
Foiin ,  St.-Siagre  (  Chapelles  en  ces  3  en- 
droits ) ,  Brion  y  Montpalais ,  Etang-au-Mou- 
lin,  &c.  Brion  eft  un  démembrement  de  la 
Terre  de  St.-Aubin ,  acquis  par  le  Baron  de 
Neuvy  ,  &  auj.  à  M.  de  Jarfaillon,  Officier 
d'Artillerie.  Reftes  d'une  tour  quarrée* 

A  2i.  7  de  Bourbon,  10  d'Autun. 

L     E     s     M     E. 

Pet.  Par.,  voc.  St.  Pierre  ,  à  ,1a  collât,  de 
FEvêque  ;  Sg^  le  Baron  de  Vitry.  On  lit  en 
TEglife  cette  épitaphe  :  >^  Jean  de  Lhopital , 
»  grand  Serviteur  de  Dieu,  mort  en  odeur 
»  de  fainteté  en  1690,  recommandable  par 
>f  J^auftérité  de  fa  vie.  <<  Son  tombeau  eft 
yifité  par  le  peuple.  120  Commun.  6  Dom. 
dont  2  en  Bourbonnois.  9  Vigneronneries.  9 
Locateries,  A  2  !•  de  Bourbon^ 
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Par.  voc.  St.  Sûlpîce  (on  faif'enwre  fa 
fête  de  S.  Siagrè);  Pat.  FAbbé  dç/$'.  MaHffi 
d' Autiin  ;  Sg"".  du  feiocher ,  Denis  ^xiinfeàu 

de  Vitry,  "    —  ,^j.  **w  ^ 

ijoComm.  Là  Soqime- y  reçoit ^fà^'tîv^. 
de  M.  Si'agre.  2  Cbap.  i* la  nomina^ip/^.du 
Marqitis'de  S.  Aubin.  Dépend.  ^Tarahdfe'itxiî 
VîUers,  le  Breuil^'  Bro/îamfzrvc.  CÉSt.^îtti 
Baron  de  Neiivy  ;ïa derrière,  la  MontagnV, 
les  3  Loges;  Champigiii  avec  Chat,  à  M'» 
Nault,  Brigadier  des  Arhiéesi  Majoir/duRé* 
gittïent  de  Champagne.  4  nloulîfis.     * 

Ail.  deiPourbon,  fiir  la  grând^routë.'-^ 

•  1  I     -,'•■'*■  *  ' 

MarlY'Sou s-I S  S  r. 

Malniacum ,  Par.  voc.  St.  Symphorien  ,  à 
la  collât,  de  TEv.  Diôc.  Sg'.  M.  Coméau  de 

'Ponf-de- Vaux  ;  Tiir  la  riv^  d^e  Somme.  200 
Comm.  Dépend.  Genouil,  Chigy,  Pont-dè- 
Vaux  où  eft  le  Château,  Chaunà'ayéç  une 
bonne' auberge  fur  le  grand  chemin-,  Cirona, 
&u  Ueft  parlé  de  Marly  dans  la  charte' de 
fondation  du  Prieuré  dePerrèci  eh  84b; '('¥<• 

'Pei-ard,  p.  25).    A3  1..  de  Bourbon. 

"    •     '  Mon    t.  -' 


•  ».  »  » 


.r.J^ntftfi  Ann.  de  Chalmoux,  Par.  voc.  la 
Tom,  IF,  D  d 
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Vierge  (15  Août  ) ,  à  la  coll.  4e  TEvêque  ; 
Sg^,  Ïcan-Bàpt.  ides  Gàlois*de  la  Tour,  i«^ 
Ç|ré^efl^&  Intendant  .deil^rovence.  Fameux 
fphôtt  ^e  §t^.  Claire  qui  ^dure  3  femaines. 

ï:r$^:liP  P.^PP'  ^^j\h  ^hau^nelle ,  Vefe- 
nor,  Qiatey , TChantëau',  les  Page»;. Nèfle, 
^^t^ijkf  Bofl  ,.Fip£  en  toute  Indice  à  Phil. 
M?ap  v:^ii4?y>  aric.'ï?révôt  d'Autuh,  Cap. 
âXHojÇ^.djes  Invalides.  On  voit  un'Ant^ 
I5ç^u4ry V  Sl&cxetair  Philippe  le  Bon.  en 

1426  i  &  eMoUli  jiàr  ïe  Duc  en  1434-  Son 
petit-fils  P^Gaudry.^epoufa  Henriette  lé  Me- 
lîier^^Ue  de  Philippe  cîé  Montcimet,  delà 
Paroiffe  de;Cûffi  en  M.Qfvan,  où  fes  defçen- 
dans  iont  dèmeurjj;..  ..V\^.  , .^ 
A  I  1.  de  Bourbon ,  1 2  d  Mitun. 

La    N  o  c  l  e. 

^Nofclea ,  Nofcla ,  P.  voc.  S.  Cyrice  Martyr  ; 
Patr.  le  Prieur  de  Fontaine  ;  le  Curé  ïeul 
.  Décimateur. 

.Tanc;rede'&  fon.époufe  RiÛaide,  après 
avoir  ilièfriché  &  peuplé  ce  Village,, y  éle- 
^yierent  un  Oratoire  \  qui  fut  confacrë  par 
l'Evêque  Jonas  en  865.  Achard ,  fils  du.f  on- 
dateur ,  y  ajouta  plufieurs  fonds ,  &  loumit 
cette  Eglife ,  appellée  BaJîUqiu ,  à  celle  de 
St.  Na.zaire  d'Autun.  l«a  chartre  eft  dans  le 
Gai.  Chrift.  t.  IV,  p.  59.  pr. 

Mdrquifat  à  M.  de  Vogué ,  Lleuten.  CéQi 
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Comm.  en  Provence ,  avec  Chat.  &  4  belles 
tours ,  ci-devant  au  Duc  de  Villars.  Dupuy- 
Monbrun ,  fameux  Capit.,  Sg*".  de  la  Nocle, 
fît  déclarer  Bourbon-Lanci  pour  le  Roi  du 
temps  de  la  Ligue  en  J  588.  N.  de  Monbrun, 
dern*^^.  de  cette  illuftre  famille ,  vendit  cette 
Terre  au  Maréchal  de  Villars  :  elle  y  efl: 
morte  dans  la  Religion  P.  R.  Il  y  avoit  un 
prêche  oii  fe  rendoient  tous  les  Calviniiles 
iles  environs. 

80  f.  350  Comm.  4  foires.  Pluf.  étangs* 
Beaucoup  de  bois. 

A  3  1.  de  Bourbon. 

• 

PeRRIGNI'SUR'LoIRE. 

Pocrinium^  Pariniumj  Patriniacum;  Par.  voc. 
la  Vierge  (15  Août  )  ;  Patr.  le  Prieur ,  qui 
eft  TAbbé  de  Cluni.  Il  n'exifte  plus  rien  du 
Prieuré.  L'Eglife  de  Perrigni  &  celle  de  Sa- 
ligni  (l)  furent  unies  à  Cluni  par  TEv.  Girard, 
en  1260,  à  la  prière  de  TAbbé  de  S.  Martin 
de  NeverSjPatron  de  ces  Bénéfices.  En  TEglife 
maufolée  &  épitaphe  de  Franc,  de  Ramilly, 
Sg^  de  Charnai  &  de  la  Bondue,  Gentilh. 
du  Duc  d'Alençon ,  mort  en  1 5  84  ;  Franc. 
Ramilly,  Curé  de  Neuvy,  enfuite  Théologal 


(1)  Salîgnî  eft  pofTédé  aujourd'hui  par  les  Chanoines 
Réguliers  de  St*.  Geneviève. 

D  d  ij 
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d' Autiin ,  Prêtre  très-vertueux ,  inhumé  dans 
le  tombeau  de  fa  famille.  Grand  apport  lé 
jour  de  St.  Roch  :  5  ou'  6  Paroifles  y  vien- 
nent en  proceffion  par  un  vœu  fait  en  temps 
de  pefte.  Autref.  grande  dévotion  à  Sainte 
Reine ,  qui  a  ceffé  depuis  que  des  Pèlerins 
ont  enlevé  la  ftatue  en  1771. 

Prieuré  de  Hauteville  ,  détruit  pendant 
les  guerres  dé  Religion  en  1 567.  Le  terrier 
eft  de  1449.  ^^  Prieur  nomme  à  la  Cure 
d'Aupont.  2CO  Commun,  avec  les  dépend. 
Charnay ,  franc-aleu  noble ,  avec  Château 
fort  &  tours  en  brique.  Au  deffus  eft  une 
figure-  en  plomb ,  tenant  un  glaive  où  font 
gravés  ces  mots  :Je  ne  dépends  que  de  Dieu  & 
de  mon  épée  ;  aux  héritiers  du  Marquis  d'E- 
guilly  :  la  tour  de  Perrigni ,  refte  de  Fane. 
Château  ;  Saint  Laurent  de  Hauteville ,  la 
Feuilloufe,  la  Bourfe  &  pluf.  D#m. 

Ce  Village  eft  très-ancien  :  il  en  eft  parlé 
dans  l'Itinéraire  d'Antonin  fous  le  nom  de 
Pocrinium  ,  entre  Toulon  &  Bourbon  -  TAr- 
chambaud.  Une  branche  de  la  voie  romaine 
y  paffoit.  Terr.  maigre  ;  peu  de  vin  ;  beauc. 
de  bois. 

A  un  pet.  ^  de  1.  de  la  Loire ,  z  de  Bourb. 

Saint-Agnan. 

Par.  à  la  coll.  de  TEv.  d'Aut.  Le  Boulay, 
Membre  de  la  Commande,  de  Beugnai  ^  avec 
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Chap^  voc.  S.  Blaife ,  à  i  1.  de  TEgl.  Par^ 
Is^angi,  Prieuré  de  l'Ordre  de  Granmont, 
dont  il  ne  refte  plus  que  les  ruines ,  &  a  été 
réuni  au  Séminaire  de  Limoges  ,  pour  en 
JQuir  après  la  mort  du  Prieur  aâuel  :  il  fut 

fondé  par  les  Sires  de  Bourbon,  Le  ruifTeau 

Blandenan  traverfç  la  Par^.  de  Teft  à  l'oueft, 

&  fe  jette  dans  la  Loire. 
Sg^  du  clocher,  le  Marquis  d'Eguilly,  qui 

pofféde  aufli  la  Bondue,  Charnay,  Perrigni. 

&  dépend.  Le  Duc  de  Coflé,  Sg^.  des  Ham. 

St.-Denis  avec  Chap^.  rur^,  Bouchot,  Gue- 

•iaux,  &c.  Le  Fief  de  la  Roche-au-Baffot 

lux  Srs.  Journet.  1  moulin.  Beauc.  de  mine 

le  fer.Terre  propre  à  la  poterie,  à  la  faïance. 

^eu  de  froment;  pas  affez  de  feigle  pour 

1  nourriture  des  Habitans.   2  coteaux  de 

igné.  Les  bois  aux  Sg^^  ;  quelques  cantons 
des  Particuliers.  Les  Habitans  prétendent 

t^oir  droit  dans  le  bois  app.  les  Chauffages. 

a  Loire  endommage  fouvent  le^  récoltes. 

hemins  impraticables  par  les  ravins. 

yoo  Comm.  avec  les  dépend,  la  Bondue, 
Roche  ,  les  Grandsbois,  les  Verneaux, 

llars  ,  font  de  la  Juft.  du  Sg^ .  &  du  Baill^. 
Bourbon  :  St.-Denis,  les  Bouchot ,  Gue- 

lux ,  Dauphin ,  Bernard ,  Boulay ,  .  .  .  . 
la   Juftice  de  la  Motte-Saint-Jean  &  du 

lUiage  d'Autun. 

A.  3   L  de  Bourbon  ,  2  de  Digoin. 

D  d  iij 


42X       Deiscription 
St.  Nicolas  de  la  Pree-sous-Arcy. 

Eglife  Coll^.  fondée  pour  12  Chanoines, 
en  1272,  par  Nie.  d'Arcy,  Ch^.  d'Autim, 
&  Guy  d'Arcy  fon  frère  ,  Baron  du  lieu , 
Chambellan  du  Duc  en  1 288 ,  fe  réfervant 
la  nomination  des  Chanoines,  en  laifTant  à 
TEvêque  celle  du  Doyen,  Le  nombre  fiit  ré- 
duit à  fix  par  la  perte  des  biens  du  Cha- 
pitre, pillé  par  les  Huguenots  en  1567.  Les 
Sg*'*,  perdirent  leur  droit  de  patronage  par 
crime  de  félonie  fous  Louis  XI,  qui  con- 
fifqua  la  Terre  d'Arcy,  Depuis  ce  temps , 
les  Hois  ont  nommé  aux  Canonicats.  On  a 
des  inftitutions  de  Charles  IX  &  de  fes  fuc- 
ceffeurs.  Mais  le  Chapitre  a  été  fupprimé  en 
1757,  &  uni  à  TArchidiaconné  d'Autun,  & 
rÈglife  démolie.  On  y  voyoit  la  tombe  de 
Guyot  d'Arcy,  Ecuyer,  Patron  de  C Eglife  de 
céans  ^  mort  en  1403. 

A  ^  de  1.  de  Boiirbon. 

S  AI  NT-AUBI  N-SUR'LOI  RE. 

Par.  Pat.  le  Prieur  de  St,  Nazaire  ;  Mar- 
quifat  à  Jean-B.  des  Galois  de  la  Tour,  i^^ 
Préf.  du  Parlem.  &  Intend.  d'Aix,  avec  beau 
Chat,  à  la  mod^.  fur  la  hauteur  ;  ci-dev.  à 
N.  Legendre  ,  Maître  des  Requêtes.  Cette 
Terre  fut  donnée  à  Ant®.  de  Toulongeon , 
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Çhainbellan  du  Duc  en  14299  rachetabk  Ae 
8000  faluts  d'or  y  avec  faculté  de  unir  Jiigç  de 
Bailli  y  fors  foi  &  hommage* 

i20Comm.  Vignoble  aflez  cpniidérable  j 
port  fur  la  Loire. 

A  2  1.  de  Bourbon. 
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'  fiûrïacùm  ,  Vitriacurh  \  îiom  cjLii  '^  félon 
Adrien  de  Valois ,  vient  de  quelque  verre- 
rie :  il  pourroit  auffi  venir  d'une  'viftoire 
gagnée,  ou  de  ce  que  la  Légion  FiSrix  on 
viàorieufe  aura  demeuré  en  garriifbrt  dans 
ce  lieu.  *-  - 

Par.  voc.  la  Vierge  (  15  Août  ) ,  à  la  coll. 
de  TEv.  Dioc.  L'Eglife  eft  dans^fa  cour  du 
vieux  Chat.  Baronnie,  la  3®.  de  la  Bourg% 
poffédée  au  Xlil^.  f.  par  les  Sires  de  Bour- 
bon ;  en  1377  par  les  la  Trimouille,  après 
le  décès  de  Gérard  de  Bourbon  ;  enfuite  par 
les  Saulx-Tavanes ,  les  Grimaldi ,  d'où  elle 
?ft  fortie  en  1714;  aujourd.  à  Denis-Robert 
îruneau. 

Plufieurs  Fiefs  en  font  mouvans,  tels  que 
'raize  avec  Chat,  à  6  tours ,  à  M.  Bifon , 
iitref.  3UX  Jofferand  de  Grandval  ;  Ambly 
roche  la  Loire ,  à  François-Amable-Charles 
u  Bainon ,  Comte  des  Hays ,  Sg^.  de  Tre- 
an  ,  i^^  Capitaine  au  Régim.  de  Noailles, 
dragons  j  les  Butard  à  M.  de  Virgile  ;  Longvy  ' 

D  d  iv 
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a  André  Mouteau;  Fini,  la  Vevre,Mont- 
fouard;    ' 

La  Cure,  qui  a  un  terrier,  eft  lè  l^'.  Fief 
<le  la  Barohnie.  25  Dom.  lè  refte  en  Vigne- 
ronneries,  Locateries.  .... 

La  famille  de  Guy  Patin ,  célèbre  Méde- 
cin de  Paris ,  eft  originaire  de  cette  Par*^. 
du  Ham.  Patin. 

.    .400  Comm.  I  moulin.  TerrQ  noirâtre  fur 
Ja  nvlerc",  ailleurs  jaunâtre. 

Cette  Baronnie  comprend  Vîtry,  Maltat , 
Lême,les  Boulées»,  &  partie  du  plat  pays 
de  S^  Nazaire  &  de  St.  Martin  de  Bourbon. 

A  2  L  ^  de  cette  Ville. 

Éin  du  Bailliage  de  Bourbon» 
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)ESCRIPTION 

DE 

'ALON-SUR-SAONE. 

AB I L LO y  Cabillonum^  Cabellodunum  , 

CabeUio  ,  Cabilumnum ,  Caftrum  Cahallio^ 

:  Strabon  dit  ^  Cabyllinon  jEduorum  ;  (nt 

monnoie  citée  par  Bouteroux,  p.  279^ 

mum  ;  &  Cabiblono  fur  une  monnoie  de 

Tri  11^  Leblanc,  pag.  127. 

îtte  Ville  celtique  ,  de  la  République 

Eduens  ,  efl  fort  ancienne ,  &  on  n*en 

découvrir  l'origine.   Elle  devoit  être 

confidérable  du  temps  de  Céfar ,  puif- 

nous  apprend  »  que  les  Eduens  révoltés 

firent  fortir  le  Tribun  Ariftius  qui  alloit 

Indre  fa  Légion ,  &  les  Marchands  Ro-* 

ains  qui  y  trafiquoient.  « 

î  même  Général,  après  la  prife  d*Âlife 9 

ant  paiTer  Thiver  à  Bibraâe ,  plaça  Q. 

:ron ,  frère  de  l'Orateur ,  à  Chalon  pour 

reté  des  vivres.  Cette  Ville ,  à  caufe  de 

heureufe  fituation  &  de  la  fertilité  de 

territoire  ^  fut  choifie  par  Céfar ,  &  de-. 


\. 
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puis  par  les  Empereurs ,  pour  fervir  de  tna- 
gaiin  aux  troupes  rofnain€S ,  ainfi  qu'il  pa- 
roît  par  les  Itinéraires  où  elle  eft  marquée 
comme  lieu  d'étape ,  &  eft  appelléepar  Céfar 
même ,  Cafirum  frumcntarium». 

Ils  y  avoient  auffi  un  port  pour  leurs  flottes 
&  un  Officier  général  qui  y  réfidoit  ,  Pra- 

fcSus  Navium  Araricarum. 

Elle  fut  honorée  de  la  préfence  d'Augufte, 
lorfqu'il  vint .  de  Lyon  à  Autun ,  Tan  de 
Rome  727.  C'eft  alors  qu'Agrippa  fon  gendre 
traça ,  par  fas  ordres  ,  les  4  grandes  voies 
militaires  qui  de  Lyon  fe  tiendoient  aux  4 
extrémités,  de  la  Gaule ,  &  qui  ont  immor- 
talifé  foti  règne.  La  principale  partant  de 
Lyon  pour  la  Belgique ,  paffoit  à  Anfe ,  Ma- 
çon ,  Tournus  &  Chalon ,  où  elle  fe  parta- 
geoit  en  deux  branches,  Tune  pour  Autun, 
l'autre  pour  Befançon,  &  continuoit  en  droite 
ligne  par  Villy,  Dijon,  Norges,  Til-Châtel 
à  Langres.  Ces  chemins  faits  par  les  Légions 
aux  dépens  du  fifc ,  furent  réparés  par  Bru- 
nehaut  &  Charlemagne. 

Probus  ^  l'un  des  meilleurs  Empereurs , 
paflant  à  Chalon,  fit  planter  fur  les  coteaux 

,  la  vigne ,  fource  de  délices  &  de  richefles 
pour  notre  Province. 

Le  grand  Conftantin  après  y  avoir  fait 
rafraîchir  (^s  troupes  qui  vçnpient  de  Trê- 
ves ,  les  fît  embarquer  fur  la  Saône ,  pour 

*  aller  à  Rome  combattre  le  Tyran  Maxence. 
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Ceft  près  delà ,  i*elon  les  P.  P.  Perry  &  Mo- 
tin  y  quil  eut  cette  vifion  miraculeufe  dû 
6gne  de  la  Croix ,  préfage  de  la  viâoire  $ 
d'où  il  forma  le  Labarum  en  312.  Deux  ans 
iprès,  traver{ant  les  Gaules,  il  féjourna  en- 
:ore  à  Chalon  où  il  donna  cette  Loi  fi  iage , 
>ar  laquelle  il  fait  défenfes  de  marquer  les 
Timinels  au  front,  de  peur  de  fouiller  Timage 
ï  la  reflemblance  de  la  Divinité. 

Amien  Marcellin  nous  apprend  que  Far^ 
lée  de  Conftance,  affemblée  à  Chalon, s'y 
lutina  9  ne  trouvant  pas  les  munitions  prê^- 
fs,  comme  on  Ten  avoit  flatté. 
Julien  accourut  de  Vienne  à  Chalon  pour 
courir  Autun  afllégé  par  les  Allemands  en 
'6-  Son  Hiftorien  dit  qu'il  fit  la  revue  de 
5  troupes  à  Chalon ,  une  des  plus  fortes  & 
f  plus  conjïdétables  Villes  de  la  Gaule. 
Les  Bourguignons  profitant  de  la  foiblefle 
l'Empire,  entamé  de  toutes  parts ,  s'empa- 
ent  de  la  Séquanoife ,  ainli  que  du  Pays 

Eduens ,  &  Chalon  tomba  fous  leur  do- 
lation.  Les  fils  de  Clovis  ,  après  la  dé- 
e  de  Godomard  devant  Autun  en  534, 
lirent  la  Bourg®,  à  la  Couronne  de  France, 
'héodebert,  Roi  de  Metz,  le  Héros  de 
fiécle  ,  eutBefançon,  Genève,  Langres 
halon  cil  il  réfida  quelquefois.  Il  y  fit 
per  une  monnoie  à  fon  coin ,  &  y  reçut 
nain  ,  Abbé  de  S.  Symphorien ,  depuis 
|ue  de  Paris,  qui  venoit  foUiciter  une 
e. 
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Chramne ,  fils  rebelle  de  Clotaire  I^"" ,  mit 
le  fiége  devant  cette  Ville ,  fidelle  à  fon  Roi, 
remporta  d'affaut  &  la  faccagea.  Mais  elle  de- 
voit  s'être  relevée  de  fes  ruines^comme  le  mira- 
culeux Phcenix  reffufcUi  de  fon  bûcher  odorifcrant^ 
dit  le  P.  Berthaut,  puifque  Contran,  2^.  fils 
de  Clotaire ,  Roi  de  Bourgogne ,  charmé  de 
fa  fituation  agréable ,  la  choifit  pour  fon  fé- 
jour  ordinaire;  il  en  fit  la  Capitale  de  fes 
Etats.  Son  Palais  étqit  vraifemblablement 
dans  l'emplacement  du  Châtelet ,  &  les  deux 
telles  tours  de  la  porte  au  Change  femblent 
en  avoir  fait  l'entrée.  Ce  Prince  pieux  y 
affembla  plufieurs  Conciles,  &  fonda  l'Ab- 
baye de  St.  Marcel ,  où  il  fiit  inhumé  en  593  , 
après  un  règne  glorieux  de  33  ans. 

Thierri ,  fon  petit-neveu ,  tint  ordinaire- 
ment fa  Cour  à  Chalon ,  où  il  faifoit  battre 
monnoie. .  Brunehaut  fon  aïeule  y  réfidoit 
quelquefois  ;  elle  y  convoqua  des  Evêques 
en  603  pour  dépofer  S.  Didier  de  Vienne , 
qui  lui  avoit  reproché  fes  cruautés  &  fa  vie 
licencieufe. 

Dagobert  informé  de  Toppreffion  que  fouf- 
froient  les  peuples  de  Bourgogne ,  depuis 
qu'il  n'y  avoit  plus  de  Maires  pour  réprimer 
les  vexations  des  Seigneurs ,  fe  rendit  en 
cette  Province ,  qu'il  parcourut  moins  en 
maître  qu'en  libérateur  des  opprimés.  Il  tint 
{^%  Affifes  à  Autun ,  Dijon ,  Saint-Jean-de- 
Xpne  &  Chalon.  Il  s'y  montroit  affable  à 
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heure  &  à  toute  perfonne  ^  quittant 
epas ,  fes  plaiiirs  ,  le  fommeil  même  , 
rendre  juftice.  Il  parut  à  fes  fiijets  un 

Salomon*  L'ambition  de  Flaocat,  élu 
i  du  Palais  aux  Etats  d'Orléans ,  mit  le 
»le  en  Bourgogne.  Après  avoir  lâche* 

aflaffiné  le  Patrice  Villebaut  fous  les 
d' Autun ,  il  s'enfiiit  à  Chalon  où  s'éleva 
à*coup  un  violent  embrafement  qui 
ima  prefque  toutes  les  maifons ,  au  tap- 
d'Aimoin ,  &  obligea  le  Maire  à  fe  re^ 
à  Saint-Jeaii-de-Lône ,  où  il  mourut  en 

> vis  1 1 ,  le  premier  des  Rois  fainéans  , 
bla ,  Tannée  fuiyante ,  les  Etats  Géné- 
à  Chalon;  enfuite  il  y  convoqua  un 
ile  de  38  Evêques  de  toutes  i^s  Pro- 
s  :  plufieiirs  de  ces  Prélats  font  honorés 
le  Saints^  tels^qu'Eloy  de  Noyori ^  Ouea 
ouen-,  Qaiide  de  Befançon^  G'ratus  de 
5h.      •    ■"'•-.    ' 

plus  gr^nd  défaftre  arrivé  en  cette 
^'  fut  occafioné  par  les  Sarrafins  :  ces 
^:i  Mufulma^s  tconduits  par  Abderame;^ 

avoir  porté  Itf:  fer  &  le  feu  dans  nos 
tnces*  méî'îdk^itales  en  73 1 ,  ruinèrent 
1  de  fond  en  comble  ,  firent  éprouver 
me  fort  à  Mâcon^  Tournus,  Chalon, 
ent  totalement  dé&its  en  Touraine  pair 
les-Martel;  .      . 

ifre.  Duc  d'Aquitaine ,  fit  uneinrupr: 
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lion  en  Bourgogne ,  &  ravagea  tout  TAutu- 
jiois  jufqù  a  Chalon ,  dont  il  brûla  les  Faux- 
bourgs  en  761  fous  le  Roi  Pépin* 

Charlemagne  fon  fuccejGTeur^  Légiflateur 
&  Conquérant ,  prépara  les  voies  au  retour 
des  Lettres  étouffées  par  la  Barbarie ,  en  tra- 
vaillant à  rétablir  Tantique  diicipline  dans 
le  Clergé  9  Tordre  &  la  régie  dans  tout  le 
jrefte*  Pour  affermir  fon  ouvrage ,  il  fit  tenir 
-à  Chalon  Tan  813,  le  dernier  de  fon  règne  y 
un  Concile  de  toute  la  Gaule  Lyonnoife.  On 
y  recommanda  l'exercice  des  Ecoles  qu'il 
avoit  établies  dans  les  Cathédrales  &  les  Ab- 
bayes ,  pour  y  enfeigner  les  Humanités  & 
rEcrhure  Sainte.  A  la  vue  des  ruines  de  la 
Cathédrale,  de  S.  Vincent ,  renverfée  par  les 
San^afins ,  fa  piété  s  attendrit ,  &  il  la  fit  ré- 
parer, i»  ' 

Louis  le  DéDonnairefoja  fiUs  voulant  punir 
la  nsbeUioLn^de  Bernard^  Roi  d'Italie^,  foo 
neveu ,  s'avança  jufqu'à  Chalon ,  fuivi  d'une 
'nombreufè  armée«.Béri>«ird 9  pour  l'adoucir, 
vint  fe  jeter  à  fes  genoux  :  mais  l'Empereur 
iriîté  lui  fit  crever  les.  .y§wi,^  :$t  ..réunit  fon 
•Royauine  à  la  Couronne.      ...      .  ^. 

Ses  troî^ fils  révoltés  le  forcèrent  lui-r^êmie 
d'abdiquer  en  833  ,  l'enfermèrent  à  S,  Médard 
de  Soiflbns  ^  .où  il  fiit  revêtu  du  fac  &  du  ci- 
lice.  Guerin  de  Vergy;:iComte  de  Chalon, 
foutenu  de  Bernard  d'Autun,  indigné  de  ces 
i(tt«mats  contre  la  Majeûé  Royale.^  yola  au 
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irs  de  fan  Prince  jiifqu'i  Bbtiëuil  en  Brie; 
itraignit  l'impérieux  Lothaite  de  rendre 
erté  au  malheureux  Louis ,  qui  gémif* 
n  prifon  fous  fa  tyrannie, 
thake  obftiné  dans  fa  révolte ,  &  réfolii 
venger  de  Guerin ,  vint  afliégér  Chalon 
{4 ,  prit  cette  Ville  &  la  réduiiit  en  cen- 
:  un  feul  Temple ,  dédié  à  St.  Georges^ 
ppa ,  dit-on ,  à  Tembrafement  général. 
labitans  furent  prefque  tous  tués,  Sl 
an ,  Hiftorien  de  Loui$  le  Débonnaire, 
onore  du  nom  de  Martyrs  de  ta  fidélité, 
ême  Auteur  raconte  que  le  Vainqueur 
iche  ayant  fu  que  Gerberge  v  Religieiife, 

fœur  du  Comte  BérAârdïfbnr: ennemi', 
fit  enfermer' dans  un  tonneau^  &  jeter 
la  rivière/ 

larles  le  Chauve  ehoifit- Chalon  pour 
les  huit  Villes ,  où  il  ordbrfnâ  en  864  dfe 
>er  monnoie  enfônPalàis.^"*-^       •        > 

Pape  Jean  Vlli  fuyant  la  perfécution 
arlôman ,  Duc  de  Bavière ,  fe  retira  eh 
:e  oii  il  fut  bien  reçu  de  Lôtii^  le  Begu^.  0^ 

ant  fon  féjour  à  Chalon  ;>'  il  releva  de 

&  canoniïia  les"Evêque«  Loup,  Agrt- 
,  Flave ,  Jean ,  Grat ,  Tranquile  &  le 
us  Defiré ,  en  879,  \ 

joie  qifâVoit   cattfé  la'  préfence    du 

,  fui  bientôt  ti^oublée  par  les  ravages 
lormànds.  Les  lïongi*^$ ,  Nati<^n  Scythie,  ' 
lerent  la  Bourgogne  en  937^-  Us  Aicca-^ 
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gèrent  les  Abbayes  de  Su  Marcel  &  de  Su 
Pierre ,  brûlèrent  Tournus ,  &  cauferent  par 
leurs  brigandages  une  grande  famine.  Chalon 
épuifé  de  biens  &  <i'Habitans ,  dit  le  P.  Ber- 
thaut,  fe  reflentit  loo  ans  de  ce  terrible 
paflage. 

Les  violences  &  les  rapines  du  Comte 
Guillaume ,  qui,  avec  une  armée-de  Braban- 
çons ,  avqit  pris  Çluni  &  enlevé  les  tréfors 
de  TAbbaye ,  attira  les  armes  de  Louis  VII  à 

, Chalon;  ce  Prince  emporta  cette  Ville  &  la 
fortereffe  du  Mont-St- Vincent  ^  dernier  afyle 
du  Comte,  en  ii68. 

La  fimefte  jownée  de  Poitiers  j  fui  vie  de 
la  prifon  >  du  'Ko% . Jjçan ,  en  1 3  5  6 ,  ouvrit  le 
Royaume*  aux  Anglois  qui  le  dévafterent. 
Pour  fe  délivrer  de  ces  Hôtes  dangereux , 

-f^onfinés  àlBavigai ,  les  Vilfes  députèrent  à 
Guillon  ea  Auxois  pour  y  conclure  un  traité 
de  paix.  Les  Ëcheyins)  de  Chalon  y  Hugues 

:  de  Villy ,  HjSnj>  «  Déc<jiifu ,;  Robert  Berri  & 
Guiltemin.  MQtin.5;>ioflimerent  pour  Député 

.Jean  Bouchard ,;  Gjtoyen ,  en  J 5  59^ 

Après  la  mort  de  Philippe  de  Rouvre,  le 
Roi  Jean  vint  en  Bourgogne ,  &  réunit  ce 
Duché  à-fçi  Coui>p:nne.  Étant  à  Chalon  le  19 
Odobre  1362,  il  prêta  fermjent ji  ^entre  les 

'  mains  des  Ëchevins  »  de  conf^v^r leurs  droits 

.  &  privilèges ,  &  honora  TEvêque  Jean  de  S. 
Juft  d'une  Cfaa^rge  de  Confeiller  d'Etat. 
Mfds  bientôttaprès^  la  ioie.des  Chalonnois 

■       ^  '  fiu 


DU    Chalonnois,      435 

rhangée  en  deuil,  par  les  ravages  des 
les  Compagnies  qui  mirent  le  feu  aux  Faux- 
gs,  &  pillèrent  Givry.  Les  Ecorcheurs 
rurent  en  14389  &  répandirent  la  conf* 
ition  par  leur  brigandage. 
\  Comte  de  Fribourg  ayant  raflemblé  la 
lefTe  de  la  Province  à  Chalon,  en  tailla 
iéce  une  partie ,  &  fît  périr  le  refte  par 
lin  du  Bourreau.  La  Saône  étoit  fi  pleine 
!urs  corps  9  que  le$  Pêcheurs  ^  au  rapport 
:vier  de  la  Marche ,  au  lieu  de  poij[jbns  , 
roient  bien  fouvent  z  â  z  ou  ^  ^  3>  ^^^^  ^ 
pies  de  cordes. 

lilippe  le  Hardi  fit  fortifier  le  Fauxbourg 
it-Jean-de-Maizel  y  réparer  les  baftions 
5  foffés,  &  fe  rendit  à  Chalon  en  1368. 
^oblefle  du  Pays,  convoquée  par  fes 
3S ,  y  fÎLit  traitée  fplendidement  pendant 
)ours.  Le  Prince  y  fit  fondre  plufieurs 
îs  de  canon  en  1377;  deux  étoient  d'un 
re  extraordinaire  ;  Tune  portoit  des  bou- 
le 60  livres ,  &  Tautre  de  450.  Jaquot  de 

en  fut  le  Fondeur ,  par  ordonnance  de 
les  Rolland  de  Maillorque ,  Maître  Ca- 
lier  du  Duc. 

Roi  Charles  VI  étant  en  Bourgogne  en 
,  flit  reçu  à  Dijon  avec  pompe.  Le  Duc 
>ncle  le  conduifit  au  Château  de  Ger« 
sou  étoit  la  Duchefie ,  enfuite  à  Chalon, 
en  ne  fut^  épargné  pour  lui  faire  Taccueil 
is  magnifique*  Le  Duc  lui  fit  préfent  d  oi- 
Tom.  IK  E  e 
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féaux  de  chaffe.  Mais  par  la  jaloufie  du  Dutf 
d'Orléans ,  frère  du  Roi ,  Philippe  fut  con- 
gédié de  la  Cour,  &  exclus  du  voyage  d'A- 
vignon. Voilà  l'origine  des  funeftes  divifions 
des  Maifons  de  Bourgogne  &  d'Orléans  ^  qui 
remplirent  fi  long-temps  le  Royaume  de  cori- 
fiifion  &  de  carnage. 

Les  ennemis  de  Philippe  le  Bon  s'étant  em- 
parés de  Tournus  en  142Z,  vinrent  infulter 
Chalon  :  mais  là  préfence  du  Duc ,  une  forte . 
garnifon  dans  le  Bourg  de  St-Jean-de-Maizel, 
la  bonne  contenance  des  Habitans,  les  firent, 
retirer.  .        . 

Us  ne  fiirent  pas  fi  heureux  fous  Louis  XI. 
Ge  Prince  les  punit  cruellement  de  leur  atta-. 
chement  au  fang  de  Bourgogne.  Ayant  pris 
le  parti  de  l'héritière  di^ierhierDuc  Charles, 
tué  à  Nanci  en  1477,  ils  furent  affiégés  par 
Georges  de  la  Tremouille,  Sire  de  Craon, 
Gouverneur  de  la  Province.  : 

Cet  homme  violent  le^  traita  avec  la  der- 
nière inhumanité  :  il  fit  périr  les  principaux 
Bourgeois,  jeta  les  autres  dans  les  chdnes,' 
dont  ils  ne  pouvoient  fe'  délivrer  que  par  le . 
facrifice  de  leurs  biens.  S'il  en  trouvoit  3  ou 
4  enfemble,  il  lesprécipitoit  dans  la  Saône. 
Le  Doyen  Jean  de  JuMy,  après  la  perte  de 
fes  meubles ,_  foufFrit  celle  de  fa  liberté,  & 
gémit  3  ans*  dans  la  prifon  :  lès  Chanoines 
craignant  un  pareil  fort ,  prirent  la  fuite.  Le 
Bailliage  fut  taxé  pour  la  .gairnifôn^qui  vivqit 
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iicrétion  f  ôrome  dans  un  pays:  ennemi,^ 
404  écus  d'or  piax  femaine  ,  montant  par 
i  69348  écus.  Verdun,  Beaune  ,  Semiir-.^ 
lieu ,  Montçen;5,  effuyerent  le  même  trai* 
ent.  Celt  ainfi  que  Louis  XI  cherchoit  à 
net  les  cœurs  \des.  Bourguignons  ^  trâitéà 
oucement:pàr  leurs^Pucs.  > 

!a„diigrace  de  Craon,,  1^  çojtnmation  de 
irles  d'Arnboafe  dét  Chaumont ,  &  fur-tout 
laix  avec  .Maximilien  d'Autriche ,  ipoux 
Aaxie  de  ^oiirgf>gfi^^  cdnfolerent  les  Villes 
ées  par  rava^ç.Gf?pn. 
]barle$  VIÛ ,  çpir,ant  à  Ghalon ,  fut  re* 
X  d'un  ûirplis  jSc.  d'une  aiumiffe  de  Cha- 
le ,  par  TEvêque» André } de*  Poupet ,  en 
4  :  ce  Monarq^iç.^-ftprjès  les  .avoir  portés 
Ique  temps,  Jeç.remit à  Pierre  de  Roffet^ 
la  Maifon, iâ^Axn^lPn r.çn. .Dbjnbes  ,  pour 
ir  Ja  V^.  Prébende  vacante ,  comme  due 
n  entrée.  Les  Bourgeois.,  habillés  en  ro- 
rouges 5  fiir^t  rau  devant  de. lui.  Jean 
on ,  Aygq  jç  duriÇtoi  ,  le  complimenta  :  le 
iij:aine ,  piaiid,e'4^i  Brancion ,  fit  tapiffer 
ues ,  .&  les,  or'na<iç  thégitres  où  l'on  jouoit 
rs.niyjl&rc^  &  mQX(tlitis.  J)^ns  un  pavillon 
tejpent  paré,  i  était  une  belle  *fijle  (N» 
v.e,rftn,d)i  4|ui  préfenta  au  Roi  un  cœur 
•  .du  poids  de  qçnt  écus. 
a  i&mplicité.,  dit  le.  P.  Perry,  n'eft  pas 
traire  à  la.  piété.  La  Ville  affligée  du  flux 
ang ,  pour  arrêter  les  fuites  d'un  mal  fi 
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contagieux ,  ordonna  »  qu  on  feroit  une  bou- 
>>  gie  aiiffi  longue  que  le  circuit  des  murs, 
»  pour  être  allumée  devant  FAutel  de  Saint 
»  Vincent ,  durant  la  Meffe  à  fix  heures  ,  & 
n  les  Dimanches  à  celle  de  Paroiffe.  9>> 

La  pefte  continuant  fes  ravages ,  on  réfo- 
lut  en  1495  ^^  meurt  Jus  ie  jeu  &  myjierc  du 
glorieux  ami  de  Dieu ,  M.  St.  Sebajlien  ,  pour 
icelui  jouer  ,  le  plutôt  que  faire  fe  pourra  ,  bonne^ 
ment;  &  afin  que  la  ckàfe  pùifft  venir  a  effet  ^fe- 
ront élus  dou[e  perjhnnagesi  Trente  Bourgeois 
firent  ferment  à  l'Hôtel  de  Ville  d'accepter 
les  perfonnages  qui  leur  ferbient  donnés^  de 
les  repréfenter  &  de  s'h^bille^r  à  leurs  frais, 
fous  peine  de  lO'l.  d'amende^  On  eh  nomma 
d'autres  pour  dreffer  le  théâtre  ,  examiner 
la  poéfie  ,  &  exercer  les  Aôeurs.  Je  crois 
que  la  pièce  fut  compofée  par  Jacques  de 
Mortieres,  Ghanôined^  St.  Georges  ,  mort 
en  1524.  ■   ''  -^^':^'"'-^'— 

Louis. XÏI,  au  retour- de  la  conquête  du 
Milanois^  virft  à  Chalén ,  oii  il  fut  reçu  avec 
le  même  appareil;  on  lui  offrit  42  tonneaux 
du  meilleur  vin  de  Givry.  Ce  Prince  étoit 
adoré  de  fes  fujets.  Lorsqu'il  traverfa  notre 
Province ,  les  payfans  abandonnant  leurs  tra- 
vaux j  bordoient  les  chëàiins ,  les  couvroient 
de  verdure,  &  faifoient  retentir  Tair  d*accla- 
mations.  Après  l'avoir  vu  dans  un'  endroit  ^ 
ils  couroient ,  à  perte  d'haleine ,  poiir  le 
mieux  contempler  une  féconde  fois.  Ceux 
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qui  pouvoient  parvenir  à  toucher  fa  mule^ 

fa  robe  ou  fes  bottes ,  baifoient  leurs  mains 

d  une  aufli  grande  dévotion  ^  que  s'ils  euf- 

fent  touché  une  relique.  Ceux  au  contraire 

qui  ne  marquoient  pas  le  même  emprefle- 

ment ,  étoiént  accablés  par  les  autres  de  ma- 

lédiâions.  »  C'eil  lui ,  s'écrioient-ils  9  qui  fait 

p^  régner  la  juftice  parmi  nous  ,  <qui  féconde 

>f  nos  moiflbns ,  qui  nous  a  préfervé  des  pille- 

»  ries  des  gens  d'armes ,  &  qui ,  le  premier , 

>f  nous  a  fait  goûter  les  douceurs  de  la  paix 

^  &  de  la  concorde  :  »  (Voy.  S.  Gelais). 

L  ancien  Chalpn  fut  augmenté  fous  Fran* 
foisP%  à  fon  paffage  en  i52i«Les  fortifica- 
tions, faites  par  fes  ordres,  renfern^erent 
es  Fauxbourgs  de  St.  Jean  &  de  St.  André. 
Jenri  II  les  continua  :  la  porte  de  Beaune , 
înie  en  1 55X,  porte  les  armes  de  ce  Prince, 
ivec  celles  de  Diane  de  Poitiers  ,  &  au  def-' 
DUS  celles  de  Claude  de  Lorraine  ,  Duc 
llAumale ,  Gouverneur  de  la  Province. 

Charles  I X  fit  confiruire  en  1 563  la  ci- 
idelle  en  la  place  de  FAbbaye  de  S.  Pierre, 
9ur  tenir  y  dit  S., Julien,  la  Ville  enjubjcBion 
'  les  Habitons  m  urvelU.  C'étoit  auffi  pour 
s  garantir  de  Tinvafion  des  Huguenots ,  qui, 
innée  précédente ,  s'étoient  rendus  maîtres 
î  cette -place.  Les  maux  qu  ils  y  cau(erent , 
fit  écrits  .  dit  L'Auteur  de  Filluftre  Orbandale, 
ns  le  CaUndrurfrançois ,  ui  caraSteres  de  feu  & 
fang. 
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Quelques  Habitans ,  infedés  des  erreurs 
de  Calvin ,  intPOcUiifirent  deux  Miniftres ,  La- 
motte  &  Duprey,quï  dogmatifoient  dans  une 
niaifon  fituée  en  la'  ru<ï^  aux  F evres.  Le  nom- 
bre des  fedaires  s'accrut  bientôt,  &  ils  ofe- 
rent  faire  leurs  prières  ftir  le  pont  de  Saône , 
dans  la  place  de  St.  Vincent  &  du  Châtelet.' 
Ayant  appns  que  leurs  fierez  de  Lyon  s'étoient 
emparés  des  Églifes  eil  Mai  15^62,  ils  s'en- 
hardirent à  en  faire  autant  à  Chalon.  Us  com- 
mencèrent par  chaffer  les  Carmes  ,  firent  le 
prêche  dans  leur  Eglife,  &  en  celle  de  St. 
Jean ,  pillèrent  enfuite  celle  de  St.  Pierre ,& 
renverferenf  les  Autels,  Maîtres  de  TArcenal, 
ils  ouvrirent  les  portes  à  Monbrun ,  logèrent 
fes  foldats  chez  les  Chanoines,  &  profanè- 
rent là  Cathédrale ,  dont  ils  enlevèrent  le 
tréfor,  L'Abbaye  de  St.  Marcel  éprouva  de 
même  leiu*  fureur  impie.  Les  cendres  du  Roi 
Contran,  celles  des  Saints ' Evêjques  ne  fu- 
rent point  refpeftées.  La  coupe  du  Dieu  vi- 
vant, teinte  du  fang  de  fes  vrais  adorateurs, 
devint  celle  du  foldat  facrilége^  • 

Sur  la  marche  de  Gafpard  de  Tavanés , 
qui  défit  la  Cavalerie  hugiienotte^  Monbrun 
s'échappa  de  Chalon  ;  fon  àrriere-garde  fut 
taillée  en  pièces ,  &  le  Miniflre  J.  Guillotat 
fiit  pendu  avec  deux  autres' boute-feux. 
.  Le  Temple  des  Huguenôtis  étoit  vis-à-vis 
de  TEglife  dé  St^  Marie  y  de  l'autre  côté  de 
la  Saône  :  Henri -de  Condé  le  fit  démolir  en 
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1658,  &  tranfporter  à  Buxi  :  il  leur  permit 
d'établir  un  prêche  à  Perrigni  en  Breffe  ;  mais 
le  trouvant  trop  éloigné ,  ils  obtinrent ,  par 
Arrêt  du  Confeil ,  de  le  transférer  à  Chare- 
conduit  en  la  Paroifle  de  Chatenoy ,  malgré 
Toppoûtion  de  Guillaume  Gon ,  Syndic  du 
Clergé. 

Chàlon  fut  une  des  Villes  du  Royaume 
la  plus  zélée  pour  la  Saintz-Union ,  &  où 
Mayenne  avoir  le  plus  de  crédit.  Après  le 
maâacre  de  fes  deux  frères  à  Blois  ,  il  fe  re- 
tira de  Lyon  en  la  citadelle  de  Chalon ,  qui 
lui  fut  livrée  par  la  négligence ,  ou ,  félon 
fautres ,  par  la  connivence  du  Baron  de  Lux^ 
m  1588.  C'eft  de  ce  foyer  qu'il  alluma  les 
'eux  de  la  Ligue,- qui  embraferent  la  Prof- 
anée pendant  huit  ;ans.  Il  fit  Jurer  la  Sainte- 
!7?zio/ï  aux  Bourgeois  affemblés  dans  la  falle 
[es  Carmes  y  nomma  des  Magiilrats  qui  lui 
toient  dévoués,  &  fe  prépara  à  faire  la 
uerre  à  fon  Roi.  Regardant  Chalon  comme 
on  afyle ,  il  confia  le  commandement  de  la 
itadelle  à  Antoine  Guillermy ,  Seigneur  de 
Artufie*  On  ne  peut  exprimer  les  maux  que 
et  avare  &  rufé  Béarnois  fit  foufFrir  aux 
halonnois.  Il  eut  même  Tadreffe  d'attirer 
r  Maréchal  d'Aumont  dans  le  piège  ,  fous 
rétexte  de  lui  livrer  fa  place ,  moyennant 
Lx  mille  écus.  Il  reçut  l'argent  du  Confeiller 
lillet  y  ^  ferma  la  porte  aux  Royaliftes  en 
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1 591.  Ce  fourbe  dit  depuis,  que  fi  les  Préâ- 
dens  Fremiot  &  Bourgeois  de  Crefpy  vou- 
loient ,  avec  un  fauf-conduit ,  entrer  par  la 
Poterne ,  déguifés  en  payfans  y  il  traiteroit 
avec  eux.  Mais  le  fage  Fremiot  répondit , 
)»  que  loin  de  vouloir  aller  en  habit  de  vil- 
»  lageois  à  la  citadelle ,  qu*il  n'y  voudroit 
»  pas  entrer  en  habit  d'Evêque.  » 

Théodore  de  Biffi ,  Gouverneur  de  Ver- 
dun 9  fe  vengea  de  la  perfidie  de  TArtufie , 
en  faifant  tomber  deux  fois  dans  une  embuf- 
cade, les  Chalonnois ,  toujours  obftinés  dans 
la  Ligue  y  malgré  Tabjuration  de  Henri  IV. 
Ils  crurent  s'en  venger  en  aflafiinant ,  près 
de  Chagni ,  J.  de  S.  Léger ,  Baron  de  RuUy, 
Seigneur  Royalifte ,  dont  ils  amenèrent  ^ 
comme  en  triomphe ,  le  cheval  dans  la  Ville. 

L'Artufie ,  pour  infulter  TEvêque  Pontus 
de  Thyard ,  qui ,  déteflant  la  rébellion  de 
fes  Diocéfains ,  s'étoit  retiré  à  Bragni ,  en- 
leva tous  les  meubles  de  fon  Château  de 
ChampforgeUx,  &  ravagea  fes  Terres.  Ce- 
pendant plufieurs  Chalonnois,  las  de  portert 
le  joug  de  la  Ligue ,  penfoient  fecrétement 
à  rendre  la  Ville  au  Roi ,  &  en  conférèrent 
avec  les  Officiers  du  Bailliage  retirés  au 
Château  de  Germoles ,  qui  déjà  avoit  été  leur 
afyle  durant  la  pefte  de  1 564.  L'Artufie  ayant 
eu  quelque  foupçon  de  leur  deflein ,  engagea 
Mayenne  à  faire  conduire  dans  la  Citadelle 
ces  bons  Citoyens;  favoir ,  Julien  9  Perraidt^ 
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Creftin  ,  Malloud ,  de  Thefut  ^  Pavaillon> 
Doyen  de  S.  Georges ,  &  autres  principaux 
biirgeois«  Les  Avocats  Sibîlle  &  Clerguet 
iirent  menés  priibnniers  dans  THÔtel  du  Ba- 
on  de  S.  Vincent,  Gouverneur.  Peu  de  jours 
près  y  Mayenne  outré  de  la  reddition  de 
teaune ,  &  fe  défiant  de  quelques  Habitans 
e  Chalon ,  les  fit  fortir  efcortés  par  un  de 
^s  Gardes ,  dans  un  bateau  qui  les  conduifit 

Verdun.  U  eft  fâcheux  que  THifloire  ne 
:>us  ait  pas  coniervé  le  nom  de  ces  braves 
itoyens ,  viûimes  de  leur  fidélité  au  Roi  : 

me  ferois  fait  un  plaifir  de  les  citer ,  corn- 
e  j'ai  fait  pour  Beaune  &  Autun. 
Enfin,  après  tant  de  troubles ,  le  Roi,  Père 

fes  fujets,  plutôt  que  leur  Vainqueur^, 
corda  une  trêve  de  trois  mois ,  fignée  de 
lyenne,  &  par  Sennecey  &  Villeroi  au 
âteau  de  Taifé,  le  23  Septembre  1595* 

fut  le  prélude  de  la  paix  générale  ,  ci- 
ntée  par  TEdit  de  Folembrai ,  qui  laifToit 
layenne ,  pour  Villes  de  fureté ,  Chalon  , 
irre  &  SoifTons.  Le  Duc  quitta  cette  i  ^^. 
le ,  laiflant  fon  fils  aîné  qu'il  recommanda 
:  M agiftrats.  >»  Ainfi ,  dit  le  P.  Berthaut 
is  fon  flyle  ampoulé  ,  ^  ce  grand  Mars 
lloit  défarmé  par-tout  ;  la  rébellion  avoit 
romi  toute  fa  colère  :  les  cœurs  que  cette 
ilédufe  avoit  endurcis ,  s'étoient  ramollis 
u  toucher  des  fleurs  de  lys.  » 
«'Hifl  oire  ne  fournit  aucun  événement  te- 
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.marquabiejafqu^à  rentrée  de  Louis  XIII  à 
Chalon  en  1629.  Le  Maire  Enoch  Virey  lui 
offirit  12  médaillons  d'or ,  chacun  du  poids 

-  de  25  écus ,  qui  repréfentoit  le  Roi  couronné 
de  lauriers,  8t  au  revers  le  plan  de  la  Ville. 

\  Depuis  mondipan  dû  Paris  ^  dit-il  au  Maire, 

*jc  n ai  point  reçu  de  préfent  qui  maie  été  plus 

*  agréaiU.  Comme  les  courtifans  s'emprefloient 
de  voir  ces  belles  médailles ,  le  Roi  leur 
dit  :  que  perfonne  ne  me  les  demande  ;  ce  font 

;  des  pièces  que  je  réferve  pour  mon  cabineu 

Il  £at  aufli  très-fatisfait  des  22  feuillettes 
de  vin  clairet  tris- exquis  \  pris  dans  la  cave 
du  Barôa  d€  RuUy,  qui  lui  furent  offertes. 
Le  mênle  Jour  arrivèrent  ie  Cardinal  de  Ri- 
chelieu &  le^Duc  de  Lorraine. 

Le  Roi  allant  porter  la  guerre  en  Piémont 
en  1634  9  s'embarqua  au  port  de  S.  Jean-de- 
Lône;  &  comme  Chalon  fe  refientoit  encore 
du  mal  contagieux ,  il  pa{£a!  comme  incognito 

:fous  le  pont  de  Saône,  &  prit  terre  au  port 
Guillot^  où  il  lui  arriva  une  plaifante  aven- 
ture racontée  par  TAùteur  de  rilluftre  Or- 
bandale ,  t.^  l ,  p.  734. 

Une  vieille  femme ,  Fermière  du  port ,  prit 
au  collet  le  Batelier  qui  faifoit  le  5®.  de  cette 
illuAre .  Compagnie ,  lui  demanda  pourquoi 

*  il  amenoit  ces  picoreurs  ;  &  s'àdreflant  au  Roi 
qu'elle. ne  connoiffoit  pas  :»  venez,  entrez 
»  dans  cette  Maifon  pour  achever  de  ruiner 
»  ce  qu&  lès.  Liégeois  &  autres  troupes  ont 
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•  laiffé.  Voyez  mes'  coffres  vuîdes  ,  les  pîaiv- 
chers  abattus,  les  lits  en  pièces ,  les  arbres 
de  mon  verger  renverfés-  A  ces  malheurs» 
joignez  les  tailles  exceffiyés  ,  les  tributs 
que  les  Prévôts  afFamés  exigent  injufte-* 
ment ,  les  vexations  des  Commis  du  fel  ; 
telle  eft  Tirnage  expreffe  de  notre  mifere.>> 
Louis  touché  des  paroles  de  cette  femme  y 
:  rafTura  :  ^  nous  logeons  dans  votre  maijbn  , 
ne  fera  pas  pour  y  caufer  du  dommage  ;  fi  vous 
'Ci^foufcrt ,  il  en  faut  accufer  les  malheurs  du, 
Tivs  6'»  la  difficulté  des  affaires. 
Mais  la  vieille  ayant  bientôt  connu  à  Tar- 
dée du  grand  bateau  ^  &  aux  refpe6b  des 
lurtifans ,  quel  étoit  celui  i  qui  elle  avoit 
irîé  fi  hardiment,  fe  jette  à  fes  pieds  pour 
L  demander  pardon ,  &  les  arr ofe  de  fes 
•mes.  Le  Roi  la  fait  relever,  lui  donne  10 
Sces  d'or,&  commande  à  Cugico ,  Secre- 
re  du  Duc  de  Bellegarde ,  d'avertir  foa 
litre  de  dédommager  la  boinne  vieille  de- 
pertes  :  il  dit  enfuite  aux  Seigneurs  de 
Cour  ,  «  que  Fentretien  de  cçtte  Villa- 
jecife  lui  avoit  appris  des,,çLhofes  qu'il 
i*eût  jamais  fues  (ans  (ts  emportemens.  >► 
Gouverneur,  après  le  départ  du  Prince, 
toucher  ipo  écus  à  la  Fçrmiere  du  port, 
-es  premiers  troubles  de  la  Fronde  n'agi- 
ent  point  Chalon  ,   qui  réfta  fidelle  au 
i.  Mai$  la  délivrance  du  Prince  de  tonde 
ti  du  Havre  >  fit  une  grande  fenfation  en 
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Bourgogne,  où  il  étoit  fort  aimé.  Toute  la 
Province  fembla  refluer  à  Paris  pour  le  fé- 
liciter &  s'offrir  à  lui.  Ses  partifans  firent 
chanter  le  TeDeum  à  Dijon  :  (  F.  z^.  vol. p. 
y  y).  Les  autres  Villes  ne  furent  pas  plus  fa- 
ges.  A  Chalon ,  Jacques  de  Neucheze  &  le 
Marquis  d'Uxelles  témoignèrent  la  part  qu'ils 
prenoient  à  cet  événement.  L'Evêque  prêta 
fon  carrofle  à  une  fociété  de  jeunes  gens, 
qu'on  appelloit  les  Gaillardons  :  ils  y  pla- 
cèrent un  tonneau  qu'ils  promenèrent  aînfi 
par  la  Ville ,  forçant  tous  les  paflans  de  boire 
a  la  fanté  du  Prince,  criant  que  la  liberté 
alloit  ramener  le  fiécle  d'or. 

Cependant  d'Uxelles,  auquel  Condé  avoit 
tenu  peu  de  compte  de  fes  réjouifl^nces , 
gagné  par  Millotet,  commanda  le  Régiment 
de  Navarre  au  fiége  du  Château  de  Dijon , 
qui  fe  rendit  en  12  jours.  Il  fe  trouva  de 
même  au  2^.  fiége  de  Seurre ,  &  contribua 
à  fa  reddition  par  fes  2  Régimens,  en  1653. 

Je  finirai  l'hiftorique  de  Chalon  par  deux 
traits  qui  font  honneur  à  cette  Ville  :  le  i^'. 
eft  le  table!aïii''des  mœiurs  des  Chalonnois  au 
xv^.  f.  tracë'par  S.  Julien. 

Chacun ,  dit-il  ^  afiiftoit  dès  le  matin  aux 
prières  publiques ,  &  ne  manquoit  jamais  les 
Dimanches  à  la  Mefle  paroiffiale.  Les  vieil- 
lards ,  auffi' refpeÛés  qu'à  Lacédémone  , 
étoient  les  pères  de  la  jeunefTe ,  qui  les  vi- 
fitoit  &  les  confultoit  en  tout.  Une  femme 
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ul  eût  fait  tache  à  fon  honneur ,  ne  trou- 
oit  plus  de  place  parmi  les  Dames  hon<« 
êtes  y  &  étoit  exclue  de  toute  bonne  com- 
agnie.  L  ufure  y  étoit  inconnue.  Tous  les 
halonnois  fe  traitoient  de  coujins  ^  &  la 
nie  ne  paroiflbit  qu'une  famille. 
Les  procès  étoient  rares  :  à  peine  y  avoit* 
6  Avocats;  au  lieu  que  du  temps  de  cet 
iflorien  on  en  comptoit  plus  de  40 ,  &  tant 
autres  Gens  de  plume  quon  Us  tientyàït-Wy 
ur  un  tiers  de  la  Ville.  Le  Greffe  du  Baill^. 
\  rapportoit  que  1 00  1.  La  Police  étoit  û 
en  obfervée  en  cette  Ville ,  qu'on  eût  dit 
le  chacun  y  étoit  logé  par  Fourriers ,  félon  la 
fférence  des  profeffions.  Les  rues  étoient 
ftinguées  par  Métiers.  On  voyoit  la  rue 
s  Cloutiers  y  des  Chaudronniers  ,  des  Tonné- 
es y  celle  des  RotijfeurSy  àt%  Prêtres^  des  No- 
s  ;  le  refte  étoit  pour  les  Bourgeçis ,  les 
irchands  ,  &  antres  qui  trayaiHent  fans 
uyer  du  bmit  de  leur  voijînage. 
Lé  fécond  trait  eft  récent.  Les  Officiers 
nîcipaiix ,  touchés  de  la  mifere  publique  y 
int  formé  le  projet  de  faire  un  apprc- 
onneïnent  deUed  à  Marfeille,  voulurent 
aravant  confulter  le  corps  des  Négocians  ; 
conféquence  ilis  s'affemblerent  le  9  Avril 
I  ,  &  après  avoir  agité  divers  moyens  , 
I^orps  ,  de  fon  propre  mouvement ,  offrit 
burnir  tous  les  bleds  dont  on  pourroit 
ir  befoin  ^  à  fes  propres  rifques ,  &*  fans 
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âucahs  intérêts  pour  les  avances  &  emprunts 
qu'il  feroit  obligé  de  faire.  Une  propofition 
fi  généreufe  fut  acceptée  avec  les  louanges 
qu'elle  méritoit,  &  confirmée  parime  dé- 
libération unanime.  Les  Magifirats  ont  eu 
foin  de  tout  rembourfer  aux  Marchands. 
Cette  aâion  mérita  lés  éloges  du  Miniftere 
même ,  confîgnés  dans  une  lettre  du  Conr 
trôleur  Général  à  M.  Amélot,  Intendant^ 
du  23  Avril  1771  :  la  voici. 

»  Monsieur  , 

«  Les  Négocians  de  Chalon  -  fur  -  Saône 
»  méritent  toutes  fortes  d'éloges  :  rien  en 
»  effet  n'eft  plus  louable  -que  If  lèle  d'hoji- 
»  nêtes  Citoyens  qui  ai4ent  dé  leur  ci;édit 
»  &  de  leurs  reffources  leurs  Compatriotes , 
M  &  qui  travaillent  av^çj.ajutant  de  gêné-* 
»  rofite  au  foulagemgn$;dçs  ipeuples.  Yous 
»  pouvez ,  Monfieur ,  ,îeur  /c^ice  favoir.  que 
»  je  n'ai  pas- laifTé  ignqrei^.aii  Roi  leurdé- 
»  iintére0ement  :  vous^voudrez  bien  les  af- 
»  furer  de  fa  fatisfaâion.. .    ,.    • 

»  Je  fuis,,  6*c.  Sigi^é ,  TeJRRAY*  >t    .  ,. 


Voilà  les  véritables  amis  4e$.  hommes  ^  St 
ilôri  ces  nouveaux  doâeurs  qui  barbouiUent 
tant  de  papïer  pour  perfuaàer  que  la  difette 
Vaut  inieux  pour  nous  que  l'abpndancé ,  &: 
^uetôut  efl  bien,  quand  tout.^eft  cher. 
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\  •  • 

Comtes  de  CsAto.jf» 

Le  diftriâ  des  Autunois  étapt  trop,  étendu. 
Laque  Ville  principale  qui  dépendoit  de 
ur  Cité  y  devint  le  chef-  lieu  d'un  çantoa 
paré,  gouverné  par  un  Comtje  &  un  Vi- 
ittite»  Dès  le  vr«.  fiécl^ ,  le  Chalonnois  eut 
;  Comtes  particuliers ,  d'abord  amovibles^ 
enfuite  héréditaires ,  fous  les  derniers  Riois 
triiens. 

Gallus  eflle  premier  dont  lH^ûoire  £ifle 
^ntion  fous  Contran, 
Adalard  ,  fous  le  Roi  Pépin  ^lequel  avec 
talde,  autre  Comte  du  Pays,  défit  Chil-^ 
rie ,  Comte  d'Auvergne.  ; 

Warin  ou  Guerin  ,  que  Dychefne  re- . 
•de  comme  le  Chef  delà  Maifon  de  Vergy, 
^iilingua  par  fôn  zèle  aôif,  en  délivnmt 
uis  le  Débonnaire  de  laprffon  &  de  laty-^ 
inie  de  {es  trois  .fils.  Lothaire  Tainé ,  Prince 
el  &  virtdicatif ,.  vint  aïfiéger  Çhalon  y 
il  réduifit  en  cendres  ,  malgré  les  loix 
la  capitulation.  Le  Comte ,  en  récqm- 
ife  de  fa  fidélité ,  obtint  du  Rpi  TAbbaye 
Su  Marcel  avec  celle  de  Flavigni.,  &, 
iirut  en.  856. 

î'héodoric  fut  nommé  p^r  Charles  le^ 
mve ,  le  ^*^  entre  les  Comtes  qu'il  mit, 
rès  de  Louis  te  Bègue  ,^  Iprfque  pafiant, 
Italie  9  il  lui  confia  radm&mfttdtion  du 
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Royaume  en  877.  Celui-ci  étant  monté  fur 
le  trône ,  fit  Théodoric  fon  Miniilre  &  ion 
Confident.  Il  gouverna  TEtat  pendant  la  mi- 
norité de  Louis  le  Jeune ,  qu'il  fit  couronner 

,én  880.  Après  avoir  défait  les  Saxons  ré- 
voltés ,  il  périt  en  Frize  dans  une  2^^;  ba- 
taille contre  eux. 

Man Assis  DE  Vergy  ,  dit  le  f^Ul,  le  plus 
puîffant  Seigneur  de  Bourgogne ,  Tami  du  Duc 
Richard ,  Comte  de  Chai  on ,  d'Auxois  &  de 

_  Beaune ,  Fondateur  de  FAbbaye  de  St.  Vi- 
vant où  il  Ait  inhumé  :  (  Voy.  Si.  Vivant , 
tom.  ^y  pag.  20^).  Ses  exploits  contre  les 
Normands  lui  méritèrent ,  &  à  fes  defcen- 
dans ,  le  furnbm  de  Preux*  Son  firere  Valon , 
Evêque  d'Autun  en  893 ,  fiit  honoré  du  titre 
de  glorieux  Prélat ,  furémincnt  Pontife ,  /avant 
aux  chofes  divines  &  humaines.    . 

■  Valon  6e  Vergy  affifta  à  rOrdinatïon 
de  fon  oncle  Hervé ,  Evêque  d* Autun ,  en 
919 ,  fit  reftituer ,  par  fon  oncle  Renaud ,  la 
fortereffe  de  Mont-St.-Jean' au  Roi  Raoul , 
&  mourut  fans  enfans  en  925. 

Gilbert  fon  frère ,  outré  de  ce  qu'Edme , 
femme  de  Raoul  &  fœur  d'Hugues  le  Grand  , 
lui  avoit  enlevé  le  Château  d'A valon,  mem- 
bre de  fon  Comté  d'Auxois ,  quitta  la  Cour  9 
&  fut  caufe  de  la  guerre  &  des  ravages  que 
ce  Prince  &  Hugues  le  Grand  firent  dans  la 
Bourgogne,  en  933  &  941  :  {Voy.  tom.  /*^. 
F^-  '^3  )•  Il'mourut  à  Langres  en  0.56. 

Sa  fille 
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a  fille  Adeiais ,  furnommée  Véres ,  Com- 
î  de  Chalon ,  époufa  Robert ,  Comte  de 
mandois  &  de  Troyes ,  qui  s'empara  de 
Dn  ,  dont  le  Roi  Lothaire  le  chalfa  en 

eiir  fille  Adelle  porta  fa  riche  fucceffion 
imbert ,  appelle  dans  les  vieux  titres ,  très- 
ire  y  trhs  -  noble  y  très  -  chrétien  ^  1^'.  Cotnte 
éditaire  de  Chalon.  Il  fonda  le  riche 
îuré  de  Perreci ,  où  il  fut  inhumé  :  (  Foy. 
-eci  ci-devant  y  pag.  iz8^.'  Sa  veuve  époufa 
fécondes  noces  Geoffroi,  dit  Grife-Go" 
îy  Comte  d'Anjou ,  dont  elle  eut  Foul- 
s ,  tige  des  Rois  d'Angleterre  depuis  Henri 
à  Charles  II.  Elle  laiffa  du  i"'.  lit  : 
[UGU£S,  Comte  de  Chalon ,  depuis  Evê- 
d'Auxerre.  Cet  illuftre  Prélat,  fidèle  au 
Robert,  jeta  les  premières  femences  de 
aix  entre  lui  &  Othe-Guillaume  fon  rival, 
roi  5  :  (  Foy.  tom.  /*'',  pag.  /j/ ,  &tom.  iVy 
de  Verdun^. 

I  rebâtit  fon  Eglife  Cathédrale,  racheta 
van  qu'il  unit  à  fon  Chapitre ,  dota  celui 
Varzi,  donna  l'Eglife  de  Notre-Dame 
Lofne  aux  Evêques  de  Chalon ,  pour  fer- 
de  fécond  Siège ,  &  à  Cluni  la  moitié  de 
Terre  de  Gevrey.  Il  finit  fes  jours  à  St. 
rmain  d'Auxerre  ,  revêtu  de  l'habit  de 
ine ,  en  1039. 

Iermentrude  fa  fœur  porta  le  Comté 
Chalon  à  Thibaud ,  qui  fe  dit  Comte  pnr 
Tom.  IF.  F  f 
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la  grâce  de  Dieu ,  &  qui  avoit  pour  Vicomte, 
Robert ,  bienfaiâeur  de  S.  Marcel.  Thibaud 
revenant  d'Efpagne  ,  frappé  à  mort  dam 
r Abbaye  de  Cluni ,  voulut  y  être  inhumé , 
&  lui  légua  un  fonds  à  Digoin  y  en  1083  • 
(Ann.  bénéd.  tom.  v,  pag.  192). 

Hugues  II  fon  fils  s'unit  à  Confiance, 
fille  du  Duc  Robert  I^' ,  qui ,  après  la  mort 
de  ce  Comte  y  fut  femme  d'Âlphonfe  ^  Roi 
de  Caftille.  Henri  de  Bourgogne  ayant  fait 
le  voyage  d'Efpagne  avec  le  Duc  Eudes  fon 
frère ,  époufa  Therefe,  fille  de  fa  tante  Conf- 
tance ,  reçut  du  Roi  le  Comté  de  Portugal, 
^  fut  la  fouche  des  Rois  de  Portugal. 

Hugues^  le  dernier  de  la  première  race 
des  Comtes ,  n'ayant  poii^t  laiffé  d'enfans , 
Geoffroy  de  Doniy  &  Guy  de  Thiers,  fils 
d'Adelais ,  fœur  de  Hugues ,  furent  pourvus 
du  Coihté  de  Chapon ,  par  le  Roi  Philippe 
P%  vers  1082.  Le  premier  fit  le  voyace  àfi 
la  Terre  Sainte,  &  remit  fa  portion  a  S^- 
varie  de  Vergy ,  fon  oncle.  Celui-ci  s'étant 
croifé  avec  Godefroy  de  Bouillon  en  1096, 
la  vendit  à  TEvêque  Gauthier  pqur  2QO  on- 
ces d'or  (environ  15 000  liv.)  :  il  fe  trouva 
en  1 1 13  à  une  grande  afTemblée  d'Evêques 
&  de  Barons  à  Semvir  en  Auxois ,  &  fonda 
la  même  année  FAbbaye  de  la  Ferté  avec  le 
Comte  Guillaume ,  fils  de  Guy  de  Thiers. 

Ce  Guillaume  ,  envieux  des  richeffes  des 
Moines  de  Cluni ,  pilla  leurs  VafTaux ,  rit* 
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yagea  leurs  Terres ,  prit  le  Châtea^i  de  Couir- 
dniif  &  pafla  au  fil  de  Tépée  5Qp,Habitans 
de  Cliini.  Louis  VII,  indigné  de  ces  vio- 
lences ,  à  la  prière  des  Clunifles  ,  mit  un,è 
armée  fur  pied ,  prit  Chalon  &  le  Mont-St- 
Vincent ,  fortêreffe  où  s'étoit  enfermé  Guil- 
laume, &  partagea  fes  Etats  entre  le.  Duc 
le  Bourgogne  &  le  Comte  de  Nevers ,  en 
Il6ô;  ou  plutôt  les  leur  remit  en  dépôt, 
)uifque  Guillaume  II  y  rentra ,  en  faifant  à 
/ezelai  fes  foumiffions  au  Roi,  &  qu'il  les 
aifla  à  fa  fille  Béatrix.  Les  Moines  firent 
ourir  le  bruit  que  fon  père  avait  eu  enlevé 
ar  le  diable  fur  un  cheval  noir*  Pierre  le  Vé- 
érable  en  paroît  perfuadé ,  ainfi  que  Paul 
Imile.  Mais  fi  ce  conte  méritoit  d'être  ré- 
ité,  on  produiroit  urve  charte  rapportée 
3r  Paradin ,  qui  marque  fa  mort. 
Guillaume  II,  auffi  ennemi  des  Moines 
le  fon  père ,  uni  à  Lambert  de  Beaujeu  & 
JofTerand  de  Brancion ,  leur  fit  la  guerre  ^ 
enleva  leurs  poffeffîons  en  1 1 80.  Philippe- 
jgufle  les  mit  à  la  raifon ,  en  faifant  en- 
IX  des  troupes  dans  leurs  Comtés.  Us  fe 
concilièrent  avec  les  Moines  ,  firent  le 
yage  d'outre-mer,  &  Guillaume  finit  par 
faire  Religieux  à  Cluni ,  laifTant  le  Comté 
Chalon  à  Béatrix  fa  fille ,  qui  époufa  en 
^  Etienne ,  Comte  d'Auxone ,  dont  elle 
t  Jean  de  Chalon.  C'eft  à  Tpccafion  ^e 
te  Béatrix  3  inhumée  à  laFertéen  11 27, 

Ff  ij 
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vque  le  P.  Chifflet  a  compofé  une  lettre  pïeîiie 
d'érudition  &  de  titres  du  Xil  &  Xlil^.  fiécles. 
Jean  ,  tige  de  rilhiftre  Maifon  de  Chaloa 
&  des  Princes  d'Orange ,  fut  le  dernier  Comte 
de  Chalon,  ayant  échangé  fon  Comté  avec 
Hugues  IV,  Duc  de  Bourgogne ,  en  1237, 
pour  la  Seigneurie  de  Salins  &  autres  Terres, 
Mais  il  conferva  le  titre  de  Comte ,  &  le  nom 
de  Chalon  pour  lui  &  fes  defcendans.  On  di- 
foit  Us  riches  de  Chalon.  Ces  Seigneurs  te- 
noient  le  premier  rang  parmi  les  Barons  du 
Comté ,  dit  Dunod  :  ils  ont  poflédé  les  Com- 
tés  d' Auxerre ,  de  Chalon  ,  de  Tonnerre ,  la 
Principauté  d'Orange,  3 2  Terres  de  marque 
en  Franche-Comté.  Cette  puiffante  Maifon, 
ajoute  l'Hiftorien  de  Poligni ,  qui  s'efForçoit 
de  marcher  de  paire  avec  le  haut  Souverain, 
fe  donna  un  Connétable,  Girard  d'Arguel, 
en  1263,  Elle  finit  en  Philibert ,  Prince  d'O- 
range ,  tué  au  fiége  de  Florence ,  comman- 
dant l'armée  de  Charles-Quint, 

Les  Ducs  &  2  Rois  de  France  avoient  fait 
hommage  à  l'Evêque  de  la  moitié  du  Comté 
de  Chalon;  mais  le  Chancelier  Duprat  en 
détourna  François  P' ,  &  dit  en  grognant ,  au 
rapport  de  S.  Julien ,  p.  426  :  par  S.  Antoine^ 
tous  tiennent  du  Roi  ;  le  Roi  rsc  tient  de  perfonnc* 

L'ancien  Comté  de  Chalon  comprenoit, 
non-feulement  le  Chalonnois  en  deçà  &  en 
delà  de  la  Saône ,  &  le  Charolois  qui  en  fiit 
détaché  en  1272  par  le  Duc  Hugues  IV; 
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5  encore  pour  la  mouvance  ou  féodalité , 
eigneurie  de  Marcilli  à  préfent  du  Bail- 
e  de  Montcenis  ,  celle  de  la  Motte-St.- 
1 9  de  Bourbon-Lanci ,  de  Montmort  & 
»  les  autres  Fiefs  au  delà  de  TÂrroux  du 
i  de  Bourbon ,  comme  on  le  voit  dans 
raité  paffé  en  1279,  entre  le  Duc  Ro- 
t  &  Béatrix  de  Bourgogne  fa  nièce.  Hu- 
s  IV  acquit  auffi ,  en  1259,  de  Henri  de 
icion ,  les  Terres  de  Brancion ,  Uxelles  , 
umont  &  TEpervieres ,  réunies  au  Comté, 
'armi  les  Vicomtes  on  trouve  Robert  de 
•gy  au  XI ^  f.  Guy  Damas ,  Baron  de  Mar- 
i  en  1266;  Robert  Damas  fon  petît-fîls, 
époufa  Eliz^abeth  de  Montaigu;  Hugues 
:ié  à  Philiberte  de  Crux  en  13.^0  :  fes 
cendans  ont  eu  le  titre  de  Vicomtes  de 
alon ,  &  Ipgeoient  à  la  Tour  dz  Marcilli , 
ie  fur  les  vieilles  murailles  de  la  Ville. 
fur  Us  Da^ias^  t.z^  p.  1^8 y  &  t.  4,  p*  34/)* 
Vicomte  eft  attachée  à  cette  tour,  pof- 
ée  par  Jacq.  Callard  de  Théfot ,  à  qui  le 
:f.  Bernard  de  Saffenay  Ta  vendue ,  en  fe 
"errant  le  titre  de  Vicomte. 
Cependant ,  remarque  Perry  p.  161 ,  «  les 
Barons  de  Marcilli  &  les  Seigneurs  de  S. 
Loup  de  V^arenne ,  prétendoient  ^  la  qua- 
lité de  Vicomtes  de  Chalon;  mais  la  Ville 
la  leur  a  toujours  conteftée  ;  &  lorfqu  ils 
ont  voulu  Fufurper ,  les  Officiers  du  Roi 
la  leur  ont  fait  rayer.  »  En  effet ,  Philippe 

"  Ff  iij 
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le  Hardi  acquit,  en  1400,!^  Vicomte  & 
tous  les  droits  qui  en  dépendoîent ,  de  Guil- 
laume, Sire  de  la  Mardhe,  Bailli  de  Chalon. 
Certaines  niaifons  dévoient  de^  cens  au  Duc, 
à  caufe.  de  la  Vicomte,  Le  Receveur  avoit 
droit  d*en  ôter  les  portes  ,'que  le  proprié- 
taire ne  pouvoit  remettre  avant  d'avoir  payé 
Tes  tens ,  à  peine  d'une  amende  de  7  f.  Le 
Chapitre  dé  H  Cathédrale  lui  devoit  auffi, 
comitiç  Vidointe ,  3  Prébendes.  Malgré  le 
témoignageMè  Perry,  lé  Chapitre  n'a  aucune 
connoiflartce  de  ce  prétendu  droit  ;  &  il  eft 
certain  qn'il  a  toujours  nommé  à  tous  les 
Canonicats.  Gn  voit  par  un .  arbitrag'e  de* 
I182,  relaté  dans  le  cartulaire,&  dont  j'ai 
Vu  l'original ,  que  TEvêque  Engilbert  ayant 
difpofé  en  faveur  de  B.  de  Birfy  d'une  Cha-^ 
noinicy  îl  fô  défifta  de  ce  droit. 

E  V  È  q  u  É  S. 

L'Evangile  fiit  annoncé  dès  le  1^.  f,  aux 
Chalonnois  par  et.  Marcel ,  Difciple  de  St. 
Pothin ,  Evêque  de  Lyon.  Il  cimenta  fa  pré- 
dication par  l'effufion  de  fonfahg  à Hnbitiac 
dans  le  voifinage ,  oii  dépuis  ftit  conftruite, 
par  Contran ,  une  fuperoe  Baiilique  fous  le 
nom  de  cet  illuftre  Martyr.  - 

Chalon  ne  fut  élevé  au  rang  de  Cité ,  at- 
tachée de  celle  d' Autun  ,  qu'au  V®.  f.  On  lui 
donne  poiur  1  ^^.  Evêque  >  Paul^  cité  dans  une 
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lettre  de  Sidoine  Apollinaire  vers  470.  Le 
même  Auteur  fait  Téloge  de  Je?.n  ion  fuc- 
ceffeur ,  ordonné  par  S,  Patient  de  Lyon  & 
Euphrone  d'Autun. 

Le  plus  connu  eft  Sylvestre  ,  qui  aflifta 
au  Concile  d'Epaone  en  517,  &  qui,  félon 
Grégoire  de  Tours ,  fiégea  pendant  42  ans. 
Il  forma  par  fes  leçons  le  grand  Céfaire  d* Ar- 
les ,  &  mourut  en  531,  S,  Julien  &  du  Sauifai 
le  regardent  comme  le  premier  Evêque  de 
Cbalon. 

Agricole  fe  diftingua  par  un  rare  gé- 
nie ,  &  par  réloquence  qull  ût  briller  dans 
différens  Conciles  :  il  embellit  fâ  Ville  épif- 
copale  de  plnfi^urs  édifices ,  bâtît  fon  Eglife 
qu'il  orna  de  colonnes ,  de  marbré ,  de  mo- 
faïque ,  &  mourut  en  580,  honoré  d'un  élogè 
en  vers  par  Fortunat  fon  Elève  :  de  fon  temps 
parut  avec  éclat  It  St.  Prêtre  Didier^  reclus 
â  Gourdpn  :  (  K  c«  Village  ci-devant^ p.  ê^. 

Flavie  ,  Référendaire  de  Contran ,  tint 
fur  les  fonts  de  baptême  Clotaire,  neveu 
de  ce  Prince.  Il  fe  trouva  à  5  Conciles,  & 
fonda  l'Abbaye  de  St.  Pierre ,  oii  il  fut  en- 
terré. 

Loup,  noble  Boxirguignon  ,  fe  rendit  cé- 
lèbre par  la  fainteté  de  fes  mopuré  &  par  fon 
zèle  pour  les  bonnes  études.  Il  établit  une 
Ecole  en  fa  Cathédrale  pour  expliquer  l'E- 
criture St*,  &  finit  fes  jours  en  035.  On 
tfoit  que  c'eil  en  mémoire  de  fa  charité  coift- 

F  f  iv 
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pâtiiTante  envers  les  prifonniers,  que  fut  ac- 
cordée à  (es  fucceffeurs  la  permiffion  d'en 
délivrer  un  tous  les  ans  le  jour  de  fa  Fête 

Gratus  fiégea  au  Concile  de  Lyon  en 
644.  Pour  vaquer  plus  librement  aux  exer- 
cices de  piété ,  il  fe  retiroit  fouvent  dans 
un  petit  oratoire  conftniit  au  delà  du  pont , 
où  il  f\it  inhumé.  Ses  reliques ,  transférées 
à  Parai  par  le  Comte  Lambert ,  furent  dif- 
perfées  par  les  Huguenots  en  1562.  C'eft.le 
VI".  &  dernier  Evêque  reconnu  pour.  Saint. 
Sa  légende  écrite  au  x^.  f.  eft  apocryphe. 

Ceux  qui  voudront  connoître  les  autres 
Evêques ,  peuvent  confulter  Perry  &  le  Gai. 
Chrift.  tom.  iv.  Jofeph-François  d'Andigné 
de  la  Chaffe  ,  né  à  Rennes  en  1724,  eft  le 
8^^.  depuis  1772.  Il  fuffit  de  remarquer  que 
de  tous  les  Evêques  modernes ,  ceux  dont  la 
mémoire  eft  encore  précieufe  au  Diocèfe  ^ 
font  Pontus  de  Thyard  de  Biffi,  favant  & 
zè'é  Royalifte,  Jean  de  Maupeou  digne  des 
l^'^  fiécles  de  TEglife,  &  Henri-Félix  de 
Tafli  fon  fuccefleur.  Jean- Germain  de  Di- 
mont  fit  tranfcrire  au  xiv^.  f.  fur  parchemin, 
tous  les  titres  de  TEvêché  :  ce  précieux  car- 
tulaire  eft  échappé  aux  ravages  des  Hugue- 
nots. J'ai  fait  dans  le  I^^  vol.  {pag.  142.) 
réloge  de  Jean  de  St.-Juft,  qui  étant  Maître 
aux  Comptes,  avoit  recueilli  dans  2  vol.  les 
Ordonnances  de  nos  Rois  en  1360^  &  celui 
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de  Jean  Germain  (ibid.p-  ajo).  Ce  dernier 
légua  une  fomme  a  fon  Chapitre  pour  for^ 
mer  une  bibliothèque ,  &  hii  donna  fes  li-^ 
vres  y  mais  qui  furent  brûlés  &  difperfés  par 
les  Huguenots  en  1 562.  J'ai  vu  quelques-uns 
de  fes  manufcrits  chez  les  Minimes. 

Tous  les  anciens  Evêques  fiirent  inhumés 
à  S.  Marcel  ou  à  St.  Pierre  :  1  aux  Xiii  & 
XIV®.  f.  Tout  été  au  cimetière  de  la  Motte  , 
2  à  Maizieres,  2  à  la  Ferté ,  2  à  Citeaux , 
I  à  Premontré  en  1 1 5  2 ,  i  à  St.  Jean  de  la 
Grotte  d^Autun  en  J330.  Pierre-Nicolas  de 
Véres  eft  le  !*'•  qui  ait  reçu  la  fépulture  en 
fa  Cathédrale ,  oii  Ton  voit  fa  Chapelle  ap- 
pellée  N.  D.  de  Vénsy  ou  des  Ehfans^  &  fon 
tombeau  de  pitnt  peinte ,  mutilé  par  les  Cal- 
viniftes  ,  &  depuis  démoli ,  lorfque  François 
de  Madot  décora  cette  Chapelle.  ' 

PRÉROGATIVES   DE  L'EVÈQUE. 

n  eft  le  y.  $u0ragant  de  la  Métropole  de 
Lyon,  flége  le  2^.aux  Etats  de  la  Province 
après  FEvêque  d'iutun ,  bénit  T Abbé  de  Ci- 
teaux, qui  étoit  tçjiu  de  lui  prêter  ferment, 
a  droit  de  vifite  à  TAbbaye  de  Tournus  par 
Arrêt  de  1657 ,  &<prend  le  titre  de  Comte 
de  Chalon ,  depuis  que  Savaric  de  Vergy  eut 
aliéné  fa  portion  du  Comté  à  l'Ev.  Gaultier. 
Les  Comtes  reprenoient  de  fief  des  Evê- 
ques, comme  fit  la  Ducheâfe  Alix  en  1218  ^ 
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Hugues  IV  en  1266,  Robert  II  en  1284; 
Marguerite ,  Reine  de  Sicile ,  Comteffe  de 
Tonnerre ,  en  1 28  5 ,  pour  la  Seigneurie  de 
Ricey,  appellée  Terre  de  St.  Vincent  ;  Eudes 
IV  en  1346,  Philippe  Te  Hardi  en  1372,1e 
Duc  Jean  en  1407,  &  fes  deux  fucceffeurs. 
Louis  XI  fe  difpenfa  de  ce  devoir  que  rem- 
plit Charles  VIII.  Mais  le  Chancelier  Du- 
prat  s'oppofa  à  ce  que  François  I®'.  fe  ren- 
dît Vàffal  de  l'Evêque ,  s'^étant  mis  dans  la  téte^ 
dit  St.  Julien ,  que  toutes  Jufiices  &  Jurifdic-* 
lions  vmoiént  du  Roi ,  &  quilfailoit  quelles  lui 
ruoumaffint. 

Le  Chàiitre  de  la  Cathédrale  lui  fait  aulli 
koniÉôage.  Lïvêque  eft  Baron  de  la  Sale, 
où  il  a  un  beau  Château  ;  Sg^  de  Champ- 
forgeûx;  de  Fontaines  &  d'autres  Terres, 
nomme  à  63  Cures.  Il  a  un  Bailli  temporel 
dont  les  appels  font  portés  immédiatement 
au  Parfemeftf;  Son  Diocèfe  eft  cotnpofé  de 
230  Cures ,  fous  4  Archidiaconés  ,  &  16 
I)oyennés  on  Archiprêtfé^,  téglés  par  Ber- 
taud  delà  Chapelle  en  I32>,'à  préfent  19  : 
7  Abbatycs  doôt  Cifteau*  Chef  <l'Ordre  ,  1 1 
Frieiitês,  3  Cômmanderies  de  Malte,  &  J 
CoUégiates. 

Quelques  droits  &  ufages  Jînguliers. 

Le  Meunier  du  moulin  Cldfiàly  fitué  fùus 
la  i*;'^,  arcade  du  grand  ^ont-de  la  Saone^ 
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reconnoît,  en  1265,  lô  tenir  en  fief  de  TEvê- 
que,  &  être  obligé  de  ferrer  toiis  fes  che- 
vaux &  ceux  de  fa  fuite. 

Le  Prieuiré  de  Chivres  devoit,  en  1271 , 
6  1.  vienn.  &  i  livre  d'encens  à  TEvêque , 
qiii  donhoit  à  celui  qui  le  préfentoit  le  jour 
de  S.  Vincent ,  une  coudée  de  bougie  &  une 
iftefure  d'avoine. 

Par  accord  en  1114,  fous  Guillaume  du 
Blé  ,  les  Moines  de  S,  Pierre  étoient  obligés 
de  recevoir  TEvêque  à  fon  entrée ,  &  de 
défrayer  ceux  qui  l'accompagnoient. 

Les  Habitans  de  Fontaines  lui  fournif- 
foient  les  ftfais  qu'il  faifoit  allant  à  Rome  ^ 
&  lui  payoient  1 5  L  tous  les  ans  pour  aller 
faluer  le  Roi.  Ils  firent  une  reconnoiflfance 
de  ce  droit  à  Guillaume  de  Chavarïnés  en 
1244. 

Après  la  mort  de  TEvêque  Thibaud ,  in- 
humé à  la  Ferté ,  les  Officiers  de  Louis  IX 
mirent  fous  fa  main  tout  le  mobilier  :  mais 
le  pieux  Prince  déclara,  par  Lettres  datées 
de  Côrbeil ,  1 264 ,  qu'il  y  f  enônçoit ,  &  qu'il 
devoit  être  réfervé ,  pour  les  exécuteurs  ou 
héritiers  du  défunt ,  ou  pour  fon  fucceffeun 

Là  mort  dé  Jacques  Fouré ,  qui  de  Jacobin 
devint  Evêque  dé  Chalon ,  occafiohà ,  en 
1582,  le  fameux  Arrêt  du  Parlement  de 
Paris  ,  qui  déclaré  que  TEpifcopat  fécula- 
rife ,  &  par  lequel  la  fucceffion  de  ce  Prélat 
fiit  adjugée  à  f^s  pàrehs  fiiccçffîbles. 
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La  Reine  Catherine  de  Medicls  ayant  ob- 
tenu TEvêché  de  Chalon  pour  fon  Confef- 
feur  Ant,  Erlaud ,  le  Chancelier  Lhofpital  , 
qui  le  deflinoit  à  un  de  (es  frères ,  piqué  de 
la  préférence ,  chargea  le  Diocèfe  de  déci- 
mes, en  rimpofant  à  ijoo  écus.  St.  Julien 
de  Baleure ,  par  fes  follicitations ,  ne  put 
obtenir  que  le  taux  de  lOOO  écus,  encore 
Lhofpital  ne  voulut  point  fceller  TArrêt. 
Depuis  ce  temps  on  s'eft  toujours  réglé  fur 
cette  impofition  aux  affemblées  du  Clergé. 
(  V.  St.  Julien  de  Bal.  p.  487  ). 

Martin  V  donne  enl425  une  Bulle  à  FEvê- 
que  de  Chalon ,  où  il  eft  âéclaré  que  tous 
les  Chapitres,  Couvens,  Eglifes  &  Commu- 
nautés dépendront  de  la  Jurifdiâion  de  TOr- 
dinaire. 

Les  Habitans  de  St^.  Croix  &  de  S.  Ale- 
xandre (Fauxbourgs  de  Chalon  au  nord), 
étoient  tenus  ,  en  1434 ,  de  faire  guet  & 
garde  au  Palais  épifcopah 

* 

ÉGLISE     CATHÉDRALE. 

Cette  Eglife  fut  d^abord  dédiée  fous  le  vo- 
cable de  St.  Etienne  jufqu'en  541 ,  qu'ayant 
reçu  du  Roi  Childebert  des  reliques  de  S. 
Vincent  de  Sarragroffe,,elle  en  prit  le  nom. 

St.  Agricole  l'agrandit  alors ,  l'orna  de 
marbres  &  de  mofaïque.  Détruite  par  les 
Sarrafins  ,  elle  fiit  rebâtie  par  Charlemagne  i 


.  »  •» 
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qui  y  fit  aflembler  un  grand  Concile  en  813. 
Comme  elle  tomboit  de  vétiifté ,  Robert  de 
Decize  contribua  à  la  réparer,  &  fit  en  1310 
un  Statut  qui  ordonnoit  que  le  revenu  de  la 
1  ^^.  année  de  chaque  Cure ,  feroit  employé 
pendant  10  ans  à  cet  effet.  Nicolas  de  Véres, 
en  1386,  fit  là  l***,  &  2^.  voûtes  du  chœur, 
où  Ton  voit  fes  armes  ;  Hugues  d'Orges  la 

è*;  J.  d*Arfonval  la  5^.  où  font  fes  armes  , 
:  que  le  Chapitre  acheva ,  ainfi  que  la  4% 
&  à  laquelle  les  Habitués  contribuèrent  de 
2CX)  liv.  Enfin ,  elle  fin  confacrée  par  Oli- 
vier de  Matreuil  en  1403 ,  &  les  voûtes  finies 
en  1439  fous  J.  Germain.  J.  de  Poupet,  en 
1466,  pofa  la  I'*.  pierre  du  gros  clocher  qui 
avoit  été  détruit  en  1405  ;  il  n'a  pas  été 
achevé  :  il  renferme  la  Vincenu  du  poids  de 
10  milliers ,  fondue  au  Xiv*.  f. 

Le  vaiffeau ,  de  70  pas  de  long  fur  30  de 
large ,  feroit  affez  beau ,  s'il  étoit  plus  éclai-* 
ré ,  fi  le  chœur  n'étoit  pas  mafqué  par  un 
mafilf  jid)é ,  environné  de  vieilles  Chapelles 
obfcures ,  &  fi  le  portail  étoit  fini.  Selon  le 
plan  dreffé  en  1777,  on  va  embellir  le  chœur 
par  des  ftalles  dans  le  goût  de  celles  d'Âu- 
tun,  l'ouvrir  en  devant  par  un  grillage,  en 
abattant  le  gothique  jubé,  &  tranfporter  les 
Chapelles  antiques  &  leurs  fervices  ailleurs. 
Les  2  côtés  du  chœur  feront  ornés  de  Cha- 
pelles ,  comme  ceux  de  Sens ,  d'Autun  & 
d'Auxerre* 
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Outre  la  Chapelle  de  Véres ,  dont  on  â 
parlé ,  on  voit  encore  celle  de  N,  Dame  de 
Pitié ,  conftruite  -au  XV^.  f.  par  J.  Germain. 
La  Chapellie  de  S.  Gengoux ,  dite  des  Thiard^ 
fut  élevée  en  1481  par  Antoine  de  Thiard, 
Chanoine ,  Chantre  de  la  Cathédrale  &  Curé 
de  St,  Gengoux. 

A  TAutel  de  la  Croi^  fe  célébroit  la  Mefle 
dite  pareffeufe,  Miffa  pigrorum  ^  fondée  pour 
30  1.  par  Philibert  de  Saulx  vers  1412,  & 
lupprimée.  La  Chapelle  des  Poupet  ou  des 
EvêqueSjfert  maintenant  de  petite  Sacriftiç. 

Les  principaux  bienfaiteurs  de  la  Cathé- 
drale font ,  St.  Loup ,  qui ,  félon  la  tradition 
confirmée  par  une  charte  du  Roi  Robert  en 
1019,  &  une  autre  de  la  Comteffe  Adélaïde , 
mère  du  Comte  Hugues ,  donna  les  Eglifes 
&  dîmes  de  Boyer  &  de  Damerey  :  Hugues, 
Comte  de  Chalon ,  Evêque  d'Auxerre  ;  Alix 
de  Vergy  ;  l'Evêque  Alexandre  de  Montaigu 
.  qui  unit  au  Chapitre  la  Terre  de  S.  Loup  & 
celle  de  Vignolçs  ;  le  Duc  Hugues  III  :  Louis 
Bernard  Quarré ,  Chantre ,  frère  d'Abraham 
Quarré ,  Confeiller  au  Parlement ,  mort  en 
1671  ,  fit  blanchir  &  imailUr  la  nef ,  les 
grandes  voûtes  jufqu'aux  Chapelles,  &  fonda 
un  lit  à  THôpltal  pour  les  Enfans  de  chœur. 

Le  Pape  Alexandre  III  prend,  en  11 80, 
cette  Eglife  &  fes  biens  fous  fa  proteûion , 
fauf  la  JurifdiSion  d^  C Ordinaire  :  elle  avoit 
alors  22  Eglifes  dans  fa  dépendance.  Par  luie 
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autre  Bulle ,  il  défend  à  TEvêque  d'interdire 
ni  excommunier  aucun  Clerc  de  $.  Vincent, 
fans  caufe  raifonnable,  &  fans  en  avoir  pré- 
venu le  Chapitre. 

Il  étoit  jadis  compofé  de  30  Chanoines , 

réduits  à  20  en  1232 ,  par  ray'on  d$  ténuité  dfi 
revenu  j  dit  St.  Julien.  Par  Statut  de  13x7  9 
ils  furent  mis  à  25 ,  maintenant  23  (  2  Places 
ayant  été  fupprimées ,  la  Théologale  &  la 
Préceptoriale  )  avec  un  Doyen ,  un  Chantre, 
un  Tréforier,  4  Archidiacres  9  dont  le  grand 
Archidiacre  eft  la  3"^.  Dignité ,  2  Sous-Chan- 
tres,  4  Prébendiers  &  12  Habitués  (  50  en 
1347),  tous  à  la  difpofition  totale  du  Cha- 
pitrera l'exception  des  Archidiacres  qui  font 
à  celle  de  l'Evêque. 

Le  i^'^.  Chantre  qui  lui  ait  ùàt  hommage , 
eft  Guill^.  du  Blé  en  1357,  enfuite  Guill«. 
de  Lugny  en  1374 9  Philibert  Simofi  en  l  y  i6« 
Cet  ufage  fe  continue.  L'Evêque  lui  devoit 
une  robe  d'éc^rlate  avec  le  chaperon  fourré 
de  menu-vair ,  comme  grand  Êcolâtre  ;  ce 
qui  Alt  réduit  à  la  fomme  de  27  L  en  1414. 

Philippe  le  Bon  affiftant  à  la  Mefle  de  la 
Cathédrale  en  1444,  Amedé  Bonfeal ,  Tré- 
forier,  entra  dans  le  chœur  habillé  en  Laïq  y 
ayant  fur  le  poing  un  épervier ,  des  épe- 
rons dorés  aux  talons ,  &  Ait  fe  mettre  en 
fon  iiége.  Il  demanda  enfuite  aâe  à  un  No- 
taire en  confirmation  de  fon  privilège  :  Cl. 
Bnimaleri  vi^nt  au  chœur  dans  le  même  équi-* 
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page  en  préfence  de  ce  Prince  &  de  TEvê- 
que^  en  14^4..  Le  Tréforier  avoit  le  même 
droit  à  Nevers. 

La  maifon  Décanale ,  attenant  à  TEglife 
du  côté  du  cloitre ,  a  été  conférée  par  un 
Statut  de  1317,  à  Hugues  de  Corabœuf, 
Doyen  &  à  (es  fucceffeurs  ;  aux  conditions 
que  le  nouveau  Doyen  paieroit  au  Chapitre 
100  1.  pour  droit  d'entrée ,  &  qu'avant  de 
manger  en  cette  maifon ,  il  donneroit  une 
pitance  en  vin  à  lOO  pauvres ,  &  2  mets  dans 
les  40  jours  après  fa  prife  de  poiTeilion  ;  & 
au  cas  d'inexécution ,  il  feroit  tenu  d'aug- 
menter le  nombre  de  2  pauvres  par  chacun 
jour  au  delà  des  40,  &  de  plus  qu'il  feroit 
privé  de  (es  diftributions,  de  tous  avantages 
&  émolumens  comme  Doyen  ,  jufqu'à  ce 
qu'il  eût  rempli  cette  obligation  envers  les 
pauvres;  ce  qui  eft  encore  d'ufage. 

Quelques  anciens  Ufages. 

A  la  Fête  de  St.  Vincent ,  les  Curés  de  la 
Ville  afïiftoient  à  la  grand'Meffe  en  habit  fa- 
terdotal.  Les  4  Prieurs,  aux  5  Fêtes  folem- 
nelles  ,  tenoient  les  4  coins  de  l'Autel  pen- 
dant la  Mefle  du  Chœur ,  &  affiftoient  le 
foir  à  Vêpres  dans  les  Aalles  :  cet  ufage  a 
ceffé  fous  Henri  Félix. 

Les  Carmes  offrent  un  cierge  d'une  livre 
depuis  1440^,  parce  que  l'emplacement  de 

leur 
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leur  Sacriftie  dépendoit  du  Chapitre.  Il  ob- 
tint de  Charles  le  Gros,  en  881,  Texercice 
de  fon  ancien  droit  d'élire  TEvêque  ;  il  en- 
a  joui  jufqu  au  concordat  :  Antoine  deVienne 
fut  le  dernier  élu  en  1532. 

S.  Julien  croit  que  la  menie  épifcopale  fut 
féparée  de  celle  des  Chanoines  fous  TEvê- 
que  Durand ,  au  commencement  du  xiii^.  f. 
Ils  ont  mené  la  vie  commune  jufqu'à  Ro- 
bert y  prédécefleur  de  Durand  :  mais  on  voit 
par  les  titres  qu'ils  n'ont  jamais  été  Moines 
ni  fécujarifés,  comme  l'avancent  les  PP.  Perri 
&  Berthaut.  Us  obtinrent  en  12691e  privi- 
lège de  fe  choifir  des  Coadjuteurs.  Dix  ans 
après  9  le  Chapitre  général  fit  un  Statut  en 
préfence  de  Guillaume  du  Blé,  permettant 
aux  Chanoines  d'avoir  des  Vicaires  qui 
affifteroient  pour  eux  aux  Offices,  les  uns 
étant  attachés  à  d'autres  Chapitres  ou  à  des 
Cures ,  les  autres  en  Cour ,  ppurvû  toute- 
fois que  le  revenu  du  Chanoine  abfent  fut 
de  40  1.  C'efl  fans  doute  cet  ufage  qui  avoit 
û  fort  multiplié  le  nombre  des  Habitués, 
qu'au  commencement  du  xv^.  f.  il  fut  fixé 
à  50. 

Après  Vêpres  en  Carême ,  on  lavoit  les 
pieds  à  3  pauvres,  &  on  leur  faifoit  l'au- 
mône :  on  ne  le  fait  plus  que  2  fois  par  fe- 
maine. 

Le  Dimanche  des  Rameaux ,  la  proceflîon 
alloit  en  la  grande  Place  où  les  Moines  de 
Tom.  IF.  G  g 
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S.  Pierre  avoient  dreffé  des  tables  couvertes 
de  tapis  pour  y  dépofer  les  reliques.  Le  re- 
tpur  fe  faifoit  pat  la  rue  des  Juifs ,  auxquels 
on  jetoit  des  pierres  pour  avoir  crucifié  le 
Sauveur  :  Judœi  lapidantur  à  Cltro  6*  Populo^ 
eo  qubd  lapidaverunt  Jefum^  dit  Tancien  or* 
dinaite  de  St.  Vincent  :  d'où  s'eft  confervé 
I9  coutume ,  parmi  les  enfans ,  de  frapper 
encore  avec  des  pierres  aux  portes ,  en  pré- 
cédant la  proceffion  qui  fe  fait  toujours  le 
Dimanche  des  Rameaux. 

Autrefois  à  matines  le  jour  de  Pâques ,  2 
enfans  habillés  en  Anges ,  une  baguette  à  la 
main ,  fe  plaçoient  à  coté  de  l'Autel  ;  2  au- 
tres fous  la  figure  des  Maries  en  chapes  blan- 
ches ^  tenant  un  encenfoir ,  la  tête  couverte 
de  voile  blanc ,  étoient  debout  devant  l'Au- 
tel. Les  Anges  leur  difoient  en  chantant ,  ^//e^ 
quczrins  ?  Elles  répondoient ,  Jefum  Na^.  &c. 
Les  Maries ,  en  fe  retirant  ^  chantoient  al- 
Uluya^  &  FEvêque  enconnoit  le  Te  Dciim. 

Pendant  les  8  jours  des  O  de  l'A  vent ,  après 
les  avoir  chantés ,  le  Chœiu:  alloit  au  ré* 
feâoire  en  proceffion ,  précédé  de  2  Thuri-  ' 
féraires  ,  &  on  fonnoit  la  groffe  cloche  :  on 
d^nhoit  à  chacun  un  verre  de  neâar  &  de 
vin ,  potus  de,  ntBàrt  6*  vino. 

A  Noël  &  à  la  S.  Vincent,  TEvêque  four- 
niflbit  tout  le  foin  néceifaire  au  Chœur  5 
grpffum  fxnum  in  choro  :  c'étoit  la  jonchée  de 
paille  9  comme  on  Tappelloit  ailleurs ,  dont 
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oh  couvroit  le  pavé  pour  diminuer  le  froid  ; 
car  alors  il  n'y  avoit  point  dé  bancs  dans 
les  Eglifes. 

On  remarque  que  celle  de  Chalon  n'a  ja- 
mais célébré  la  fête  des  Foux ,  ii  commune 
ailleurs ,  mais  feulement  celle  des  Innouns. 
On  y  chantoit  aux  grandes  Fêtes  des  épîtres 
mêlées  de  vieux  françois  &  dé  latin ,  epifiola 
farcita.  Aux  proceflions  folemnelles  on  porte 
le  iQXtQ  des  Evangiles ,  de  fertur  uxtus.  On 
dépofoit  autrefois  îur  Taigle  du  choeur  FEcri- 
tùre  Sainte  qu'on  encenfoit  :  on  y  met  au- 
jourd'hui un  bréviaire,  qu'on  encenfe  de 
même. 

Le  V.  le  Brun  obferve  que  les  Chanoines 
font  une  proceffion  tous  les  Dimanches  avant 
*  Tierce ,  autour  du  cloitre ,  félon  Tufage  or- 
donné par  Charlemagne.  Le  Semainier  af- 
perfe  d'eau  bénite  les  portes  par  où  l'on  en- 
troit  au  réfeâoire  &  autres  lieux  clauftraux, 
quand  ils  vivoient  en  commun.  L'on  chante 
encore  des  répons  qui  font  entei^dre  qu'on 
béniffoit  le  fel ,  les  viandes  &  autres  chofes  : 
ufage  pratiqué  de  même  à  Vienne ,  à  Chalon- 
fur-Marne. 

Selon  les  ordinaires  mff^  de. Tournai  Se 
de  Chaloh-fur-Saone ,  on  ne  difoit  à  la  Meflfe 
de  minuit,  ni  iu  Mijfa  ejl  jtîi  Bmedicamus  Do^ 
mino ,  mais  tout  finiflbit  par  l'antienne  Eçccr 
compléta  funt  ^ .  .  •  .  à  laquelle  on  répondoit 
Deo  grattas  ;  ce  qui  s'obferve  encore  à  Au- 
xerre.  G  g  ij 
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Dans  le  Miflel  d'André  Poupet ,  imp.  à 
Lyon  en  150O9  au  Gloria  in  exceljis  pour  les 
Fêtes  de  la  Vierge ,  font  ajoutés  plufieurs 
mots.  Après  Filius  P^/m ,  primogenite  Maris 
iVirg.  Matris  ;  après  yî(/cipe  deprecationem  nof^ 
tram  ^  ad  Marias  gloriam  ;  tu  folus  SanSus  j 
Mariam  fanâificans  ;  alùjjwius ,  Mariam  co- 
ronans.  Aux  Mefles  de  morts ,  on  lit  à  la  fin, 

iu,  rcquiefcitc  ih  pace. 

Le  plus  anc.  bréviaire  eft  d'André  Poupet» 
imprimé  à  Lyon^  M^??  P^^  ^^^  foins  de  J. 
Dupin^  Bachelier  &  Habitué  de  laCathéd^. 
Un  autre  fut  imprimé  par  Henri  Etienne  à 
Paris,  1500,  aux  dépens  de  Pierre  Legoux, 
Procureur  du  Roi  à  Beaiine.  On  y  voit  les 
armes  de  J.  Poupet ,  celles  du  Chapitre  & 
de  P.  Legoux.  Le  nouveau  a  été  publié  par 
Henri  de  Rochefort  d'Ally  en  1765.  Il  y  eft 
dit  que  les  ravages  des  guerres  civiles  avoient 
été  fi  grands ,  que  Cyrus  de  Thiard  ne  trou- 
vant plus  de  bréviaire  du  Diocèfe^  adopta 
le  Romain  en  16 19. 

8  Chanoines  étoient  nommés  Vidâmes  dans 
les  Seigneuries  du  Chapitre ,  inflitués  pour 
en  défendre  les  droits  &  rendre  juflice ,  fauf 
rappel.  On  voit  en  1307  des  Vidâmes  de 
Montagni ,  Jambles  9  la  Rochette  y  S.  Defiré» 
Crifley ,  Givry  &  de  Boyer ,  qui  firent  hom- 
mage à  TEvêque. 

Les  Chanoines  fiégeoient  autrefois  félon 
Tordre  de  leur  réception  »  fans  que  les  P^ê* 
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très  euffent  le  pas  fur  les  Dîacres  plus 'an- 
ciens ,  parce  que  Saint  Vincent  n'étoit  que 
Diacre  :  cet  ufage  a  changé ,  par  Arrêt  du 
Confeil ,  en  1698. 

Des  8  Conciles  de  Chalon,  îl  s*en  eft  tenu 
4  à  St.  Vincent ,"^2  à  St.  Marcel,  i  à  S.  Lau- 
rent &  I  à  S.  Jean  de  Maizel.  ir  en  fera  fait 
une  plus  longue  mention  dans  la  difTertatiofi 
fur  les  Conciles  en  Bourgogne ,  qu'on  infé- 
rera à  la  fin  de  TOuyrage. 

La  jurifdiftion  du  cloître  fut  confervée  au 
Chapitre  par  Arrêt  de  1572  :  il  a  une  forte 
de  jurifdiâiqn  contentieufe  en  matière  de 
difcipline  &  de  correôion.  fl  Ait  maintenu 
par  Arrêt  de  1606  au  droit  de  Texercer  fur 
le  Doyen,  Chantre  &  Chanoines ,  &  de  pro- 
céàér  jufqu'à  la  privation  du  chœur,  habit. 
Prébende  inclufivement ,  fans  procès ,  à  la 
charge  de  Tappel  au  Métropolitain  ;  ce  qui 
lui  iiit  confervé  en  grande  partie  par  la  tran- 
faftion  de  1682 ,  confirmé  par  Arrêt  de  1698. 
Il  fut  réglé  que  pour  les  affaires  criminelles 
dans  le  délit  commun ,  TEvêque  &  le  Cha- 
*  pitre  nommeroient  un  Officiai  &  un  Vice- 
Gèrent  pris  du  Corps  ,  pour  inflruire  &  ju- 
ger les  affaires ,  obligé  de  procéder  en  huit 
jours  :  le  Promoteur,  le  Greffier  &  l'Appa- 
riteur feront  à  la  nomination  du  Chapitre 
feul.  Le  Chantre  confervé  dans  le  droit  de 
juger  les  caufes  civiles  des  Habitués ,  &  d'inf- 
truire  les  procès  crimineU  de  fimple  délit» 

G  g  uj 
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La  tranfaâion  porté  encore  que  ÏEvèqufi 
pourra  entrer ,  une  fois  feulement  l'année  , 
au  Chapitre  général.  Le  Chapitre  nommera 
&  paiera  le  Prédicateur  de  l'Avent  &  du  Ca- 
rême. Les  Canonicats  ne  ferpnt  xonférés  à 
perfonne.au  deiTous  de  14  ans  accomplis. 

Les  Arrêts  de  i<$o6  ,  1609,  1681  ,  de- 
meurent révoqués  pour  les  chofes  auxquelles 
il  eft  dérogé  ci-deffus ,  &  pour  le  furplus 
exécutés.  Ce  traité  ,  après  une  longue  pro- 
cédure., fut  conclu  fous  la  médiation  dit  I^^ 
Préïîden;  Nicolas  Brulart  &  de  TAvocat  Oé- 
néràl  Durai^^d ,  au  Château  de  la  Borde ,  le 
6  Odobre  1682  ,  &  figné  de  TEvêque  Henri 
Félix  &  des  Chanoines  Joly,  Quarré ,  Petit, 
Nicque-Vard  &  Vïtte.  .'  ■  . 

Les  aliénations  faites  pour  les  befoin^  (Je 
rétat,  depuis  Charles  IX  à  Henri  IV^^lpat 
les  Seigneuries  de  la  Rochette  &  Saulç^.de 
Saint-Défiré  5  de  Chamaille ,  partie  de  celles 
de  Jambles,  la  Loy ère ,  Vignoles ,  S.  Etienne 
en  Breffe ,  la  partie  de  Ëlanzy  fut  vendue 
en  I J02 ,  &  la  moitié  du  pontenage  au  port 
Chauvort.  Il  en  coûta  au  Chapitre  6J49  1. 
pour  racheter  fes  Fermiers  détenus  es  pri- 
fons  de  Verdun  pendant  les  guerres  civiles 
en  1594. 

Cette  Eglife  fut  dépouillée  par  Monbnui 
en  1562  :  l'argenterie  enlevée  fut  efiiinée 
12000  écus  dor,  au  rapport  de  M.  de  Thou. 
Ce  qui  étonne ,  c'eft  que  Gafpard  de  Ta*^ 
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yanes ,  qui  chafla  Monbrun  ,  n'épargiia  pas 
les  Eglifes ,  &  prit  à  la  Cathédrale  76  marcs 
•d'argent  échappés  à  la  rapacité  des  Calvi- 
niftes  ,&  qu'il  pilla  encore  la  Ville  ^  comme 
pour  la  punir  d'avoir  reçu  les  Huguenots. 

Un  Régulier  de  Malte ,  Philibert  Jornot , 
Prêtre  ^  ayant  pris  un  Canonicat  fur  la  ré- 
£gnation  de  fon  oncle ,  fiit  débouté  par  Ar- 
rêt 4^  20  Décembre  17Ç7,  fur  les  conclu- 
rions de  l'Avocat  Général  Nie.  Genreau. 

La  lifte  des  Doyens  ne  remonte  qu'à  l'ait 
960.  On  en  compte  57  jufqu'à  Arine-Ant«. 
Beuverand  de  la  Loyere.  On  en  voit  <les 
bonnes  Maifons  de  la  Province  :  Guillaume 
de  Bellevefvre  de  Doyen  devint  Evêque  en 
lipf^ainfi  que  Hugues  de  Côrabcfeut;  Ro- 
bert de  Lugny ,  Chancelier  de  Bourgogne  ^ 
mort  en  1306  ;  Pierre  de  la  Jaille,  Confeiller 
du  Duc ,  Gouverneur  de  la  Chancellerie  en 
1 388  ;  Etienne  &  Guichard  de  Semur  ;  Hum- 
bert  Legoux,  Confeiller  au  Parlement  en 
1505  ;  le  favant  Pierre  de  St.  Julien  de  Ba- 
leure ,  Elu  du  Clergé  en  1 566  ;  Guillaume 
Bernardon,  aufli  Elu  en  161 2,  qui  à  fait  un 
affez  bon  Traité  fur  la  réfidence  des  Curés  ; 
Cl.  Burgat ,  Elu  du  Clergé  en  164I  ;  Guill®. 
Gon,  mort  très  -  regretté ,  en  1669;  Jean 
Legoux ,  grand-oncle  de  M.  le  i^'.  Préfident 
aâuel ,  Confeiller  Clerc ,  Chanoine  en  1667, 
Doyen  en  1694,  Elu  du  Clergé  en  1703  , 
décédé^  en  173 2 i  fa  mémoire  eft  recoçimaû- 

Gg  iv 
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dable  à  fon  Eglife ,  dont  il  a  bien  mérité; 
Le  Chapitre  a  le  Patronage  de  3  2  Cures  & 
de  pluûeurs  Chapelles  poffédées  par  les  Ha- 
bitués. 

Le  tréfor  eft  peu  de  chofe ,  ayant  été  pillé 
par  les  Huguenots.  On  y  voit  un  ancien  of- 
tenfoir  (qui  eu  ciboire  en  même  temps)  & 
qui  ne  fert  qu'à  la  Fête-Dieu  ;  un  autre  mo- 
derne ,  prné  de  pierreries ,  don  du  Chanoine 
Tapin.  On  y  conferve  une  croffe  d'ivoire , 
qu'on  croit  être  de  St.  Loup,  mais  fon  an^- 
neau  d'or  ne  fe  trouve  plus.  Dans  la  Sacriftie 
eft  la  chape  de  TEvêque  Hugues  de  Cora* 
bœuf  ^  mort  en  1342. 

Chanoines    illustres. 

L'Eglife  de  Chalon  étoit  au  xiii  &  xiv«. 
f.  en  fi  haute  eftime ,  que  les  Gentilshommes 
s'empreffoient  d'y  voir  leurs  enfans  Chan*^*. 
Ils  étoient  prefque  tous ,  en  1 307 ,  des  plus 
nobles  Maifons  du  Pays.  On  y  voit  Pierre 
de  ReuUée ,  Hugues  de  Senecey ,  Pierre  de 
Pomart,  Guillaume  de  Loify;  Bertaud  de 
la  Chapelle,  qui  devint  Evêque  de  Chalon; 
J.  de  Verdun ,  Renaud  de  Tenarre ,  Hugues 
de  Cuifeau ,  Amedée  de  Neuchatel ,  Hugues 
de  Corabœuf ,.  qui  fiit  auffi  honoré  de  l'Epif- 
copat.  En  1520,  fous  le  Doyen  de  Faltans^ 
étoient  Chanoïhes  Eudes  Macheco ,  Antoine 
de  Salins  ;^  François  d'Intcyille^  Jacques  de 
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Yintimille  du  Luc ,  Confeiller  Clerc  au  Par* 
lemént.        ^ 

Parmi  les  Chanoines  diftingués  par  leur 
fcience ,  on  compte  Nie.  Bor£LLI  ou  Bou- 
R£Li£R ,  député  au  Concile  de  Bafle ,  Chan- 
celier de  Bourgogne,  qui  fonda  en  1449  ^^ 
Chapelle  de  St.  Denis  où  il  fut  inhumé. 

Pi£RR£  Naturel  y  d'une  ancienne  no-* 
blèfle  y  fut  44  ans  Chanoine ,  Chantre ,  Gr. 
Vicaire  &  Officiai  de  5  Evêques  :  plein  de 
fcience  &  de  vertus ,  il  compofa  en  latin 
THiftoire  eccléiiaflique  de  Chalon ,  traduite 
en  françois  par  St.  Julien.  Il  affifla*  à  la  ré- 
forme de  notre  Cqjutume  avec  Nie.  de  Beau* 
fremont ,  Baron  de  Senecëy,  Pétrarque  du 
filé ,  Baron  d'Uxelles ,  Nie.  Philippe ,  Cha- 
noine-Tréforier ,  Viateur  Faton ,  Maire  ;  & 
Gautheron ,  i^*"*.  Echevin  de  Chalon.  41  mou- 
rut âgé  de  70  ans  en  1 582 ,  honoré  des  éloges 
de  Pontus  de  Thyard  fon  ami ,  &  de  Jean 
Bataille ,  Confçiller,  qui  firent  fon  épitaphe; 
Le  P.  Cloifeault,  dans  fon  Hifloire  eccléf. 
fflff.  lui  reproche  la  pluralité  de  Bénéfices 
incompatibles  :  il  étoit  en  même  temps  Chan- 
tre  de  Chalon ,  Tréforier  de  Larigres ,  Prieur 
de  S.  Julien  &  de  Baume-la-Roche  ;  •  •  •  • 
abus  fi  commun  en  ce  fiécle ,  que  les  phis 
gens  de  bien ,  dit*il ,  n'en  faifoient  pas  grand 
fcrupule. 

Pierre  de  Saint-Julien  ,  de  la  Maifon 
de  Baleur^^  Tainé  de  16  enfanS;,  fut  d'abord 
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Chanoine  de  St.  Pierre  de  Mâcon ,  ehfuité 
de  S.  Vincent  de  Chalon  &  Doyen  en  1 563* 
Son  Origine  des  Bourgognons ,  itnp.  in-fol.  1 5  8 1  ^ 
lui  fit  beaucoup  d'honneur  dans  le  temps. 
Çeft  dommage  qu'il  Tait  noyée  dans  un  fa- 
tras d'érudition  étrangère ,  &  qu'il  Tait  gâ- 
tée par  un  tiffu  de  fables.  Il  eft  le  I^^  qui 
'  ^it  commencé  la  preuve  de  l'hiftoire  par  les 
chartes  &  les  titres ,  &  qui  ait  défriché  uii 
champ  couvert  de  rojiceç  &  d'épines.  Ses 
antiquités  de.  Cbalon  &  de  Mâcon  font  plus 
cftimées. 

Ses  Mélanges  hifloriques  paffent  pour  fon 
meilleur  ouvrage  ^  mais;. fes;  généalogies  ne 
font  pa^  toujours  exades ,  comme  Ta  fait 
yoir  M.  Duno4  U  fut  enterré  dans  le  chœur 
de  la  Cathédrale  en  1593. 
.  Claude  Robert  ,  né  à  Cheflay ,  entre 
Bar-fur-Seine  &. Tonnerre  ^  en  1 564  ^  Bourfier 
du  CoUégç  de  Cambrai,  Précepteur  d'André 
Fremiot ,  depuis  Archevêque  de  Bourges  > 
fiit  19  ans  Chanoine  de  la  Chapelle  aux  Ri- 
ches \\V.  t^  x^  p.  1^6^).  Jacques  de  Neu* 
chete  f  qui  avoit  été  fon  difciple ,  l'attira 
en  fa  Ville  épifcopale ,  lui  conféra  un  Ca- 
nonicat^,  &  le  fit  fon  Grand- Vicaire  :  c'eft 
alors  qu'il  entreprit  le  Gallia  Chrifiiana ,  dont 
Je  Cardinal  Baronnius  lui  avoit  infpiré  l'idée 
à  Rome.  Il  uniffoit  une  piété  tendre ,  des 
mœurs  douces^  une  rare  ïttodeftie  à  une 
^iencc.  étendue* 
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•  Ge  doâe  Chanoine  mourut  en  1 637,  entre 
les  bras  de  Ton  Evêque  j  qui  le  pleura  fin* 
-  cérement ,  &  lui  drefla  une  épitaphe  hono- 
rable ,  attachée  fur  une  lame  de  cuivre  à  un 
pilier  près  de  fa  tombe ,  au  deflbus  de  la 
chaire  du  Prédicateur. 

L'Abbé  Papillon ,  après  le  P.  Perry ,  re- 
proche aux  i^'*.  Auteurs  du  Gai.  Chr.  en  4 
vol.  9  de  n'avoir  pas  rendu  juftice  à  «Robert, 
&.  d'en  avoir  fait  à  peine  mention  dans  leur 
préface.   On  en  trouve  cependant  dans  le 
•t.  IV,  pag.  955  de  la  nouv.  édit.  un  court 
.éloge.  On  a  Tobligation  à  ce  Savant  d'avoir 
le  i^*".  ouvert  cette  carrière  épineufe,  &  la 
«Bourgogne  aura  toujours  lieu  de  fe  glorifier 
4'avoir  produit  un  auffi  habile-  homnie ,  qui 
-a  Lçiféré  dans  fon  Ouvrage  pluiieurs  traits 
qui  regardent  notre  Hiftoire ,  &  qui  le  ren- 
dront a  jamais  précieux.  Remarquons  à  fa 
louange  qu'il  n'eut  jamais  qu'un  Bénéfice, 
tandis  que  S*  Julien  de  Baleure  en  pofTédoit 
quatre  incompatibles. 

Collégiale  de  St.  Georges. 

L'Eglife  Paroiiliale  de  Su  Georges,  qui 
feule  fut  épargnée  par  les  flammes  mifes  à 
la  Ville  en  837 ,  fut  changée  en  un  Collège 
de  douze  Chanoines ,  par  Odard  de  Mon- 
taigu,  en  1323.  On  voit  par  l'aôe  d'érçâion, 
rapporté  au  ZS  vol*  dç  D. Plancher  ^  pag.  1 80j 
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pr.  qiic  chaque  Chanoine  avoit  12  liv.  &  le 
Doyen  1 8,  Le  Duc  Eudes  IV ,  coufin  du 
Fondateiu",  amortit  les  biens  de  huit  vingt 
livres  de  rente  :  il  n'y  â  plus  que  onze  Cha- 
noines. 

Philibert  Paillard /Chancelier  de  Bourgs, 
devenu  Patron  de  cette  Collégiale ,  lui  fît 
préfent  d'une  croix  de  vermeil  enrichie  de 
pierreries,  en  1384.  Ee  Cardinal  de  Fetigni 
qui  roflPrif  de  fa  part ,  àflïira  qu'elle  renfer- 
moit  du  bois  de  la  vraie  croix ,  tiré  de  la 
St*.  Chapelle  dé  Paris,  don  du  Roi  Jean*: 
elle  eft  eïicore  gardée  au  Tréfor ,  mais  dé- 
pouillée de  (es  brnemens.  ^ 

Par  Bulle  d'Alexandre  VI,  la  Cure,  du 
confentement  de  l'Abbé  de  St.  Pierre  ,  fut 
réunie  au  Chapitre ,  qui  la  faifoit  deffervir 
par  un  Chanoine  ou  un  Prêtre  amovible  , 
jufqu'en  1686  qu'il  y  eut  un  Vicaire  perpé- 
tuel. Enfin ,  ort  en  a  fait  l'union  au  Doyen- 
né ,  laquelle  n'aura  lieu  qu'après  la  mort 
du  Doyen  ou  du  Curé  àâuel ,  Etienne  Be- 
fancenot.  Sous  Henri  III ,  vers  1 577,  la  Cure 
&  Paroifle  de  St.  André ,  qui  étoit  près  de 
TArquebufe  ;  fin  unie  à  celle  de  S.  Georges 
par  l'Evêque  Jacques  Fourré. 

Robert  de  Lugny,  Chancelier  de  Èourg*. 
au  Xiv**.  f. ,  avoit  été  Chanoine  de  S.  Geor- 
ges ,  ainfi  que  Jacques  de  Mortieres ,  Poëte 
françois,  inhumé  en  cette  Eglife  vers  1 530. 

Ou  voit  parmi  les  Doyens  Artur  de  Bour- 


D  V    Chalonnois.      477 

bon ,  Protonotaire  Apoft.  en  1443  ;  Charles  ^ 
de  Traves  en  1485  ;  Guillaume  Salomon  ^ 
en  même  temp«  Curé  de  Sevrey,  dont  le  pa- 
tronage eft  au  Doyen  de  St.  Georges;  Bé- 
nigne de  la  Baume  de  Montrevel  en  1521  ; 
Philibert  d'Ugny ,  depuis  Evêque  d'Autun  , 
ainû  que  Charles  d^Allibouil  ;  Aimé  Galois, 
Comte  du  Pérou  ;  Simon  de  Chatenai  ;  ]• 
Chriftophe  Virey  ;  Abraham  de  Théfut,Abbé 
de  Gigni  ;  Charles  Andreau  de  Langeron  , 
depuis  Abbé  de  S.  Pierre  y  tous  les  deux  Elus, 
du  Clergé.  On  compte  39  Doyens  jufqu  à 
Taâuel ,  Jean  Perruchot.  Les  Chanoines  ob* 
tinrent  du  Pape  Nicolas  V,  en  1452 ,  Tufage  ^ 
de  Taumuce ,  femblable  à  celle  des  Chan^^. 
de  St.  Vincent, 

Aux  Paillart  de  Meurfault  fuccéderent,pour 
le  Patronage  de  cette  Collégiale,  Philibert 
Donay ,  Phil^.  d'Hocberg ,  Comte  de  Neu- 
chatel,  Louis  d'Orléans,  Duc  de  Longue- 
ville  ,  fon  gendre  ,  à  caufe  de  la  tour  de 
Montaigu  fituée  derrière  S.  Georges  :  le  Duc 
de  Nemours ,  en  la  vendant ,  fe  réferva  le 
-Patronage  des  Prébendes  qu'il  transféra  à  la 
Baronnie  de  Chagni,  où  ce  droit  demeura 
jufqu'à  la  fin  du  dernier  fiécle.  Louis  Girard 
du  Thil ,  beau-frere  du  Préfident  Perrault , 
Sg^.  de  Chagni ,  vendit  à  Franc,  de  la  Bou- 
tierç  cjette  Baronnie  avec  fes  dépendances , 
dont  la  tour  de  Montaigu  à  Chalon  faifoit 
partie ,  fe  réfervant  le  Patronage.  L'Evêque 
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Henri  Feliy ,  jugeant  qu'il  ne  pouvoit  garder 
ce  droit  en  aliénant  la  Glèbe  à  laquelle  il 
étoit  attaché ,  requit  le  Chapitre  de  le  mettre 
en  poffeffion  du  Patronage,  vers  1686;  & 
depuis  ce  temps  fes  fucceffeurs  en  ont  joui. 
La  Nobleffe  Chalonnoife  établit  en  cette 
Eglife  une  Confrairie  de  S.  Georges ,  où  les 
Gentilshommes  de  4  races  étoient  reçus  , 
comme  à  celle  de  Seurre  inftituée  par  Guil- 
laume de  Vienne  en  1430  :  allant  à  la  guer- 
re ,  ils  venoient  à  St.  Georges  faire  bénir 
leur  épée.  Pareille  Société  étoit  à  Mancey, 
entre  Tournus  &  St.  Gengoux. 

Abbaye  de  St.  Pierre. 

Cette  Abbaye  fut  d'abord  conftruite  fur 
une  éminence  au  nord  de  la  Ville ,  dans  un 
lieu  où  un  S.  Hermite  avoit  élevé  un  Ora- 
toire près  du  cimetière  public  :  FEvêque 
Flavie  en  eft  regardé  comme  le  Fondateur 
en  584.  Ayant  été  détruite  par  les  Sarrafins, 
TEvêque  Gilbod  la  rétablit  en  887 ,  fous  la 
régie  de  S.  Benoît ,  &  y  choifit  fa  fépulture 
&  celle  des  Chanoines. 

Elle  fut  fort  endommagée  par  le  feu  du 
Ciel  le  29  Août  965.  Le  Moine  Guy,  témoin 
de  cet  accident ,  nous  en  a  laiffé  une  def- 
cription  rapportée  dans  THiftoire  de  Tour- 
nus,  par  Chifflet,  p.  292.  On  y  voit,  pour 
la-  V^.  fois ,  la  Tour  du  Signal ,  Turris  Sig--  - 
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norumj  appellée  Clocdkriumj  d*oii  on  a  fait 
clocher. 

Cette  maifon  devenue  fort  riche  &  fuperbe 
en  fes  bâtimens ,  étoit  comme  une  fortereffe 
entourée  de  murs  &  de  foffés.  L'Abbé  y  fit 
même  élever ,  en  i  z8o ,  une  groffe  tour 
quarrée  qui  fubfifte  encore  ,  &  que  le  Duc 
Robert  vouloit  faire  abattre.  Le  Roi  Philippe 
le  Bel  céda  à  ce  Prince  la  garde  de  cette 
Abbaye  en  1285. 

Elle  fiit  pillée  par  les  Calviniftes  en  1 562^ 
&  changée  Tannée  fuivante  en  citadelle  par 
ordre  de  Charles  IX.  Les  Moines  difperfés 
ayant  refufé  le  Château  de  Germoles ,  dans 
la  crainte  d'y  être  infultés  par  les  Hugue- 
nots y  fe  réunirent  en  la  Commanderie  de 
S.  Antoine ,  dont  la  maifon  leur  fut  adjugée 
par  le  Roi  ;  mais  fur  l'oppofition  des  Anto* 
nins ,  ils  fe  retirèrent  chez  les  Carmes.  Après  •* 
avoir  tenté  en  vain  de  s'unir  au  Chapitre 
de  St.  Vincent  y  ils  fe  déterminèrent  à  bâtir 
une  Eglife ,  qui  fut  confacrée  par  Pontns  de 
Thyard  en  15  80. 

Cette  Abbaye  fut  unie  à  la  Congrégation 
de  St.  Maur  en  1662  ,  fous  F  Abbé  Claude 
Efpiard ,  dont  le  frère ,  Jacques  Efpiard,  étoit 
Grand  Prieur,  &  les  Religieux  tous  Nobles» 
Leur  Noviciat  étoit  à  Chapeze ,  Terre  alié- 
née moyennant  une  redevance  de  255  1.  & 
unie  à  celle  de  Cormatin.  Les  Bénédiâins, 
en  1692 ,  jetèrent  les  fond^eméns    d'une  nou»* 
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velle  Bafilique ,  dédié«  en  17 13  par  Franc. 
Madot.  Comme  ce  Monaftere  a  été  bâti  fur 
le  terrein  de  la  Ferté ,  l'Abbé  paie  à  celui- 
ci  60  1.  de  redevance. 

Depuis  S.  Loup  dont  on  conferve  le  chef, 
on  compte  49  Abbés  jufqu  a  Edme  Stoupie, 
Chanoine  de  Liège.  Le  i*^*^.  Abbé  Commen- 
dataire  fut  TEvêque  André  de  Poupet,  Am- 
bafladeur  du  Roi  en  1 492. 

Guillaume  Filatre ,  Chalonnois  ^  Moine  de 
S,  Pierre ,  devint  Evêque  de  Verdun ,  Abbé 
de  S.  Bertin ,  Chanceliet  de  la  Toiion  d'Or , 
en  1440,  Ambafladeur  du  Duc  à  Rome  ^  où 
il  le  fervit  utilement. 

La  tombe  de  N.  de  Chatenay,  Abbé  de 
St,  Pierre ,  mort  en  1551,  fut  trouvée ,  en 
1742  y  lors  des  réparations ,  à  un  des  baf- 
tions  de  la  citadelle ,  &  transférée  dans  la 
.nouv.  Eglife.  L'Abbé  Robert  reçut  de  Clé- 
ment V  l'ufage  de  la  crofTe  &  de  la  mitre  , 
en  1306. 

Les  Evêques  ,  à  leur  première  entrée  , 
étoient  défrayés  à  Saint  Pierre  avec  toute 
leur  fuite ,  pendant  un  jour  &  une  nuit  :  mais 
l'Abbé  les  obligeoit  de  jurer  de  conferver 
les  privilèges  &  exemptions  de  l'Abbaye. 

Le  Bourg  de  Saint  Pierre ,  aux  Moines  » 
avoit  j  1.  d'étendue,  &  renfermoit  la  rue 
Meraux  &  celle  des  Gagneurs ,  la  rue  Pavée 
(  gr.  chemin  d*Autim  )  :  les  climats  de  ce  ter- 
ritoire ,  dénommés  dans  les  manuels  9  font 

la  Granga 
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la  Grange-l'Evêque ,  les  Corvées ,  les  Moi- 
rôt,  la  Chamelle,  le  Clos-Rond,  le  Clou- 
feaii,  le  Croz-Tapin,  les  Noyers-Bridoles , 
TArgillet ,  la  Croix-Lenoble  &  le  Sabbat  des 
Juifs.  On  trouve  encore  dans.prefque  tous 
ces  climats  des  fondations  de  bâtimens  &  des 
matières  qui  dénotent  Texiftence  d'un  ancien 
&  gros  Bourg. 

Le  Village  de  la  Marre  remplace  à  pré- 
fent  le  Bourg  St.  Pierre ,  &  la  citadelle  ren- 
ferme l'Abbaye  &  partie  de  la  rue  les  Laiche. 
Le  magafin  de  l'artillerie  eft  en  la  place  de 
FEglife,  On  y  entroit  par  un  pont-levis,  & 
fur  un  pont  dormant  au  logis  de  TAbbé.  On 
£t ,  par  ordre  du  Roi,  des  remparts  au  nord 
autour  de  F  Abbaye,  en  1546,  &  on  prit  80 
ouvrées  de  vignes  du  clos  de  l'Abbé  pour  la 
citadelle  &  les  foffés,  en  1566. 

Cet  ancien  Bourg  étpit  réduit  à  6  Habi- 
tans  en  1639,  &  avoit  pris  le  nom  de  la 
Marre.  Ce  ne  fut  qu'après  la  deftruûion  en 
grande  partie  du  Bourg  dé  St^.  Croix ,  qu'il 
changea  fon  nom  en  celui  de  St.  Alexandre. 
Le  Bourg  de  St.  Pierre  ne  fut  compris  dans 
le  rôle  des  impôts  de  Chalon,  que  poftérieu- 
remeht  à  1 5  27 ,  fous  le  nom  de  St.  Alexan- 
dre ,  tnclos  en  la  nouvelle  VilU  ^  comme  le  porte 
le  billet  des  Elus,  15 80,  pour  le  diftinguer 
de  l'ancien  Bourg,  connu  feulement  fous 
le  nom  de  Saint-Jean-des- Vignes ,  dont  l'E- 
vêque  eft  Seigneur. 

Tom.  IV.  H  h 
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l'Abbaye  de  Lanckare. 

( 

Ce  ne  ftit  pendant  long-temps  qu'un  Prieuré 
de  St.  Benoît  ^  fondé  au  Xi^.  fiécle  à  Lan-« 
chare ,  Village  entre  St.  Gengoux  &  Bran- 
cion ,  pour  des  Chahoinëfles  nobles ,  qui  dé- 
pendoient  du  S.  Siège.  Mais  Olivier  dé  Ma- 
treuil  fit  xeçonnoîtrë  fôn  droit  de  vifite  & 
de  correâion ,  par  Sentence  du  Bailli  de  Ma- 
ton, vers  1390.  La  Prieure  ^  Marguerite  de 
Geriholes ,  obtint  de  Robert  II ,  en  1303 ,  la 
Jiiftice  de  Lanchare,  démembrement  de  la 
Baronriie  de  Brancioti.  On  croit  que  les  Sires 
de  Brancioii  &  d'Uxelles  font  les  Fondateurs 
de  ce  Priietiré.  Celui  du  Pùley  lui  fiit  réuni» 
La*  Prieure  de  Puley ,  pour  marque  de  fa  dé- 
pendance, étoit  obligée  d'aller,  deux  fois 
Tannée  a  Lanchàrè ,  affifter  V Archiprieurc  : 
(  Voy.  le  Pulley  en  Cfiarolois^. 

Oh  compte  à  Lanchare  onze  Prièiîrés  de- 
puis 12.45  jufqu'en  i6li>  parmi  lef quelles 
^on  voit  Marguerite  de  Germoles  en  1248  ,, 
Huguette  de  Nanton  en  1404  y  la  première 
dt>nt  réleôion  fut  ratifiée  par  TEvêque  de 
Chalon,  Claudine  de  Tenàrre,  Marguerite 
BuiTeul ,  Ifabelle  &  Enarde  dû  Blé. 

Marie  du  Blé-d'Uxelles ,  première  Abbefle^ 
transféra  fa  Communauté  à  Chalon  en  1626: 
Marie-Charlotte  de  Nàgu-Vâreilne  fà  nièce  > 
\û  fuccéda  en  1662  y   eitfuite  Charlotte 
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Bouton  de  Chamilli  en  1684  ,  Françoife 
Damas  de  la  Clayette  en  16869  Lpuife-Fi. 
de  Chatenay  de  St.  Vincent  en  1692,  Marie- 
Cbnftance  Lantin  en  173 1,  Marie -Anne  dç 
Saiilx-Tavanes  depuis  l'^^i. 

PAROISSES. 


jo.  St.  VmcEin, 

« 

L'Autel  de  cette  Paroiffe  eft  à  la  .Cathé- 
drale 9  &  fon  baptiftere ,  orné  de  figures  an- 
ciennes 9  date  de  1370.  Le  Bénéfice ,  à  por- 
tion congrue,  eft  du  Patronage  du  Chapi- 
tre :  il  lui  fut  uni  en  1416^  du  confentement 
des  Paroiffiens ,  à  condition  qu'il  fourniroit 
iz  Confeffeurs.  Le  Doyen ,  Etienne  de  Sel- 
mur ,  en  étoit  Curé  en  1419 ,  &  en  même 
temps  Chanoine  de  Lyôil  &  de  Cambrai  ^ 
par  un  abus  trop  commun  en  ces  temps  d'ig- 
norance. Nicolas  de  Véres ,  en  unifiant  à 
la  Cure  la  Chapelle  du  Châtelet ,  enclavée 
dans  les  prifons  royales ,  obligea  lé  Curé  de 
fournir  à  la  Cathédrale  le  luminaire  dont  le$ 
Evêques  étôient  chargés  auparavant;  ce  qui 
ÎKÂ,  approuvé  par  Clément  V)^I,  réfidiant  à 
Avignon  en  1384  :  mais  le  Curé  a  été  dé- 
chargé de  cette  fourniture  par  traité  de  1775, 
homologué  au  Parlement ,  en  réferyant  les 
droits  fefpeifltifs  du  Chapitre  &  du  Vicaire^ 
perpétuel. 

Hh  ij 
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On  compte  fur  cette  Paroiffe  environ  4000 
Çommunians  (3000  en  1671  ). 

La  Chapelle  de  N.  D.  de  la  Motte  étoit 
comme  la  Siiccurfale  ;  Guillaume  du  Blé  en 
donna  &  bénit  le  cimetière  en  1294,  malgré 
Toppofition  des  Moines  de  St.  Pierre ,  &  il 
y  voulut  être  inhumé ,  ainfi  que  Robert  de 
Decize  en  13 15.  L'Eglife  de  la  Motte  fut 
démolie  pour  en  faire  un  boulevart  en  1 523, 
&  on  n'y  laifia  qu'une  Chapelle  qui  fuhfifte. 

2®.  St*  Georges. 

(  f^^y'  cî'devant  Eglife  Collégiale).  Ajoute^  : 
la  citadelle,  la  Commanderie  de  S.  Antoine ^ 
les  Jacobins  &  le  Séminaire  font  fur  cette 
Paroifle  de  1800  Çommunians. 

^        St.  Jean  de  Maizel  ou  Mezel» 

De  veteri  Macello ,  foit  à  caufe  de  la  Bou- 
cherie ou  du  vieux  marché ,  foit ,  félon  d'au- 
tres ,  à  caufe  d'une  Léproferie  dont  les  ma- 
lades étoient' appelles  iM^f{e^M^;c  ou  Meneaux. 
Cette  Eglife,  bâtie  hors  de  l'enceinte  des 
vieux  murs ,  eft  fort  ancienne ,  puifqu'il  s'y 
tint  un  Concile  en  894  :  c'étoit  un  Prieiuré, 
dépendant  depuis  de  Cluni.  Le  Prieur  avoit 
droit  de  lever  à  la  foire  chaude  5  d.  fur  les  1 
bans  &  étaux;  ce  qui  fut  reconnu  par  le 
j^aiUi  Ducal  en  I427.      . . 


J 
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Le  Curé  Claude  Rebours  a  fondé  en  1684 
deux  Vicaires  &  une  bourfe  au  Séminaire. 
UAbbaye  de  St.  Pierre ,  celle  de  Lànchare 
bâtie  dans  remplacement  d'un  jeu  de  paume 
&  de  Tanc^.  Ladrerie  appartenante  à  l'Ordre 
de  Malte ,  la  Commanderie  du  Temple,,  les' 
Carmes ,  les  Urfulines  font  fur  cette  Par^, 
d'environ  1100  Communians. 

4\  St^.  Marie. 

Ancien  Prieuré ,  qui  après  les  ravages  des 
Normands  &  des  Hongres,  fiit  uni  en  1087, 
par  TEvêque  Gautier,  à  l'Abbaye  de  Saint 
Bénigne^ à  laquelle  il  avoit  jadis  appartenu, 
dit  Taâe  d'union  cité  par  Perard,  pag.  196, 
&  fub  rcvenntiâ  Cabilonenjis  EccUJîa.  L'Abbé 
Jarenton  fit  alors  fociété  de  prières  avec  la 
Cathédrale ,  dont  TEvêque  lui  donna  une 
Prébende  que  l'Abbé  unit  au  Prieur  de  S®. 
Marie ,  afin  qu'il  fit  fa  femaine  à  la  Cathé- 
drale": (V.  ann.  bénéd.  t.  V, p.  567).  L'Eve- 
que  Ponce  de  Siffey,  par  traité  avec  l'Abbé 
de  St.  Bénigne  en  1271 ,  fe  réferve  le  droit 
de  vifiter  le  Prieuré,  d'y  coucher  une  Huit, 
&  de  recevoir  60  f.  par  an. 

Le  Prieuré  &  le  fauxbourg  de  St®.  Marie 
furent  déclarés  par  Arrêt  contradiâoire ,  en 
1385  ,  être  de  la  Juflice  du  Duc  contre  les 
prétentions  de  l'Evêque, 

L'Eglife  tombant  de  vétufté ,  fiit  réparée 

H  h  iij 
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au  XV*,  f.  &  dédiée  par  J.  Germain  en  1448» 
£nv.  500  Comm.  compris  4a  Charité  &  les^ 
Carmélites.  ,    ^  ' 

Le  Prieur  avoit  jadis  des  tuileries  fur  le 
bord  de  la  Saône ,  près  de  fa  maifon  :  il  amo- 
dioit  de  la  Ville  le  droit  de  prendre  des 
Terres  dan3  le  pâquier  pour  fes  tuileries. 
Jean  Duretal ,  Prieur ,  fut  déchargé  d'une 
partie  de  fon  bail ,  pour  n'avoir  pu  les  faire 
valoir  pendant  plufieurs  années ,  à  caufe 
d'une  grande  mortalité  arrivée  à  Chalon  au 
XV<^.  f. 

Les  Moines  ont  été  renvoyés. au  xvi«.  f. 
&  un  Curé  a  pris  leur  place.  La  menfe  & 
le  titre  de  Prieur  viennent  d'être  unis  (1778) 
^  la  Cure  dont  le  Prieur  étoit  Patron  :  le 
nouveau  Prieur-Curé  (Etienne  Petit),  de 
nomination  royale ,  aura  droit  d'entrer  aux 
Etats. 

St.   Laurent* 

Cette  Paroiffe,  &  peut-être  le  Bourg ,  doit 
fon  origine  à  un  petit  Oratoire  de  St.  Lau- 
rent où  fe  retiroient  les  i®*"*.  Evêques,  & 
jfur-tout  S,  Grat  qui  voulut  y  être  inhumé, 
en  658.  Dans  l'Eglife,  changée  en  Prieuré , 
fe  tint,  eit  873  ,  un  Concile  qui  réunit  le 
Monaftere  à  celui  de  S.  Marcel.  Ayant  été 
winé  par  les  Hongres ,  l'Evêque  Âchard  le 
donna  en  107^  à  l'Abbaye  de  l'Ifle-Barbe 
pour  le  rétablir. 
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On  y  voit  le  tombeau  de  St.  Grat ,  dont 
les  reliques  furent  transférées  par  le  Comte 
Lambert  à  Parai ,  où  il  avoit  fondé  un  ricl\c 
Prieuré.  (  F.  Parai). 

Le  Prieur  députoit  aux  Etats  d'Âuxone, 
fa  ParoiiTe  étant  dans  la  Vicomte  ;  &  quel- 
quefois les  Etats  fe  font  tenus  à  Saint-Lau- 
rent. Aujourdluii  le  Prieur ,  de  nomination 
royale ,  auquel  la  Çurç  a  été  unie  >  a  droit 
d'entrer  aux  Etats.  Son  EgUfe  étant  tombée 
de  vétuflé ,  l'Office  paroiffîal  fe  fait  aux  Cor- 
deliers. 

Les  Ducs  établirent  ^  Saint*Laurent  une 
Cour  des  Monnoies  dans  un  lieu  appelle  en^ 
core  U  Baftion  de  la  Monnaie^  pi:(bs  de  la 
Saône.  Le  Roi  Jean ,  héritier  de  Philippe  de 
Rouvre  9  confirma  la  Châtellenie  pour  les 
caufes  de  première  inftance ,  à  laquelle  ref- 
fortiflbient  la  Ville  deSeiurre  &  121  Villages 
entre  le  Doubs  &  la  Saône  :  elle  a  été  Sup- 
primée en  1749  9  &  réunie  au  Bailliage  de 
Chalon. 

Le  même  Monarque  établit,  en  13629  un 
Parlement  à  Saint-Laurent  pour  les  caufes 
d'appel  de  cette  Ville ,  du  Comté  d' Auxpne 
&  des  Terres  d'outre  Sacne  ;  «  -parce  que  ce 
»  reiTort  eft  un  pays  de  nature  différente  du 
»  Duché ,  dont  les  fujets  ne  pouvoient  être 
»  diftraits  de  leur  Jurifdiâion.  »  Cfaàlon 
reffortifToit  au  Parlement  de  Beaune ,  &  ia 
Franche-rComté  à  celui  de  Dole. 

Hh'iv 


Description 

Les  Habitans  avoient  droit  de  franctiife  ^ 
&  pouvoient  fe  réfugier  entre  les  murs  de 
la  Cité.  Ils  prétendent  avoir  des  commu- 
naux particuliers  ;  charges ,  poids  &  mefures 
différentes*  Ce  qu'il  y  a  de  certain ,  c'eft 
qu'ils  ont  depuis  quelques  années  un  Eche- 
vin  perpétuel ,  que  les  impofitions  fe  ver- 
fent  dans  la  caifTe  d'un  Receveur  autre  que 
celui  de  Chalon.  Il  y  a  procès  au  Confeil 
pour  favoir  fi  Saint-Laurent ,  qui  n  en  eft 
îeparé  que  par  le  pont  de  la  Saône ,  doit 
faire  une  Communauté  diftinâe.  ^ 

Les  Cordeliers  &  l'Hôtel -Dieu  font  fur 
cette  Paroiffi^  où  Ton  compte  7dO  Commu- 
Hians  9  loex)  âmes  &  zoo  f. 

COMMANDERIE  DU    T  E  M  P  L  E. 

Cette  Maifon  établie  pour  les  Templiers 
au  xii^.  fiécle  ,  fut  donnée ,  après  leur  fup- 
preifion  en  1 3 1 3  9  aux  Chevaliers  de  Saint 
Jean-de-Jérufalem ,  dans  le  grand  Prieuré  de 
Champagne.  Jean  de  Chalon  accorde  aux 
Templiers,  en  Ï234,  l'ufage  dans  fes  bois, 
la  permiffion  d'acquérir  des  fonds  en  fon  Fief 
de  Buxi  :  l'aûe  eft  dans  Perry ,  p^  63 ,  pr. 

Girard  de  Fougeroles  en  étoit  Comman- 
deur en  1378  ;  Hugues  d'Arci  rétablit  la  Cha- 
pelle en  1407  ;  un  Grand-Prieur  de  Cham- 
pagne &  Commandeur  de  Chalon  y  fiit  in- 
humé enj[5io.  Charles  IX  logea  dans  cette 
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Maifon  en  1564.  La  voûte  de  la  Chapelle 
fort  propre ,  a  été  i^faite  par  Pierre  de  Dy a 
de  Montperroux ,  Commandeur  aâuel,  en 
1769. 

Les  dépendances  font  St^.  Catherine ,  Pà- 
roiffe  de  Montbelet  en  Mâconnois  ;  le  Tem- 
ple de  Sevrey  ;  le  Temple ,  Paroiffe  de  Jully 
près  Buxi. 

COMMANDERIE  DE  St.   JnTOINE. 

Elle  fut  établie  en  1289  pour  foulager 
les  malades  attaqués  du  feu  de  S.  Antoine  ; 
mais  dans  la  fuite  les  Ântonins  cefTerent  ces 
pieux  exercices  ;  &  ce  n'étoit  plus  qu'un  Bé- 
néfice fimple  poffédé  par  un  Religieux.  Les 
réformés  de  cet  Ordre  depuis  80  ans  s'y  font 
établis  ^  &  ont  bien  réparé  les  bâtimens  & 
TEglife.  A  cette  Maifon  furent  unies  celles 
de  Bourg  (  fondée  en  1280)  ,  de  Mâcon  & 
de  Charni.  Elle  a  été  fupprimée  avec  TOrdre 
en  1777,  &' réunie  à  celui  de  Malte, 

A  S.  Antoine  fut  établie  la  Confrairie  dite 
des  52 ,  en  Fhonneur  de  St.  Sébaftien  &  de 
St,  Roch;  L'origine  en  efl  ancienne  ;  les  uns 
la  rapportent  à  la  terrible  pefle  qui  dévaita 
la  France  en  1347  9  &  qui  ne  laifla  que  52 
chefs  de  famille  à  Chalon  ;  d'autres  à  Tan 
149Ç,  dans  le  temps  que  la  Ville  fit  un  vœu 
à  St.  Sébaftien  :  52  perfonnes  s'unirent  alors 
pour  fecourir  les- peftiférés.  Depuis  la  fup- 
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preffion  des  Chanoines  Réguliers  de  St.  Afl-^ 
toine  •  cette  Confrairie  a  été  transférée  aux 
Minimes.  Ses  Statuts  imprimés  furent  ap- 
prouvés par  le  P.  Cloifeault  de  TOratoire, 
Grand- Vie  aire  de  Henri  Félix  en  1697. 

MONASTERES. 


LES      CARMES. 

Ils  furent  établis  en  1324  dans  un  lieu  où 
étoit  une  petite  Chapelle  de  la  Vierge.  L,eur 
Maifon  hors  de  la  Ville  ayant  été  brûlée  en 
15^6^:^, ils  fç  retirèrent  au  fauxhourg  dans  les. 
halles*  Comme  on  y  faijfoit  Téleâion  des 
Eçheviiis  9  ils  s'obligèrent  à  fournir  une  falle 
pQur  IWemblée.  . 

Leur  Eglife  fut  confaçrée  par  Antoine 
Buiilbn  9  Carme  »  Evêque  fuffragant  d'Au- 
tun,  en  1406.  Les  Malins,  dont  on  voit  les 
armes  à  la  voûte  9  ont  été  les  bienfaiteurs. 
Dans  leur  Chapelle  on  lifoit ,  vive  t honneur 
&  mourir  pauvre.  Claude  de  Montaigu ,  Baron 
de  Couches ,  &  Louife  de  la  Tpur  ia  femme, 
firent  préfent  de  beaux  ornemens  qu'on  con- 
ferve  encore.  (  V.  Couches ,  À  J  5  /»»  SSz\ 

La  Sacriftie  fut  eonftruite  fur  ime  mâmre 
cédée  par  les  Chanoines  de  la  Cathédrale. 
Le  Chapitre  général  s'y  tint  en  Ï414.  Les 
Carmes  de  Clairval  en  Comté  font  une  co- 
lonie de  ceux  de  Chalon. 
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La  Chapelle  dp  St.  Claude  fiit  bâtie  par 
X^ouis  de  Théfut  qui  y  fut  inhumé  en  1409; 
à  côté  Jacques  fon  fils ,  Seig>^.  de  Ragi  9  M^» 
aux  Comptçs  :  on  Ut  ce  diftique  : 

Divio  cor  rétine t  ;  Cabilon  corpus  humatum  x 
.  Efl  anima  in  ccdis ,  nomen  in  orbe  manet. 

Six  autres  de  Théfut  y  font  enterrés.  On 
voit  ail  chœur  la  tombe  du  fameux  Jacques 
Vallée  des  Barreaux  9  vicieux,  pénitent^ 
mort  en  1673  «  Auteur  du  fonnet  ii  connu: 

Crand  Dieu ,  us  Jugemens  •  .  .  • 

Il  avoit  coutume  de  demander  tous  les 
^oiirs  de  fa  pénitence,  trois  chofes  à  Dieu» 
cubli  du  pajfi ,  patience  pour  le  préfent ,  mijiri^ 
^orde  pour  {avenir.  La  piété  &  les  fages  avis 
^e  l'Evêque  Jean  de  Maupeou  contribuèrent 
â  le  faire  revenir  de  fes  égaremens. 

C'eft  de  ce  Confeiiler  au  Parlement  de 
Paris  qu'on  raconte  ce  trait  peut-être  unique 
dans  ITïiftoire ,  iSc  qu'on  lit  toujours  avec 
un  nouyeau  plaifir.  Rapporteur  d'un  procès , 
il  fait  appeller  les  Parties ,  leur  propofe  un 
accommodement  ;  fur  leur  refus  il  jette  les 
pièces  au  feu ,  &  paie  de  fon  argent  la  fomme 
exigée. 

Le  P.  Louis  Jacob  ,  favant  Chalonnoîs  ^ 
prit  l'habit  de  Carme  en  1625  :  on  en  par- 
lera parmi  les  Hommes  illuftres. 

L'Eglife  des  Carmeê  fut  la  i*"^.  pillée  & 
profanée  par  les  Huguenots  en  ijôi.  La 
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Confrairie  du  S.  Efprit  pour  Textirpation  des 
héréiies ,  qui  fut  le  germe  de  la  Ligue ,  fut 
établie  chez  les  Carmes  en  1568  :  cefl  auffi 
dans  leur  falle  que  Mayenne^  en  1588,  fit 
jurer  la  Sainu-'Union.  Les  eaux  montèrent 
|ufqu*à  leur  Eglife  en  1602. 

COK9ELIEti    s. 

Janus  d'Or,  Chaionnois,  Officier  de  Phi- 
lippe le  Bon ,  donna  ^  pour  établir  les  Cor- 
deliers  qu'il  fit  venir  de  Dole ,  une  maifoa 
&  un  jardin  au  fauxbourg  St.  Laurent,  en 
1452.  Le  Duc  contribua  beaucoup  à  cet  état 
bliflement.  Jean  Germain  bénit  la  première 
pierre  de  TEglife ,  confacrée  en  1466  par 
Antoine  Buiflbn  :  quoique  haute  de  63  pieds, 
large  de  41  &  longue  de  183 ,  elle  neft  fou- 
tenue  d'aucun  pilier. 

La  bibliothèque ,  ornée  de  bons  livres  & 
de  tableaux ,  Ait  pillée  par  les  Huguenots 
en  1 5  62.  La  maifon ,  dans  une  pofition  trè^ 
agréable ,  foufFrit  beaucoup  d'un  incendie 
en  1595.  Le  tonnerre  tomba  fur  les  cloches 
en  1613. 

Claude  de  Lorraine ,  Gouverneur  de  la 
Bourgogne,  ruina  de  fond  en  comble,  en 
1 544 ,  le  beau  corps  de  logis  le  long  de  la 
muraille  fur  la  petite  Saône  ^  fous  prétexte^ 
dit  le  P.  Foderé  ,  de  pouvoir  faire  les  rondes  a 
tentour  du  Couvent  eh  temps  de  guerre^  Le  même 
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Auteur  nous  apprend  que  dans  les  débor- 
démens  de  la  Saône  en  1579  9  1602,  onal- 
loit  en  bateau  dans  le  cloitre ,  FEglife  &  les 
jardins.  Cette  maifon  a  été  rebâtie  très-pro- 
prement en  partie  par  les  foins  du  P.  Fran- 
çois Ruffier  en  1730,  &  finie  par  le  P.  Jac- 
ques Guillardet ,  Dijonnois  ;  elfe  a  été  bien 
réparée  par  Lazare-Vincent  fioudry.  Pro- 
vincial. 

Jean  de  Portugal ,  qu'on  a  cm  fans  preuve 
avoir  été  frère  du  Rôi  Alphonfe  V  ,  prit 
Fhabit  de  Cordelier  à  Chalon  en  I48l,&.y 
mourut  Gardien  en  I515. 

Minimes. 

Le  Duc  de  Mayenne ,  tout-puiffant  à  Cha- 
lon ^  appella  les  Minimes  ea  1 595 ,  &  les 
plaça  dans  le  jardin  de  la  Motte.  Les  Habi- 
tans  y  confentirent ,  à  condition  d'y  con- 
ferver  leur  droit,de  fépulture.  Françoiîe  Lan-« 
guet,  veuve  de  Robert  de  Poiitoux,  leur 
Fondatrice,  pofa  la  i^""*.  pierre  de  FEglife^ 
dont  Cyrus  de  Thyard  fit  la  confécration  en 
1603.  L'Autel  eft  orné  d'un  baldaquin  àfix 
colonnes  de  marbre  d'un  bon  goût. 

Pour  agrandir  lé  chœur,  les  Minimes  ache« 
terent  ^ne  vieille  mafure  où  ils  trouvèrent 
im  pot  rempli  d'efpèces  d'or  &  d'argent  :  il 
leur  fut  adjugé  par  Arrêt  contre  le  Procu- 
reur du  Roi  du  Bailliage,  vers  lézf. 
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Dails  la  Chapelle  de  S.  François  de  Paule 
font  l^s  fuperbes  maufolées  des  d'UxelIes  : 
1^.  d'Antoine  de  la  Haye  du  Blé ,  Marquis 
ffUxelles ,  Lieutenant  Général  en  Bourgn^ 
zélé  royalifte,  efiimé  des  Rois  Henri  III» 
Henri  IV,  mort  en  i6i6,  &  de  Catherine 
de  Beaufremont  fa  femme.  Leurs  figures  à 
genoux  font  en  marbre  blanc  ;  on  lit  au  deâiis 
d'un  côté ,  en  tout  temps  du  bl:d;  de  FautrC, 
%onne  eji  la  Haye  au  tour  du  Blé»  Sa  mère  étoit 
une  de  la  Haye, 

Le  fécond  nlaufolée  eft  de  Louis  du  Blé 
d'Uzelles ,  tué  au  fiége  de  Gravelines  en 
1658  ^  a  rage  de  40  ans.  L^  France  lui  pré- 
fente le  Bâton  de  Maréchal.  Louis  Chalon 
du  Blé ,  fen  fils  ^  mourut  en  combattant  an 
fiége  de  Candie  ,  âgé  de  22  ans ,  firere  aine 
de  riliuftre  Maréchal  Nicolas  d*Uxelles ,  dé- 
cédé à  Paris  en  1730  :  le  cœur  de  Louis  fiit 
apporté  près  de  fés  pérès.  Dans  leur  caveau 
font  2  coeurs  &  3  cercueils  de  plomb.  Marie 
de  Bailkul ,  Mafquife  d'Uxelles ,  fit  rétablir 
cette  Chapelle  en  1703. 

Au  fond  de  la  Chapelle  de  la  Vierge  eft 
le  bufte  en  marbre  d'Etienne  Bernard^d'abord 
zélé  ligueur,  Conf^.  au  Parlement,  lO  ans 
Maire  de  Chalon ,  Orateur  aux  Etats  de  Blois. 
f^  Sa  harangue,  dit  Paillot,  p.  2j;6,coura- 
^  geufement  prononcée  fur  les  miferes  du 
M  temps ,  fut  fi  doâe  &  éloquente ,  que  le 
>»  Roi  (  après  lui  avilit  donné  cet  éloge^qu'j} 
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»  avoit  parlé  en  homme  de  bien ,  &  dit  fes 
9^  vérités  fans  TofFenfer) ,  la  voulut  avoir.  >» 

Bernard  mourut  en  1609 ,  laiflant  13  en*- 
fans  de  Marguerite  Paradin.  Son  fils  puîné 
fut  le  célèbre  Claude  Bernard ,  fumommé  le 
pauvre  Prêtre^  inhumé  à  Paris  aux  incurables 
en  1641 9  &  fon  cœur  porté  aux  Minimes 
de  Chalon  :  (  F.  fon  éloge ,  /.  i  ,  p.  8^  ).  Son 
aîné  Jean  Bernard ,  Lieut.  Gén.  depuis  1609 
à  165 1  qu'il  fut  fait  Confeiller  d'Etat  &  Maire 
de  Chalon. 

La  Chapelle  de  St.  Philippe  de  Neri  fut 
fondée  par  Philippe  Mailli ,  Proton^.  Apofl** 
avec  une  Mefle  quotidienne  ^  &  10  L  à  dif- 
tribuer  aux  pauvres  par  an.  Guill^.  Mailli^ 
Grenetier,  fonda  une  pareille  aumône  en 
1653 ,  dont  le  Prieur  d'Oefme  fon  frère  dé- 
chargea les  Minimes.  Mathieufe  Mailli ,  leur 
fœur,  donna  ICXXXD  1.  pour  bâtir  une  partie 
du  Couvent  où  font  fes  armes,  afin  d'aVoir 
le  titre  de  Fondatrice  :  elle  fut  inhumée  dans 
le  caveau  de  fa  famille. 

Bonne  bibliothèque  enrichie  des  livres  de 
Gitillaume  Gon ,  Archidiacre,  &  de  Jacques 
de  Théfut  de  Givry,  Abbé  de  Gigny,  aviec 
plufieurs  mff.  ;  entr'autres ,  rinftruâion  pour 
fes  Prêtres  &  Evêques ,  de  Jean  Germain  , 

J.  Chapôt ,  Chalonhois ,  Proviftcial  dès 
Minimes ,  mort  en  163 1 ,  a  coàipofé  la  vie 
4^  S.  Français  de  Paule  >  traduite  en  italien 
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par  le  P.  Franc,  de  S.  Severin,  Le  P.  Girard 
Guerin,  Chalonnois,  fameux  Controverûde^ 
inflitua  aux  Minimes  la  Confrairie  des  Ago 
nifans,  fit  impriçer  Toraifon  ftinèbre  de  Louis 
du  Blé ,  Gouverneur  de  Chalon  ;  celle  de 
Louis  d^Attichi,  Evêque  d'Autun;  &  c6m- 
pofa  réloge  d'Etienne  Bernard ,  &  THiftoire 
des  Négociations  de  J.  de  Germigny.  On 
conferve  à  Rome,  en  la  bibliothèque  des 
Minimes,  4  vol.  de  fes  difcours  mff*.  Louis 
X I  V  le  nomma  Provincial  des  Minimes  de 
la  Franche- Comté,  après  la  conquête  de 
cette  Province,  Il  finit  fes  jours  à  Rome, 
étant  Confefleur  du  Cardinal  de  Janfon,le 
II  Août  1696. 

Le  P.  François  Languet ,  d' Arnai-le-Duc , 
décédé  en  1735  ,  %^  ^^  74  ^"^  >  diftingué 
par  une  piété  rare  &  une  fcience  profonde, 
brûla  tous  fes  écrits  en  mourant. 
.  C'eft  dans  cette  Maifon  que  le  P,  Léonard 
Berthaut,  Autunois,  compofa  fon  Hiftoire 
de  Chalon,  fous  le  titre  ridicule  de  Villùfirc 
Qrbandale  :  (  VS» /•  j ,/?.  S^8).  Si  on  ôtoit  tout 
le  romanefque  &  l'étranger  de  fes  2  gr.  vol. 
in  -4®. ,  on  les  réduiroit  à  im  in-l  2.  On  9 
peine  à  fe  perfuader  que  cet  Auteur  ait  vécu 
tous  Louis  XIV  en  1662,  5  ans  après  les 
Lutns  Provinciales  ,  chef-d'œuvre  de  goût , 
qui  ont  fixé»  notre  langue.  Pour  juger  du 
ilyle  &  des  fentimens  du  P.  Berthaut ,  je  ci- 
terai 
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terai  ce  paffage  où  il  ofe  préconifer  la  Saint 
Barthelemi  &  fon  auteur,  t.  I ,  p.  7x6. 

»  Le  Ciel  infpira  à  notre  religieux  Prince 
»  (Charles  IX)  de  répandre  le  fang  hugue- 
»  not ,  fon  ennemi  mortel  ;  .  .  ,  .  certai- 
»  nement  il  étoit  fort  néceffaire  aux  pré- 
»  deux  intérêts  de  la  Religion  &  de  la  Cou- 
»  ronne ,  de  faire  plorer  Thugnotifme  avec 
»  autant  dVeux  qu'il  avoit  de  veines  &  d'ar- 
»  tères,  ann  d'adoucir,  par  ce  falutaire  re- 
»  mede ,  l'inflexible  &  l'impénétrable  dureté 
»  de  fon  efprit  :  &  voilà  les  fignalés  avan- 
>f  tages  qui  ont  été  puifés  du  mafTacre  de  la 
»  St.  Barthelemi;  aâion  qui  a  confacré  la 
»  piété  de  ce  grand  Monarque  à  l'éternité  de 
»  la  gloire  &  à  ïejlimc  de  tous  les  fiécles.  « 

Capucins. 

Le  Marquis  dlJxelles  acheta  1 500  1.  de 
Baillet  de  Vaugrenan,  la  place  où  futconf- 
tniit  le  Couvent  des  Capucins  en  1604.  La 
Ville ,  les  Elus ,  les  Seigneurs  voifins  con- 
tribuèrent à  les  bâtir.  Les  Dames  de  Remi- 
remont  leur  donnèrent  les  matériaux  de  l'Hô- 
pital de  Marlou.  L'Eglife  fut  confacrée  en 
1609  par  Cyrus  de  Thyard. 

Leur  maifon ,  dans  une  pofition  charmante, 
eft  fur  la  Paroiflie  de  St*  Jean-des-Vignes,  Ws 
pofl'édent  une  bonne  bibliothèque  léguée  par 
le  Sg*^.  de  Givry,  puîné  de  Henri  de  Beaii- 
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fremont,  Marquis  de  Sennecey,  &  2  globes 
en  fer  blanc ,  de  chacun  5  pieds  2  pouces  de 
diamètre,  commencés  en  1732  par  le  P.  le 
Grand ,  Chalonnois ,  le  même  qui  fit  en  3 
ans  le  globe  des  Capucins  de  Dijon  en  1720. 

Commun AUTÈs  de  Filles. 

Les  Carmélites  eni6io  ont  pris  la  place 
des  Clarîftes  établies  en  1378  par  Margue- 
rite de  St*.  Croix.  Françoife  Languet ,  veuve 
de  Robert  de  Pontoux ,  en  efl  la  principale 
bienfaiârice.  Leur  maifon ,  (ur  la  Paroifle  de 
St®,  Marie ,  a  été  réparée  en  1689.  On  con- 
noit  fix  ÂbbefTes  des  anciennes  Clariftes; 
Henriette  de  Lugny^  Suzanne  de  Demigny, 
Philiberte  de  Meffey,  Huguette  de  Colom- 
bière ,  Anne  de  Ganay,  Françoife  de  Beau- 
fremont  (  la  dernière  ; ,  fœur  de  la  Marquife 
dUxelles,  à  laquelle  on  donna  3600  li'v.  de 
pienfion  pour  céder  la  place  aux  Carmélites^ 
qui  font  au  nombre  de  21. 

4  Jacobines  de  Dijon  vinrent  fe  fixer  à 
Chalon  fur  la  Paroiffe  de  S.  Georges ,  dans 
le  logis  de  N.  Gagnare.  Elles  font  pauvres , 
&  arpient  eu  défenfes  de  recevoir  des  No- 
vices; mais  elle  a  été  levée  depuis  peu.  18 
Sœurs. 

Abigaïl  Mathieu  fonda  les  Ursulines  en 
1625  pour  lOOOO  livres,  à  condition  de  re- 
cevoir 4  filles  gratuitement  à  perpétuité.. 
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François  Madot  y  réunit  en  1752  le  Monaf- 
tere  de  S.  Gengoux.  Celui  de  Chalon ,  bien 
bâti ,  a  une  Chapelle  fort  jolie.  Au  mur  du 
chœur  en  dehors ,  D.  Pierre  Clavelin ,  Bé- 
nédidin  de  S.  Pierre ,  a  tracé  une  méridienne 
en  1772.  30  Religieufes, 

Six  Visitandines  de  Dijon ,  fous  la  con- 
duite de  Hieronime  de  Villette ,  commencè- 
rent en  1636  leur  Eglife  de  Chalon ,  confa- 
crée  par  Jacques  de  Neuchezè  en  16^3 ,  & 
bien  ornée.  Une  des  i'®'.  Religieuies  fut 
Jeanne  Malloud  ^  veuve  de  Jean  Bataille.  20 
Religieufes. 

Hôpitaux. 

L'ancien  Hôpital  ou  Maifpn-Dieu  de  St; 
Eloy  étoit  au  fauxbourg  de  St®.  Croix ,  près 
du  pont  de  Pontet.  Il  fubfiftoit ,  à  ce  qu'on 
croit,  dès  le  temps  de  St.  Agricole,  qui  y 
fit  tranfporter  le  corps  de  S.  Defiré  reclus 
à  Gourdon ,  Se  qui  fut  découvert  en  879. 

L'Evêque  Berthaud  de  la  Chapelle  y  donna 
2  ouvrées  de  vignes  en  13 17.  Jean  de  Barges 
en  étoit  Reôeur  en  1497.  L'Evêque  J.  de 
Poupet  accorda  des  Indulgences  en  1506*^  U 
en  efl  parlé  dans  le  règlement  de  1270  :  près 
delà  fut  pofée  la  borne  des  deux  Juftices. 
Le  terrier  de  S.  Eloy,  de  1446,  fut  trouvé 
dans  le  grenier  de  St.  Antoine  en  1640,  & 
THôtel-Dieu  jouit  des  biens  de  cet  ancien 

1  i    ij 
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Hôpital ,  qui  fut  détruit  par  le  Connétable 
de  Bourbon  en  1 5 14 ,  pour  fortifier  la  Ville* 
L'Eglife  de  St?.  Croix ,  dit  un  journal  mff.  y 
qui  étoit  au  fauxbourg  des  Lâches  ( I )  (les 
Laifche  ,  Elafchia)  ,  fut  démolie  en  1547  : 
L'endroit  exifte  encore,  pofiedé  en  jardin 
par  le  Prieur-Curé  de  St.  Jean-des-Vignes , 
le  Prieuré  dç  St^.  Croix  ayant  été  uni  à  fa 
Cure. 

St.  Jacques  n'étoit  qu'un  Hofpice  pour 
les  pèlerins,  ou  Maladrerie  pour  les  lépreux, 
au  fauxbourg  St.  Alexandre  ,  fitué  près  du 
pâquier  Mariange  :  il  fut  brûlé  en  1  ç6o. 

Derrière  Lanchare ,  &  fur  le  terrein  que 
TAbbeffe  acheta  en  1626  ;  étoit  encore  une 
Léproferie ,  qui  a  pu  donner  le  nom  à  St. 
Jean  de  Maizel ,  les  lépreux  ou  Ladns  ayant 
été  appelles  Mi^taux^ 


fcr^*»  wmk.'^mtm 


(  I  )  Lés  maifons  de  là  Laîche  étoient  entre  St  André 
&  Saint  Pierre.  Le  nom  de  Lâches  leur^ut  donné  à 
roccafion  d'un  violent  débat  entre  les  Moines  de  St. 
Pierre  &  les  Chanoines  de  la  Cathédrale ,  qui  accom- 
pagnoîent  le  corps  de  TEvêque  Berthaud  de  la  Cha» 
pelle  au  lieu  de  Villars,  où  il  avoit  choifi  fa  fépul- 
ture  :  les  premiers  ayant  été  les  plus  forts  ,  en  von- 
I  lant  fe  faifir  du  corps ,  on  donna  au  lieu  de  la  rixe  le 

j  nom  de  rue  des  Lâches  par  ailufion  à  la  fuite  des  Cha- 

noines ,  qui ,  revêtus  de  .chapes  ,  ne  purent  réfifter  à  • 
une  attaque  auffi  brufque  faite  à  main  armée ,  en  1333* 
(V.  Ferry,  p.  230  &  231,  qui  fait  au  long  le  récit 
de  ce  fait ,  rapporté  auilî  dans  le  t.  iv  du  G  al  Chrift* 
p.  918  ). 


DU    Chalonnois.      501 

'     Le  Chancelier  Rolin ,  fuivant  la  tradition^ 

•  voiiloit  ,conftruïre  un  Hôpital  à  Chalon  :  fur 
l'oppcfition  des  Citoyens  &  des  Chanoines, 
il  le  fit  à  Beaune  ;  mAis  pour  fe  venger  de 
ces  derniers ,  il  éleva  fi  haut  la  tour  de  Ver- 

•  dun ,  appellée  depuis  la  Chancellerie,  qu'il  dé- 
couvroit  tout  ce  qui  fe  paffoit  dans  le  cloître. 

On  réfolut  de  bâtir  un  Hôpital,  en  1519» 
au  fauxbourg  S,  Laurent.  L'Amiral  Chabot- 
Brion-donna  la  partie  de  la  place  au  cou- 

•  chant ,  &  y  fît  du  bien.  Les  Citoyens ,  vrais 
Fondateurs ,  nommèrent  en  Août  1 5  i8 ,  pour 
en  pofer  la  l^*^^.  pierre ,  les  Echevins  Hu- 
guenin  Gaignepain ,  Hugues  Découfu  &  Guil- 
laume Prifque.  Le  Roi,  par  (es  Lettres  pat. 
datées  de  Moulins ,  Fév.  i  Ç  29 ,  déclare  que 
les  Echevins  en  auroient  l'adminiftration  :  ils 
ont  été  foutenus  dans  ce  droit  par  Arrêt  du 
Confeil  d'Etat  en   1685  ,  contre  l'Evêque 
Henri  Félix,  Louis  XIV  donna  fes  Lettres 
d'amortiffement  des  biens  en  1686.    Louis 
XIII  avoit  accordé  6  minots  de  fel  àcaufe 
dupaflage  des  folJats  au  fiége  de  St.-Amour 
&  de  Blettrans,  qui  s'arrêtèrent  à  l'Hôpital 
au  nombre  de  1 500.  Les  Réglemens  approu- 
vés par  Henri  Félix,  en  1684,  fiirent  homo- 
logués en  170 1. 

La  grande  falle  fut  finie  en  1571  par  les 
libéralités  du  Préfident  J.  Baillet  &  de  N, 
Foucault  fa  femme ,  dont  le  père  J.  Foucault 

étoit  Eçhevin  en  1494.  Leurs  figures  avec 

1*  •  •  • 
1  a). 


502         Description 

le  coftume  du  temps ,  font  peintes  fur  les 
vitraux.  L'infirmerie  fut  bâtie  en  1649,  fous 
l'économat  de  Mathieu,  Lieut.  Particulier, 
&  de  Petit  Receveur.  Abigail  Mathieu  en 
pofa  la  V^.  pierre  avec  le  Maire  Nie.  Per- 
reney.  L'apothicairerie  eft  due  à  la  géné- 
rofité  d'Ant,  Guillier ,  Avocat ,  d'Elifabetk 
Tapin  fon  époufe  ;  de  Pierre  Tapin ,  Chantre 
de  la  Cathédrale ,  &  de  Jean  Foucault.  Le 
Doâeur  Nie.  de  Pontoux  légua  50 1.  de  rente 
pour  le  Médecin  à  la  nomination  de  fes  hé- 
ritiers ,  conjointement  avec  le  Bureau.  Cl. 
Perrault ,  Maire  zélé ,  en  a  fait  nommer  2 
&  2  Chirurgiens.  La  fœur  Ponfard ,  de  la  fa- 
mille Quarré ,  a  fondé  les  onguents  &  les 
iirops  pour  les  pauvres  externes  de  la  Ville 
&  de  la  campagne. 

Parmi  les  autres  bienfaiteurs  on  diftingue 
Jean-B.  Vitte ,  Avocat ,  Proton.  Apoft.  qui 
a  laiffé  566  1.  de  rente ,  pour  qu'un  Jéfuite , 
ou  un  Oratorien  ,  ou  un  Minime ,  fît  une 
inftruftion  aux  Malades  les  Mardis  &  Ven- 
dredis. Depuis  la  fuppreffion  des  Jéfuites  en 
1763  ,  les  Oratoriens  leur  ont  fuccédé  dans 
cette  fonftion. 

Edme  Vadgt  légua  en  1619  les  Granges 
Fadot,  Gafparine  de  Granmont ,  veuve  de 
René  de  Montconis,  fit  les  pauvres  fes  hé- 
ritiers en  1664,  ainfi  que  Charlotte  Bour- 
guignon ,  veuve  du  Confeiller  Jornot.  Cl. 
Quarré  &  Phil^.  Perrault  fa  femme  i  Pierre 
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Beuverand ,  Juge  Royal  de  Saint-Laurent , 
en  1624;  Phil®.  de  Mucie,  époufe  de  Louis 
Quarré ,  en  1676;  Cl.  Mailli ,  Prieur  d'Oef- 
me  ;  Jean-Franç,  de  la  Motte,  Sgf.  de  Sully, 
Confeiller  au  Parlement,  1677;  Françoife 
Rigoley;  Pierre  Macbureau  de  Bellecour  ; 
Claude  de  Tliyard  de  Biffi ,  François  Madot, 

&c François  Perraut ,  Préiident  à  la 

Chambre  des  Comptes  de  Paris ,  rétablit  en 
1688  l'Hôpital  depuis  les  fondemens. 

On  voit  en  la  falle  du  Bureau  2  tableaux 
des  Bienfaideurs.  La  reconnoiflance  auroit 
dû  y  placer  ceux  des  autres  que  je  viens 
de  nommer. 

L'Hôpital  de  Rully,  vocable  S.  Eloy,  fut 
réuni  à  celui  de  Chalon  en  1 696 ,  ainfi  que 
la  Maifon-Dieu  de  Givry.  2  Terres  ont  été 
^cquifes ,  Chazele  près  Seurre ,  la  Truchere 
près  de  Toumus ,  &  le  domaine  utile  de  S. 
Corne. 

Cette  maifon  ^  une  des  plus  belles  ,  des  - 
plus  propres  &  des  mieux  fituées  du  Royau- 
me ,  a  plufieurs  Chambres  deftinées  à  rece- 
voir les  Nobles  &  les  Bi^urgeois  malades.  On 
vient  de  Tembellir  d'un  dôme  &  d'un  autel , 
qu'on  voit  des  4  ftalles.  Elle  a  100  lits ,  & 
pour  la  deffervir  20  Sœurs  ifliies  des  bonnes 
Maifons  de  la  Ville. 

L'inftitution  de  ces  Hofpitalieres  eft  peut- 
être  une  des  plus  refpedables  de  la  Société. 

C'eft  l'humanité  eUe-mêmjr,  quT,ifeus  les  auf- 

l' ^  '• 
i  IV 


504        Description 

pices  de  la  Religion  ,  conduit  rhéroïfme 
dans  ce  féjour  d'horreur.  Ces  filles  géné- 
reufes  y  confervent  la  jouiffance  de  leur  pa- 
trimoineb  Plufieurs  d'entre  elles  poffédent 
des  biens  confidérables ,  dont ,  pour  l'ordi- 
naire ,  elles  font  un  ufage  aufli  noble  que 
leurs  fonâions.  Elles  peuvent  même  s'en- 
gager dans  le  mariage  :  l'exemple  en  eft  très- 
rare  depuis  leur  établifTement.  N'étant  point 
cloîtrées ,  elles,  vont  veiller  &  foigner  les 
malades  chez  les  Notables.  Dans  tous  les 
aftes  elles  ne  prennent  que  la<  qualité  de 
Servantes  des  pauvres*  C'eil  en  vertu  de  ce 
titre  que  les  Direde^rs  donnent  annuelle- 
ment a  chacune  une  paire  defouUers  &  z  Ji- 
vres  de  favon  ,  par  ejpèce  de  gage.  Le  I^*".  jour 
de  l'an ,  les  Magiftrats  vont  viliter  la  raai- 
fon;  la  maitreffe  préfente  alors  les  clefs  au 
Maire ,  qui  lui  répond  quelles  font  en  main 
de  confiance. 

z  Religieufes  &  im  Domeftique  veillent 
toutes  les  nuits  fur  les  befoins  des  malades. 
Quel  zèle  admirable  dans  des  filles ,  qui  fou- 
vent  du  fein  des  délices  &  de  l'opulence, 
fe  confacrent  au  miniftere  obfcur,  très-pé- 
nible, plus  dégoûtant  encore,  du  fervice 
des  infirmes  !  Les  homtnes  ont  attaché  de  la 
gloire  à  tout  ce  qui  peut  leur  nuire  ;  mais 
ils  n'en  ont  attaché  aucune  à  ce  courage , 
fupérieur  peut-être  à  tout  ce  qu'offre  d'écla- 
tant rhéroïfme  militaire. 
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Hôpital  de  Charité  ou  Aumône  gé- 
nérale, établi  en  1682  au  fauxbourg  St^. 
Marie ,  fur  les  repréfentations  &  par  le  crédit 
de  Henri  Félix.  Une  des  principales  Bien- 
faitrices fut  N.  de  Théfut  de  Lans ,  qui 
donna  fes  bijoux  &  de  l'argent.  Le  bon  ordre 
y  fut  mis  en  1752  par  FEvêque  François 
Madot  &  Cl.  Perrault  y  Maire.  Des  filles 
•  pieufes ,  habillées  de  noir,  portant  une  croix 
de  vermeil ,  dirigent  cette  Maifon ,  qui  en- 
tretient plus  de  100  orphelins  &  40  vieil- 
lards. On  donnoit  autrefois ,  les  Dimanches, 
du  pain  aux  pauvres ,  fondé  par  les  frères 
Bourguignon. 

4  Soeurs  grises  ou  de  la  Charité,  tien- 
nent école  publique ,  vifitent  les  malades  & 
diftribuent  les  bouillons ,  remèdes  &  autres 
fecours  aux  pauvres  de  toutes  les  Paroiffes  , 
fous  Fadminiflration  d'un  Bureau  autorifé , 
préfidé  par  l'Evêque ,  &  en  fon  abfence  par 
le  Doyen,  Adminiftrateur  né. 

3  Filles  de  l'enfant  Jésus  ,  dites  les 
Sœurs  noires  à  caufe  de  leur  habillement, 
établies  depuis  90  ans  pour  tenir  écoles  gra- 
tuites de  filles. 

SÉMINAIRE. 

Jean  de  Maupeou  fit  établir  en  1675^  P^^ 
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Lettres  patentes ,  le  Séminaii'e  chez  les  Or  a- 
torienSy  qui  depuis  1624  occupoient  THôtel 
Saudon  ^  acheté  par  le  P.  Jean  -  B.  Bence , 
1*='.  Supérieur.  Henri  Félix  pofa  en  1681  la 
V^^  pierre  de  l'Eglife ,  bâtie  fur  les  anciens 
murs  de  la  Ville ,  fur  la  Par^.  de  S.  Georges, 

Les  Bienfaiteurs  de  cette  maifon  font  S. 
Félix  qui  a  légué  fa  bibliothèque  ;  la  Corn- 
teffe  de  Bury,  foeur  de  la  Marquife  d'Uxelles, 
en  1627  ;  Jacques  de  Mucie ,  Pierre  Rigoley, 
Confeillers  au  Parlement  ;  Jeanne  Piccard , 
Magdeleine  Leclerc  ;  le  Confrère  Jean  Le- 
grand,Sg%  d'Aluze,  qui  a  laiffé  un  domaine 
en  1692  :  Charles  Leclerc,  Curé  du  Mont- 
Saint- Vincent  ;  Louis  Viard ,  Curé  de  Saint 
Gengoux  ;  Cl.  Rebours ,  Curé  de  St.  Jean- 
de-Maizel^  ont  fondé  des  bourfes  pour  des 
Clercs. 

Cette  Maifon  a  eu  des  Ôratoriens  diftingués 
parla  piété  &.les  talens.  Bernard Lami, 
Profeffeur  de  Théologie ,  y  compofa  ,  à  la 
prière  de  M.  Félix ,  fon  excellente  intro- 
duâion  à  la  ledure  de  l'Ecriture  Sainte,  qui 
devroit  être  entre  les  mains  de  tous  les  Sémi- 
nariftes.  L'Auteur  mourut  à  Rouen  en  1715- 
Edme  BourÉe,  Dijonnois,  Prédicateur, 
qui  a  donné  pliifieurs  ouvrages  dé  piété. 
(  Foy.  tom.  2,  pag.  243). 

Louis  ue  Rymon,  né  à  St.  Gengoux, 
mort  en  1694,  âgé  de  8ç  ans,  après  avoir 
été  Supérieur  &  Grand- Vicaire  37' ans.  LE- 
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vêque  J.  de  Maupeou,  d'un  zèle  févere ,  lui 
reprochoit  quelquefois  fa  trop  grande  dou- 
ceur :  mais  9  lui  répondit  FOratorien  ;  7.  C*. 
n(ipas  die  y  apprcnc[  de  moi  â  itrcfcvcrt^  mais  à 
être  doux  &  humbU  de  cœur. 

Antoine  Papillon,  Dijonnois,  mort  en 
1736,  âgé  de  77  ans  y  après  avoir  été  49  ans 
Direâeur. 

Celui  qui  a  fait  le  plus  d'honneur  à  cette 
Maifon  ,  eft  £dm£  Cloiseault  ,  de  Cla- 
meci.  Supérieur  &  Grand  -  Vicaire  pendant 
52  ans,  mort  en  1728,  fi  regretté  que  tout 
le  Diocèfe  fit  un  Service  pour  lui.  Il  a  donné 
le  Pailorial  &  la  vie  de  S.  Charles  >  plufieurs 
livres  de  piété  pour  les  Prêtres ,  les  devoirs 
des  Ofliciaux  &  des  Grand- Vicaires,  Ce  der- 
nier ouvrage  eflrefté  mfi*.  Il  a  laiflé  3.  vol. 
in-foL  mS.  de  la  vie  des  illuftres  Oratoriëns  y 
qu^on  lit  aux  jeunes  Confrères,  à  Tinfiitu- 
tion  de  Paris ,  &  une  Hiftoire  mS^.  des  Evê- 
ques  de  Chalon  ^  où  fe  trouve  la  vie  de  MM* 
de  Maupeou  â^^Eelix  ,  qui  manquent  dans 
Perry,  Il  avoit  ordonné  à  (ts  Confrères  d'en- 
terrer tous  fes  papiers  avec  lui. 

Voyant  un  jour  M.  Félix ,  qui  partoit  pour 
Paris ,  vêtu  d'un  habit  ctourt ,  violet ,  à  boiv- 
tons  d'or  :  oh  !  M/,  dit-il  prenant  la  botte  de 
la  Manche ,  vous  re[ftmbU[  à  un  Colonel  de  Dra-- 
gons  !  Le  Prélat ,  frappé  de  la  jufteffe  du  re- 
proche ,  rentre ,  fans  mot  dire ,  dans  fa  garde- 
robe  9  prend  une  foutane  &.  quitte  cet  habit 
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mondain ,  qui  ne  reparut  plus.  On  ne  fait  à 
qui  ce  trait  fait  plus  d'honneur,  ou  au  Grand- 
Vicaire  ,  ou  au  Prélat. 

Ce  dernier ,  fort  inftruit ,  poffédoit  le  ta- 
lent de  la  parole.  A  Taffemblée  de  1700, 
TEvêque  qui  devoit  prêcher ,  tomba  malade; 
celui  de  Chalon ,  trois  jours  avant  Touver- 
ture,  fut  prié  de  le  remplacer;  ce  qu'il  fit 
avec  l'admiration  générale  des  auditeurs.  Il 
fit  à  Buxy ,  en  1 686  &  1 688 ,  une  miilîon  de 
fix  fèmaines,  &  convertit  beaucoup  de  Cal- 
viniftes. 

On  lui  doit ,  pendant  fon  éleâion ,  la  belle 
levée  de  Chalon  à  St;  Marcel ,  &  Tagréable 
promenade  fur  le  baftio  A  de  S.  Jean  de  Maizel. 
Ces  faits  font  tirés  de  fa  vie  par  le  P.  Cloi- 
feault  ;  elle  mériteroit  l'impreffion  en  retou- 
chant le  ftyle ,  ainfi  que  celle  de  M.  de  Mau- 
peou ,  un  des  plus  pieux  &  des  plus  zélés 
Evêques  du  fiécle  de  Louis  XIV. 

On  voit  à  la  bibliothèque  du  Séminaire 
plufieurs  mff.  &  d'anciens  Bréviaires  &  Mif- 
îels ,  les  3  vol.  in-foL  fur  les  vies  des  Orato- 
riens,  &  un  très-beau  Bréviaire  mff.  fur  velin, 
dont  chaque  lettre  majufculeeft  enluminée; 
ce  n'eft  que  la  partie  d'été.  On  lit  à  la  fin: 
Céfar  de  la  Bondue ,  Cktvalitr  de  Saint  Jean  de 
JérufaUm^  Commandeur  de  Met[  &  de  Chalon  j 
m  a  fait  faire  pour  C amour  de  lui  ;  ians  date. 
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Collège. 

Ce  Collège  eft  ancien;  on  Tappelloit  en 
1470  la  Maifon  de  tEcolt ,  &  en  \yjOU  grand 
Collège  littéral.  On  y  voit  pour  Principal  Mi- 
chel Gory  ^  en  1559*  Jean  Maillard,  Tréfo- 
rier  de  France  en  fit  la  vifite  de  la  part  du 
Roi  en  15  21,  pour  le  faire  réparer.  Dès 
1604  le  Maire  Louis  de  Théfut  propofa  d'y 
recevoir  les  Jéfuites;  Job  Bouvot,  célèbre 
Jurifconfulte  ,  s'y  oppofa ,  ainfi  que  le  Par- 
lement. 

Le  Marquis  d'Uxelles ,  Gouverneur  de  la 
Ville,  &  les  principaux Xitoy eus,  deman- 
dèrent depuis  les  Oratoriens.  Mais  enfin , 
par  la  proteâion  du  Prince  de  Condé  &  le 
crédit  de  Claude  Virey  ,  les  Jéfuites  furent 
admis  en  1634,  contre  le  voeu  public ,  après 
trente  ans  d'oppofition.  Le  feu  Confeiller 
Baraut  envoya  au  Parlement  en  1763  un  bon 
mémoire  où  tous  ces  faits  font  détaillés. 

La  Chapelle  &  le  Collège  forent  rebâtis 
en  1649,  ^  l'aîle  gauche  Ta  été  à  neuf  en 
1734.  Claude -Enoch  Virey,  le  favant  Cl. 
Robert ,  TEvêque  Jacques  de  Neucheze ,  lé- 
guèrent au  Collège  leurs  livres,  dont  les 
meilleurs  furent  enlevés  en  1763. 

Les  prix  ont  été  établis  en  1579  par  Ant. 
Druot ,  Sommelier  du  Roi ,  Capitaine  de  Ger- 
moles  ;  Âbigaïl  Mathieu ,  Baronne  de  Traves , 
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a  fondé  un  laurier  d'argent  pour  les  prix  de 
Rhétorique ,  &  des  médailles  pour  les  autres 
clafTes;  Jean  Lafne,  Grand  Archidiacre  en 
1 6 1 4 ,  le  prix  de  profe  en  Rhétorique  ;  Druot, 
Chanoine;  Tifferant,  Grand-Prieur  de  Saint 
Pierre  ;  Tapîn ,  Receveur  des  décimes ,  ont 
établi  les  autres  prix.  Ils  confiftent  aftuel- 
leraent  en  livres  de  la  valeur  de  200  livres , 
dîftribués  avec  folemnité  avant  la  St.  Louis, 
par  les  Maire  &  Echevins. 

Etienne  Mathieu  donna  les  gages  de  la  der- 
nière clafle  en  1588  :  Jacques  de  Germigni 
fit  des  legs  à  cette  Maifon  en  1586. 

Les  Jéuiites  Font  quitté  par  Arrêt  du  1 1 
Juillet  1763 ,  &  ont  été  remplacés  par  des 
Séculiers. 

On  lit  au  deffus  de  la  porte  d'entrée  : 

Beligiord  6»  bonis,  artibus, 

Ceft  le  commencement  de  Finfcription ,  en- 
voyée de  Paris  par  M.  Le  Beau ,  que  la  Ré- 
publique des  Lettres  vient  de  perdre  ;  la  voici 
en  entier  : 

Has  ^des 

Religioki  ac  bonis  artibus  dicatas 

In  pristinum  statum 

Rex  opt.  Lud.  XV, 

.     P&OMOVCNTE  AC  TUTANTE  SUPREMO  SeNATU 

RESTITUIT.   1764* 


fi  V    Chalonnois.      511 

Bailliage. 

Ce  Bailliage,  3*,  principal  du  Parlement, 
le  plus  étendu  de  la  Province ,  eft  compofé 
de  deux"  parties  féparées  par  la  Saône  ;  la 
première ,  du  côté  de  la  montagne ,  a  10  L 
d'étendue ,  du  nord  au  fud,  &  5  de  Teft  à 
loueft;  la  féconde,  à  Fcrient,  s'appelle  la 

,    Breffe  Chalonnoife ,  &  fe  divife  en  1  '^.  &  l^*. 

,  Breffe.  Celle-ci ,  qui  eft  la  méridionale ,  ufe 
du  Droit  Ecrit  ;  les  deux  ont  enfemble 
10  1.  du  midi  au  nord,  &  8  deTeft  à  Foueft, 
outre  le  Pays  qui  eft  entre  la  Saône  &  le 
Doubs ,  de  5  1.  de  longueur  depuis  Verdun 
jufqu  a  l'Auffon ,  fur  3  de  large.  Il  a  d'éten- 
due en  toifes  quarrées  694,  2CX>,'000;  en 
lieues  quarrées  de  2400  toifes  120  ~|. 

Ce  Bailliage  eft  confiné  à  Feft  par  la  Fran- 
che-Comté, au  fud  par  celui  de  Maçon,  au 
nord  par  celui  de  Beaune ,  à  Toueft  par  ceux 
de  Montcenis  &  de  CharoUes.  Les  Paroiffes 
de  Sigy  ,  S.  Itaire ,  S.  Euruge ,  S.  Martin  , 
Sailli,  Cherizet,  Cortevais ,  dépendent  en- 
core du  Chalonnois ,  en  tout  ou  en  partie  ; 
mais  kors  de  fes  limites  fur  la  Guye ,  entre 
le  Mâconnois  &  le  Charolois. 

Ce  grand  diftriâ  comprend  fix  Villes ,  dix 
Bourgs ,  plus  de  206  Paroiffes ,  8  Marquifats^ 
8'  Comtés,  17  Baronnies,  144  Seigneuries, 
7  ChâteUeni«s ,  i  Prévôté  ^  2  Commande^ 
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ries.  On  a  parlé  des  5  Abbayes  &  4  Prieurés. 
Les  Pays  du  Duché  qui  font  au  delà  de 
la  Saône ,  ont  été  acquis  en  difFérens  temps; 
les  uns  pour  la  mouvance,  les  autres  pour 
la  propriété.  Othon  I^*^ ,  Comte  Palatin ,  fit 
hommage  à  Eudes  III  de  Navilly ,  en  1 193  ; 
&  le  Comte  Etienne  pour  Auxone,  en  1 197; 
Hugues  IV  acquit  en  1237  le  Comté  d' Au- 
xone ,  &  reçut  la  même  année  Thommage 
du  Sg^  de  Chauilin;  en  1252  celui  de  Jean, 
Sire  de  Salins ,  pour  la  Marche ,  L^fTard ,  S. 
Germain  &  Montjay;  en  1264  celui  du  Sire 
de  Pontalier  pour  Soiffons  &  Viévergue  : 
Hugues  de  Vienne ,  Sire  de  Pagni ,  prit  en 
Fief  du  même  Duc ,  en  1266,  Seurre ,  Clux, 
Longe-Pierre ,  Navilly ,  Moux ,  &  lui  remit 
la  Perrière ,  S.  Seine  en  Bâche  &  Foucherans. 
Robert  II  acquit  en  1279  de  Phil.  de  Vienne, 
la  mouvance  de  Mervans  ;  en  1 284  celle  de 
Cuifeau   de  Henri  d'Antigni  ;  en  1289  du 
Comte  de  Savoie  Amé  IV  &  de  Sybille  de 
Bagé,  les  Châtellenies  de  Cuifery ,  Sagi  & 
Savigni  en  Revermont;  en  1 294 ,  de  Philippe 
de  Vienne,  la  mouvance  de Pagni-la- Ville, 
Pourlans,  Montagni,  le  Châtelet,  laBruere, 
Ghamblan  ,  Jalange  ,   Trugny ,  Chazelle  , 
Bouffelange&  Villars-Rotain  ;  enfin  en  1299, 
de  Hugues  de  Vienne ,  -Sire  de  Lonvy ,  celle 
de  Savigni-fur-Seille  &  de  Beaurepaire. 

Le  Chalonnois  eft  arrofé  par  la  Saône ,  la 
Guyette,  la  Seille  groifie  de  la  Braine ,  de  la 

Valliere 
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Valliere  &  du  Solnant  ^  la  Deheune  chargée 
de  la  Bourgeoife ,  la  Grône  unie  à  la  Guye» 
la  Talie ,  Taliexta,  fur  laquelle  font  4  ponts  : 
toutes  ces  rivières  portent  le  tribut  de  leur$. 
eaux  dans  la  Saône  9  qui  feute  eft  navigable 
&  fait  la  ricbefle  du  Pays. 

Les  coteaux ,  à  Toueil,  produifent  de  bons 
vins  :  les  plus  renommés  font  ceux  de  Gi- 
vry  ,  Mercurey  ,  RuUy ,  St.  Martin*fous- 
Montaiga ,  Montbogre,  Rofey ,  Buxy ,  Che- 
nôve.  •  •  •  V  Le  favant  D.  Ruinart  a  cru  que 
Grégoire  de  Tours  en  fait  mention  fous  le 
aom  de  vinum  Scalonum ,  qu'il  a  trouvé  écrit 
Cablonum  dans  difFérens  miT.  de  ce  Père  de 
notre  Hiftoire,  &  qu'il  croit  défigner  le  vin 
du:Chalon|iois.  Nous  parlerons  plus  ample- 
ment dans  la  defcription  particulière  de  ces 
vins  recherchés  par  les  Pariûens,  les  Lyon- 
nois  &  les  Etrangers. 

•  '  Les  «avirons  de  la  Saône  font  renommés 
par  Texcellence  des  pâtufages  abondans;  la 
Brefle  Chalonnoife  par  fes  plaines  fertiles  ^ 
bois ,  rivières ,  champs ,  prés ,  &c. 

Baillis  y  Lieuteitâns  Généraux. 

Le  Pf  Perry  ne  commence  la  lifte  des 
Baillis  dç  Chalon  qu'en  13 59 9  tandis  qu'ils 
ûirent  établis  par  le  Duc  Hugues  IV  en  Bour- 
gogne j  &  qu'on  trouve  dans  le  cartulalre 
Tom.  I  y.  K 
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de  l'Evêcké.^  Pierre  de  Corbigny,  premier 
Baiili  de  ^Ghalon ,  en  J  244. 

Lest  Baillis»  d'Epée  y  en  même  temps  Maî- 
tres des^foireS',  fiirent  Hugiies  de  Verails  en 
I344j  HeiïejdrBretamere;^ en  i36o,Oerard 
de  Longchampen  1361^^  Guillemot  dé^Mar- 
cilly  en  1367;  cnfuite  pendant  ce  fiéele , 
Jean  et  Failïy ,  Philippe  •  de  Valois ,  Âd&m 
Remônd ,  -  Jean  de  Villersnlâ-Faye ,  Guill^; 
de  la  Marche  :  au  xv«.  ficelé,  Guichard de 
St,  Seine  ^  Guill^  de  Sercy-,  Sg^.  d'Igotnai, 
Ecuyer  de  Philippe  le  Bon  ;  J.  de  Gouy  de 
Riipt;-HtTgues  de  Villôfl^uve,  Chambeîtatt 
du  Roi;  Antoine  de  Chafan  :  au XVi^.  fiécle, 
J.  de  Ciugny;  George  de  la  Guiche  j  mort 
en  1576;  Nie.  de  Beaufrémont ,  Grand-Pré-» 
vôt  de  i'Hôtel;  Claude  f^n  filsl,  -Bai^n  de 
Sennecey ,-  Lieutenant  Gén.en  Bourgogne  ; 
Henri  de  Sennecey,  Lieutenant  de  Roi  é» 
MâconnoiSjtué  au  fiége  de  Royaneniéii; 
ei.  Charlesf  de  SenAecey,  mort  eh  1641  'i 
Loui&  Chalon  du  Blé  ;  bleffé  a  mort  au  fiégé 
de  Gravdines  en  1648  ^  avec  brevet  de  Ma- 
réchal de  France  ;  fon  fils  Louis  Chalon  & 
fon  petit-fils  :  *' .  .  .  {f^oy.  Minimes  èi^dèvdnty 
pag.  4^2  )  9  1^  Marquis  de  Beringhçn ,  Grapd- 
Eçuyéf*  de  France  ;  le  Marquis  de  IÇAonte-nar  ^ 
Gouverneur  de  ChalohL 

Pîjrmi  les  Lieutenans  Généraux ,  on  voit 
Jacques' fie  Beaumont  en  i^f};  J.  Anche- 
mant;  N;  Rabutin;  PhiP.  de  Montholon, 
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Sg''.  d'OrainSt  de  Montjay,  en  1562,  mort 
en  1 596  I  {f^oy.fur  cctu  ancienne  famille ,  ^.  j  , 
pag.  ^42)  ;  Etienne  Bernard,  mort  en  1609: 
{yoy.  Minimes  ci-devant^  pag.  45) 6");  L  Ber- 
nard fon  fils ,  Sg^  de  St^.  Heleine  &  de  Bau- 
driere,  mort  en  1652;  Jacq.  Augufte  Virey, 
Sg'.  du  Tartre  ;  Etienne  Bernard ,  depuis 
Préfident  à  Mortier  au  Parlement ,  mort  en 
1 692  ;  Jacquesl  Desbos  ;  Anrpine  Viard;  Louis 
Giroufede  Gailier;  J.  Chrifoft,  Colmont  de 
Vaugrenant  ;  Etienne  Burignot  ;.L.  Butard 
en  1765  ;  Jean  Louis  Bernigaud  de  Granges, 
en  1770. 

L^dit  de  création  d'un  Lieutenant  Crim, 
en  1 522 ,  n  ayant  pas  eu  lieu  en  Bourgogne, 
Henri  III,  par  fon  Edit  de  ijSi ,  créa  de 
nouveau  dans  tous  les  Bailliages  un  Lieute- 
nant Criminel ,  qu'il  appelle  dans  l'Edit  de 
1586,  Lieutenant  Genèral-CrimineL  Q^s  Offi- 
ciers ont  été  Philibert  Bernardon, 

Prifque  de  Servile,  Nie.  Perreney,  Cl.  Gi- 
rard ,  Philippe-Marie  ^affon , . . .  .  Jacques 
Bataillard,  auquel  fut  uni,  par  Arrêt  du 
Confeil  en  1763,  la  Charge  de  Préfident  au 
Préfidial  ;  Louis  Caffian-Dupré  de  Bouilland, 
reçu  en  Janvier  1778. 

Jacques  de  la  Loge ,  Chanoine ,  étoit  Con- 
feiller  du  Duc  au  Bailliage  en  1368,  &  Mathé 
de  Buézon  fon  Avocat  en  1387  :  Hugues 
d'Ye,  Procureur  du  Dup ,  en  I366;fesfuc- 
cefleurs  furent  J.  Dubois,  Jacques  de  La- 

K  k  ij 
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trecey,  Girard  d'Anguy on ,  Michel  Groart» 
J.  Fraignot,  en  14 14,  &c. 

Le  Bailliage  ,  fuivant  la  Déclaration  de 
Mars  1778 ,  eft  compofé  d*un  Bailli  d'Epée, 
I  Lieutenant  Général  Civil ,  l  Lieutenant 
Général  Criminel,  2  Lieutenans  Particuliers, 
6  Confeillers,  l  Avocat,  i  Proc.  du  Roi, 
1,  Greffier  en  Chef,  i  Commiflair e  aux  fai- 
fies  réelles  &  Receveur  des  confignatipns  ; 
tous  les  autres  Offices  fupprimés  :  les  Pro- 
cureurs réduits  à  10 ,  les  Notaires  à  il,  ainû 
que  les  Huîffiers. 

Le  Lieutenant  Général  comme  Maître  des 
foires ,  fait  l'ouverture  de  celle  de  la  St.  Jean, 
concurremment  avec  le  Maire ,  chacun  dans 
un  carroffe  :  celui  du  Lieutenant  G  énéral  va 
le  premier,  on  prend  la  droite  :  les  Huiffiers 
du  Bailliage  &  les  Sergens  de  la  Mairiemar- 
chent  enifemble  ;  les  premiers  à  la  droite ,  les 
féconds  à  la  gauche.  Ils  vont  aux  trois  Faux- 
bourgs  slnformer  s'ils  ne  fe  paffent  rien  con- 
tre rOrdonnance.  Mais  cette  cérémonie  ar- 
rive rarement.  J'ai  vu  Taâe  de  vifite  faite 
par  Jacques  Desbos ,  Lieutenant  Général  en 
1697. 


Le  Présidial,  créé  en  1696,  eft  uni  au 
Bailliage ,  ainfi  que  la  Chancellerie ,  depuis 
1665  :  les  Châtellenies  ont  été  réunies  par 
Edit  dé  1749. 

Le  Bailliage  tenoit  jadis  fes  féances  à  la 
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porte  de  Beaune  ;  rAiiditoire  fut  transféré 
fur  la  place  du  Châtelet,  où,  en  1613,  fut 
bâti  fur  les  anciens  murs  THôtel  qui  eft  beau. 
On  voit  au  portail  les  quatre  Vertus  Cardi- 
nales &  la  ftatue  de  Louis  XIIÎ.  Au  même 
lieu  fe  tient  la  Juftice  des  Eaux  &  Forêts. 

La  Maîtrise  des  Eaux  &  Forêts  étoit 

appelléefous  les  Ducs ,  GrUcric  Générale ,  réu- 
niflant  Chalon,  Autun,  Montcenis  :  5  Châ- 
tellenies  portoient  par  appel  leur  caufe  en  ce 
Siège ,  reffortiffant  nuement  au  Parlement  ; 
il  a  été  enfuite  démembré  pour  former  les 
Maîtrifes  d'Autun,  Mâcon,  Belley  &  la 
Gnierie  de  Bourg,  &  cette  Maîtrife  eft  de- 
meurée Baiiliagere ,  ainfi  que  les  autres  du 
Royaume. 

Le  premier  Maître  Particulier ,  connu  fous 
le  nom  de  Gruyer^  fut  Franc.  Bataille,  Li- 
cencié es  Loix  ,. Chambellan  du  Duc,  en 
1420;  Ambland  de  Neuville,  Chambellan 
dn  Duc ,  en  1434;  enfuite  J.  de  Maire ,  Sg^ 
de  Château-Renaud  ,  Panetier  du  Duc ,  en 
1448  ;  Louis  de  la  Chambre  de  Montfort, 
Sg^  de  RufFey,  en  1508;  Philibert  de  Mo- 
randey ,  Sg^  de  Lucenai;  Ant^  de  Brefley, 
Sg^  de  Thaifey  ;  P.  Mathieu  du  Moulin  ;  P. 
fon  fils;  P.  de  Loye  en  i6cx);  P-  fon  fils; 
Guill^.  Mailly  eut  le  I*^  le  nom  de  Maître 
Partie,  en   1670;  Claude  Gauchat;  Franc, 
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Villot;  N.  Barthelemî;  J.  Janthial;  D.Boif- 
ferand;  Nic.'Callard,  depuis  1 760. 

Le  Roi  a  dans  le  reflbrt  de  la  Maîtrife  de 
Chalon,  6495  ^^pens  de  bois. 

Consuls  ,  créés  par  Charles  IX  â  Chalon 
en  1565.  Leur  Auditoire  eft  très-propre  & 
bien  décoré  :  il  y  manque  le  tableau  des 
anciens  Confuls,  qui  feroit  utile  aux  fa- 
milles ,  comme  on  le  voit  à  Troies  &  dans 
d'autres  Villes  Confulaires. 

Grenier  a  Sel,  établi  par  Philippe  le 
Hardi  en  1370. 

La  Chatellenie  Royale  ,  pouf  la  moitié 
de  la  Ville  au  niidi,  les  fauxbourgs  dé  St\ 
Marie  &  de  St.  Jean  de  Maizel ,  réunie  au 
Bailliage  en  1749. 

Bailliage  TEMPOREL  de  L'EvÊcHi,dcnt 

la  Juftice  comprend  l'autre  moitié  de  laVille, 
depuis  la  rue  des  Cloutiers  feulement,  juf- 
qua  celle  des  Prêtres,  &  par  appel  les  au- 
tres Terres  de  TEvcché  &  la  Seig^.  d'Aile- 
rey.  Il  reflbrtit  niienaent  au  Parlement  de- 
puis 1482  ,  &  au  I'^^  chef  au  Préfidial;  na 
que  la  Juftice  ordinaire ,  fans  connoître  des 
caufes  des  Nobles. 

•       ■  •       •    •  •      ' 

Justices  des  Chapitrés* de  S.  Vincent  & 
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de  St.  Georges ,  de  TAbbaye  de  St.  Pierre , 
de  la  Commanderie  du  Temple,  qui  reffor- 
tiflent  au  Bailliage  &  au  Préfidial.  Les  Bé- 
nédiûins  de  S.  Pierre  ayant  voulu  décliner 
la  hirifdi^lion  ordinaire ,  &  porter  leurs  af- 
faires au  Grand-Conferl,  les  États  &  fe  Par- 
lement réclamèrent  les  privilèges  de  la  Pro- 
vince, &  obtinrent  en  1764  Arrêt,  par  le- 
quel il  efl:  défendu  de  tirer  les  Bourguignons 
hors  de  leur  reffort ,  félon  les  Lettres  pat. 
de  Louis  XI,  1476,  &  de  Charles  VIII, 
1484. 

Official[TÉ  du  Dîocèfe,  celle  du  Cha- 
pitre. 

Bureau  Diocéfain.  Recette  Partie,  de  la 
recette  génér.  des  décimes.  Goyvernement 
partie,  dans  la  Lieutenance  génér.  du  Cha- 
lonnois,  avec  citadelle  &  garnifon. 

Lieutenance  des  Maréchaux  de  France. 
Maréchâuffée.  Juftice  d'entrepôts  des  fels. 
Juftice  des  Traites-Foraines ,  dite  la  Maîtrift 
des  Ports\  &  Pajfage ,  créée  ert  1 5  5  »  ,  qui  ref* 
fdrtit  au  Parlement.  Bureau  &  Récette  des 
mêmes  Traites.  Subdélégation  de  l'Inten- 
dance. Route  de  la  pofte  de  Dijon  à  Lyon 
&  des  Coches  par  eau  de  Lyon  à  Auxone. 
Direftion  &  Bureau  des  Carrofïes  &  Dili- 
gences par  terre  poui*  Dijon  &  Paris,  &  par 
eau  de  Chalon  à  Lyon. 

Kk  iv 
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Grand  Bureau  de  la  Ferme  du  tabac» 

Mairie. 

L'Echevina^e  fut  établi  en  I2ç6  par  le 
Duc  Hugues  IV,  qui  créa  4  Prud'hommes  , 
dont  2  tirés  des  Vaffaux  de  TEvêque^Ôc  -2  de 
ceux  du  Duc ,  pour  juger  tous  les  forfaits 
avec  le  Châtelain ,  exercer  la  police*  La 
charte  eft  dans  Perry,  p.  69 ,  pr.  Il  n'y  avoit 
alors  en  cette  Ville  que  3CX)  f. 

L'affemblée  fe  tenoit  la  veille  de  la  Saint 
Jean  aux  halles,  enfuite  aux  Carmes  aux- 
quels elles  furent  cédées  en  partie ,  &  de- 
puis quelques  années  elle  fe  tient  à  THôtel 
de  Ville  le  31  Décembre. 

Philippe  le  Bon,  permit,  en  1422  ,  aux 
Habitans  de  continuer  leurs  Echevins  pen- 
dant 3  ans.  Le  Maréchal  de  Baudricourt , 
Gouverneur ,  déclare  que  les  4  Echevins 
étoient  Conjuges  en  la  (  hâtellenie  Royale  , 
&  Concapitaincs  de  la  Ville.  Ils  avoient  la 
garde  des  clefs  ,  &  le  droit ,  en  temps  de 
guerre,  de  péril  éminent,  de  choifir  un  Ca- 
pitaine pour  la  défendre  ;  ce  qui  caraôérife 
une  Ville  municipale.  Girard  de  Bourbon , 
Sire  de  la  Boulaye,  fut  élu  Capitaine  en 
1422;  Cl.  de  Brancion  en  1491  ;  Ant^  de 
Chazans  en  [498;  Phil.  de  Buxi  en  1511; 
Phil*.  de  Lugny  en  1525;  Georges  Damas 
de  Marcilli;  Charles  de  Saint'-Leger ,  Baron 
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âe  Rully  ;  Philibert  de  Montconis  ;  Claude 
de  Baun-ei^ont,  Baron  de  Senecey;  Henri 
fon  fils  ,  en  1590  :  le  dernier  a  été  le  Mar- 
quis dXJxelles. 

Le  Maire  n^a  été  créé  qu'en  1561  par 
Charles  IX,  avec  jurifdiâion  politique-ci- 
vile &  criminelle  en  F®,  inilance  ^  comme 
es  autres  bonnes  Villes  du  Duché ,  en  con- 
fidiration ,  dit  le  Roi ,  dt  ce  que  Chalon  ejl  tune 
des  meilUurts  &  des  plus  confidètahles  Villes  de 
notre  Duché  de  Bourgogne  ,  Jltuie  en  pays  limi" 
trophcy  où  affluent plujieurs  étrangers.(y.VerTyj 
p.  97,  pr.) 

Le  I*^  fut  Jean  Renaudin,  Lieut.  Gén.  en 
la  Chancellerie,  qui  le  fut  encore  en  1569; 
enfuite  André  Leclerc  ;  André  Burignot  ;  Phi- 
lippe Bataille ,  Ecuyer ,  Confeiller  au  Bail- 
liage, qui ,  fur  Tavis  de  fon  prédéceffeur, 
empêcha  Texécution  de  la  Saint  Barthelemi 
dans  fa  patrie  ;  Cl.  Perraut ,  Franc.  &  Louis 
de  Théfut,  dont  lun  étoit  Conf^  au  Bailla 
&  Tautre  Juge-Châtelain  ;  Nie.  Julien ,  4  fois 
Maire;  Pierre  Beuverand  en.  1585.;  Jean-B. 
ion  fils ,  Lieut.Géri.  en  la  Chancellerie ,  Sg^ 
de  Panifiiere  &  de  la  Loyere ,  en  1 59!  ;  Phi- 
libert Bernardon ,  Edme  Gallois  du  Pérrou; 
au  xvil^.  f.  Guillaume  Lantin ,  Jacques  de 
Mucie,  Nie.  Perreney,  Jacques  Beuverand, 
Abraham  Perraut  >  Cl;  Tapin ,  TAvocat  Ber- 
nard Durand  en  16 16,  Cl.  de  Pontoux  de 
Granges  ;  Louis  Perry,  père  de  THiftorien  ; 
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J.  jantfaiai 9  Q*  Enoch  Virey,  Edme  Julien, 
Guillaume  Jorii®t,  Adam  Joly  ;  CL  Quatre  , 
Conf^.  au  Baiil^.  1 642  {  CL  Crétin ,  Barthe- 
lemi  Magnien  3  fois ,  P.  d'Homes  pour  la  2®« 
fois  en  1658. 

On  voit  enfiiîte  les  Blondeau  ,  Julien  ^ 
Virey,  Guilliefj^  Bertaud ,  Mailly,  Çh^udeau^ 
Joly  y  Mafibn  :  depuis  Jacques.  Janthial  en 
1692,  les  Maires  ont  été  à  vie*  Ant*.  Noi- 
rot,  Fr.  Gauthier  de  Chamirey,  CL  Perrault, 
CL  fon  fils  font  les  4  dernieis  :  Taâuel  de- 
puis 1776,  eft  François  Noirot;* 

Le  Maire  a  la  police  générale ,  même  dans 
le  grand  cloître  .de  la  Cathédrale,  par  dé- 
cifion  du  Roi  en ^175  3,  quoique ^- fui vanf 
différens  Arrêts  du  Confeil  d'Etat.  Texercice 
de  la  Voirie  n'eut:  pas  lieu  dans  le  cloître 
des  Eglifes  Cathédrales.  La  qualité  de  Ca- 
pitaine, que  nommoient  le$  Habitans  depuis 
1477,  ^^  maintenant  attachée  à  la  perfonne 
du  Maire  qui  a  le  titre,  comme  à  Dijon,  de 
Colonel  de  la  Milice  b,ourgeoife;&  Chef  des 
armes 

L'Hôtel  de  Ville,  décora  d'une  belle  falle, 
a  été  conflxuit  paf  le  Maire  Loui^  .Gauthier , 
qui  fit  mettre  les  archives  dans  le  meilleur 
ordre.  La  falle^  fort  oi^ée,  eft^due.àXlaude 
Perra^dt  en  l;75[4*^^'      t 

On  perdit  beaucoup  de  titres  lorfqlie  la 
fpudre  tomba  fur  la  tour  de  la  Maifon  de 
Ville  en  1549,  &  lors  des  troubles  de  Re- 
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ligîon  en  1562.  4ocx>  Soldats  Italiens  &  Lo- 
rains ,  en  1 594,  ayant  forcé  les  tours  de  la 
porte  du  Change ,  pillèrent  &  brûlèrent  les 
papiers  qu'on  y  avoit  dépofés. 

Remarquons  q^ie  les  Chalonnois ,  fqigneux 
de  perpétuer  les  noms  des  bons  Citoyens 
bienfaiteurs  des  pauvres ,  de  l'Hôpital  &  du 
Collège ,  les  copfervent  fur  14  grands  ta- 
bleaux en. bronze  ou  en  fer  blanc,  da^s  la^ 
gallerie  de  l'Hôtel  de  Vill#  On  vpit  dans 
cette  honorable  lifte  les  Druot ,  Çerniigny, 
Lafne ,  Pontoux,, "Guillaud  ,  Tiflerand ,  Ma- 
thieu ,  Vatjot:,  Béuverand, 

Chalon  eft  la  4^.Ville  qui  députe  aux  Etats 
de  la  Province ,  &  la  5^.  qui  nomme  l'Elu 
du  Tiers-Etat,  fuivant  le  rang  réglé  par  pro-i 
vifion;  car  quoique  Ville  ancienne  &  épif- 
copale,&  qu  elle  ei}t  précédé  celle  de  Beauijie 
aux  Etats  de  1460  ,  IS4%9.;I568 ,  elle  fut 
fupplantée  par  les  Députés  de  Beaune.  Ceux 
même  de  Nuys  &  de  Saint-Jean-de-Lone  lui 
difputerent  la  préféance;  ce  qui  pccaiiona 
un  grand  procès  Ibus  Hepri  IV.  Chalon  )uf- 
tifîa  fon  droit  par  un  mémoire  de  Bernard 
Durand ,  affez  bien  fait  pour  le  temps ,  &, 
qu'on  trouve  au  I®^  vol.  de  i'iU.'Orbaftd.  , 

L'Avocat  foutientfjf  que  Çl^alofi  dans  tous 
»  les  idiomes  ori^^it^uir  figfii^  paLr ,  -^  en> 
»  grec,  le  pew-y  le :f>pr^  9icVM;imu.  Il  eft  le> 
»  cœur  d^s  2  Bourgognes  ^  le  rempart  tr^céj 
>t  au  plus  fertile  territoire^  d^  France >. un. 


f'  {« 
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n  abord  fameux  du  commerce  ;  ce  fut  la  de- 
>>  meure  des  Eduens ,  le  magafin  de  Céfar , 
»  la  retraite  des  armées  impériales ,  le  fé- 
»  jour  des  Papes,  le  liège  des  Rois  de  Bour- 
^  gogne ,  &  la  maifon  des  Comtes. 

»  Au  contraire  la  Ville  de  Nuits  porte  un 
>»  vrai  nom  de  calamité  y  malheurs  &  afflic- 
»  tions  ;  n'a  aucune  marque  d'antiquité,  pour 
M  n'avoir  été  ou  un  abergement  &  un  Vil- 
»  lage.  »  ^ 

L'Auteur  paroît  très-piqué  de  ce  que  les 
Nuy tons  oferent  dire  en  pleine  audience , 
que  Chalon  étoit  fitué  fous  le  ligne  de  la 
Vierge  ,  Jîgnt  féminin ,  fans  force  &  fans  vertu. 
Il  prétend  que  Saint-Jean-de-Lône  eft  fous 
Xccrtvifft ,  qui  eft  un  figne  cornu ,  humide  , 
noâurnal ,  féminin  ^  aquatique ,  froid  ,  fep- 
tentrional ,  mobile ,  flegmatique. 

»  Les  antiquités  de  Nuits,  dit-il,  font  plus 
»  obfcurei  que  la  nuit  même.  » 

Malgré  ces  belles  raifons ,  les  deux  Villes 
gagnèrent  leur  caufe ,  &  eurent  rang  par 
provifion  à  l'éleâion  avant  Chalon ,  parce 
que  leur  droit  de  Commune  étoit  plus  an- 
cien. Nuys  Taybnt  reçu  en  i2iz,St.-Jean- 
de-Lôneêft  iifi.-   ' 

Les  Maires  de  Chalon  Elus  aux  Etats , 
ont  été  Nie,  hili'èn  en  1580,  Jacq.  de  Mucie 
en  1608,  Edme 'Julien  en  1639,  Benoît  Ju- 
lien en  1661 ,  Jean  Noîrot  en  1706, Louis- 
François  Galithie*  en- 174  2  :  le  Maire  aûuel, 
François  Noirot,  fera  Elu  dans  5  ans. 
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PrIF  ILÉG  ES*D£  LA    FiLLS. 

L* Avocat  Durand  fit  en  1604  un  petit  re- 
cueil des  privilèges  accordés  à  Chalon  par 
les  différens  Souverains ,  &  dont  plufieurs 
n'ont  plus  lieu. 

î^.  L'exemption  de  taille  &  exaûions  in- 
dues^.par  Hugues  IV  en  1234,  moyennant 
1 5  f.  par  an ,  payables  par  les  plus  riches  : 
c'eft  le  même  Prince  qui  aecorda  le  droit 
de  commune  avec  4  Echevins  &'  S  Prud- 
hommes. 

2^»  Celui  d'élire  un  Capitaine  en  temps 
de  guerre ,  donné  par  les  Ducs ,  confirmé  par 
Louis  XII  en  1505. 

3®.  Celui  d'acquérir  &  pofféder  Terres  Se 
Seigneuries  en  fief  &  franc-aleu,  fans  payer 
finance,  oâroyé  par  Louis  XII  eu  1 509  Se 
par  Henri  II  en  1553. 

4^.  Celui  de  chafier  à^cors  &  à  cris  ^  de 
jpêcher  dans  la  Saône  à  3  1.  de  diftance ,  con?- 
cédé  par  Hugues  IV  :  ce  droit  ëfl:  renouvelle 
chaque  année  par  une  pêche  publique. 

5^.  L^s  enfans  de  Chalon  pouvoient  être 
reçus  fans  enquêtes  en  tout  Monaftere  où  là 
Noblefle  étoit  requifè. 

j^.  La  franchife  des  péages ,  tant  à  Chalon 
qu'à  3  1.  la  ronde  ,  par  titre  de  122^ ,  1-^89, 
confirmé  par  le  Roi  Jean  fen  1361  ,  par  le 
Duc  Philippe  en^402,&  par  plufieurs  Arrêts 
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&  Sentence  ,  notamment  par  celle  du  Juge 
RoyaFcfc^.  Gerlgoui  en  1445  ,  contre  Jean 
de  Vienne,  Baron  de  Bùxi  &  de  Chagni;  & 
par  Arrêt  de  15^2  contré  Guillaume  de  Ga- 
dagne ,  Sg^.'  de  Verdun.  Les  Ducs  avoient 
à  Chalon  5  fortes  de  péages,  le  rivaigCj  le 
tenners  &  Vavalagt  j  dont  les  Habitans  font 
déclarés  exempts  en  1474,  ainfi  que  de  la 
huchail/e  pour  entrée  du  bois ,  par  Sentence 
de  I48î^&  xle  Tentrée  des  vins  par  une  autre 
de  1598. 

j^.  Ils  ne  peuvent  être  mis  en  prifon  pour 
forfait ,  s'ils  ont  d^^icn  ppur-  garantir  le  corps  y 
'&  que, lé  forfait  ne  fpif  pas  puniflable  par 
la  mort. 

8?.,  M  .^Toit  ^i^uHin  qu^on  levé  fur  le 
louage  deç  liiaifonç  app?irtenantes  à  ceuxqiri 
ne  fQOt  p^s  Habitais.  La  tour  de  Marcilli  en 
fut  exempte  par  traité  avec  les  Echevins  en 

.1400.-.      ,      ^^     ..       ;;î'        -*  ' 

\  çf^.  La.fcânçliîfe  dès. foires. dont  ont  par- 
]€raV.tei5^p^^onnoie$  étrangères  y  avoient 
cours^  {^Uis  aïftinâion..  Les  Marchands  forains 
pouvoient  tefter,  &ii'^toient  fujets  à  aucun 
droit  çCai^bain^.  \^  . .  .  .  . 
"*  Ces  privilèges  ont  él^, confirmés  par  Louis 
JXI  en  1477*  P^  Loji^ilkXH  étant  à  ChaJon 
en  I  f  00 ,  par  François  P^.  I J 16 ,  Henri  III 
^574,  Heniri  IV,  tj95  ,  &  par  Louis  XIV, 
1044.  ,    ►     . 


D  ir  MC  rf  A  L  o  î*  *f  h  i  s.  JÏ7 
Jeu  de  L'Ah<îUEBUSEv  coftïpofé  de  24 
Chevaliets,  d'f^ndu  le  grand  Prix  en  1653, 
en  1678 ,  1700  &  1728 ,  dans  \é  [iâquier  Glo- 
rietté, près  delà  pia4e-d*ârme  &  de  la  cita- 
delle. La  VîUe  a  joui  de  ce-paqûier  proprié* 
tàireihent&  fanscontradiôion  jùfqii'en  1729, 
que  les  Éénédiflins  de  S.  Pierre  Tont  voulu 
troubler  'paï  lin  procès  encore  (tendant  aU 
Confeil  du*  Roi.  L'emplacement  aâuel  de 
rArqnebufe  appartient  à  la  VîEe,  qui  Fa 

eonftruit  à  fes  frais,  ' 

«-  ■  ,  .  .  ,    • 

Le  Jeu  D*ARfiALêTE ,  fort  ancien  ,  dans 
le  preau  des  halles  à'I'oueft ,  fiit  détruit  en 
1360,  &  t'ranfpotté  pBusprès.  Il  fut  encore 
renverfé  en  1494  ,  &  rétaBli-eh  ifiél  Les 
Chevaliers  Vendirent  leuriplaeé-  en- 1666^ 
pour  4000  liy.  aux  VifitârtdinésV&  fe  bâti- 
rent au  bôitt  dii  preaù  du  èôté  8e  la  Ville, 
Cet  Exéîtice  a  ceffé.     - 


•  ,  ^  ly    ai** 


Il  vavoit  auffi'Jès  ï427W5è©^ï>e  l'Arc 
dans  lé  pâqUiér -Gldriettè  V  itt  tlelâ  du  bras 
de  la  rivreré^.  il  fut  fafô^\lJ64. -La  Ville 
accorda  tin  autre  cmpîacclîient  derrière  le 
cimetière' &  les  Cafem^es  4^1à'Motte.  Mais 
lés  Minimes  depuis  Vétatifbl^itiht -de  Tinçom* 
ifiodité  que  lie^Qh^valtét^'^eiircaitf^^ 
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Urfulines  pour  la  place  voiiine  611  ils  font 
maintenant.  Le  Jeu  du  Piflolet  a  été  réuni 
à  celui  de  FArc. 

A  cette  occaûon  je  dpis  rappeller  que  Jac- 
ques de  Lalain  tint  à  Chalon  un  grand  pas 
d'armes  en  1449,  comme  Pierre  de  Beaufre- 
mont  avoit  fait  à  la  Charme  de  Marcenai  , 
cinq  ans  auparavant.  Peut-être  n'étoit-il  pas 
content  de  fa  Damc^  qui  ne  lui  avoit  pas 
donné  Yemprifi  Jt amour ,  (  comme  écharpes  , 
bracelets^  cordons,  fi'c);  car  il  fit  peindre 
fur  fon  pavillon ,  à  côté  de  la  Vierge  tenant 
fon  Fils ,  le  portrait  d^une  Dame  richement 
vêtue ,  qui  avait  la  mine  JCuiu  pUureufc^  ver- 
fant  des  larmes  qui  tomboient  dans  une  fon- 
taine ,  fur  rlaqueUe  une  licorne  étoit  aflife. 
On  y  voyoit  3;/<ttg«5;  la  i*".^. blanche,  pour 
la  hache;  la^i?^*  de  couleur  violette,  pour 
répée;  la.3%.  noire,  pour  la  lance;  toutes 
femées  de  larmes  bleues  :  d'oii  la  Dame  fut 
nommée ,  la  Dame  de  Plors ,  &  la  fontaine , 
h  fontaim  4^,florjs  (Pleurs).  . 

Pierre  deChandios,,  Gentilhomme  Bout- 
guignon,^i  ayoit touché  la  targe  blanche^ 
parut  dansTa  lice  ,  atmé  de  toutes  pièces , 
|e  baflin^t;en:tête.,  ^  la  çottç  d'armes  fiir 
les  épaules ,  &.^iiputa,devaiu  le  Juge  d'armes 
le  prix  àj.  de  JLàlain.  Charles,  Rue  d'Or- 
léans ,  &  Marie  de  Cleves  Ï4  femme ,  furent 
témoins  de  ce  tournoi ,  ainii  que  Jean  de 
Crequi ,  qui  revenoit  de  la  Paleïtine.  C'êfl 

alors 
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alors  que  le  Duc  d'Orléans  fit  Chevalier , 
de  fon  Ordre  du  Porc -Epie,  Claude  de  St. 
Julien  de  Baleure ,  bifaieul  de  THiftorien ,  qui 
rapporte,  pag.  156,  fes  Lettres  de  Cheva- 
lerie. 

Foi  RE  s  :   COMMERCE. 

Les  2  foires  franches  app..  Tune  Froide 
on  des  Brandons,  l'autre  Chaude  ou  de  la  S. 
Jean ,  font  très  -  anciennes  ,  &  ont  été  fa- 
meufes  fous  les  Comtes  &  les  Ducs.  On  les 
annonçoit  jufqu'en  Lombardie.  Elles  atti- 
roient  des  Négocians  de  toute  l'Europe,  &: 
duroient  un  mois.  Elles  exiftoient  dès  12.36, 
&  ont  été  confirmées  par  les  Ducs  &  par 
Louis  XIV,  en  1643. 

.  Le  Châtelain,  prépofé  pour  la  garde  de 
la  Ville ,  étoit  obligé  de  faire  lé  guet  pen- 
dant ce  temps.  Le  Bailli ,  appelle  aufii  Maître 
des  foires  j  rendoit  juftice.  Le  terrier  de  1437 
dit ,  «  que  le  Maître  tiendra  fa  Cour  2  ifois 
»  le  jour,  &  aura  la  connoiflançe  de  toutes 
M  caufes  afiignées  devant  lui,  la  Cour  du 
»  Châtelain  ceffant  alors.  »  Ce  terrierrap- 
pelle  là-deffus  les  Ordon.  de  1362, 1372.  Ces 
foires ,  fi  renommées ,  ayant  diminué  par  la 
longue  duf  ée  des  guerres  avec  les  Anglois , 
Philippe  le  Bon  voulant  les  rétablir,  leur 
accorda  de  nouveaux  privilèges  par  fa  charte 
de  1465.  Il  créa,  comme  à  Lyon  ,  Confer- 
Tom.  IF.  L  1 
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yateiir  &:  Gardien  le  Bailli  Maître  des  foires» 
ou  (on  Lieutenant. 

Les  grandes  halles  ,  en  la  place  des  Car- 
mies,  étoieiit  deftinées  pour  recevoir  les 
Marchands  &  leurs  denrées.  Elles  étoient 
partagées  en  grandes  &  petites  loges.  La 
grande  loge  pour  ïeB  Drapiers^  contenoit 
98  loges  :  elle  occupoit  l'enclos  des  Urfu- 
lines^  partie  de  celui  des  Vifitandines,  juf- 
qu'au  <raflal  Gloriettie.  Un  foffé  regnoit  au- 
tour des  lialles  ;  on  y  entroit  par  un  pont 
dont  il  eft  Souvent  parlé  dans  les  comptes. 

Les  Marchands  en  ^e  d'Arras ,  de  Beau- 
mont,  de  MarviUe,  étoïttit  placés  dans  la 
grand'loge  de  ia  draperie,  qui  étoit  à  ren- 
trée de  la  Ville.  Les  draps  étoient  étalés  près 
des  murailles  &  vers  le  pi^é.  Les  Marchands 
d'Ypres,  de  Gand,  Xïoiiai^  Tournai,  Va- 
lenciennes  ,  vendoient  en  gros  ;  de  même 
ceux  de  Chalon-^-Màrne,  d'Âubenton,  de 
Troyes,  ainfi  que  kft  Picai^ds,  Lyonnois, 
Parkfiens  ,  Mîlanois. ......  Les  IDijonnois 

ayoieift4eurplace«ufoci^r  delà  grande  halle, 
&  vendoifenc  en  détail  avee-ceux^^ouen,- 
de  Lifle  :  la  pelletei^ie ,  pour  ceuk  de  Châ- 
tillon,  de  Saulieu,  avdït^éA  ^(iiârtitir  vers 
TAbbaye  <Je  St.  Pieire. 

Les  Selliers  ât  Châpetîeins  ^énoieiit  logés 
à  k  porte  au  Change ,  oÀ  tes  Changeurs  de 
Mâdon,  de  Beaune  &  defJyicdEi  t^oient  leurs 
comptoirs.  Le  quartier  é^s  Mlemands  étoit 
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Air  la  Saône  dans  une  maifon  à  4iârérens  éta- 
ges. Les  boutiques  d'épice»e^  fe  tenoient 
auprès  du  Châtelet.  Les  Frippiers  occupoient 
12  loges.  Les  Barbier»  étoient  répandus  dans 
la  prairie.  Les  terreaux  du  Châtelet  avoient 
été  réfervés  pour  12  chambres,  où  Ton  dé- 
poioit  le  fer  &  le  cuir.  Les  Juifs  logeoient 
dans  la  rue,  dite  aujourd'hui  la  grantCrut  ^ 
tirant  de  la  vieille  porte  de  Beaune  au  pont 
de  la  Saône  ^  &  dont  ils  furent  chalTés  en 
1316. 

"  Pour  entretenir  le  bon  ordre  &  conferver 
la  Police ,  les  Magiftrats  de  plufieurs  Villes 
de  la  Province  étoient  obliaés  de  venir  faire 
la  garde  pendant  la  foire,  publiée  par  le  Trom- 
pette ,  dans  toutes  les  places  publiques.  Le 
1^^.  jour  étoit  deftiné  pour  le  tTiâtelain  de. 
Chalon  ;  le  2®.  pour  le  Vierg  d'Âutun  &  le 
Prévôt  de  Beaune.;  le  3*.  pour  le  Prévôt  de 
f)i}on  ;  lé  4®.  pour  celui  d^Auxone.  La  garde 
de  nuit  fe  faifoitpar  dès  hommes  armés ,  dont 
le  Vicomte  en  devoir  fournir  trois. 

"Ces  foires  ,  quoique  déchues,  font  en- 
core fi  franches  ,  que  pendant  leur  durée 
\ts  Chalohnôis  &  Etrangers  ne  peuvent  être 
arrêfès  pour  dettes  :  comme  il  fut  jugé  en 
1776  contre  «n  Huiflier  qui  fut  pris  à  Partie, 
&  paya  dommages  &  intérêts  poux  avoir  an-, 
préhéndé  au  corps  un  Marchand  étranger» 
Par  Arrêt  du  Confeil  de  1612,  ils  doivent 
jouir  de  l'exemption  du  droit  de  traites-fo- 
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raines  &  d'entrée  des  marchandifes  pendant 
les  foires,  oii  fe  rendent  encore  les  Tan- 
neurs de  toute  la  Province,  &  les  Marchands 
de  fer. 

On  voit  par  ce  détail  combien  le  com- 
merce de  Chalon  étoit  confidérable  &  animé; 
mais  les  chofes  font  bien  changées.  De  12 
tanneries ,  il  n'en  refte  aucune  depuis  Téta- 
bliflement  des  droits  fur  les  cuirs  :  (  Voy. 
tom.  Zj  pag.  z^y  II  n'y  a  plus  qu'une  manu- 
faûure  à  l'Hôpital  général ,  qui  emploie  les 
laines  du  pays.  On  y  fatirique  droguets ,  ti- 

retaine,  fcrge,  bas  &' bonnets Plu- 

fîeurs  Marchands  avoient  deffein  d'élever 
de  femblables  fah^riques.  Mais  ils  ont  été  ar- 
rêtés par  des  entraves  multipliées.  On  affu- 
jfettit  nos  draps ,  même  les  couvertures  de 
laine,  à  des  plombs ,  à  dès  marques.;  on  e0L 
accablé  de  yifites  continuelles  des  plus  gê- 
nantes ;  comme  fi  Chalon  étoit  une  Ville- 
d'entrée  ou  de  fortie  du  Royaumç.  Les  fai- 
fies  faites  fans  ceiTe ,  fous  prétexte  dû  dé- 
faut de  plomb',  fut  des  droguets ,  bas ,  bon- 
nets fabriqués  dans  le  Gévaudan ,  l'Auvergne 
&  le  Dauphiné  ,*  dont  le  dépôt  eft  à  Chalon, 
troublent  le  commerce  &  jettent  dans  un  dé- 
couragement généi'al. 
'  Tant  que  dureront  de  pareilles  entraves 
(  ignorées  fans  doute  d'un  bon  Roi  qui  am- 
bitionne le  titre  de  Père  du  Peuple),  l'on, 
verra  diminuer  fenfîblement  la  ifabrication 
llç  nos  laines  nationales*  ^  Le  cqiBimerce  > 
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dit  le  fage  Montefquieu,  »  parcourt  la  terre: 
»  il  fuit  d'où  il  eft  opprimé ,  &  fe  repofe  où 
n  on  le  laiffe  refpirer.  » 

La  quantité  d'oârois  ^  de  péages ,  de  droits 

de  pàflage ,  &c accable  les  Marchands 

par  eau.  Dix  quintaux  pefans  de  marchan- 
difes  paient  environ  1 5  liv.  de  Chalon  à  Lyon, 
pour  faire  24  lieues.  S'il  n'y  avoit  point  de 
droits,  on  les  feroit  conduire  pour  4  liv. 
10  fols.  M.  Antoine,  pag.  243  ,  de  la  Navig., 
en  Bourgogne^  préfente  le  tableau  effrayant 
des  droits  fur  la  Saône ,  &  démontre  qu'un 
millier  pefant  paie  de  Pontalier  à  Lyon  21  1. 
I  f .  6  den.  fans  les  fols  pour  livre  établis  au 
profit  du  Roi.  «  Pour  rendre  la  navigation 
»  plus  fûre  &  plus  commode ,  il  faudroit , 
ajoute  cet  Auteur  Patriote,  »  des  chemins. 
^  riverains  &  des  ponts ,  pour  lefquels  ob- 
»  jets  les  droits  ont  été  accordés,  &  fur- 
»  tout  fupprimer  les  péages  &  modérer  les 
»  oôrois.  » 

Chalon,  par  Arrêt  du  Confeil  1664,  ^^ 
deftiné  à  être  l'entrepôt  pour  la  jonftion 
des  deux  mers.  Mais  il  feroit  plus  utile  au 
commerce  de  cette  Ville ,  de  lever  tous  les 
droits  fur  la  Saône,  que  de  faire  le  canal 
projeté.  Elle  eft ,  par  fa  fituation ,  le  dépôt 
néceffaire  de  toutes  les  denrées  que  la  Bour- . 
gogne  envoie  à  l'étranger,  &  qu'elle  en  re- 
çoit. C'eft  là  que  le  Mâconnois ,  le  Lyonnois, 
le  Dauphinois,  .....  vient  charger  le  bled, 
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fe  chanvre,  le  vin,  le  fer,  en  un  mot,  tout 
ce  que  le  fol  de  fon  pays  lui  reflife,  ou  qui 
n'eft  point  Tobjet  de  fon  induflrie. 

Ce  port  eu.  le  plus  coniidérable  de  la  Saône; 
mais  il  n'eft  pas  facile  de  dire  au  jufte ,  re- 
marque M.  Antoine,  pag.  239,  quelle  eft 
rétendue  de  fon  commerce  ;  parce  que  les 
voitures  de  la  ferme  en  font  une  bonne  partie, 
notamment  pour  les  marchandifes  en  balle 
&  en  barique  :  quant  aux  autres  denrées  , 
on  peut  compter,  dit -il,  fur  l'expédition 
de  400  bateaux  par  année ,  dont  le  plus 

grand  nombre  en  bois,  charbon,  foin,  bled 

répicerie  tirée  de  fource ,  la  commiffion  des 
vins ,  font  encore  2  branches  de  commerce 
intérieur  fort  confidérable. 

L'able  ou  ablette ,  petit  poiflbn  à  écaille 
argentine ,  eft  fort  commun  dans  la  Saône. 
On  enlevé  Técaille ,  &  après  l'avoir  lavée 
&  préparée ,  on  Tenvoie  à  Paris  pour  cou- 
vrir les  grains  de  perles  de  collier.  On  la 
vend  1 5  à  j8  liv.  la  livre ,  25  il  y  a  20 ans, 
Iorfqu*une  feule  femme  avoit  le  fecret  de 
la  préparation.  Ptéfentement  prefque  tous 
les  Pêcheurs  favent  la  préparer.  Près  de  S. 
Jean-de-Maizel  eft  une  fabrique  de  cette  ef- 
pèce,  où  j'ai  vu  dix  mille  grains  de  verre 
creux  devenir  en  un  jour  brillans  &  ar- 
gentés. On  nomme  la  liqueur  argentine  ti- 
rée de   ce  poiffon  ,   effence  décrient.  Cette 

matière  brillante  ne  fe  trouve  pas  feulement 
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fur  les  écailles  de  Table  i  la  membrane  qui 
envelop{>e  Teftomac  &  les  inteilins ,  en  eft 
toute  parfemée. 

On  a  tué  fur  la  Saône ,  vers  le  baftion 
de  St.  Jean^  en  1750 ,  im  onocrotale^  ef- 
pèce  de  pélican ,  appelle  grand  gojîer  9  de  9 
pieds  d^envergure  &  de  7  de  hauteur.  J'ai 
vu  le  plumage  très-blanc ,  &  fon  bec  qui  a 
18  pouces  de  longueur.  Cet  oifeau  étranger 
avoit  une  blague  ou  poche  fort  large  fous  la 
gorge.  La  plupart  des  fumeurs  en  Amérique 
fe  fervent  de  ce  fac  pour  mettre  leur  tabac 
haché  :  (Voy.  le  Diô.  dHift.  nat.  de  Val- 
mont  où  il  en  eft  parlé).  On  en  a  tué  4  à 
Chalon,  dont  un  fut  empaillé  par  le  P.  Four- 
cault^  Minime. 

Il  tombe  quelquefois  en  hiver  dans  la 
Saône  ,  des  cygnes ,  des  oies  fauvages ,  &c. 


y 


Antiquités. 

Chalon  a  été  renverfé  tant  de  fois ,  cooir 
me  on  Ta  vu,  qu'à  peine  y  refte-t-il  quel- 
ques vefliges  d'antiquités.  Le  P.  Bertaut  dans 
fon  illuftre  Orbandale ,  nous  a  coniervé  les 
defleins  de  pluiieurs  ftatues  de  Mercure, 

Vénus,  Laocoon, qui  font  perdues. 

Sur  la  grand'place  eft  une  beUe  colonne  de 
granit ,  d'environ  1 2  pieds  de  haut ,  trouvée 
au  Pontet  (  l'ancienne  porte  d' Autun  ) ,  fur 
laquellç  on  a  élevé  une  Croix.  Aux  murs  de 
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la  citadelle ,  du  côté  du  nord ,  on  a  incrufté 
une  figure  de  femme ,  qui  tient  une  corne 
d'abondance  &  des  fleurs  ;  fur  le  mur  d'un 
autre  baAion  eft  celle  de  la  fortune  ;  dans 
le  baftion  de  St.  Jean  près  Fane®,  porte ,  eft 
celle  de  la  prudence. 

On  jug€  par  la  quantité  d'urnes ,  de  lacry- 
matoires,  lampes  fépulcrales  deifinées  par 
le  P.  Berthaut ,  &  trouvées  fur  le  chemin  de 
la  citadelle ,  que  c^étoit-là  jadis  le  cimetière 
des  Gaulois  &  des  Romains ,  comme  il  la 
été  des  premiers  Chrétiens.  On  voit  encore 
au  jardin  du  Major  un  vieux  tombeau  en 
forme  d'auge.  Dans  remplacement  de  la 
Juftice  Confulaire  étoit  un  refte  de  temple 
de  Diane  avec  fes  attributs ,  nymphes ,  chaf- 
feurs ,  lévriers  enchaînés  ;  tout  fut  brifé  en 
conilruifant  cet  Hôtel.  Ainfi  l'ignorance  go- 
thique d  un  Architeûe ,  en  ouvrant  en  1759 
les  fondations  d'un  corps  avancé ,  joignant 
les  anciens  murs  près  l'Hôtel  de.RuUy,  brifa 
ime  corniche  de  21  pieds,  caffée  en  deux 
parties ,  dont  la  frife  fculptée  annonçoit  un 
ouvrage  romain ,  &  b^tit  fur  le  folide  pii 
vraifemblablement  étoit  un  portique  ou  un 
temple.  Dans  le  voifinage ,  fur  la  même  li- 
gne ,  plufieurs  colonnes  ont  été  enterrées 
dans  les  fondations  des  maifons  nouvelles , 
conftruites  par  les  Chanoines  de  S.  Georges , 
en  1768  ;  plus  loin ,  des  maifons  fe  font  trou- 
;^ees  à  double  voûte;  en  creufant  à  iz,  15 
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pieds ,  on  découvrit  des  poutres  &  d'autres 
matériaux  ;  ce  qui  prouve  le  bouleverfement 
de  Chalon.  On  peut  joindre  ces  traits  d'in- 
^Ufférence,  pour  la  belle  antiquité  ,  à  ceux 
que  j'ai  rapportés  fur  Autun  (  ^  3  »  />.  4^4)» 

Quinze  petits  dieux  pénates  ou  laraires  en 
bronze ,  trouvés  à  Fragne  en  1762 ,  &  remis 
à  M.  le  Comte  de  Caylus  ^  qui  les  eflimoit 
du  temps  d'Augufte  ;  un  temple  à  Melecey 
gravé  dans  Tilluilre  Orbandale  &  dans  D. 
Montfaucon;  quantité  de  médailles  du  haut 
Empire  découvertes  aux  environs  de  Cha- 
lon ;  4  grandes  voies  qui  d'Autim ,  de  Lan- 
gres ,  de  Lyon  &  de  Befançon  aboutiflbierit 
a  Chalon  ;  des  urnes  à  Mercurey ,  à  Sens  près 
Sennecey  ;  un  large  tombeau  avec  une  belle 
infcription  rom.  a  St.  Loup  de  Varenne  (V. 
4:e  Village  )  ;  quantité  d'autres  déterrés  à  St. 
Martin-des-Champs ,  à  S.  Jean-des- Vignes, 
à  Montbogre ,  à  Saint- Valerin  ,  à  Cules  & 
dans  les  Villages  de  la  Côte  ,  tout  annonce 
que  ce  pays  étoit  habité  du  temps  des  Celtes 
&  des  Romains. 

Le  nom  de  Caballo-dunum  donné  à  Chalon 
dans  la  notice  de  l'Empire ,  femble  marquer 
que  cette  Ville ,  du  temps  des  Empereurs  , 
étoit  fituée  fur  une  petite  éminence ,  &  que 
«lie  s'étendit  enfuite  jufqu'à  lOO  pas  de  la 
Saône. 

On  croit  pouvoir  défigner,à  vue  des  lieux, 
Tancien  Cafirum  ou  Opidum ,  qui  formoit  un 
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ovale  au  fud  ^  depuis  la  porte  au  Change  où 
exiftent  i  greffes  tours  à  moitié  mafquées, 
baignées  jadis  par  le  bras  de  la  Saône ,  com- 
mençoient  les  murs  qui  fuivoient  jufqu'auic 
prifons.  Le  Châtelet,  Cafiellum^  eft  conftruit 
fur  ces  vieux  murs,  qui  continuoient  derrière 
le  cloître  du  Chapitre  &  le  Palais  épifcopal 
jufqu^au  Collège  9  &  delà  continuant  jufques 
aux  petites  Boiicheries ,  où  quelques  tours 
à,  moitié  rafées  avoifinent  les  Jacobines.  On 
voit  encore  les  reftes  de  la  porte  d'Autun, 
'fur  lefquels  eft  une  fiatue  de  S.  André,  Pa- 
tron d'une  Paroiffe  détruite ,  dont  la  rue 
montoit  à  S.  Pierre.  Le  chœur  de  S.  Geor- 
ges ,  THôtel  de  RuUy,  ont  été  bâtis  fur  les 
anciennes  murailles  ,  ainfi  que  partie  de 
rEglife  du  Séminaire  ,  près  de  laquelle  on 
en  apperçoit  de  gros  morceaux  de  murs  qui 
vont  jufqn'aux  belles  tours  rondes  en  bof- 
fage ,  prifes  par  quelques-uns  pour  l'entrée 
du  palais  de  Contran ,  qui  augmenta  l'en- 
ceinte en  briques  entre  TEvêché  &  le  faux- 
bourg  St^.  Marie. 

Ces  murs  étoient  foutenus  par  des  tours 
épaiffes,  k  la  diftance  de  80  à  100  pieds  cha- 
cune :  on  en  voit  encore  quelques-unes  à 
moitié  démolies.  J'en  ai  remarqué  deux  dans 
la  cave  &  le  jardin  d'une  maifon  du  Cha- 
pitre ,  joignant  le  trege  pratiqué  dans  le 
mqme  mur;  une  autre  à  la  petite  porte  du 
cloître;  une  dans  la  rue  du  Châtelet,  i  au 
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jardin  de  M.  Galand  ;  une  autre  ruinée  près 
du  Collège  à  gauche ,  &Cé  La  tour  Saudon 
fubfifle  encore.^  P^i^ti^  de  celle  de  MoBtaigu  » 
de  Marcilli ,  &c.  Ceft  derrière  le  chœur  de 
St.  Georges  &  de  FHôtel  de  RuUy,  qu'on 
voit  les  morceaux  les  mieux  confervés ,  & 
les  murs  revêtus  comme  ceux  d*Autun ,  qui 
aanoncent  une  conilruâion  romaine.  On  y 
remarque  Tincruftation  de  3  cordons  diftan- 
ciés  &  vernîfTés ,  qui  peuvent  avoir  donné 
lieu.aux  3  orUs  dorés ,  d'où  certains  roman- 
ciers ont  donné  à  Chalon  le  nom  fafiueux 
àHUufire  OrbandaU. 

Les  fortifications  au  delà  des  tours  &  des 
murs  y  confiftoient  en  plufîeurs  tours  avan- 
cées :  le  clocher  des  Carmes  eft  conftruit  fur 
une  de  ces  tours.  On  a  détruit  depuis  peu 
la  tour  Lub^n  ou  Lambert ,  près  du  Bureau 
des  Carroffes.  Vis-^-vis  le  pont ,  en  démo- 
Uffant  des  mafures  ,  on  a  découvert  deux 
aqueducs. 

Cette  Ville  9  malgré  ies  mines  multipliées  ^t 
s'étendit  encore.  Sa  ûtuation  agréable ,  le 
ïèle  de  fes  Habitans  enrichis  par  le  com- 
merce ,  les  bienfaits  des  Princes  qui  ea  ai- 
moient  le  féjtour ,  la  firent  renaître  de  fes 
cendres ,  encore  plus  éclatante.  Eîle  eut  des 
fauxbourgs  coniidérables  avant  que  Fran- 
çois P^  enfermât  dans  la  nouvelle  enceinte 
celui  de  Saint  Jean  de  Maizel;  &  avant  la 
^^ooilruâion  de  la  citadelle  par  Charles  1X> 
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celui  de  Saint  André  s'avançoit  depuis  les 
Jacobines  au  delà  de  la  citadelle  :  plus  loin 
celui  de  St.  Alexandre ,  où  Ton  voyoit  Thô- 
pital  de  St.  Eloy,  le  Bourg  &  l'Eglife  de  S^ 
Croix  jufqu'au  delà  de  St.  Jean  des  Vignes. 
Le  Connétable  de  Bourbon  ruina  en  partie 
ces  Fauxbourgs,  en  1514,  pour  fortifier 
Chalon  :  il  reftoit  encore  à  celui  de  Sainte 
Croix  27  chefs  de  famille  en  1566,  &  47  à 
Saint-André. 

Un  large  bras  de  la  Saône  environnoit  les 
fauxbourgs  à  loueft.  Il  étoit  tiré  2  1.  plus 
haut  près  de  Gergy,  paffoit  au  bas  de  Saf- 
fenay,  de  Criffey  &  de  St.  Jean  des  Vignes, 
refte  de  l'ancien  Bourg  de  S.  Alexandre  ,  & 
fuivoit  le  bas  de  la  prairie  :  on  rappelloit 
le  fojfé  de  Chalon ,  creufé  pour  la  défenfe  de 
la  place  ;  plulîeurs  même  le  regardent  comme 
un  ouvrage  romain ,  ou  celtique  félon  d'au- 
tres. 

Les  Habitans  de  Saffenay  ayant  détourné 
Teau  de  ce  canal  par  un  foffé  de  30  pieds  de 
large  qui  rentrait  dans  la  Saône ,  eurent  or- 
dre de  le  boucher  &  de  le  combler ,  à  peine 
d'être  déclarés  rébelles  au  Duc  en  14 18.  Ce 
foffé  étoit  auprès  du  Crot  Mortreuil ,  où  les 
Chalonnois  ont  droit  de  pêche ,  par  aâe  de 
1435  ,  contre  les  Habitans  de  Criffey. 

Ce  canal  couloit  entre  S.  Jean-des- Vignes 
&  le  ipkqai^T  Mariange^  &  fut  curé  en  1465: 
delà  entre  le  Bpurg  St*.  Croix  &  l'Abbaye 
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de  S«  Pierre ,  trayerfoit  le  pâquier  Gloriette» 
&  rentroit  dans  la  Saône  aii  delà  du  faux* 
bourg  St.  Jean  de  Maizel ,  où  il  s'appelloit 
fa  Royc  Peruffot ,  à  préfent  Ja  Grange  Frangey  ; 
ïe  foffé  de  St«.  Marie  n  étoit  que  le  déchar- 
geoir  du  bras  de  la  rivière. 
.  L'ancien  Chalon  fermé  de  deux  enceintes^ 
avoit  4  portes  éloignées  chacune  de  200  toi- 
(k:s  des  vieux  mur$;  la  i*^^.  fe  nommoit  la 
Barrière  ou  grande  porte  de  Pontet  y  iituée  au 
foiTé  fur  le  bras  de  la  Saône ,  &  fortifiée  de 
2  bonnes  tours  9  dont  la  dernière  fut  démolie 
en  1457.  La  2^.  dans,  la  haute  enceinte  y  s'ap- 
pelloit  la  petite. porte  ^  Pontet^  depuis  la 
porte  de  Beaunt^  C'eft  par-là  que  les  Evê- 
ques  failbient  Içux^F^.  entrée ,  prêtoijsnt  fer- 
ment entre  les  mains  des  Echevins  de  con-» 
ferver  les  droits  &  privilèges  des  Habitahs  ; 
pendant  cette  cérémonie  on  ténoit  la  porte 
fermée ,  qui  ne  s*ôuvroit  qu'après  le  ferment  : 
ainfi  fut  reçu  Philibert  de  Vienne  en  I408« 
Louis  Guillard ,  pour  éviter  le  cérémonial, 
traverfa  la  prairie  ,  .^  entra  par  .la  pprtelle 
de  la  Motte  ^  tandis  que  les  Echevins  l'at- 
tendoi  ent.  '    ,    : 

La  3^.  dite  du  Chdtelovi  de  Gloriettejtiétoït 
plus' qxi'une  fauffe  porte  en  1570^  &  murée 
en  1604.  La  4.^.  celle  de  Maiiel  proche  la 
Saône,  qui,  tombant  âe Vétufté  en  1490, 
fut  changée  en  1.5 4 j',.&. portée  à  150  toifest 
de  là  rivière;  elle  fut  encore  murée  en  1581 
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comme  trop  étroite  &  mai  placée.  La  nou-' 
Telle  n*a  été  finie  qu'en  1603.  Maintenant 
4  portes ,  celles  de  Beaune ,  dé  Lyon,  âe  S^ 
Marie ,  &  la  porte  orientale  de  S.  Laurent. 
Pour  communiquer  à  celle  -  ci  on  avoit 
conftruit  un  pont  de  bois  :  il  en  eft  fait  men- 
tiofl  en  1224.  Il  étoit  tombé  fous  le  Duc 
Jean,  qui  permit  de  faire  fabriquer  lOOO 
marcs  d'argent  fin  à  la  Monnoié  de  Saint- 
Laurent  ,  pour  être  employés  à  la  conftruc- 
tion  du  pont.  Philippe  le  Bon  donna  300 1. 
en  1422.  Il  ne  ftit  fini  en  pierre  qu'en  1508. 
On  y  voyoit  les  armes  de  Louis  de  la  Tre- 
monîlle ,  Gouverneur  de  Bourgogne ,  &  de 
Philippe  Chabot-Brion ,  Amiral  de  France. 
Ce  dfftique  latin  eft  fur  une  pierre  au  milieu 
du  pont ,  à  droite. 

Qucm  ternis  rîpdo  conflrudkm  marmore  ponum  , 
Ante  fatifcebat  limta  congçrits. 

Anciens  Hotels. 

Chrion  ayant  été  long  -  temps  le  féjour 
des  Rois  de  Bourgogne;  àcs  Comtes  du  Pays, 
&  étant  voifin  de  Germoles ,  où  les  Dijcs 
àts  deux  races  fe  plaifoient  beaucoup ,  les 
grands  Seigneufc  avoient  leurs  Hôtels  en 
cette  Ville ,  pour  être  à  portée  de  leur  faire 
la  cour. 

Contran  avoit  fon  palais  au  Châtelet,  qui 
devin  celui  -de  Charles  le  Chainre  ,  où  ce 
grince  faifoit  battre  motuioie. 
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Il  eil  fouvent  parlé  de  la  tour  0£  Ver- 
dun ,  où  les  Seigneurs  du  lieu  réfidoient  au 
XII  &  xm^  {.  On  croit  qu'elle  étoit  der- 
rière le  cloître  où  eft  la  tour  de  Rolitt  »  que 
Su  Julien  appelle  la  maifan  4[Bmmy ,  d'une 
Terre  du  Chancelier,  &  dit  ay€>ir  été  la  tour 
dû  BU ,  cédée  à  Rolin  :  un  de  ies  héritiers 
la  rendit  à  Jean  Tiflerand ,  Coaf^.  au  Par- 
lement. 

Les  Damas  ,  Sires  de  MarciUi ,  avoient  la 
tour  de  Marcilli,  à  laquelle  éfiott  attaché  le 
titre  de  Vicomte ,  confervé  par  le  P.  Jean- 
Bernard  de  Saffenay.  Bernard  du  Tarte  »  Am 
auteur  ^  en  vendant  la  tour  à  la  famiJAe  Ro- 
neaux  en  1733  9  fe  réferva  la  Glei>e  du  £e£ 
de  la  Vicomte ,  à  laquelle  eft  attaché  un 
terrier  compofé  de  pluûeurs  redevances  & 
droits  feigneuriaux  :  Jacq.  Callard  de  Théfut- 
acquit  cette  tour  &  le  jardin  des  héritiers 
Roneaux  en  1774. 

Les  Sires  D£  MoNTAiGU,  puînés  delà 
Maiibn  de  Boiurgogne  y  avoi^ent  kiu:  H6<;el  à 
la  tour  de  Montaigu  près  S.  G.eorges«  GiûU^» 
de  Montami  reconnoit  en  1283  que  fa  mai- 
fon  étoit  ^f  de  S.  Pierre.  A  cette  toui;  étoit^ 
attaché  le  patronage  de  la  Collégiale  de  St. 
Georges.,  qui  des  Paillart ,  des  Ducs  de  Lon-* 
guevUle  &  de  Nemours ,  avoit  paffé  à  la  Ba- 
ronnie  de  Chagni  ;  maint,  à  TEvêque  depuis 
Henri  J^cliy  :  (  V*  d'-dev.  p.  k\.yy  in  fini). 

L*iIûQ)EL  SAuaûK  y  dismeure  des  anciens' 
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Seigneurs  de  ce  nom ,  étoit  un  lieu  de  fran- 
chife.  La  tour  fubfifte  encore,  &  fert  de 
clocher  au  Séminaire.  On  voit  un  Girard  de 
Saudon  en  1 203  ;  Henri  de  Saudon ,  Damoi- 
feau  en  1 283  ;  Henri  de  Saudon ,  Doyen  de 
Chalon,  en  1357. 

Pierre  de  Goux,  Chevalier,  depuis 
Chancelier  de  Bourgogne ,  avoit  fon  Hôtel 
rue  St.  Georges  :  il  devoit  au  Duc  6  L  de 
rente ,  qu'il  lui  afligna  fur  plufieurs  autres 
maifons  en  1453. 

Dans  la  même  rue  eft  THotel  des  anciens 
Barons  de  Senecey,  réparé  en  15  80.  On  lit 
au  deffus ,  HoTEL  de  Senesce  ,  avec  les 
armes  de  Beaufremont. 

Une  vieille  tour  porte  encore  le  nom  de 
Nemours ,  depuis  l'Hôtel  de  RuUy ,  rebâti 
par  Enoch  Virey ,  &  occupé*  par  le  Préfid. 
Maflbn  y  acheté  depuis  30  ans  par  le  Mar- 
quis de  Rully ,  qui  vient  de  le  vendre  à  la 
Ville. 

Auffi  la  rue  S.  Georges  étoit  appellée  la 
rue  des  Nobles. 

'  Nie.  Rolin  occupoit  la  tour  de  Verdun 
depuis  la  Chancellerie  ,  fur  laquelle  on 
voit  fes^  armes  (3  clefs);  au),  maifon  cano^ 
iriale  :  elle  paffa  aux  Labaume  de  Montre- 
vel ,  fut  acquife  par  les  Minimes ,  &  échangée 
depuis  avec  le  Chapitre.  Le  Duc  de  May enne 
y  logeoit  avec  fo  n  fils  durant  la  Ligue. 
Janus  d'or  9  un  des  principaux  Officiers 

de  Philippe 
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de  Philippe  le  Bon ,  avoit  fa  maifon  à  St.- 
Laurent ,  qu'il  céda  aux  Cordeliers.  Le  Par- 
lement tenoit  fes  féances  en  la  maifon  de 
Jofferand  Crepier. 

L'Hôtel  de  l'Abbé  de  la  Ferté  étoit  en 
l'emplacement  aâuel  de  TÂbbaye  de  Saint 
Pierre  :  on  fit  un  foffé  devant  en  1495.  L'Abbé 
de  Cluni  logeoit  à  S.  Jean  de  Maizel  en  fon 
Prieuré  ;  celui  de  S.  Bénigne  au  Prieuré  de 
St^.  Marie;  celui  de  St.  Pierre  de  Mâcon, 
avant  la  fécularifatioi;i ,  au  Prieuré  de  St^.. 
Croix. 

Beatrix  de  Chalon  donna  fa  maifon  de 
Graviere  à  l'Abbé  de  Tournus  en  1226  : 
l'Abbé  la  remit  à  Jean  de  Montbelet;  celui- 
ci  à  Berberet ,  Châtelain  de  Plottes  ;  enfin , 
l'Abbé  Jean  la  réunit  à  fon  Mcinaftere ,  qui 
l'acenfa  30  liv.  Le  dernier  rembourfement , 
qui  n'étoit  plus  que  de  5  1.  de  rente ,  a  été 
fait  en  171 2  par  les  Carmes,  qui  occupent 
une  partie  de  cette  Maifon  :  (  V.  Hift.  de 
Tournus ,  par  Juenin  ). 

Cependant  il  paroît  que  la  Graviere  étoit 
près  du  pont  de  Saône ,  proche  la  Bouche- 
rie ,  où  Mrs.  de  la  Ferté  viennent  de  bâtir. 
Le  trege ,  cédé  par  la  Ville ,  portoit  encore 
le  nom  de  la  Graviere  ;  peut-être  y  avoit-il 
2  maifons  de  ce  noni ,  la  grande  &  petite 
Graviere. 

Le  Commandeur  de  Belle-Croix  avoit  fon 
HoTEL  rue  aux  Fevres^  où  eft  mort  le  fa- 
Tom.  IF.  M  m 
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ineux  Desbarreaux.  L'ancienne  tour  forme 
Tefcalier.  Les  Barons  de  Brancion,  d'Uxelles, 
de  Mello ,  de  Givry,  avoiènt  auffi  leurs  Hô- 
tels à  Chalon. 

4<  D*où  eft  venu,  dit  St.  Julien,  p.  431, 
»  que  les  Chalonnois  font  nommés  par  leurs 
»  voijfins ,  Nobles  de  Chalon;  joint  qii'ils  font 
'»  autant  gracieux  ,  de  "franc  &  bon  cœur, 
»  envers  ceux  qui  abordent  en  leur  Ville, 
»  qu'aufres  Hiabitans  du  Royaume.  «  Ils  ont 
confervé  cèlt  aimable  caractère  de  politeffe 
&  de  générofité ,  qui  rend  le  féjour  de  leur 
Ville  délicieux  aux  éftf^hgers. 

Promenades. 

Les  dehors  de  Chalon,  autrefois  hériâ*ës 
de  tours ,  baflions ,  contrefcarpes  ,  ont  été 
changés  en  ^réables  promenades  plantées 
d'arbres.  C^ft  fur-tout  au  zèle  patriotique 
&  à  rint^lHgence  aôive  du  Maire  Claude 
Perrault  qu'on  en  èft  redevable.  Celle  du 
baftion  de  îaihte  Marie  eft  délicieufe  par 
Tagrémerit-de  la  vue  fur  le  canal  de  la  Saône 
&  fur  les  prairies  qu'elle  arrofe.  On  y  lit  une 
infcription  datée  de  1752 ,  qui  commence 
déjà  à  s'effacer. 

Le  pâquier  de  Gloriette  efi  très^fréquenté  ; 
c'eft  l'endroit  où  l'on  tire  les  grands  prix. 
Près  du  foffé  de  la  citadelle  étoient  2  piliers 
butant  de  la  porte  «nciétae  du  côté  de  Su 
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Côtne.  Le  baftion  de  Saint  Jean  de  Maizel  ^ 
planté  fous  Henri  Félix ,  eft  très-agréable. 

Une  des  plus  gracieufes  promenades  eft 
fur  la  longue  chauffée  de  St.  Laurent  à  St. 
Marcel ,  ombragée  d'un  double  rang  d'ar- 
bres 9  faite  durant  Téleâion  du  même  Henri 
Félix.  Les  ponis  des  lacs  d'Orléans  furent 
ruinés  du  te;nps  des  Hongres  qui  ravagèrent 
la  Bourgogne  au  X^.  f. ,  &  n'avoient  point 
été  rétablis.  St.  Julien  de  Baleure  fe  plaint 
de  fon  temps  de  ce  qu'ils  n'avoient  pas  été 
rcJUtués ;  «  parce  que,  dit-il,  pag.  419  ,  la 
»  bourfe  d'un  feul  homme  ne  s'eft  trouvée 
H  fuffifante  :  les  Princes  prennent  bien  les 
»  deniers  de  haults  paflages,  reue  &  traites- 
>♦  foraines,  jadis  introduits  pour  les  répara- 
>»  tions  des  chemins ,  réfeâion  des  ponts  & 
»  curées  des  rivières;  mais  de  fatisfaire  aux 
>»  charges ,  il  n'en  eft  plus  de  nouvelle  : .... 
>♦  bref,  nous  n'avons  plus  de  Brunehaut  pour 
»  faire  des  ponts  &  levées.  >»  Mais  nous 
avons  des  Etats  qui  vaillent  à  la  fureté  & 
à  la  réparation  des  chemins  &  des  chauf- 
fées. 

La  belle  place  d'armes,  décorée  d'une  fon- 
taine à  4  tuyaux ,  deftinée  au  marché  des 
groffes  denrées ,  fut  applanie  en  1 592  ;  celle 
de  S.  Vincent  fut  agrandie  en  1679  ^^^^  ^^^^^ 
de  la  Ville.  En  démoliffant  une  cave ,  on 
trouva  un  tréfor  en  monnoie  d'or  &  d'argent, 

dont  les  moins  anciennes  étoient  de  Lduis 

f  ... 

Mm  ij 
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le  Débonnaire  ;  ce  qui  dénote  que  ce  tréfor 
avpit  été  caché  lors  de  Fincendie  de  Chalon 
par  Lothaire.  Pour  éviter  un  procès ,  un 
tiers  fut  adjugé  au  propriétaire  de  la  maifon, 
Tautre  aux  Fermiers  du  Domaine ,  le  3^.  à 
FEvêque  haut-Jufticier  qui  le  remit  à  l'Hô- 
pital. 

Chalon  s'embellit  chaque  jour;  les  mai- 
fons  en  bois  difparoiffent  peu  à  peu ,  &  les 
rues  s'élargiflent.  Le  vafte  &  beau  quai  fi  né- 
ceflaire  que  Ton  conflruit  fur  la  Saône,  les 
fuperbes  maifons  qui  s'élèvent  au  tour,  en 
feront  le  plus  beau  quartier. 

Les  logemens  y  font  rares  &  chers ,  parce 
que  des  Communautés  nombreufes  occupent 
un  terrein  immenfe.  La  citadelle  qui  pour- 
roit  contenir  6000  hommes ,  ^emporte  le  lien 
le  plus  élevé,  le  plus  agréable  &  le  plus 
fain ,  à  caufe  de  fes  fources  limpides  &  de 
fon  bon  air.  On  en  tire  les  eaux  qui  jaillif- 
fent  en  la  place  d'armes. 

Enfin ,  on  peut  dire  que  Chalon  réunit  les 
agrémens  de  la  vie ,  la  tranquillité ,  la  pro- 
preté d'une  Ville  de  Province ,  à  la  magni- 
ficence de  la  Capitale  d'un  canton ,  &  au 
charme  d'une  fuperbe  campagne  ; 

Où  la  Saône  enchantée  à  pas  lents  fe  promène, 
N'arrivant  qu*à  regret  au  Rhône  qui  Tentraine. 

A  la  vue  de  cette  rivière  qui  roule  fi 
tranquillement  fes  ondes  "bienfaifantes ,  cm 
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admire  fur  fes  bords  rians  les  riches  tableaux,  j 

les  payfages  gracieux ,  que  le  miroir  de  fes  \ 

eaux  reproduit  &  perpétue  le  long  de  fou  • 

cours.  Les  nombreux  bateaux  qui  la  cou- 
vrent ,  montent  &  defcendent ,  arrêtent  les 
yeux  agréablement. 

Mais  luie  partie  des  avantages  de  cette  i 

Ville  fe  trouvent  compenfés  par  les  mau-  ' 

vaifes  qualités  de  fon  air  humide ,  pefant , 
fujet  à  des  altérations  dangereufes ,  &  par 
celle  de  fes  eaux  qui  lui  font  envier  un  bien 
fou  vent  très  -  ordinaire  dans  les  lieux  les 
moins  habités.  -^ 

L'air  eft  encore. moins  pur  &  fouvent  in- 
feâié  dans  quelques  quartiers,  parce  qu'on 
y  tue  les  chevaux  fous  les  murs  même  ;  des 
Manufaftures  répandent,  dans  des  rues  étroi- 
tes, de  mauvaifes  odeurs ,  comme  celles  des 
Chandeliers,  Corroyeurs , Tainturiers , Hui- 
liers.  J'emprunte  ces  réflexions   d'un  bon 
mémoire  compofé  par  feu  M.  de  Loify,  ha- 
bile  Médecin ,  qui  les  fit  inférer  dans  le 
Journal  des  Savans,  Fév^.  1768.  Il  fe  plai- 
gnoit  auffi  des  Boucheries  qui  infeâoient 
pendant  l'été  ,  &  de  l'abus  dangereux  des 
inhumations  dans  les  Eglifes  ;  abus  que  la 
fagefle  du  Roi  a  depuis  peu  profcrit  dans 
tout  le  Royaume.  La  Ville  vient  d'acheter 
&  faire  fermer  un  vafte  terrein  près  des  Ca- 
pucins, deftiné  à  cet  ufage  :  on  lit  fur  le 
portail  ,  ager  fomnL  1 777. 

Mm  iij 
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Les  eaux  de  puits  font  mauvaifes,  La  Ville 
s'eft  élevée  par  des  décombremens  rappor- 
tés :  le  fol'  n  eft  formé  que  de  terres  noires 
&  pourries ,  qui  fe  trouvant  mélangées  de 
quantité  de  matières  fécales ,  ne  filtrent  que 
des  eaux  mal -faines  &  corrompues;  auffi 
reconnoît  -  on  qu'à  leur  furface  -  elles  font 
graiffeufes  &  épaiffes. 

L'eau  de  fource  en  trop  petit  volume  pour 
les  Habitans ,  fe  trouve  placée  à  Textrêmité 
du  fauxbourg  de  St.  André  ;  elle  eft  meil- 
leure prife  à  la  citadelle ,  parce  que  dans 
fon  trajet  elle  eft  gâtée,  i*^.  par  le  lavage 
&  le  favonage  ;  i^.  les  canaux  de  conduite 
en  plomb ,  qui  touchent  à  fleur  de  terre , 
l'échaufFeht  &  l'altèrent  avant  qu'elle  par- 
vienne à  la  fontaine  publique. 

L'eau  de  Saône  eft  là  meilleure  ,  .la  plus 
faine,  mais  avec  la  précaution  de  la  faire 
dépofer  dans  des  cruches ,  ou  dans  une  fon- 
taine artificielle  où  elle  filtre  à  travers  plu- 
fieurs  couches  de  fable. 

N.  Reverdy ,  très-bon  Artifte ,  mort  en 
1776,  propofoit  de  conduire  à  Chalon,  pour 
20000  livres ,  les  eaux  limpides  &  faines  de 
Givry,  &  d'établir  un  réfervoir  fur  le  tertre 
de  Taifé  ;  mais  on  préféra  de  tirer  l'eau  de 
la  Saône  près  du  pont  par  des  machines  com- 
pliquées qui  ont  coûté  le  triple ,  &  qu'on  a 
été  obligé  de  détruire  dix  ans  après.  Les 
étrangers  employèrent  utilement  les  talent 
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de  cet  habile  homme  ,  dédaignés  dans  fa 
patrie.  Son  frère  eft  Greffier  de  la  Maîtrife 
des  Eaux  &  Forets. 

On  compte  en  cette  Ville  9000  perfon- 
nés,  compris  les  Maifons  religieufes ,  env. 
930  maifoQs  :  les  ];>aptêmes  année  corn,  vont 
à  320. 

Seç  arq^oir^es  font  3  cercles,  d'or  en  champ 
d'azur  ;  cuvant  la  réiuiion  à  la  Couronne ,  Ici 
champ  étoit  de  gueules. 

ILLUSTRES     CHALO.NNOJS. 

S.  AhiGë,  Arigius^  fils  d'Aprocaiius  &  de 
Sempronie,  Curé  de  Moroges  pendant  14 
ans ,  fit  paroître  une  vertu  fi  éminente ,  quç 
Contran  Télut,  en  Ç79,  au  Concile  de  Cha- 
lon ,  Evêque  de  Gap  à  la  place  de  Sagittaire 
qui  y  fut  dépofé.  Il  affifta  aux  Conciles  de 
Valence  &  de  M^con,  vifita  les  tombeaux 
des  Apôtres  à  Rome,  &  fut  lié  4'«Lmitié  avec 
St.  Grégoire,  qui  lui  écrivit, plufieurs  fois;. 
Il  mourut  en  604.  Les  Huguenots  pn^^  dif- 
perfé  fes  reliques.  Le  P.  Sirmond  a  donn^ 
fa  vie  tirée  du  manufcrit  d'un  Ai^teiir  con- 
temporain. On  la  trouve  dans  TilL  Qrband- 
2  vol.  p,  27. 

Jean  Bouvqt  ,  né  en  i  5  j  8 ,  fameux  Avo- 
cat ,  engagé  dès  fa  naiffance  dans  le  calvi- 
nifn^e ,  mounit  à  Chalon  en  1636.  Son  Re- 
cueil de  divers  Arrêts  du  Parlement  de  I^i- 

M  m   iv 
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jon ,  avec  fon  Commentaire  fur  notre  Cou- 
tume ,  lui  ont  fait  honneur.  Cependant  le  P. 
Bouhier  l'accufe  d'avoir  puifé  en  mauvaife 
fource ,  &  d'avoir  recueilli  fes  Arrêts  avec 
plus  de  travail  que  de  Jugement.  Il  fut  en- 
terré dans  la  cave  de  fa  maifon ,  aujour.  la 
Juftice  Conful^  près  l'Hôtel  de  Ville.  Ayant 
perdu  un  procès  qu'il  croyoit  jufte ,  il  mit 
au  deffus  de  fa  porte ,  nunquam  lis. 

S.  CÉSAIRE ,  une  des  plus  brillantes  lu- 
mières de  l'Eglife  de  France ,  l'oracle  de 
fon  fiécle ,  l'ame  des.  Conciles,  naquit  en 
470  à  Çhalon ,  non  en  Provence  ,  comme 
l'avance  T  Auteur  àeMarfeilUfavante  en  1728. 
De  Moine  de  Lerins ,  il  fut  élevé  fur  le  fiége 
d'Arles  en  501 ,  &  y  mourut  en  542. 

La  régie  de  S.  Céfaire  eft  la  plus  ancienne 
que  Ton  fâche  avoir  été  faite  pour  les  Re- 
ligieufes  cloîtrées  (vers  5 14),  à  la  prière  de 
fa  fœur,rAbbeffe  St«.  Céfarie.  Il  feroit  dif- 
ficile j  difent-  les  Auteurs  de  la  France  Une- 
rainât.  5 ,  oii  ils  donnent  la  vie  &  la  lifte 
des  écrits  de  hotre  Saint ,  de  trouver  quel- 
■qu'un  parmi  les  Pères  latins  de  ce  iiécle,  qui 
ait  eu  un  plus  grand  fond  d'érudition;  &  ils 
le  regardent  comme  YAuguJlin  de  l'Eglife 
Gallicane. 

Salomon  èLERGUET,  Avocat ,  Maire, 
"bon  Poëte  latin ,  député  aux  Etats  de  Blois 
en  1588,  inhumé  à  la  Cathédrale  en  1632. 
Outre  quelques  pièces  de  vers  imprimées , 
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Philibert  de  la  Mare  avoit  en  mff.  un  recueil 
de  fes  poéiies  i/2-4®.  de  3  5  pages  ;  ce  qui  lui 
fait  plus  d^honneur  encore,  c'eft  qu'il  ménta 
par  fa  fidélité  au  Roi  y  d'être  emprifonné  par 
le  Duc  de  Mayenne  en  1 594. 

Celse-Hugues  Décousu,  né  en  1480, 
d'une  ancienne  famille ,  ami  de  Chaffeneuz 
&  fon  collègue  d'études  à  Turin ,  habile  Ju- 
rifconfulte ,  a  laiffé  difFérens  ouvrages ,  ainfi 
que  Claude  Découfu.  La  maifon  de  leurs 
ancêtres  ^mort  en  1455  '  étoit  alors  proche 
la  porte  du  Change.  J.  Découfu  étoit  Echevin 
en  1559. 

Hugues  Don  eau,  né  en  1527,  reçut  le 
bonnet  de  Doûeur  en  Droit  en  1 5  5 1  à  Bour- 
ges ,  où  il  enfeignoit  lors  du  maflacre  de  la 
St.  Barthelemi  :  comme  il  avoit  embraflé  les 
nouvqjles  opinions  ,  il  eût  jpéri  fans  le  zèle 
de  fes  difciples  qui  l'accompagnèrent  armés 
hors  de  la  Ville ,  d'où  il  fe  réfiigia  à  Ge- 
tiève.  Il  profefla  le  Droit  à  Heidelberg ,  en- 
fuite  à  Leyde ,  à  Altorf  où  il  mourut  en 
1591 ,  &  fiit  enfeveli  dans  le  Temple.  Se& 
écoliers  lui  érigèrent  un  beau  monument , 
avec  une  épitaphe  rapportée  par  le  P.  Ni- 
ceron  &  par  Teiffier  qui  l'appelle  Doncl  :  on 
y  lit  : 

Nulli  Jurifconfultorum  noftri  fzculî  fecundus  ; 
Ob  p'utaum  candorem  6»  humanitatem 
Deo  £*  hominïbus  carus* 
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Scipioii  Gendlis  fît  fon  oraifon  funèbre.  It 
avoit  une  mémoire  fi  pcodigieufe  y  qu  il  fa* 
voit,  dit-oti,  par  cœur  tout  le  Corps  du 
Droit.  Son  mépris  pour  le  doâe  Cujas  ne 
lui  fait  pas  hoxmeur  :  il  le  défîgaoit  dans  fçs 
leçons  par  ces  mots  y  homo  nejiio  Cujas.  Son 
meilleur  oiiTirage  eft  fur  les  teftamens. 

PiERAE  D'ttoGEs^dune  ancienne  famiMe, 
Avocat,  Maître  àzs.  Eaux  &  Forêts,  Maire 
en  165 1 ,  fit  venir  &  fixa  des  Imprimeurs  en 
fa  Patrie.  C'eft  â  fa  prière  <jue  le  P.  Perry 
écrivit  THiftoke  de  Chalon.  D'Hoges  était 
Poëte ,  Orateur  &  très-verfé  dans  rHiAoire 
eccléfiaûique  &  profane.  Il  fut  enterré  aux 
Cordeliers  en  £669. 

Le  P.  Berchaut ,  i**".  vol.  p,  749 ,  rapporte 
le  compliment  que  ce  Maire  fit  à  Louis  XIV, 
lorfqu'il  vint  à  Chalon  en  1658,  &  fes  ha- 
rangues à  la  Reine,  au  Cardinal  Mazarin  & 
au  Chancelier. 

Bernard  Durand  ,  inflruit  dans  les  Lan- 
gues grecque  &  hébraïque ,  lahorieux  Avo- 
cat ,  fut  très-eftimé  de  fon  temps.  L'amour 
de  la  patrie  lui  fit  recueillir  {ç&  privilèges  en 
1604,  &  compofer  un  difcours  fort  recher- 
ché îfur  la  préféance  aux  Etats ,  dont  j'ai  r^ 
porté  des  traits  ci-devant  (/^.iaj).  Ces  pièces 
rares  ont  été  réimprimées  dans  Till.  Orband. 
Après  avoir  été  Maire  en  1616,  il  mourut 
en  1621,  ^^s  Injluuts  au  Droit  Coutumkr  du 
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Duché  ^  dont  on  fait  ca$,  furent  imprimés  ih-^ 
1 2  en  1 697 ,  par  les  foins  de 

Joseph  Durand  fon  petit-fils.  Celui-ci 
reçu  Avocat  Général  par  la  réfignàtion  de 
Marc- Antoine  Millotet  en  1680^  exerf  a  cette 
Charge  avec  honneur  pendant  iS  ans ,  &  finit 
fa  courfe  à  Fâge  de  70  ans  en  1710,  fans 
enfans. 

Il  avoit  Tefprit  vif,  une  éloquence  natu- 
relle ,  des  expreffions  mâles  qui  donnoient 
de  la  force  à  fes  difcours.  Ses  conclufions 
prifes  en  1682 ,  dans  le  procès  entre  TEvê- 
que  &  les  Chanoines  de  Chalon,  in^j^^.  de 
48  pages ,  font  pleines  dé  vigueur ,  &  mar- 
quent affez  bien  le  caraftere  de  FAuteur. 

Son  mémoire  pour  juftifier  que  les  héri- 
tages en  Bourgogne  font  préfumés  de  franc- 
aleii,  contre  le  Partifan,  lui  fit  beaucoup 
d'honneur.  Il  finit  ainfi  :  fai  compojc  eu  écrit 
pour  Û amour  dt  la  patrie  ,  &  foutenir  la  jufiice 
du  Roi  contre  fa  puiffance.  Il  gagna  fon  procès. 
Ce  mémoire  eft  rapporté  dans  Taifand. 

Jacques  de  Germigny,  Chalonnois, 
parvint ,  par  un  mérite,  diftingué ,  fans  naif- 
fance  &  fans  intrigues ,  aux  Places  de  Maître 
d'Hôtel,  d'Ambaffadeur  de  Henri  III  à  la 
Porte  pendant  6  ans ,  de  Chevalier  de  Saint 
Michel.  Jacques  Agron ,  Bourgeois ,  conferve 
plus  de  140  lettres  originales  en  chiffre,  du 
Roi ,  de  fes  Miniftres ,  de  Catherine  de  Me- 
dicis  y  adreffées  à  cet  Ambafladeun  Le  F. 
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'  Èerthai],t  en  a  rapporté  pluiieurs  à  la  fin  du 
i^^  vol.  de  nil.  Orb. 

On  voit  par  fon  teftament  combien  il  ai- 
moit  fa  patrie ,  (es  parens  &  l^s  pauvres  :  il 
lègue  à  la  Ville  4000  écus  foleil ,  pour  faire 
apprendre  des  métiers  à  des  enfans ,  marier 
des  filles  indigentes  ;  fait  des  legs  &  des 
penfions  à  fon  frère  &  à  fes  neveux ,  à  con- 
dition qu'ils  vivront  en  la  Religion  catho- 
lique; à  Simon  CoUpn,  Vigneron  à  Beaune, 
Jon  coufin  germain ,  &  à  fes  autres  parens  qui 
prétendroient  à  fa  fucceiîion,  chacun  5  fols  y 
&  non  plus  :  aux  pauvres  de  Germoles  dont 
il  étoit  Sg^,  de  Melcey,  S.  Martin,  50  écus. 
Chalon  n'a  point  d'Eglife ,  dit  le  P.  Berthaut , 
qui  ne  portent  des  marques  de  fa  piété ,  ni 
de  Maifons  religieufes  qui  ne  le  reconnoif- 
fent  pour  Bienfaiûeur.    Il  ne  laifTa  point 
d'enfans.  Jeanne  de  Germigny ,  fa  nièce , 
époufa  Fiacre  Agron ,  Notaire. 

Philibért-Hegémon  Guide  ,  né  de  pa- 
rens. nobles  en  1535  ,  fut  Procureur  du  Roi 
au  Bailliage  après  fon  père.  Il  unit  aux  fonc- 
tions de  fon  Etat ,  les  amufemens  de  la  poéfie 
franc®.  &  l'inclination  pour  la  vie  champê- 
tre ;  auffi  fit-il  les  Louanges  de  la  Vie  rufiique^ 
&  t Abeille  franc*  impr.  en  1583.  Job  Bouvot 
mit  à  la  tête  de  ce  livre  6  vers  à  Thonneur 
du  Poète.  Dans  la  paraphrafe  du  Cantique 
des  Cantiques ,  il  avoit  pris  pour  devife , 
Dieu  pour  guide.  Heureux  s'il  n'avoit  pas  dé- 
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menti  cette  devife  en  renonçant  à  la  reii- 
-  gion  de  fes  pères  !  Il  mourut  à  Mâcon  en 
1 595  ,  au  retour  de  Genève  oii  il  avoir  em- 
braffé  le  calvinifme.  De  17  enfans ,  i  ifeul 
lui  furvécut  ;  ce  fut  Daniel  père  de  Phi- 
lippe Guide  ,  Doûeur  en  Médecine,  favant 
dans  les  langues  latine  &  grecque ,  qui  vi- 
voit  en  165 1.  Il  laiffa 

Philippe  Guide,  auili Médecin ,  &dela 
Religion  P.  R.  comme  fes  aieux.  U  exerça 
fon  Art  à  Paris  avec  beaucoup  de  réputa- 
tion ,  Jufqu'à  la  révocation  de  TEdit  de  Nan- 
tes ,  qui  Tobligea  de  fe  retirer  à  Londres  , 
où  il  mourut  en  1718,  après  avoir  donné 
un  ouvrage  curieux  &  utiie  fur  le  quinquina. 

Louis  Jacob  de  St.  Charles ,  né  en  i6d8 , 
prit  rhabit  de  Carme  à  Chalon  en  1625. 
Après  fon  voyage  d'Italie  ,  il  publia ,  en 
1642  ,  à  Lyon  ,  Bibliotheca  Pontificia^  entre- 
prife  à  Rome  fur  les  avis  de  Gabriel  Naudé. 
De  Bibliothécaire  du  Cardinal  de  Retz  ,  il 
devint  celui  d'Achile  de  Harlai,  i^'.Préfi- 
dent ,  Sf  mourut  chez  ce  Magiftrat  en  1670. 
Parmi  les  nombreux  ouvrages  de  cet  habile 
Carme ,  le  plus  connu  &  le  plus  intéreffant 
pour  nous  ,  eft  celui  des  illufircs  Ecrivains 
du  Chalonnois^  in-^^.  ^652,  dans  lequel  on 
trouve  beaucoup  de  recherches  &  peu  de 
critique. 

Pierre  de  St.  Julien  de  Baleure  fut 
Chanoine  de  la  Collégiale  de  St.  Pierre  de 
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Mâcon ,  dont  il  avoit  foUicité  à  Rome  la  fé- 
cularifation  en  1557,  enfuite  Chanoine  & 
Doyen  de  Chalon  en  15)63.  U  fut  élu  aux 
Etats,  &  mourut  en  1593  9  âgé  de  plus  de 
70  ans.  11  en  a  été  parlé  à  Tart.  de  la  Ca- 
thédrale ,  pag.  473. 

Jacques  Moreau,  né  en  1647,  ^*éde- 
cin  ^  difciple  &  ami  de  Gui  Patin ,  foutint 
dans  l'Hôpital  de  Chalon  des  thèfes  publi- 
ques ,  qui  excitèrent  contre  lui  la  jaloufie 
&  la  haine  des  vieux  Médecins.  C^étoit  un 
homme  d'une  grande  probité,  dit  TAbbé 
Papillon ,  qui  partageoit  fon  temps  entre  les 
exercices  de  fa  profeffion,  la  levure  &  la 
peinture.  U  acheva  fa  carrière  en  1729 ,  après 
avoir  fait  imprimer  plufieurs  ouvrages ,  dont 
le  dernier  fut  foraifon  pour  obunir  fon  falut , 

1713-  ^ 

Pierre  Naturel  ,  Officiai  &  Gr.  Vicaire 
de  5  Evêques  ,  à  qui  Pontus  de  Thyard  dreffa 
un  bel  éloge  :  (  voy.  ci^devant  pag.  4y^* 

Claude  de  Pontoux  ,  d'une  bonne  fa- 
mille ,  cultiva  plus  les  Belles-Lettres  &  la 
Poéfie,  que  la  Médecine.  Après  de  longs 
voyages  en  Italie ,  il  vint  mourir  à  Chalon 
en  1579.  Pontus  de  Thyard  célébra  fa  mé- 
moire en  vers.  Pontoux  compofa  beaucoup 
de  vers  qu'il  fit  imprimer  en  l  J76. 

On  a  de  lui  quelques  autres  ouvrages  en 
vers  &  en  profe  :  les  citer  tous ,  c'eft  trou- 
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bler  fa  cendre.  On  voit  qu  il  aimoit  tendre- 
ment fa  patrie. 

Mon  doux  pays ,  Chalon  ma  belle  Ville  •  •  • . 
Et  penfe-tu  que  je  te  veuTlle  ôter 
L'honneur  qu'un  jour  je  te  dois  apporter  t 

Il  y  a.  peu  de  Villes  en  France,  ajoute  en 
note  M.  Rigoley  de  Juvigni  dans  fa  nouv. 
édit.  de  la  bibl^,  de  Duverdier  1772 ,  où 
Tefprit  de  fociété  &  rattachement  pour  fes 
Compatriotes ,  foient  auffi  bien  établis. 

Claude  PerIR-Y  ,  né  en  i  602 ,  fut  Avocat, 
enfuite  Chanoine  de  Chalon ,  enfin  Jéfuite  : 
en  1628  il  profefla  les  Humanités  &  la  Rhé- 
torique à  Dijon ,  où  il  mourut  en  1684. 

Parmi  les  29  ouvrages  de  cet  Auteur  fé- 
cond , .  cités  par  TAbbé  Papillon ,  le  plus 
connu  eft  THiftoire  de  Chalon,  îxt-fol.  1659. 
Auffi  Konig  ne  fait  mention  que  ile"eelui-là. 
On  y  remarque  beaucoup  de  crédidité,  peu 
de  goût  &  un  affez  mauvais  ftyle.  Les  preu- 
ves à  la  fin  font  utiles.  Ainfi.  THiftoire  de 
cette  Ville  eft  encore  à  faire.  D.  Clavelin, 
Bénéd.  de  St.  Pierre,  y  travailloit  en  1773, 
.  &  le  public  jouiroit  du  fruit  de  fon  travail, 
s'il  étoit  refté  fur  les  lieux. 

"Nicolas  de  Pontoux  de  Granges ,  ne- 
veu de  Claude,  auffi  Médecin,  mort  en 
1620  à  46  ans ,  avoit  paffé  fa  vie  au  fervice 
des.pauvres ,  auxquels  il  4onna  un  domaine 
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coniidérable  à  St.  Déferre ,  &  fa  bibliothè- 
que au  Médecin  de  THôpital,  avec  10  écus 
par  an  pour  Tentretenir.  Il  a  compofé  un 
Poëme  françois ,  intitulé  le  Gentilhommt  Cha- 
lonnois^  qui  eft  refté  dans  Tobfcurité. 

Jean  Prestet  ,  fils  d'un  Huiffier ,  entra 
jeune  au  fervice  du  P.  Mallebranche  ,  qui 
lui  apprit  les  Mathématiques.  Le  Difciple^ 
fous  un  fi  grand  Maître,  y  fit  en  peu  de 
temps  de  fi  grands  progrès ,  qu'à  17  ans  il 
donna  la  i^^.  édition  de  ks  ilimms  La  meil- 
leure eft  en  2  vol.  i/z-4^.  1 689.  Il  trouva , 
par  Fart  des  combinaifons  y  que  ce  vers  latin, 

Tôt  tihï  funt  dotes  Virgo ,  quot  fidtra  cœlo. 

pouvoit  être  varié  de  3376  manières ,  fins 
cefler  d'être  vers.  Ce  favant  Oratorien  pro- 
fefla  Içs  Mathématiques  avec  diftinftion  à 
Angers  y  &  mourut  à  Marine  près  Paris,  eii 
1690. 

Philippe  Riboudeault  ,  fils  d'un  Apo- 
thicaire ,  devint  Miniftre  en  fa  patrie ,  qu'il 
quitta  en  1685 ,  mort  en  Suiffe  en  1690.  Il 
avoit  fait  imprimer  à  Genève,  1686,  une 
fa  van  te  differtation  latine  fur  YUrim  &  Thu- 
mim ,  approuvée  par  J.  Graverot ,  Miniftre 
à  Lyon ,  &  par  Uchard ,  Miniftre  à  Mâcon. 
L'Auteur  y  montre  par-tout  de  l'efprit  &  de 
l'érudition.  . . .  J'en  ai  vu  un  exemplaire  au 
Séminaire  de  Chalon. 

Jacques  DE  Thesut  ,  Protonotaire  apof- 

tolique , 
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toliqiie ,  Prédicateur  &  Aumônier  du  Roi , 
mort  en  1691  à  46  ans,  eft  Auteur  de  TO- 
raifon  funèbre  de  J.  de  Maupeou ,  1677,  & 
des  remarques  furies  Conciles,  1690. 

PONTUS  DE  Thyard  ,  quoique  né  à  Biffi 
en  1521  ,  a  tellement  illuftré  le  fiége  de 
Chalon,  que  je  crois  devoir  le  citer  ici.  II 
fe  livra  dans  fa  jeuneffe  avec  ardeur  à  la 
poéfie  ,  qui  lui  fit  une  réputation  éclipfée 
depuis  long -temps.  Il  fut  le  dernier  Poëte 
vivant  de  la  Pleyadtfran^.  de  Charles  IX  , 
&  mérita  le  titre  âiAnacréonfrançpis*  M.  Titon 
duTillet  Ta  placé  dans  fon  Pamaffe^  p.  165. 

Il  s'adonna  enfuite  à  la  Philosophie,  à  la 
Théologie  &  aux  Mathématiques.  Ses  écrits 
n'annoncent  pas  de  grands  progrès  ,  &  ne 
font  remplis  que  d'une  érudition  mal  digé- 
rée ,  quoique ,  de  fon  temps ,  ils  fuffent  fort 
eftimés.  Il  compofa  fon  livre  de  Rccld  nomi^ 
num  impojîdont  y  à  Tâge  de  80  ans. 

Ce  qui  lui  fait  plus  d'honneur  eft  fa  conf- 
iante fidélité  aux  Rois  Henri  III  &  Henri 
IV ,  dans  des  temps  orageux.  Il  défendit  aux 
Etats  de  Blois  l'autorité  royale ,  attaquée 
de  toute'  part ,  contre  le  refte  du  Clergé , 
qui  favorifoit  la  Ligue,  avec  tant  de  force 
&  de  dignité  ,  qu'il  en  ramena  plufîeurs  à 
leur  devoir. 

Voyant  les  Ligueurs  dominer  à  Chalon , 
&  les  Moines  acharnés  à  décrier  fa  modé- 
ration ,  &  fon  attachement  à  fon  Prince  lé* 
Tom.  IF.  N  n 
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titime  ,  il  fe  retira  au  Château  de  Bragni , 
enfuite  au  Hameau  de  la  Barre ,  dans  une 
iimple  maifon  près  d'un  moulin  ;  d'où  fes  en- 
nemis prirent  occafion  de  dire ,  que  d'Eve- 
^ut  il  ctoit  devenu  Meunier. 

Henri  IV,  plein  d'eftime  pour  fon  mé- 
rite ,  l'invita ,  par  une  lettre  écrite  de  fa 
main,  à  fon  abjuration  en  1593.  Il  mounit 
dans  fa  retraitç ,  occupé  de  l'étude  &  de  fon 
falut,  en  16Q5  ,  âgé  de  84  ans,  &  fut  in- 
humé en  TEgJife  de  Eragni.  En  y  entrant, 
en  1776,  je  ftis  fort  étonné  de  ne  voir  ni 
épitaphe ,  ni  tombe  fur  le  corps  d'un  Evê- 
que  auflî  diftingué.  Son  neveu  Cyrus  de 
Thyard,  auquel  il  ^vqit  remis  fon  Evêché , 
prit  le  parti  de  1^  Ugue ,  &  parut  oublier 
îbn  bienfaiteur.  Jl  eft  vrai  que  le  modefte 
Pontus  avoit  demandé  d'être  inhumé  fans 
pompe ,  ni  çérémQçiiç  ,  ni  épitaphe.  On  a 
feulement  gr^^vé  les.  8  vers  latins  qu'il  fit  dans 
fa  dernière  pPtaUdie ,  fur  un  monument  érigé 
dans  le  chœur  d^  la  Cathédrale ,  avec  ces 
mots  :  Pontus  Thyardaus  ^  Epifc.  ÇabilL  extre* 
mum  hoc  voyeh^  fçribcbat^ 

Il  avoit  ra^ffemblé  une  riche  colleâion  de 
livres  qu'il  laUïa  à  font  neveu  Çyrus,  après 
la  mort  duquel  elle  flit  acquife  par  le  bi- 
faïeul  du  Préfident  Bouhier ,  qui  commen- 
çoit  à  former  cette  bibliQthéque ,  devenue 
fi  célèbre  &  fi  nombreufe  entre  les  mains  de 
fon  arriere-petit-fils.  Cependant,  du  temp* 
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de  Galas,  la  moitié  des  livres  de  Pontus  fut 
perdue.  J'ai  vu  une  Hiftôire  manufcrite  de 
ce  Savant ,  en  183  pages  ,  qui  mériteroit 
rimpreflion. 

Claude  -  Enoch  Virey  ,  né  à  Saflenaî 
en  1566,  Dofteuren  Droit  de  Padoue,  Se- 
crétaire du  Prince  de  Condé,  2  fois  Maire 
de  Chalon,  y  mourut  en  1636,  âgé  de  60 
ans.  Parmi  plufieurs  ouvrages  impr.  &  mff. 
qu'il  a  laifTés ,  on  doit  diftinguer  un  poëme 
latin  &  françois,  intitulé,  Raptus  innocuusy 
Tenlevement  innocent,  ou  fiiite  de  Henri 
de  Condé  avec  fa  femme  Anne  de  Mont- 
morenci,  dans  les  Pays-bas,  1609. 

On  voit  ce  beau  manufcrit  in -fol.  dont 
ne  parle  pas  TAbbé  Papillon,  au  Collège 
de  Chalon ,  auquel  Virey  donna  fa  biblio- 
thèque. Il  ne  laifTa  qu'un  fils  Maître  aux 
Comptes,  qui  depuis  fe  fit  Prêtre,  &  fut 
Chanoine  de  St.  Vincent  :  (  Voy.  fon  éloge 
dans  Perry,  pag.  467).  Sa  fille  époufa  en 
l6î2  Pierre  Saumaife  de  Chazans-,  Con- 
feiller  au  Parlement,  mort  en  1658. 

Chalon  a  donné  naiflance  à  quelques 
Artiftes  diftingués  :  parmi  les  Sculpteurs ,  N. 
Boichot  qui  a  déployé  fes  talens  au  Châ- 
teau de  Verdun  (  voy.  cetu  Ville  ci  -  apris  )  , 
Statuaire  &  Peintre  du  Prince  de  Condé  j 
parmi  les  Mufiçiens,  Jofeph  Lacombe ,  un 
des  I  *'*.  Vivions  de  France ,  mort  à  l'Hôpital 

N  n  ij 
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de  Chalon  en  1766.  Les  2  frères  Touche- 
molin ,  dont  Jofeph  eft  Direôeur  de  la  mu- 
fique  du  Prince  de  la  Tour-Taxis  à  Ratif- 
bone.  Claude  ,  après  avoir  rempli  la  même 
place  che*  ITleûeur  de  Cologne ,  eft  allé 
joindre  fon  frère  Guillaume ,  qui  pofTéde 
des  plantations  à  St.  Domingue. 

Je  ne  connois  qu'un  feul  cabinet  de  Phy- 
fique ,  orné  de  curiofités  naturelles ,  formé 
par  M.  Marlot ,  Dijonnois ,  Chanoine  de  la 
Cathédrale. 

MM.  Girard  de  la  Vefvre ,  Chevalier  de 
St.  Louis  ;  Perruchot ,  Doyen  de  S.  Georges, 
&  Perruchot  de  la  Buffiere ,  ont  une  collec- 
tion d'hiftoire  naturelle  affez  curieufe. 

N.  Buty ,  Apothicaire  &  Botanifte ,  vient 
d  élever  un  jardin  de  plantes  exotiques ,  cii- 
rieufes  &  utiles,  fous  le  glacis  de  la  cita- 
delle. 

Pépinière  nouvelle  de  toute  forte  d'arbres 
fruitiersjfituée  près  des  Capucins  :  en  ce  clos, 
dont  la  fituàtion  eft  la  plus  heureufe ,  fe 
trouvent  des  reftes  d'aqueducs  romains  qui 
portoient  l'eau  vraifemblablement  à  l'ancien 
Chalon. 

Anciennes  familles  distinguées  :  les 
Découfu,  Baillet,  Burgat,  de  Mucie,Pon- 
toux,  Julien,  Bataille,  de  Theftit , Virey » 
Bernard ,  Lantin ,  dont  le  i^'^.qtii  s'établit  à 
Dijon,  fiit  J.  B.  Lantin  de  Montagni ,  Con- 
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f eiller  au  Parlement  en  1 607  :  (  voy.fon  éloge, 
tom.  a ,  pa§.  88^  :  Perrenet  ;  les  Malain ,  dont 
Ôudot,  anobli  en  14339  fonda  la  Chapelle 
de  St.  Michel  à  la  Cathédrale  en  1449  &  aux 
Cordeliers.  Le  dernier  Malain,Baron  de  Lux, 
Lieutenant  de  Roi  en  Bourgogne ,  fot  tué , 
en  1613  ,  par  le  Chevalier  de  Guife ,  treize 
jours  après  fon  père.  Antoine  Lenoble  fut 
exempt  des  Aides  par  Lettres  du  Duc  ^  en 
1462. 

Chalon  à  13  1.  de  Dijon ,  lodeMâcon, 
12  de  Bourg,  10  d'Autun,  6  de  Louans,  12 
de  Dole ,  22  de  Lyon ,  80  de  Paris ,  non  58 
comme  le  dit  Êxpilli. 

L*t.  46  «*.  46'  \o"\  L.  2  d.  3 1'  25". 

VILLES  DU  CHALONNOIS. 


s    E     U    R    R    E. 

O  U RKU Gl  U M  ^  Sorrogium  ,   Sarugium  ; 
O  ancienn.  Sahurc  &  Schcurre;  Par,  voc.  S, 
Martin,  Doyenné  de  Neublans,  Dioc.  de 
Befançon;  Patr.  le  Chapitre  Métropolitain 
de  St.  Jean  y  qui  a  long*temps  fait  deflervir 
cette  Par®,  par  un  Chanoine-Curé  ,  &  jouit 
encore  de  la  meilleure  partie  de  la  dîme; 
Reffort  de  TOiEcialité  d'Auxone;  Officiai 
Métropolitain  avec  un  Promoteur. 

Nn  ii| 
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Il  y  eut  en  14 14  un  traité  pour  les  droits 
curiaux  entre  Jean  Damoires ,  Curé ,  Cha- 
noine de  Befançon ,  &  les  Echevins  ,  que 
Ton  ne  luit  pas  aûuellement ,  mais  un  Rè- 
glement fait  par  TArchevêque ,  enrégiftré  au 
Parlement  de  Dijon  le  24  J®^  1771. 

La  Cure  fiit  réunie  au  Chapitre  Métrop. 
en  1464  par  Pie  II,  mais  abufivement,  au 
rapport  de  Dumoulin,  Conf.  44,  n.  12.  De- 
puis elle  fut  deffervie  par  des  Vicaires  amo- 
vibles &  FermUrSy  jufqu'en  1664,  temps  au- 
quel finit  cet  abus ,  que  TEdit  de  1686  a  fait 
cefler  dans  tout  le  Royaume. 

Familiarité  ancienne.  Le  traité  paffé  en 
1 501  entre  le  Curé ,  les  Familiers  &  les  Eche- 
vins ,  porte  que  les  Prêtres  afpirans  à  la  Fa- 
miliarité foient  nés  &  baptifés  à  Seurre ,  en 
légitime  mariage  de  manans  Habitans. 

Les  Statuts  donnés  par  Antoine  de  Vergy, 
Archev.  de  Befançon,veulent  en  outre  qu'ils 
foient  Prêtres ,  qu'ils  fâchent  chanter  Tépi- 
tre  &  TEvaogile,  qu'ils  aient  une  fcience 
fuffifante  ou  du  moins  mièdiocre  \  fcicntiam 
mediocrcm  ad  minus  grammaticalem.  Les  der- 
niers Réglemens  font  de  1740  par  Ant.  de 
Gramont. 

Il  faut  obtenir  le  certificat  des  Officiers 
municipaux  pour  être  admis  à  la  Familiarité. 
Le  nombre  des  Prêtres  fiit,  en  1670,  fixé 
à  onze ,  compris  le  Curé  qui  a  droit  de  pré- 
fider  Faffemblée  par  Arrêt  de  1730;  ils  fe 
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nomment  entre  eux,  &  jouiffent,  comme 

le  Clergé  du  Comté  d'Auxone ,  de  Texemp- 

tion  des  décimes. 

L*Eglife  fut  incendiée  en  partie  le  9  Mars 
1 539  par  les  Comtois  &  les  Efpagnols  ^  qui 
enlevèrent  les  cloches.  Le  clocher  conftruit 

'  en  T  399 ,  a  été  refait  à  neuf,  &  toutes  les  - 
cloches  refondues  en  1742.  LaTonnerie  eft 
belle  &  bien  d'accord. 

L'Eglife ,  dont  le  chœur  affez  beau ,  eft 
propre  &  bien  dégagée  depuis  les  nouvelles 
réparations  faites  en  1776. 

Confrairie  de  St.  Nicolas ,  établie  par  lés 
Mariniers  en  1295,  Mehné  le  Preux  y  donna 
un  felllon  de  terre  en  13 18  :  Chrétien  Milet , 
Carnacier( Boucher),  3  f.  de  cens  ièn  1371. 
18  Chapelles  fondées  :  la  Ville  à  le  Pa- 
tronage de  celle  de  S.  Jean ,  &  la  Fabrique 
celle  de  St.  André.  Au  fauxbourg  de  Cham- 
blanc ,  Chapelle  de  la  belle  C>olx;  le  Cha- 
noine-Curé prétend  oit  y  lever  uft  droit  en 
1 5 17,  mais  les  Echêvins  s^  oppdferent,  fou- 
tenant  que  la  Chapelle  leur  appartenoit  :  les 

^  Familiers  y  vont  encore  en  proceffion  le  jour 
de  Pâques.  Cette  Chapelle  ,  déttuite  pen- 
dant les  guerres  civiles ,  fiit  réunie  à  la  Fa- 
miliarité en  1663 ,  du  conferitement  des  Foh- 
dateurs. 

L'HOPITAL  étoit  jadis  danslarue  aux  Oies 
où  eft  le  Grenier  à  fel  :  l'emplacement  du 
reâorat  fut  donné  aux  Urfulines  par  le  Prince 

Un  iv. 
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de  Condé  en  165 1  ;  ce  qui  leur  fut  confirmé 
par  Louis,  XIV  en  1663.  Le  nouvel  Hôpital 
bâti  en  1688,  fur  les  repréfentations  faites 
.à  Louis  Xiy  par  le  Maire  Pierre  Bretagne 
&  les  Habitans  en  1769,  »  qu'ils  avoient  fait 
»  des  cpnflf unions  au  profit  de  rHôpital  fur 
»  des  places  réftées  des  ruines  iie  la  guerre, 
.».  dont  le  .revenu  montant  à  environ  looo 
»  livres ,  contribuoit  à  la  fubfiftance  des 
»  pauvres.  Le  Roi ,  par  Lettres  patentes  en 
Juin  1769,  confirmées  depuis  par  Louis  XV, 
»  maintient  THôpital  dans  la  propriété  & 
»  jouiffance  des  bâtimens,  droits, revenus, 
»  dont  il  eft  en  poffeffion  aâuelle ,  foit  qu'ils 
»  aient  été  donnés  ,  cédés  ou  qu^ils  aient 
»  été  requis  par  lefd*  expofans  ;  il  amortit 
»  les  fonds,  jardins,  enclos  de  l'Hôpital, 
»  comme  dédiés  à  Dieu  &  ccnfacrés  au  fer- 
».  vice  ^es  pauvres.  »  18  lits  &  8  Religieufes 
dont  les  2  premières  furent  tirées  de  Dole 
en  ié88.,   :; 

ChrîilQphe  Girard,  Curé  de  Pourlans,  fit 
cet  Hôpital  fon  héritier  en  1712;  ce  qui  fui 
confirmé  par  Arrêt  de  la  même  année.. Louis 
Galleton ,  Prêtre  Familier ,  bienfaiteur ,  en 
1654.  Claude' Noirot,  Maître  aux  Comptes, 
légua  loooo  1.  en  1730;  Barthelemi  Boubet 
de  Ruinèt,  Curé  de  Corgengoux,  loooliv. 
en  1730;  Jean-Adrien  &  fes  enfans  ont  con- 
tribué à  ïa  décoration  de  la  Chapelle. 

Louis  XIV,  en  1656,  donna  aux  Capu- 
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CINS  remplacement  d'un  bafiion  dont  les 
matériaux  fervirent  à  bâtir  le  Couvent,  à 
condition  d\in  anniverfaire  pour  Famé  de 
Louis  XIII.  La  Ville  leur  céda  les  omemens 
de  la  Chapelle  de*  la  belle  Croix. 

Les  grands  AUGUSTINS  furent  établis  en 
1658^  en  la  place  de  larcenal  fur  la  Saône ^ 
au  nord  de  la  Ville  ;  ils  étoient  auparavant 
au  Bourg  de  S.  Georges  dont  il  fera  bientôt 
parlé.  Ils  furent  admis  en  la  Ville  dans  l'an- 
cien arcenal  pour  tenir  Iç  Collège  ,  &  re- 
çurent 3COO  1.  des  Etats  pour  fe  bâtir.  Leur 
établiffement  &  le  don  fait  par  la  Commune 
de  l'ancien  arcenal  acheté  6000  1.  furent  con- 
firmés parLett.  pat.  de  1677.  L'Eglife,  pla- 
cée d'abord  du  côté  du  jardin ,  a  été  rebâtie 
du  côté  de  la  Ville  en  1727.  Il  n'y  a  plus 
que  3  Religieux  qui  ont  ceffé  l'enfeignement. 

Les  Clarisses  forent  reçues  en  142  !• 
Jacques  de  Bourg ,  dit  Charton ,  Bourgeois , 
leur  donna  loooo  liv.  avec  fa  maifon  &  fa 
bergerie  en'  la  rue  de  Chamblan.  Le  Ma- 
réchal de  Hochberg  contribua  à  les  bâtir , 
&  GuïU®.  de  Vienne ,  amortit  les  fonds  en 
1422.  Le  Duc  de  Bellegarde ,  en  1626 ,  fit 
reconftruire  en  grande  partie  la  maifon  qui 
n'a  été  finie  qu'en  170 1.  Ses  armes  font  fur 
la  porte  principale. 

La  Sœur  Colette  y  demeura  3  ans  ,  & 
acheta  20  liv.  la  maifon  de  Pernot-Berbis  , 
Maire  9  en  i}^* 
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Il  y  a  eu  des  filles  de  la  bonne  NoblefTe 
de  la  Province  ;  3  de  Vienne ,  l'Buffi-Ra- 
fautin,  2  d'Eftainville ,  Henriette  de  la  Bau- 
me ,  Etiennette  de  Mont^ Jouvans ,  Cl.  Fyot 
de  la  Marche ,  Marie  de  Berbifey ,  Ant^.  de 
Rye , Catherine  d'An villars,  Jeanne  de  Beau- 
fort,  Reine  Berbîs,  Anne  de  Montgomery, 
&c.  Elles  font  encore  22  Religieufes  fous  une 
Abbeffe  à  vie. 

Le  Duc  Charles  leur  accorda  6  charges  de 
fel  de  Salins ,  échangées  pour  8  minots  fous 
Louis  XIV,  réduits  depuis  à  deux,  Henri  III 
leur  permit  de  prendre  chaque  année  40  voi- 
tures de  bois  dans  fa  forêt  du  Défoit,  dont 
elles  ne  jouifTent  plus. 

Louis  XIV  les  avertit ,  pendant  le  fiége 
de  Seurre ,  de  fe  retirer  à  Chalon  ;  mais  elles 
ne  voulurent  pas  quitter.  Ce  Prince  étant 
.  en  cette  Ville  avec  fa  Cour ,  la  Reine ,  à  la 
^  vue  de  leur  maifon  toute  étayée ,  leur  fit 
une  penfion  de  600  liv.  qui  a  été  payée  jitf- 
qu'à  la  minorité  de  Louis  XV. 

J.  Charton  fonda  chez  les  Clariffes^en 
1429 ,  une  Meffe  quotidienne  célébré^  par 
4  Chapelains  réiidens,  chacun  à  leur  tour^ 
à  la  nomination  des  Officiers  municipaux, 
avec  pouvoir  de  les  deftituer ,  en  cas  qu'ils 
fuffent  concubinaircs  &  de  mauvais  régime.  Les 
Echevins  en  ont  remis  la  defferte  aux  Fami- 
liers  par  concordat.- 

Ursulines  établies  en  1631 ,  d'une  Co- 
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lonie  de  Beaune ,  dans  la  rue  aux  Oies  :  elle$ 
eurent  des  Lettres  pat.  en  1685.  Berbis  de 
Longecoiirt  &  N.  de  Mucie  fa  femme ,  y  ont 
fondé  une  Meffe  quotidienne.  40  Religieufes. 
Leur  Chapelle ,  de  bon  goût ,  a  été  finie  en 
1776. 

Seigneurs. 

Les  plus  anciens  Seigneurs  ont  été  les 
Comtes  de  Vienne  dès  le  XI*.  f.  Hugues  de 
Vienne ,  Sire  de  Pagni ,  pofTédoit  Seurre  en 
franc-aleu ,  fans  y  reconnoître  aucun  Sei- 
gneur au  defliis  de  lui  :  mais  en  1266  il  prend 
du  Duc  Hugues  IV,  le  Château ,  la  Ville  & 
dépendances,  à  foi  &  hommage  pour  lui  & 
fes  hoirs  ;  lui  cède  la  Perrière  ,  St.  Seine  ^en 
Bâche  ,  ce  qu'il  poiTéde  à  Echenon ,  le  Fief 
de  Foucherans ,  &  reçoit  du  Duc  en  échange 
Longepierre,  Clux ,  Mervans,  Navilli,  Mont. 
Outre  ces  Terres,  le  Duc  lui  donna  20OO 
1.  vienn.  (V.  Fer.  p.  5 14). 

Philippe  de  Vienne ,  fon  fils  aîné ,  recon- 
noît ,  en  1 278 ,  tenir  en  foi  lige  du  Duc  Ro- 
bert II ,  la  Ville  de  Seurre  avec  fes  dépen- 
dances. Il  TafFranchit  la  même  année.  Par 
une  Lettre  de  1280,  il  prie  le  ÎDuc  de 
prendre  fous  fa  proteftion  2  Marchands  Ci- 
toyens d'Eft,  afin  qu'ils  puiiTent  exercer  à 
Seurre  leur  trafic ,  qui  confiftoit  à  prêter  de 
l'argent  fous  certaines  conditions.  Il  mourut 
€n  1303  ,  &  ftit  inhumé  à  Cîteaux  dans  la 
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Chapelle  de  tous  les  Saints,  où  Ton  voit  fou 
tombeau  gravé  dans  D.  Pi.  t.  2 ,  p.  380. 

Guiil*^.  I V,  fori  arriere-petit-fîls ,  fut  in- 
humé en  1434  daus  TEgl.  des  Âug.  de  St. 
Georges ,  chargeant  fon*  fils  &  (es  defcen- 
dans ,  d'entretenir  leur  couvent  &  la  clô- 
ture. 

Marguerite  de  Vienne  porta  cette  Terre  à 
Rodolphe,  Marquis  d'Hocberg,  d'où  elle 
paffa  aux  Rhotelin  d'Orléans ,  Nemours , 
Mercœur ,  Roger  de  St.-Larri  de  Bellegarde, 
qui  en  16 19  fit  ériger  cette  Terre  en  Duché- 
Pairie,  éteint  par  fa  mort  en  1646;  enfuite 
les  Princes  de  Condé.  Le  Comte  de  la  Mar- 
che ,  héritier  de  MIP.  de  Charoloîs ,  Ta  ven- 
due en  1773  à  Jacques  Bathailhc  de  Fran- 
ceze  ,  Gentilhomme  ordin.  du  Roi. 

Roger  de  Bellegarde ,  dit  le  P,  Fodéré , 
fit  de  grandes  &  fignalées  réparations  utiles 
au  public.  Ce  Seigneur  fi  brave ,  fi  aimable 
par  la  figure ,  l'efprit  &  la  générofité ,  éprou- 
va les  douceurs  &  les  revers  de  la  for- 
tune. Il  eut  le  fort  de  tous  ceux  qui  don- 
noient  de  l'ombrage  au  Cardinal  de  Riche- 
lieu ,  ou  qui  ne  plioient  pas  affez  à  fes  vo- 
lontés. Il  fut  dépouillé  de  fan  gouverne- 
ment ,  réduit  dans  une  petite  maifon  d'un 
ami,  contraint  d'emprunter  de  l'argent  pour 
vivre ,  à  72  ans.  Anne  d'Autriche  releva  fa 
fortune  en  1643.  ^^^  qu'elle  fiit  Régente 
du  Royaume ,  elle  lui  fit  rendre  tous  fes 
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biens;  il  avoit  alors  8o  ans,  &  il  en  vécut 
encore  3 ,  aimé ,  recherché ,  agréable  même 
aux  jeunes  gens.  Sa  vieillefle  fut  le  foîr  d'un 
beau  jour  ;  U  mourut  le  13  Juillet  1646  fans 
enfans ,  &  fut  inhumé  au  Collège  de  .Dijon, 
dont  il  étoit  le  bienfaiûeur  :  (  Foy.  tom^  z  , 
pag.  28 y). 

C'eft  lui  qui  bâtit  le  Château  au  fud  de 
la  Ville ,  dans  un  endroit  où  il  y  avoit  4  ou 

5  maifons  &  des  jardins  ;  car  les  Comtes 
de  Vienne  logeoient  à  Pagny  &  à  S.  Geor- 
ges. A  la  place  de  ce  Château  délabré ,  le 
Seigneur  aâuel  a  fait  conftruire  un  beau  pa- 
villon quarré  à  Titalienne  de  deux  étages , 
d'oii  Ton  jouit  de  la  vue  la  plus  agréable 

6  la  plus  variée ,  fur-tout  à.  loueft  &  au 
fud ,  à  caufe  de  la  Saône  qui  baigne  les  murs 
du  jardin  où  étoit  une  des  ailes  de  Fancien 
Château  :  on  perce  jufqu  aux  coteaux  de 
Beaune,  aux  montagnes  du  Beaujolois,  du 
Jura  &  des  Alpes. 

Les  jardins  en  gazon  fin  avec  allées  d'ar- 
bres, font  d'une  noble  {implicite.  Une  pompe 
diftribue  Feau  dans  tous  les  appartemens  & 
à  un  abreuvoir.  Le  mail  ou  parc  très-étendu 
forme  une  promenade  délicieufe.  On  en  a 
fait  niveler  une  autre  pour  le  public ,  plan- 
tée d'arbres ,  aux  frais  de  la  Ville.  On  a  élargi 
&  nétoyé  la  defcente  qui  conduifoit  au  port. 
Ainfi  au  lieu  d'un  vieux  donjon  qui  annon- 
çoit  les  malheurs  paffés  d'un  iiége  fi  fatal  à 
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la  Ville  9  à  la  place  de  larges  fofles  deve- 
nus des  cloaques ,  on  jouira  d'une  agréable 
promenade  &  d'un  air  épuré  ^  lorfque  les 
cloaques  feront  defféchés. 

Plus  de  20  Villages  dévoient  guet  &  garde 
au  Château,  &  y  avoient  droit  de  retrait, 
en  1370. 

ANTîQUirk  :  traits  historiques  : 

SIÈGES. 

Cette  Ville ,  dans  fa  fituation  aôuelle ,  eft 
afiez  moderne  :  elle  fubfiftoit ,  félon  la  tra- 
dition du  pays ,  à  unç  lieue  plus  loin  entre 
le  Doubs  &  la  Saône,  dans  un  endroit  ap- 
pelle le  vieux  Seurre.  C'étoit  une  caftramé- 
tation  dont  on  voit  encore  la  place  cou- 
verte de  bois  &  les  foibles  veftiges  des  foffés. 
On  peut  lui  appliquer  le  mot  de  Lucain  : 

Etiam  periêre  ruina. 

Le  temps  a  dé voréjufqu'aux  débris  de  Seurre. 

Son  nom  celtique ,  Surrugium ,  annonce  affez 
fon  antiquité.  Le  P.  Fodéré  avance ,  fans 
preuves ,  que  Céfar  y  campa  pour  s'oppofer 
au  paflage  des  Heîvétiens.  Cç  lieu  ayant 
été  détruit  par  les  Barbares,  peut-être  par 
les  Sarrafms  en  73 1 ,  ou  par  les  l^ormands 
)au  ix^.  iiécle ,  les  Habitans  fe  bâtirent  à  S. 
Georges  où  les  grands  Auguftins  furent  éta- 
blis dès  le  XI v^.  fiécle.  Des  Pêcheurs  s'ap- 
prochèrent de  la  Saône  ^  &  ont  donné  naif- 
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fance  à  Seurre  au  x^.  fiécle.  Les  Sires  de 
Vienne  qui  en  étoient  Seigneurs  au Xl^.  fiécle, 
accordèrent  des  franchifes  &  le  droit  de 
Commune  ,  en  1 278. 

La  devîfe  de  la  Ville  étoit  Loyale  &  Sturrt , 
encore  écrite  fur  le  bu£Fet  d'orgue  ;  elle  fut 
fortifiée  en  1440,  &  environnée  de  murs 
très-épais  en  brique ,  &  bientôt  après  brûlée 
par  les  ennemis  du  Duc  Charles  en  1473  » 
&  tellement  dévaftée ,  qu'il  n'y  reftoit  pas 
40  feux  en  1479.  Le  Bourg  de  St.  Georges 
ayant  été  détruit  pour  réparer  la  Ville,  elle 
fe  repeupla.  Le  Maréchal  Philippe  de  Hoc- 
berg  lui  donna  8  faulcons  de  fonte ,  en  re- 
commandant de  garder  cette  belle  artillerie  : 
2  pièces  en  furent  conduites  à  Dijon  par 
ordre  de  Louis  de  la  Trimouille ,  en  1513. 

François  I^'.  qui  regardoit  cette  place 
comme  une  clef  du  Royaume,  fit  ajouter  à 
fes  fortifications  une  grande  terraffe  à  l'eft, 
qui  étoit  la  plus  belle  qui  ftit  en  France,  dit 
le  P.  Fodéré ,  avec  4  boulevards  aux  4  coins 
&.  2  plate  -  formes.  »  Il  y  plaça  cïa  canon  , 
»  force  arquebufes  à  croc ,  une  grande  pièce 
»  quarrée  à  48  calibres  en  4  rangs  ,  ap- 
^  pellée  orgue  de  guerre ,  &  y  établit  garnifon.  >^ 
Le  Général  Lannoy  tenta  en  Vain  d'en  fairç 
le  fiége;  la  trouvant  trop  bien  difpofèe  ,'il 
tourna  fes  efforts  du  côté  d'Auxone ,  où  il 
Ae  réuffit  pas  mieux,  en  1526. 

Le  Capitaine  Laperle,  Ligueur ,  natif  de 
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rême ,  fe  rendit  Maître  de  Seurre ,  dît  Ga- 
briel Breunot,  le  12  Février  1595,  après 
avoir  tué  proditoirtmmt  15  des  principaux 
Habitans  avec  le  Maire  Claude  Morandet  & 
Philibert  de  Ponthoux.  Leur  projet  étoit 
dlmiter  \t^  Beaunois  en  fe  délivrant  des  Li- 
gueurs. Mais  ils  furent  prévenus ,  &  devin- 
rent la  vidime  de  leur  fidélité.  Il  eût  été  à 
fouhaiter  que  le  Confeiller  Breunot  nous  eût 
confervé  le  nom  de  ces  braves  Citoyens , 
qui  perdirent  la  vie  en  cette  occafion. 

Le  Capitaine  la  Fortune  (Jérôme  Rouflî), 
Italien  rufé ,  créature  de  Mayenne  ,  tint 
cette  Ville,  fous  le  joug  de  la  Ligue,  3  ans, 
après  la  reddition  des  autres  places ,  avec 
^  une  poignée  de  Soldats  Italiens  &  4  perfides 
François.  Ce  fcélérat  déterminé  s'empara  des 
deniers  royaux ,  défola  les  environs ,  pilla 
Corgengoux  dont  il  enleva  les  cloches ,  fur- 
prit  le  Château  de  Longepierre  ,  fit  des  prî- 
fonniers  iufqu'aux  portes  de  Dijon  &   de 
fieaune  :  il  commit  tant  de  défordres,  que 
les  Elus  Généraux,  en  Mars  1596,  impofe- 
rent  2000  écus  pour  conftruire  un  fort  à 
Pouilli  -  fur  -  Saône ,  &  en  Février  i  J97  or- 
donnèrent d'élever  2.  autres  forts,  Tun  à 
Chamblan,  l'autre  à  ^\.  Georges,  pour  ar- 
rêter {^s  brigandages  :  enfin  ,  il  en  coûta 
5000  éciîs  qu'il  fe  fit  compter  à  Befançon , 
pour  le  faire  retirer,  en  1598.  On  a  long* 
temps  fait  à  SeUrre  une  proceffion  en  mé- 
moire 
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moire  de  cette  délivrance.  Henri  IV  y  mit 
pour  Gouverneur  N.  de  Champeron.  Le  fléau 
de  la  pefte  en  1596,  &  la  diiette  extrême 
de  l'année  Suivante ,  dépeuplèrent  la  Ville. 
La  garnifon  s'étant  déclarée  ouvertement 
pour  le  Prince  de  Condé  »  emprifonné  au 
Havre  par  Mazarin ,  le  Roi  vint  en  perfonne 
pour  la  réduire  fous  fon  obéiffance.  Il  en- 
voya de  Dijon,  le  16  Mars  1650,  la  fom- 
mer  de  fe  mettre  à  fon  devoir  :  mais  le  Com- 
mandant Royer  de  St.  Micaut ,  Lieutenant 
Colonel  de  Bourbon ,  &  les  autres  partifans 
de  Condé,  répondirent  qu^ils  ne  fe  ren- 
droient  qu^en  la  préfence  du  Roi;  encore 
furent  -  ils  aflez  hardis  pour  lui  fermer  les 
portes ,  &  tirer  quelques  volées  de  canons 
fur  fes  troupes. 

Le  Comte  de  Tavanes  qui  s'y  étoit  en- 
fermé avec  2000  hommes  dlnfanterie  &  500 
chevaux ,  fît  arborer  fur  les  remparts  un  dra- 
peau blanc,  femé  de  têtes  de  mort,  avec 
cette  infcription ,  vinccrc  aut  mori  :  réfolu- 
tion  qu'il  foutint  llial ,  puifqu'après  1 5  jours 
de  tranchée  ouverte ,  il  capitula ,  &  le  Roi 
nomma  pour  Gouverneur  le  Marquis  de  Ron- 
cheroles ,  &  donna  des  Lettres  patentes  qui 
accordoient  abolition  du  paflé. 

Les  Habitans  les  méritoient ,  puifqu'au 
commencement  des  troubles  ,  au  nombre 
de  400 ,  ils  avoient  député  à  Millotet ,  Avo- 
cat Général,  grand  Royalifte,  pour  fe  dé- 
Tom.  IK  O  o 
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faire  de  leur  garnifon ,  &  recevoir  un  Corn- 
miflaire  de  la  Cour.  Mais  le^  intrigues  du 
1^^  Prélident  Bouchu,  créature  du  Prince  , 
arrêtèrent  le  zèle  de  Millotet ,  &  la  bonne 
volonté  de$  Citoyens  qui  donnèrent  une 
marque  de  fidélité,  en  avertiffant  Millotet 
de  tout  ce  qui  fe  paffoit. 

Cette  malheureufé  Ville  ne  jouît  pas  long- 
temps des  douceurs  de  la  paix  ;  car  2  Tins 
après  elle  fe  vit  encore  expofée  aux  hor- 
reurs d^m  nouveau  fiége. 

La  garnifon ,  toujours  attachée  à  Condé  , 
ayant  le  Comté  de  Bouteville  à  fa  tête ,  ra- 
vagea le  plat-pays  par  fçs  courfes,  &  fit 
contribuer  tous  les  Villages  à  fix  lieues  la 
ronde.  La  Tour  de  Serville  fé  diftingua  par 
fes  exploits. ,  plus  digne  de  brigands  que  de 
guerriers  :  il  dévafta  les  Châteaux  de  Thoify 
&  Cuif ery ,  brûla  Ranci  &  Molaize 

Le  Duc  d'Epernon ,  à  la  prière  des  Elus  , 
mit  le  fiége  devant  cette  Ville  avec  4500 
hommes,  le  8  Mai  1653  ;  quoique  très-forte, 
elle  fut  attaquée  fi  vigoureufement ,  qu'elle 
fiit  réduite  à  capituler  un  mois  après ,  ^ute 
de  vivres.  Les  Royaliftes  eurent  cent  hom- 
mes de  tués ,  parmi  lefquels.  on  regretta  le 
Baron  de  Beon,  qui  poffédoit  en  Breffe  4 
Baronnies.  Le  Régiment  d*Uxelles  Cavale- 
rie ,  fe  diftingua ,  ainfi  que  les  Capitaines  la 
Guiche  de  Sevignon ,  le  Baron  de  la  Clay te  , 
Tenai  de  St.  Chriilophe,  N.  de  la  Garde. 
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Beuteville  commandant  la  garnifon ,  fui  vi- 
des Officiers  Coligni ,  PaiTage,  la  Toi\f  Ser- 
ville  ,  Longe-Pierre,  fe  retira  à  Stenai  avec 
quelques  foldats  ;  le  refte  prit  parti  dans  les 
troupes  du  Roi ,  qui  en  fit  démolir  les  for- 
tifications. 

La  prife  de  cette  place  importante,  oii 
les  2  faâions  de  la  Ligue. &  de  la  Fronde 
avoient  jeté  les  derniers  foupirs ,  occafion^ 
des  feux  de  }oie  à  Dijon.  Le  théâtre ,  qui 
repréfentoit  la  rébellion  avec  les  furies  de 
Tenfer,  fut  confumé  par  les  flammes.  Sur 
les  plaintes  des  Villes  de  la  Province,  Seurre 
fut  démantelé  au  mois  de  Juillet  fuivant.  Les 
Officiers  du  Régiment  de  Guyenne  cafferent 
la  groffe  cloche ,  prétendant  qu'elle  leur  apr 
partenoit.  \ 

Le  Duc  d'Epernon ,  Gouverneur  de  Boiif^ 
gogne,  par  fes  Lettres  du  15  Juillet  1653^ 
>f  reconnoît  que  les  Habitans  reftés  en  la 
»  place  9  y  ont  été  forcés  par  violence  dei; 
>►  foldats ,  qu'il  les  tient  pour  bons  fervi- 
»  teurs  dit  Roi ,  &  dé^snd  de  faire  aucunes 
>^  pourfuitès  contre  eux ,  révoquant  toutes 
»  les  commiffions  données  à  cette  occafion.» 

Siu:  les  remontrances  des  Officiers  de  Cha* 
Ion  &  de  Nuys,  le  Roi  donnna,  en  1655  9 
un  Edit  de  luppreffion  de  Téreâion  d  un 
Bailliage  à  Seurre  ;  &  les  7  Echevins  furent 
réduits  à  4  en  1 65 8.  Parmi  les  Baillis  de 
Seurre  depuis  IJ77,  on  voit  les  Vorvelle, 

On  ij 
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Rigoley ,  de  Chafans ,  Tabourot ,  Noîrot  ^ 
Artaud ,  Bretagne  ,  Malechard ,  Nanteuil  : 
laftiiel  eft  Jean-Cl.  Trulard. 

La  Mairie  a  commencé  en  1278.  Parmi 
les  anciens  Maires ,  on  voit  Michelot  Mo- 
randet  en  1367,  Pernot  Berbis  en  1378;  fon 
fils  en  1442  fit  défenfes  aux  étrangers  d'a- 
cheter œufs ,  fromage ,  avant  6  .heures ,  au 
marché ,  jufquà  et  qiu  M^.  le  Duc  &  la  VilU 
Joient  fournis  :  Philippe  le  Bon  étoit  alors  à 
Seurre^  Jean  Millet  en  1456;  Guiot  Landrout 
en  1464;  Girard  Dniet  en  1468;  Cl.  Berbis 
en  1472  ;  Guiot  Berbis  en  1 503  ;  Et.  Boffuet 
I  ç  1 3  ;  Pierre  Trouhet ,  1515;  Guillaume 
Guillier ,  152.3  ;  Jean  de  Brand,  1529;  Jean 
Pielley,  1 530;  Cl.  de  Pontoux,  1 556;  Pierre 
Vorvelle,  1554;  Jean  Vitte^.içéo;  Philib. 
Bretagne,  1573  &  1578;  CL  Gruyer,  1598; 
Creorges  Languet  affîfla  aux  Etats  de  Melun 
en  1590;  Cl.  Chantureux,  1606;  Antoine 
Bretagne,  1632;  Fr.  Bretagne,  1634;  Anà- 
toilè  Malefchcgrd,  1638  ;  Philippe  Loppin, 
164s  ;  Jean  Trullard,  1650;  Jacques  de  la 
Folie  ,  165.1  ;  Cl.  Hutet ,  1654;  Philibert 
•Bretagne,  1660;  Pierre  Gouget-Duval,  1662; 
Cl.  Loppin,  1664;  Cl.  Noirot,  1671^  Cl. 
Bertheley,  1675  ;  '^^^  Malhet,  1677. 

Quatre  Maires  ont  été  Elus  du  Tiers-Etat; 
Denis  Rigoley  en  1666;  Louis  Butard,  1690; 
Pierre  Bretagne,  Ecuyer,  en  1724; Claude 
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Goiigêt-Duval  en  1760;  fon  fils  Guillaume 
eft  Maire  aSuel  depuis  1768. 

La  Mairie  jouit  des  mêmes  privilèges  que 
celles  de  Dijon ,  Beaune  &  Auxone,  en  con- 
iidération  de  l'importance  de  la  place  &  dà 
la  fidélité  inviolable  que  les  Habitans  ont 
toujours  confervée  pour  nos  Rois  ;  c  eft  ainfi 
qu'ils  s'expriment  dans  leurs  Lettres  enrégif- 
trées  à  l'Hôtel  de  Ville  :  Charlçs  VIII  en 
1484  ;  François  I®%  1 5 1 8  ;  Fraiîçois  II  ,1559; 
Henri  III,  157Ç  ;  &  Louis  XIV,  i6yo- 

L'Hôtel  de  Ville  a  été  rebâti  à  neuf  en 
1773.  Les  archives  y  font  en  bon  ordre.  Les 
plus  anciens  regiftres  ne  remontent  qu'à  Tan 
1357.  La  Ville  tient  les  grands  Jours  de  la 
Police  2  fois  l'année. 

Grenier  à  Sel  pour  80  Paroiffes,  de  la 
Diredion  de  Chalon  ;  Bureau  de  Traites- 
Foraines  ;  Entrepôt  de  Tabac  ;  Subdéléga- 
tion ;  1 2®*  Ville  qui  députe  aux  Etats ,  la 
II®.  qui  nomme  l'Elu.  Recette  d' Auxone  ; 
route  du  Coche  d'eau  d' Auxone  à  Lyon  ; 
grand  chemin  à  Dole,  à  St.  Jean-de-Lône , 
a  Verdun ,  à  Dijon.  Ecoles  établies  en  1 5  50. 
Jeu  de  l'Arc  depuis  1434 ,  compofé  de  20 
Chevaliers  :  il  y  avoit  auffi  dès  1 578  un  Jeu 
d'Arquebufe  établi  par  Lettres  patentes ,  & 
qui  eft  interrompis  depuis  1769  :  il  rendit 
en  1682  le  grand  Prix,  remporté  à  Lyon 
en  168 1.  Il  y  avoit  encore  un  Jeu  de  l'Ar- 
balète. 

Oo  iij 
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En  1683 ,  camp  fur  la  Saône  où  le  Roi 
parut  avec  toute  fa  Cour;  autre  camp  en 
1688  &  en  1730. 

4  foires  ,  dont  2  franches ,  établies  par 
Henri  III.  Halles  bâties  en  1341.  Commerce 
foible  :  celui  des  toiles  de  ménage  &  des 
cordages  pour  la  marine  eft  afiez  confîdé- 
rable.  Aucunes  carrières  :  point  de  tuilerie  ; 
on  tire  la  tuile  de  Pouilly,  de  la  Villeneuve 
ou  de  Verdun ,  ôw  de  Pagni-le-Château. 

Le  bois  du  Défôit  ou  bois  du  Roi ,  fitué 
fur  le  bord  de  la  Saône ,  vis-à-vis  de  Cha- 
zele ,  acenfé  par  le  Seigneur ,  eft  tout  dé- 
friché. On  croit  dans  le  pays  que  Céfar  y 
campa  pour  battre  les  Helvétiens. 

Prifilèges  :  Marquis  AT. 

Cette  Ville  reçut  en  1278  fes  privilèges, 
firanchifes  y  le  droit  de  Commune  de  Philippe 
dit  de  Vienne  ^  Seigneur  de  Pagny  &  de  S. 
Georges ,  pour  4000 1.  (  le  marc  étoit  à  3  1.) 
Il  eft  porté  dans  la  charte  fort  étendue ,  dont 
j'ai  copie ,  «  que  fi  le  Seigneur  va  outre  mer 
»  pour  jfervir  X)ieu ,  les  hommes  de  la  Corn- 
>>  mune  lui  doivent  aide  une  fois  en  la  vie 
»  &  non  plus ,  Taide  ne  pourra  monter  à 
»  plus  de  iOOO  1. 4<  Il  n'y  eft  point  parlé  des 
autres  cas ,  obferve  M.  le  P.  Bouhier ,  Coût, 
de  Bourgn^.  t.  2 ,  p.  289.  Le  Duc  Robert  II 
ne  confentit  à  cet  afFranchiffement  que  fur 
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la  ceffion  faite  par  le  Seigneur  du  Fief  de 
Villey-fur-Saone  (au).  Bonnencontre  )  ;  (V. 
Per.  p.  545).  PhiL  de  Vienne  déclare  que  les 
Maire  &  £chevins  doivent  connoitre  de  tous 
cas  &  de  toutes  caufes  qui  adviendront  à  la 
Ville  de  Seurre  ,  au  territoire  &  ^n  la  fran- 
chife ,  fauf  que  de  meurtre  ou  de  larcin  ma- 
nifàûe.  Il  oblige  fes  fuccefleurs  par  fa  charte 
à  jurer  fur  les  Evangiles ,  de  maintenir  & 
garder  les  privilèges  &  prérogatives  accor- 
dés auxHabitans.Ils  font  exempts  des  droits 
au  péage  de  Chazelle ,  qui  appartient  à  Mo- 
laize,  ainû  que  de  pont  &  paflage  fur  la 
Saône,  par  traités  de  1439  ^  ^4^^  '  ^  ^^^ 
péage  de  Pouilly  par  accord  avec  Charles 
d'Eftainville  en  1486^  confirmé  en  1665. 

Philippe  le  Bon ,  par  Lettres  patentes  de 
1449  9  confirme  aux  Echevins  l'exercice  de 
la  haute ,  moy®.  &  baffe  Juftice  qui  leur  ap- 
partenoit  de  toute  ancienneté  ;  ce  qui  a  été 
reconnu  par  les  Lettres  de  Charles  VIII  de 
1484;  de  François  V\  1518,  de  Henri  III 
1 575  ,  de  Louis  XIV  i6jo. 

Seurre  avoit  le  droit  d'élire  1 2  Prud*hom- 
mes,  7  Echevins,  un  Maire,  &  depuis  un 
Procureur-Syndic ,  ce  qui  fiit  reconnu  par 

le  Duc  en  1449.  ^^  ^Y  ^  P^"^  ^^^  5  Eche- 
vins ,  compris  le  Procureur-Syndic.  On  voit 
un  Prévôt  en  1446,  Jean  Marchand  Tétoit  en 
1478.  Par  accord  Philippe  de  Vienne  cède 
a  f^  mère  Alix  de  Villars,  pour  fon  douaire, 

O  o  iv 
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la  moitié  de  la  Ville  de  Sakiirre,oii  elle  au- 
roit  fon  Prévôt  &  lui  le  fien ,  en  1 277.  Le 
titre  eft  dans  Perard ,  p.  540. 

Seurre  érigé  en  Marqiiilat  en  1611,  le  fut 
en  Duché  fous  le  nom  de  Bellegarde  en  16 19. 
L'Avocat  Guillaume ,  en  préfentant  au  Par- 
lement les  Lettres  d'éreôion ,  dit ,  >>  que  le 
»  grand-oncle  du  Duc  de  Bellegarde  eut  la 
»  dignité  de  Maréchal  de  France  par  les  ar- 
»  mes  &  la  vertu ,  d'où  vint  le  proverbe , 
»  fageffe  de  Thermes.  On  fe  fouvient ,  ajoute 
»  rOrateur,  des  tempêtes  dans  les  Provinces 
»  en  1614,  des  faccagemens  &  des  ravages 
»  qu'enduroient  la  Champagne ,  le  Niver- 
»  nois  &  le  Langrois.  La  Bourgogne  fut  à 
»  l'abri  de  tous  les  coups  fous  cette  bonne 
»  &  heureufe  Bellegarde  y  qui  éloigna  de  nos 
H  têtes  cette  grêle  prefque  univerfelle,  » 

Ce  difcours  fut  impr.  i/2-4<>.  en  43  pages, 
à  Dijon,  1621.  Les  Lettres  d'éreâion  en 
Duché-Pairie  furent  enrégiftrées  au  Parle- 
ment de  Paris  de  tres^exprhs  commandement  du 
Roi.  A  la  mort  de  Roger  de  Bellegarde,  en 
1646 ,  le  Duché  s'éteignit ,  &  Seurre  eft 
refté  Màrquifat.  L'ancien  nom  même  de  la 
Ville  fut  repris  par  délibération  des  Habi- 
tans. 

Les  Terres  mouvantes  de  ce  Màrquifat 
font ,  Seurre ,  Auvillars ,  Glanon ,  Pouilly , 
Ecuelle  en  partie ,  &  Chivres.  Les  Sentences 
du  Bailli  reffortiffent  nuement  au  Parlement. 
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Les  Habitans  reconnoiflent ,  pour  les  affaires 
de  la  Chancellerie ,  celle  de  Chalon  ou  de 
Beaune ,  au  choix  du  Demandeur.  (  V.  t.  j, 
p.  zzS). 

Seurre  eft  fitué  fur  une  petite  élévation 
au  bord  oriental  de  la  Saône ,  au  milieu  de 
vaftes  prairies  bordées  de  coteaux  rians, 
peuplés  de  beaux  Villages  &  de  Châteaux 
bâtis  dans  des  Situations  très-heureufes.  Il  a 
600  pas  de  long  fur  300  de  largeur. 

1400  Comm.  compris  les  dépend,  grand 
&  petit  Jallange^  le  Chevin,  Trugny  juf- 
qu'au  dernier  fiée,  de  la  Par®,  de  Mont ,  les 
Grands-Champs,  les  Noues,  St.  Georges. 

On  comptoit  en  1774  à  Seurre  879  garç. 
1089  filles ,  607  hommes ,  743  femmes ,  80 
filles  en  religion, 20  Réguliers,  il  Prêtres; 
tôt.  3415  âmes,  &  677  taillables. 

La  mefure  pefe  44  1.  La  pinte  plus  petite 
que  celle  de  Dijon  ;  il  en  faut  170  pour  le 
tonneau. 

Le  pont  refait  en  bois  par  le  Duc  de 
Bellegarde,  en  1617,  fut  emporté  en  1709: 
le  Roi  accorda  300000  1.  fur  la  crue  de  fel 
de  la  Province ,  pour  le  rétablir  en  1724,  à 
la  demande  de  Pierre  Bretagne ,  Maire ,  alors 
Elu  ;  il  tomba  avant  qu'il  fôt  fini ,  en  173 1  ; 
enfin ,  on  l'a  rebâti  en  bois  fur  6  piliers  de 
pierre  depuis  1776 ,  fini  en  1778 ,  &  coû- 
tera 55000 1.  à  la  Ville. 

Les  Elus  ont  donné  1 2000 1.  pour  les  eu- 
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lées  de  ce  pont ,  qui  a  450  pieds  de  long 
fur  18  de  large,  garni  des  deux  côtés  d'une 
rampe  de  fer.  Sans  doute  qu'on  élargira  Fa- 
venue  d'un  fi  beau  pont  par  l'achat  d'une 
tnaifon  au  moins ,  &  qu'on  fera  un  quai  le 
long  de  la  Saone^comme  on  va  l'entreprendre 
à  Verdun. 

Les  deniers  du  péage  établi  par  le  Roi  en 
1620 ,  dévoient  être  employés  aux  ouvrages 
&  réparations  du  pont.  Louis  XIII  le  céda 
au  Duc  de  Bellegarde  en  1624  aux  mêmes 
conditions^  fans  qu'il  en  put  inurvertir  Us  dc'- 
n'urs^  Ce  n'eu  qu'aux  mêmes  charges  que  le 
Sg^  aâuel  a  obtenu  en  1776  des  Lettres  & 
le  tarif  y  aiïnexé ,  contre  lequel  réclame  la 
Ville  par  procès  pendant  au  Confeil.  Selon 
l'ancien  tarif  de  i6io  &  1 624 ,  les  Habitans 
de  Seurre  étoient  exempts  de  droit  de  péage; 
&  par  tranfa^Hon  de  1709 ,  exempts  de  même 
de  tout  péage  pour  les  denrées  de  leiur  crû  » 
quelque  part  où  elles  fufTent  fituées.^ 

S.    Georges. 

Le  Bourg  S.  Georges  eft  remarquable  par 
les  Chevaliers  de  St.  Georges  établis  fous 
nos  Ducs  ^  &  x(ui  y  tenoient  leur  Chapitre. 
L'Eglife  étoit  deffervie  par  des  Auguftins  dhs 
1340  :  ils  étoient  40  en  1447.  Le  Duc  Char- 
les leur  accorda  un  droit  de  franchife  pour 
leurs  quêtes  •  fur  la  Saône ,  en  1473*  î-^^^ 
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Couvent  ayant  été  brûlé  en  1597,  les  Re- 
ligieux le  rebâtirent  ;  mais  ayant  encore 
été  détruit  pendant  les  guerres  de  1650  & 
1653 ,  ils  fiirent  reçus  dans  la  Ville.  Il  n'y 
a  plus  que  le  chœur  de  Tanc.  Chapelle ,  où 
Ton  voit  la  tombe  de  Guill*.  de  Vienne  , 
taort  en  1434;  une  autre  qui  fert  de  table 
à  TAutd ,  de  1 508.  On  a  trouvé  dans  les  vi- 
gnes, en  1760  9  un  étui  d'or  dans  lequel  étoit 
une  petite  lame ,  avec  ces  mots  ,  dcfcnditc 
S.  Georgium  ;  c'étoit  apparemment  la  devife 
des  Chevaliers.  Ce  bijou  fut  vendu  aux  Jé- 
fuites  de  Dijon. 

Le  Duc  de  Guife  en  1549  fit  démolir  en 
partie  ce  Bourg ,  pour  fortifier  la  Ville.  Le 
Capitaine  la  Fortune  ,  qui  y  commandoit 
pendant  la  Ligue,  le  fit  brûler,  &  il  n'y 
refta  que  la  Chapelle  des  Auguftins. 

C'eft  ce  lieu  qui  a  donné  le  nom  à  la 
branche  aînée  des  Comtes  de  Vienne ,  qui 
fe  qualifioient  Sires  de  S.  Georges,  plutôt 
que  de  Seurre.  Delà  la  place  S.  Georges  à 
Dijon,  oii  étoit  l'Hôtel  de  Guillaume  de 
Tienne ,  i  Chevalier  de  la  Toifon  d'or  en 
1430,  &  Fondateur  des  Clarifies  d'Auxone 
en  1412  :  (  V.  t.  x^  p.  133^^1.  3,  p.  zv). 
Son  cri  de  guerre  étoit  5".  Georges  au  puisant 
Duc  :  c'eft  lui  qui  établit  ou  renouvella  la 
Confrairîe  des  Chevaliers  de  S.  Georges  en 
1430,  &  dont  il  fut  Chef  :  tout  Noble  de 
4  races  y  étoit  reçu.  La  cérémonie  ^'txi  fai-- 


r 
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loit  enla  Chapelle.  J'ai  trouvé  une  lifte  des 
Chevaliers  reçus  en  la  Confrairie  de  Saint 
Georges  à  Seurre  le  24  Avril  1472.  Jean  de 
Scey,  Simon  de  Moutier  &  Pierre  de  Vil- 
lafans  fon  frère ,  Ant.  de  Brancion ,  GuilP. 
de  Charmes ,  Jean  de  Chargey,  fils  de  Jean 
de  Dampierre,  GuilK  &  Franc,  de  Ray,J# 
de  Montureux,Ponçard  Bouton  de  Corcelles, 
J.  de  Rupt,  Simon  de  Granfon.  Ils  firent  un 
afte  d'agrégation  à  la  Confrairie  de  Chalon 
lous  péfe-méle.  Après  la  divifion  des  2  Bour- 
gognes ,  cette  noble  Confrairie  s'eft  confi- 
née, dit  Jurain,  p.  110,  dans  le  Comté  à 
Rougemont ,  où  la  Nobleffe  s'affemble  tous 
les  ans  le  jour  de  la  St.  Georges.  Jean  de 
Vergy  en  étoit  Chef  ou  Gouverneur  en 
1614.  Elle  tient  aujourd'hui  fes  affemblées 
dans  l'Eglife  des  Carmes  de  Befançon. 

Le  Duc  Jean  céda  fans  réferve,  en  1409, 
à  Guill^  de  Vienne ,  Sg^.  de  S.  Georges  & 
de  St^.  Croix ,  fon  Chambellan ,  la  fucceflion 
des  bâtards  qui  mourroient  dans  Tétendue 
de  ces  2  Terres  ;  droit  dont  le  Seigneur  & 
fes  ancêtres  avoient  toujours  joui  paifible- 
ment.  L'exécution  des  criminels  fe  fait  en- 
xrore  à  St.  Georges  ,  où  il  y  a  maintenant 
environ  8  feux ,  &  beaucoup  de  vignes.  Le 
fauxbourg  du  même  nom  eit  confidérable. 

ILLUSTRES      s  EU  RR  01  s. 

j£AN  LoYsiER ,  élu  Abbé  de  Cifteaux  en 


y 
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IÇ40,  fut  un  Prélat  ingénieux  &  éloquent, 
mort  à  Vougeot ,  &  inhumé  en  l'Eglife  du 
côté  de  l'Epître,  Nia  Boucherat  lui  fit  dreffer 
une  épitaphe  en  vers  latins ,  où  le  facré  & 
le  profane  font  mêlés.  Je  ne  citerai  que  cette 
ftrophe  : 

Ut  te  Lo^en^  qucm  potyhymnia 
Succo  irrigarat  nedarei  melis ,  (  mellis  ) 
Quemque  aima  virtus ,  dùm  tua  ducerent 

Molles  ftamiha  parcct , 
Cafto  fovehat  pîks  aliis  finu  ,....• 

Louis  Loppin  y  d  une  ancienne  famille  , 
originaire  de  Beaune ,  qui  a  donné  pluiieurs 
Maires  à  Seurre  ^  &  des  Magiftrats  a  Dijon , 
fut  élu  Abbé  de  Cifteaux  en  1670,  après  la 
mort  de  Cl.  Vauifin.  Il  mourut  38  jours  après 
fon  éleâion ,  en  reveniint  de  Paris ,  à  Vertus 
en  Champagne ,  &  fut  inhumé  au  Monaflere 
d'Argenfol ,  au  Diocèfe  de  Soiflbns ,  fous  la» 
lampe  du  fanâuaire.  D.  Blaife  Leauté  &  D. 
Joachim*Mathieu  de  la  Pierre  lui  drefTerent 
une  épitaphe  rapportée  dans  le  Gai.  Chriilr* 
t.  IV,  p.  1017. 

D.  Jean  Gomaut  \  favant  Bénédiâin  ^ 
Profeffeur  de  Théologie  à  Saint  Bénigne  en 
1727,  Prieur  de  la  Chaize-Dieu  en  1740, 
mort  en  1759.  L'Abbé  Papiilon  ne  cite  qu'ua 
ouvrage  de  lui.  J'ai  vu  dans  des  recueil» 
mff*.  de  D.  Vaudrey,  anc.  Prieur  de  Beze , 
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4  ou  5  Sçrmons  de  D.  Gomaut  fur  St.  Au- 
guilin  &  fur  St.  Benoît  ^  qui  annoncent  du 
goût  &  du  talent.  Il  avoit  une  adrefle  mer- 
veilleufe  pour  mettre  la  diiSculté  la  plus 
embrouillée  dans  un  beau  jour  ^  &  il  étoit 
très-eftimé  dans  fa  Congrégation. 

Cl.  Ant.  Franc.  GAUtiER,  né  à  Seurre 
en  i707,Evêque  de  Luçon  en  1759,  illuûre 
par  fa  piété ,  fon  inclination  bienfaifante  & 
îa  réfidence  ,  mort  en  1775.  ^^  ^  ^^  ^'^" 
primer  un  rituel  qui  prefcrit  de  n'enterrer 
aucun  corps ,  fans  des  raifans  prenantes  y 
qu'après  Z4  heures  depuis  la  mort ,  &  même 
48 ,  fi  elle  a  été  fubite.  Cet  Ouvrage  a  été 
cité  par  le  Dofteur  Pineaii  dans  fon  Mé- 
moire intéreffant  fur  le  danger  des  inhuma- 
tions précipitées  :  Niort ,  1776. 

La  famille  Bofluet^  à  laquelle  le  favant 
Evêque  de  Meaux  a  fait  tant  d'honneur^  étoit 
originaire  de  Seurre.  J*ai  vu  dans  les  re- 
giftres  de  la  Ville ,  ^ue  Jacques  Boffuet  y 
fiit  reçu  Bourgeois  eh  1460  pour  4  1.  6  bl. 
L'ancienne  maifon  Boffuet  eft-  occupée  par 
"le  Maire  aftiiel ,  avec  armoiries  &  la  date 
IJ04.  A  FAbergement  eft  Y  étang  Boffuet. 

Les  Berbis  font  fort  anciens  ;  on  voit  un 
Maire  de  Seiïrre  en  1-371  ;  un  autre  en  1442. 

Les  armes  de  la  Ville  font  d^azur ,  iethées 
de  rofe  d'argent*  au  lion  couronné  d'or. 

A  6  1.  de  Dole ,  7  de  Dijon,  6  d*Au- 
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Kone ,  4  de  Beaune ,  3  de  St.  Jean*dé-Lône 
Verdun ,  8  de  Louans. 

Lat.  47  ^.  o'  26".  L.  z  *.  4^*  34'\ 


VERDUN. 

Y/^lRWNl/M  ad  Ararim^  Virtdunum  Caf^ 
V  trum ,  Verodunum  y  &  par  contraâion  y 
Vtrdunum ,  de  2  mots  celtiques ,  v^r  &  dunum  y 
dont  le  premier  y  félon  Saumaife  ^  iignifîe 
gué,  paflage;  ou ^ félon  Bullet^  riv^  cou- 
pée ,  ou  habitation  fur  Teau. 

Petite  Ville  du  Chalonnois  au  confluent 
du  Doubs  &  de  la  Saône  ;  Ârchipr.  corn- 
pofé  de  1 2  Paroifles ,  du  Dioc.  de  Chalon  ; 
Par.  voc.  St.  Jean-Bapt.  ;  Patron  TAbbé  de 
St.  Pierre  (  i  ).  Le  Fermier  de  la  dîme  de- 
Yoit  anciennement  2  chars  de  paille  pour 
faire  la  jonchée  dans  TEglifè  y  &  garantir  dit 
froid  ;  car  il  n'y  avoit  point  alors  de  bancs* 
On  vendit  enfuite  cette  paille  potir  acheter 
du  charbon  au  fervice  de  la  Sacriftie.  On 
y  diilribuoit  autrefois  du  vin  aux  Commu^ 

(  I  )  On  voit  cependant  dans  la  requête  des  ChsH 
nolnes  de  St.  Vincent ,  en  1  i8q  ,  qu*ilsL  déiîgnent  au 
Pape  3  parmi  les  Cures  de  leur  dépendance  6c  nomi-» 
nation,  celle  de  Verdun  qu'ils  poiTedoient  depuis  52^5. 
Elle  étoit  déjà  à  St.  Fierre  en  1446  ,  comme  il  par 
roît  par  le  terrier  de  cette  Abbaye. 
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nians  à  Pâques.  Jeanne  Perondeau ,  yeuvç 
de  Jean  Mouroux,  donne  en  1553  à  la  Fa- 
brique une  feuillette  de  vin  de  Mercurey, 
ou  2  francs  de  rente  au  choix  de  fes  héri- 
tiers 9  poiu-  les  Communians  à  Noël  &  à  Pâ- 
ques. 

L'Eglife  fiit  détruite  &  le  chœur  brûlé  en 
1591  par  les  Ligueurs;  elle  fut  rétablie  en 
l6o9,confacrée  le  29  Août  161 2  par  Cynis 
de  Thyard ,  &  lambriffée  en  1626  aux  frais 
de  J.  Gueringoye  &  de  Marguerite  Royer 
fa  femme  :  elle  a  96  pieds  de  long.  Le  ton- 
nerre tomba  le  i^^  Août  17T2  fur  le  clo- 
cher, qu  il  brûla  avec  partie  de  la  nef  Tombe 
de  Gafpard-Jofeph  Devoyo ,  Sg^,  de  Saul- 
niere ,  bienfaiteur  de  cette  Eglife  &  des  pau- 
vres ,  mort  en  1770,  de  Jacq.  de  Chainbe- 
ran,Seig''.  de  la  Bretonniere  en  1744.  Sui- 
vant un  titre  de  1446  &  un  autre  de  1J73, 
il  y  avoit  2  Vicaires. 

CHAPELLES. 

Plufieurs  Chapelles.  Celle  de  N.  Dame 
&  St.  Nicolas  étoit  dans  l'ancien  Château 
fur  rifle  entre  le  Doubs  &  la  Saône  ;  il  eii 
eft  fait  mention  dans  le  partage  de  la  Terre 
de  Verdun  en  1344  :  elle  fubfiftoit  encorç 
en  1581,  même  en  1625.  Mais  ayant  été 
détruite  quelques  années  après  ,  elle  fot 
transférée  en  FEgUfe  par**.  Le  Seig\  en  eô 

Patron. 
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Patron.  Celle  de  St.  Denis ,  dite  dé  l'Hô- 
pital 5  OÙ  Eudes  de  Verdun  avoit  fondé  4 
Chapelains  en  1370,  ayant  été  réduite  en 
cendres  en   1592,  la  defferte  en  fut  ren-' 
voy ée  à  FAutel  de  la  Paroifle  :  elle  à  deux  ^ 
Chapelains.  *      •     -      /^  ''  '■' 

Celle  du  Rofaîre  fût  bâtie  éri  1642  des  * 
briques  de  l'anc.  Châteku ,  par  pefiiiiffion  dû 
Marquis  de  la  Bâtilîhe,  Cotfite  de  Verdun,' 

Celle  deN.I>.&  des  12  Apôtres, 'dite  des 
13  ,  eft  du  Xiv^.  {.  &  fort  bien  décorée.  Elle 
a  3  caveaux,  en  Tun  defqueîs  fut  inhumé 
Pierre  Guynot,  Capit.  de  Verdun  en  1648,' 
ainfi  que  la  famille  noble  de  Chamberant. 
Dans  cette  Chapelle  èft  une  Corifrairié  ap- 
p^llée  les  trciie ,  parce  que ,  felbn  la  tradi- 
tion,  il  ne  refta  de  la  terrible  péfté  de  1347 
à  Verdun ,  que  13  familles  qïii  foirèrent 
cette  Confraitie,  toujours  depuis  de  13  Con- 
frères. On  Voit  par  un  titre  de  1462  qu'elle 
n*^toit  prefque  compofée  que  de  Prêtres  , 
partni  lef quels  étoierit  des  Moines  de  Saint- 
Marcel  :  il  y  avoit  un  Prieur,  un  Chantre, 
un  Aumônier  qui  réfidoient.  Ils  fourniffoient 
autrefois  des  légumes,  aux  pauvres. 

La  fondation  de  celle .  de  St.  Pierre  par 
Jean  Marteau,  eft  de  1410  :  Patron , l'Abbé 
de  S.  Pierre.  En  celle  de  St.  Nicolas ,  conf- 
truite  en  1670,  fe  fait  le  fervice  de  la  Con<- 
frairie  des  Mariniers ,  &  de  celle  de  St.  Sé- 
baftien ,  compofée  des  Chevaliers  de  TArc. 
Tom.  IF.  .       P  p 
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On  dit  à  la  Paroifle ,  avant  h  Service ,  une 
Mefle  appellée  des  Gendarmes ,  fondée  en 
15^9  p«ir  npble  AugpAin  Alba^jois  ^  Archer 
de  la  Garde  de  rAmîral  Chabot. 

Dans  la  Ville  eu  une  anc^  Chapelle  iib* 
lée ,  fous  le  voc.  de  N.  D.  de  Pitié ,  bâtie 
aux  firaic  des  Habitant  9  fur  ks  bords  du 
Doubs  :  elle  p^ut  contenir  300  perfonnes. 
La  voûte  délicatement  faite  en  arête,  a  i^ 
pieds  d'élévation  :  1?  retable  en  pierre  de 
figyres,  eft  d'un  i^êtn^  )o^oc. 

C'était  j4di3  tffM  éf4g^%  dont  la  Cha- 
pelle ,  dgijs  l^s  viieux  titres,  porte  encore  le 
nom  (  I  )•  0^  y  voit  AUie  tour  quarrée  bâ- 
tie en  Inique,  dç  )Qa  pi^ds  de  haut,  cou- 
verte 4'uii  dpfue  en  charpente  bien  travaillé^ 
r^ab^i  h  i^çuf  çp  1742^1  &  pù  fut  placée 
ThorJloge  :  cette  tour  fervoit  ajitrefois  de 
heâfrpi  ^  4e  guérite  :  on  JKuiit  à  la  l^xiterne 
d^  la  plu9  b^lk  vue.  Dans  la  ^ef  eft  une 
plaque  d(s  cuivre ,  fur  l<(quelle  eÀ  gravée 
Fépitapjie  de  Adiargu^rife  dç  9ujffeul>fenune 


(  I  )  Le  propriétaire  d*iine  petite  tpureUe ,  refte  (te  ' 
FHôtel  d'Agçy,  ctémQlte  ep  177c  ,  trop  va  un  caveau 
de  IQ  pieds  en  quapfé,  fermé  d*an«  pierre,  fur  k- 
quelle  éioit  Tefigie  en  rtJfcf  tf un  Seigtci»  d'Agey  » 
vêtu  4  l'antique  y  &  d^ns  1^  çave4iV|>tuHeurjs  corps  qiu 
au  toucher  ie  réduifoieiiit  ^  pou{ïïete  :  le  fond  de 
reçu  de  guerfe  bandé  d*or  &  d'argent ,  chargé  de  y  \ 
merlettes  ;  l'enfemble  représente  une  croix  de  Che- 
valier* 
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dHéliodore  de  Bifly,  Gouverneur  de  Ver- 
dun, qui  en  fit  lever. le  fiége  au  Vicomte 
de  Tavannes  en  1 592.  Cette  héroïne  dîftri- 
bmant  de  la  poudre  aux  foldats ,  fut  enlevée 
par  un  barril  enflammé.  Pôntus  de  Thyard  , 
{on  oncle ,  témoigna  eil  beaux  vêts  latins 
fes  regrets  fur  fa  mort.  Jacques  Gui/on  fit 
fon  éloge  ftinèbre  dans  une  pièce  de  ICXJ 
vers  latins ,  qu'on  trouve  dtas  le  recueil  d^ 
fes  Ouvrages,  pag.  257,  &  un  autre  de  fon 
mari  qui  ik  fiiivit  de  près ,  &  finit  ainfi  : 

JngréUam  invitas  fiae  eonjuge  dinique  vitam 

Vivtre  nec  pouras ,  me  voluire  Dû. 

Commumm  idcircb  tibi  nos  &  ponimus  illi 

Hune  iumidurriy  laudis  parsuhi  magna  ttus  efi* 

Vivitt  felices  fimul  in  regionihuf  unéré  ; 

Dtbitur  fociis  mantbus  una  qfuits* 

L'Hôtel  d'Agey  fiit  cédé  à  la  Commu- 
nauté pour  y  conftruire  cette  Chapelle ,  def» 
tinée  au  fervice  paroifiial  en  cas  de  nécef- 
fité ,  lorfque  les  débordemens  coupent  la 
communication  avec  le  fauxboiu'g  ;  auffi  ap- 
jyactient-elle  en  propriété  aux  Habitans ,  aux- 
quels il  en  a  coûté  depuis  1702  à  1726  plus 
(^  2000  1.  de  réparations.  La  1  '^.  fondation 
eil  de  16  1.  de  rente  due  au  Curé  pour  une 
Mefle  par  femaine. 

Il  n'y  a  point  de  Société  de  Prêtres  comme 

ppij 
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le  dit  Carreau  :  on  en  forma  le  projet  en 

1 663  y  mais  fans  effet. 

L'HÔPITAL  fiit  établi  au  Bourg  St.  Jean 
par  Eudes  de  Verdun.  Le  Seigneur  prie  le 
Duc  de  le  rendre  Membre  de  fa  Chapelle  à 
Dijon,  &  d'en  écrire  au  Pape,  lui  laiffant 
la  préientation  du  Reûeur  &  des  Chape- 
lains^ auxquels  il  donne  30  1.  chacun;  vou- 
lant que.k  Curé  foit  un  des  Chapelains ,  à 
caufe  de  fon  droit  parrochiaL  Le  titre  eft  à 
la  Cure.  Mais  cet  Hôpital  ayant  été  brûlé 
en  1592,  TEvêque  Jean  de  Maupeou,  fé- 
condant le  zèle  des  Paroiffiens ,  établit  en 
1668  une  Chambre /de  Charité;  elle  reçut 
des  fonds  de  Pierrette  Pechillot  &  d'autres 
Particuliers  en  i68^  :  le  Curé,  les  Fabriciens 
&  les  Eçhevins  en  font  les  feuls  Diredeiirs* 
Entre  Verdun  &  le  petit  Chauvprt  étoit  une 
Maladrerie  pour  les  lépreux ,  fondée  par  les 
anciens  Seigneurs. 

SEIGNEURS   ANCIENS   ET   MODERNES. 

Verdun,  qui  paroît  un  démembrement  de 
Tancien  Comté  de  Chalon ,  eut  des  Seig". 
qui  en  portoient  le  nom ,  4l^fcendans  des 
Comtes  de  Chalon ,  dont  même  ils  étoient 
Seigneurs  en  partie,  &  où  ils  pofTédoient  en 
1227  la  tour  de  Verdun^  depuis  la  tour  Rolin 
ou  la  Chancellerie.  Guy  de  Verdun ,  qu'on 
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croit  fils  de  Robert  Vicomte  de  Chalon,  vi- 
voit  en.  103 1  :  il  fignâ  la  charte  pour  runion 
de  St.  Marcel  à  Cluni  ;  (on  fils  fut  témoin 
de  la  fondation  de  TAbbaye  de  la  Ferté  en 
mj.  Guy  II  en  1174  accorde  à  FAbbaye 
de  M^izieres  Tufage  dans  fes  bois ,  un  droit 
de  pêche  dans  la  Saçne ,  &  quelques  pri- 
vilèges. B.  de  Verdun ,  Archid.  de  Chalon , 
lègue  à  fon  Chapitre ,  en  1 173  ,  un  batteau 
rempli  de  bois  pour  chauiflFer  les  Chanoines 
malades  à  l'infirmerie ,  preuve  de  la  vie  com- 
mune. Guy  III  cède  les  dîmes  de  Toutenant 
à  r Abbè  de  S.  Pierre  en  1 200 ,  &  des  fonds 
à  Damerey  au  Chapitre  de  St.  Vincent,  en 
1224  :  Hugues  fon  fils ,  en  1 23 1 ,  paroît  dans 
un  accord  fait  entre  Robert  1 1  ,  Duc  de 
Bourgogne.    On  voit  parmi  les  Chanoines 
Jean  de  Verdun  en  1307.  L'Evêque  Jean  Au- 
briot  donna  300  florins  à  Odet  de  Verdun 
.€n  1340.  Guillaume  bâtit  en  1344  TEglife. 
de  Ciel ,  oii  .Fon  voit  le  maulolée  de  fa 
-femme ,  fort  mutilé  par  la  chute  de  la  voûte 
en  1719. 

.  Ses  fils  Eudes  &  Jean  furent  les  derniers 
.Seigneurs  du  nom  de  Verdun;  ils  partagè- 
rent cette  Terre  :  Taîné  qui  n'eut  point  d'en- 
fans,  vendit  en  1365  fa  portion  21000  flo- 
rins au  Duc  Philippe  ,  dont  les  ancêtres 
avoient  des  droits  fur  Verdun  dès  1 166  :  Taâe 
de  vente  efl:  dans  D.PI.  t.  3  ,  pr.  p.  xiii.-, 
daté  de  Beaune  &  paflfé  dans  la  maifon  de 

Pp   UJ 
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Philibert  Paillart , Chancelier  de  Bourgogne-, 
en  préfence  de  Hugues  Aubriot ,  Bailli  de 
Dijon;  de  Regnaut - CoUard  de  Meurfault, 
Ecuyer,  &c.  Cette  portion,  qui  faifoit  le 
y.  de  la  Baronnie,  fut  donnée  à  Catherine 
de  Bourgogne,  Duchefle  d'Autriche,  pour 
1457  L  5  u  en  acquittement  de  fa  dote  de 
looocx)  liv.  en  1424.  Elle  mourut  à  Gray 
Tannée  fuivante  ^  &  fut  enterrée  aux  Char- 
treux de  Dijon ,  laiflant  fa  fucceffion  à  Phi- 
lippe le  Bon  fon  neveu, 

Alix ,  fille  de  Jean  de  Verdun ,  porta  l'au- 
tre portion  (  moitié  moins  un  cinquième  ) 
à  Jean  de  St®.-Croix ,  Sire  de  Savigny,  qui 
fit  réparer  les  foffés  &  les  fortifications  de 
la  Ville  en  1360.  Humbert  de  Luyrieux  , 
comme  defcendant  de  Jean  de  Verdun  qui 
avoit  la  moitié  de  la  Terre  ,  réunit  les  z 
portions  en  époufant  Catherine  fille  natu- 
relle de  Philippe  le  Bon,  en  1460  :  c'efi  fon 
père ,  Guill*^.  de  Luyrieux ,  qui  conduifit  Oli- 
vier de  la  Marche  à  la  Cour  du  Duc  en  1438. 

Des  Luyrieux  cette  Baronnie  pafia  aux 
Maréchal ,  aux  la  Chambre  >  enfin  à  Guill®.        * 
&  Thomas  de  Gadagne  d'Hoftun(i)  frères,    -tP 

■  I  ■  ■ .  I  ■  ■  '  IL  ■ 

(i)  Le  Marquifat  de  la  Baume  d'Hoftun  en'Dau- 
phiné,  fut  érige  en  Duché  fous  le  nom  d'Hoflun  en 
î7ia ,  pour  Camille  d'Hoftun,  Comte  de  Tallard  , 
Maréchal  de  France,  éteint  par  la  mort  de  Jofeph- 
Marie  d*Hoftun  ,  Pair  de  France,  Gouverneur  de 
BefançoA  ,  en  175 J. 
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en  1 548 ,  pour  240a  florins.  Cette  famille 
eft  originaire  de  Florence ,  où  elle  a  eit  1 2 
Gonfaloniers  &  24  Prieurs  de  la  République. 
Guill*.  &  ion  fils  renouvellerent  le  terrier 
^n  1580  &  en  1613. 

Le  5*^.  de  la  Terre,  poffédé  par  les  Ducs 
&  les  Rois  de  France ,  fut  aliéné  par  inféo- 
dation^à  titre  de  propriété  incommutâble  , 
par  les  Commiflaires  du  Roi ,  à  Gilbert  de 
Gadagne  en  1693 ,  Elu  de  la  Nobl^  en  I694: 
Charl.  Louife  de  Gadagne ,  mère  de  Louis^ 
Henri  de  Pons,  la  lui  donna  lors  de  fon  ma- 
riage en  1734.  Son  père  Renaud-Conftant, 
Marquis  de  Pons ,  fut  Elu  de  la  Nobleâfe  en 
1721. 

Ce  Sg'.  eft  le  33*,  du  nom  &  d'armes  de 
la  Maiion  de  Pons  en  Saintonge ,  dont  An- 
toine de  Pons ,  Chevalier  du  St.  Efprit  en 
1578,  a  été  le  dernier  Sire.  Pons  ayant  été 
porté  par  Antoinette  fa  fille  à  Henri  d'Al- 
bret ,  depuis  à  Charles  de  Lorraine ,  Co'mte 
de  Marfan,par  fon  mariage  avec  Marie  d'Aï- 
bret, 'fille  de  Henri,  en  ï66i. 

La  Terre  de  Verdun ,  qui  relévoh  Jadis 
en  partie  de  TEvèque  de  Chalon ,  fuf  érigée 
en  Comté  par  Henri  IV  en  1593^  en  faveur 
de  Guili*.  de  Gadagne  ,  Sénéchal  de  Lyoïl , 
&  de  fes  deTcendans  mâles  ;  ce  qui  fuf  con- 
firmé par  Louis  XIV  en  1648. 

Les  lieux  qui  en  dépendent,  font  Ver- 
dun ^  le  Bourg  St.  Jean,  le  pefit  ChauVort, 

P  p  iy 
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les  Bordes ,  Ciel ,  Mefley,  Sermeffe ,  le  Cha- 
pot ,  Verjux,  Mont,  les  Montot ,  partie  de 
Saint-Maurice  &  Meix-Guillot. 

C  H    A   TE  AU. 

Le  Château  avec  une  groffe  tour  étoit 
dans  rifle  de  20  journaux  entre  la  Saône  & 
un  brais  du  Doubs,  qui  jadis  n'étoît  qu'un 
fofTé  entre  le  Château  &  la  Ville.  On  voit 
par  Taâe  de  partage  de  Jean  Sa^^  Eudes  de 
Verdun,  de  1344,  qu'il  éloit  environné  de 
murs  ,  ayant  une  Chapelle ,  &  dorit  chaque 
frère  avoit  un  clef.  Le  château  échut  à  Jean , 
&  la  tour  à  Eudes. 

Gilbert  de  Cleves  ,  Comte  de  Nevers, 
Gouverneur  de  Bourgogne ,  en  jouiflbit  en 
1499,»  &  fut  le  dernier  qui  en  fît  hommage 
à  l'Evêque'.  La  tour  avoit  été  démolie  en 
141 5 ,  &  le  château  fut  détruit  en  partie  en 
1479.  Les  Seigneurs  alors  fe  retirèrent  en 
une  vafte  maifon  fituée  à  l'entrée  de  la  grand- 
rue  de  la  Ville ,  &  y  font  refté%  jufqu  en 
1724,  que  la  mère  dii  Sg»".  aftuel  fit  bâtir 
à  la  porte  de  Bragni  un  pavillon  à  la  man- 
farde,  démoli  en  1769,  pour  en  conftruire 
un  plus  beau ,  dé  forme  quarrée  :  l'intérieur 
éft  fort  riche,  orné  de  buftes ,  vafes , pein- 
tures ,  dorures  ;  le  fallon  en  fl:uc  eft  magni- 
fique. L'arçhitefture  de  l'efcalier  eft  de  l'in- 
vention de  N.  Boichot ,  Chalonnois,  quia 
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fait  toutes  les  fculptures.  Les  jardins  répon- 
dent au  goût  &  à  Télégance  de  la  maiion. 

Les  anciens  Capitaines-Châtelains  £ont^ 
Colas  de  Meurfault  en  1357,  J.  Guepét  en 
,1410;  Guill^.  Guepet,  1414;  Henri  de  Ma- 
lain ,  1454  ;  Hervé  de  Mercadet,  1464;  de- 
puis 1581  à  162 1,  3  du  nom  de  Vorvelle; 
Guill*.  Gîroud  en  1625  ;  Cl.  Leftorant  en 
1672. 

10  Fiefs  relèvent  de  la  Seigneurie  dont 
le  Bailli ,  ou  fon  Lieutenant ,  connoit  par 
appel  des  Jugemehs  de  leurs  Officiers.  Outre 
le  Bailli ,  le  Seigneur  a  droit  d'inftituer  Châ- 
telain, Juges,  un  Maître  de  foires,  Procu- 
reurs ,  Greffiers  &  autres  Officiers.  Les  ap- 
-  pellations  de  cette  Juftice  fe  portent  au  Bail- 
liage de  Chalon.  Les  audiences  fe  tiennent 
Je  Lundi  en  l'Auditoire,  nouvellement  re- 
bâti ,  dont  la  façade  eft  ornée  d\m  fronton. 

Foires^  marchés^  ports. 

Verdun,  fitué  avantageufement  pour  le 
commerce  ,  avoit  ancienn.  2  foires  ;  Tune  à 
la  mi-Août,  abolie  de  temps  immémorial; 
l'autre  à  la  St.  Simon ,  qui ,  au  commence- 
ment de  ce  fiécle ,  étoit  encore  une  des 
plus  fameufes  foires  du  Royaume ,  &  du- 
roit  un  mois.  Les  Marchands  de  Paris ,  Lyon, 
Rouen ,  Troies ,  Tours ,  6'c.  y  vendoient  en 
Sros  &  en  détail  les  étoffes  en  or ,  foie , 
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laine ,  fil.  Le^  Provençaux ,  les  Languedo- 
ciens 8t  les  Mâconnois  y  amenoient  leurs 
fruits  &  leurs  vins ,  les  Maîtres  de  Forges  le 
fer ,  les  Tanneurs  les  Cuirs ,  &  les  Maqui- 
gnons les  chevau^r  de  feTle.&:  d'équipage.  Les 
droits  que  les  Fermiers  du  Seigneur  voulu- 
rent exiger,  &  les  mauvais  chemins  ont  fait 
tomber  cette  foire  en  très-grande  partie ,  & 
les  halles  font  détruites  depuis  172a  Le 
commerce  fait  les  entraves. 

Un  Arrêt  de  1582  déclare  les  Chalonnois 
exempts  du  paiement  des  péages  exigés  par 
le  Seigneur. 

Les  marchés  fe  tiennent  les  Lundi  &  Jeudi. 
Selon  une  Sentence  de  t3999les  féuls  Mar- 
chands de  b  Ville  avoient  droit ,  à  Texdu- 
fion  de  ceux  $fu  fauxbourg  St.  Jean,  déte- 
nir leurs  boutiques  ouvertes  le  Lundi  Jus- 
qu'à midi  ;  mais  Tufage  contraire  a  prévalu. 

Le  Seigneur  a  4, ports  fur  la  Saône  &  le 
Doubs  :  fes  Fermiers  doivent  avoir  des  bacs 
pour  pafler  les  voitures ,  cavaliers  &  gens 
de  pied.  Les  feuls  Bourgeois  de  Verdun  font 
exempts  des  droits  de  port ,  à  Texception 
de  celui  de  Verjux;  exemption  confirmée 
par  Arrêt  du  Confeîl  d'Etat  en  1664  :  ceux 
du  Fauxbourg,  fujets  jadis  de  t'Evêque  de 
Chalon^  font  exempts  du  péage  par  terre, 
fuivant  la  Sentence  de  1447  >  ^  ^^^^  ^^^^ 
aux  péages  par  eau  &  aux  droits  de  bac. 

Les  Moines  de  Maizi^res  obtinrent  en 
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II 74,  de  Guy  de  Verdun,  Texemption  du 
péage  pour  les  denrées  qu'ils  venoient  ache- 
ter aux  marchés. 

Les  Habitans  des  Bordes  ont  le  droit  de 
pêche  dans  la  Saône  avec  filets  &  autres  en- 
gins^ en  donnant  le  5^.  du  poiflbn  ou  du  prix 
au  Seigneur.  Charles  IX  leur  vendit  en  1 574 
fon  droit  de  pêche  dans  l'étendue  du  finage 
de  Chazelle ,  pour  240  1.  Ce  droit  eft  ap^ 
pelle  le  coup  de  barre  de  Chat^elle.  Uaâe  porte 
que  cette  pêche  s'étend  depuis  VIfle  des  Câ- 
chons  jufquà  la  roie  faite.  Ceux  de  Verdun 
ont  auffi  droit  de  pêcher  fans  navoirs^  d'y 
faire  rouir  le  chanvre ,  y  prendre  le  fable , 
&Cm 

AifTI QUITUS  :  TRAITS  HISTORIQUES. 

Le  nom  de  Verdunum  annonce  feul  Tanti- 

3uité  de  cette  Ville,  qui  fubfiftoit  du  temps 
es  Gaulois,  &  faifoit  la  limite  de  la  Cité 
des  Eduens  avec  celle  des  Séquanois.  GoUut 
même  dit,  p.  20  ^  que  le  paflage  de  Strabon, 
înter  Dubidem  &  Ararim  Heduorum  gens  inha" 
bitaty  convient  fort  à  la  ûtuation  de  Ver^ 
dun.  Une  branche  de  la  voie  romaine  de 
Befançon  à  Autim,  venant  de  Charney,paf- 
foit  près  de  Verdim  à  Chauvort ,  &c. 

La  quantité  d'urnes,  de  vafes,  de  mé^ 
dailles  découvertes  en  difFérens  temps ,  an- 
nonce le  féjour  des  Romains.  Le  Médecin 
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Giïenebaud  parle  des  urnes  trouvées  de  ion 
^teiTips  ;  d'autres  depuis ,  juf qu'au  nombre  de 
50,  dans  les  jardins  du  Sg"^.  avec  beaucoup 
,d  offemens ,  indice  de  l'ancien  cimetière  dQS 
payens  en  ce  lieu  hors  de  la  Ville  :  (d'au-  i 
très  dans  l'emplacement  du  Château ,  appelle  J 
/a  place  d* armes. 

Jean  Carreau ,  Contrôleur  des  AStes ,  en  \ 
.conferve  plufieurs ,  que  j'ai  vju  chez  lui  en 
,1776.   Ce  Bourgeois,  curieux  &  fort  inf- 
truit,  en  creufant  un  puits,  trouva,  à  14 
pieds  de  profondeur, près  d'un  ancien  con-  * 
duit ,  plufieurs  offemens ,  fragmens  d'urnes 
brifées ,  &  une  médaille  en  bronfe  de  Vef- 
pafien,  datée  de  fon  viii^.  Confulat ,  au  re-  ! 
vers  de  laquelle  on  lit ,  Judœa  capta.  Ce  con-  ; 
duit ,  bien  pavé  &  cimenté  ,  fervoit  de  che- 
inin  couvert  pour  aller  aux  remparts  du  côté   ; 
du  nord.  1 

On  a  découvert  en  1770  plufieurs  pièces  ! 
jd'or  &  de  cuivre ,  renfermées  dans  un  cofire  ; 
de  fer,  en  fouillant  dans  la  grand'rue  pour  | 
la  reconftruûion  d'une  maifon. 

Le  P.  Perry  &  un  manufcrit  du  xvi*^  f.  1 
font  mention  d'une  pierre  limitrophe  entre  j 
les  Séquanois  &  les  Eduens ,  pofée  par  l'Em-  i 
.pereur  Adrien.  :  on  ne  la  connoît  plus.        | 

Ce.tte  Ville  de  voit  être  de  quelque  confi-  \ 
dération,  au  IX®.  f. ,  puifqu'on  y  frappoit  des  \ 
deniers  d'argent.  Leblanc,  p.  66,  en  cite  im  i 
/ur  lequel  on  lifoit,  Virdumm  caî.  (caftrumj, 
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&  dé  Tautte  côté ,  Karolus  gr.  D.  Rex  :  c'eft 
Charles  le  Chauve. 

Son  agréable  fituation  dans  un  pays  fer- 
tile ,  la  fit  choifir  en  1014  par  Hugues,Comte 
de  Chalon,  Evêque  d*Auxerre ,  pour  y  con- 
voquer les  Evêques  &  les  Barons  de  la  Pro- 
vince, déchirée  depuis  12  ans  par  le  Comte 
Otte-Guillaume  &  le  Roi  Robert ,  qui  fe 
difputoient  la  fucceffion  du  Duc  Henri.  Ce 
Prélat  pacifique  &  fidèle  au  Roi ,  touché  des 
malheurs  de  fa  patrie ,  crut  y  mettre  fin  par 
cette  illuftre  afiemblée. 

Pour  infpirer  plus  de  refpeâ  à  fes  déci- 
fions ,  il  y  fit  apporter  de  difFérens  endroits 
quantité  de  reliques  de  Saints.  Les  8  Evê- 
ques qui  s'y  trouvèrent ,  flilminerent  une 
excommunication  contre  les  Nobles  &  les 
gens  d'armes  qui  ne  garderoient  pas  le  traité 
de  paix ,  ou  la  (iifpenfion  d'armes  conclue 
en  ce  Concile.  François  Chifflet,  dans  fa 
,  Lettre  fur  Beatrix  de  Chalon ,  nous  a  confervé 
un  fragment  de  ce  Concile  où  forent  jetées 
les  premières  femences  de  paix  entre  ces  2 
concurrens. 

SIÈGES  :  PESTE  :  INONDATIONS. 

Verdun  a  effuyé  plufieurs  fiéges  &  les 
malheurs  qu'entraîne  la  guerre  civile  :  s'é- 
tant  déclaré ,  comme  Beaune ,  Chalon ,  Mont- 
cenis  ,  pour  Marie  de  Bourgogne ,  il  reçut 
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^nifon  autrichienne  par  ordre  du  Seigneur 
Hiunbert  de  Luyrieux  ,  qui  avoit  époufé 
Catherine  de  Bourgogne ,  tante  de  la  Prin- 
cefle  Marie.  Simon  de  Quingey  conduifant 
à  Beaune  6oû  hommes  d'élite  pour  renforcer 
la  garnifon ,  s'étant  arrêté  à  Verdun  en  1478, 
y  fut  affiégé  par  Charles  d'Amboife,  Gou- 
verneur de  la  Province ,  &  la  place  fut  em- 
portée d'aflaut ,  malgré  fa  réfiilance.  Elle  fut 
iaccagée  par  le  vainqueur  :  prefque  tous  les 
Habitans  fiirent  paiTés  au  fil  de  Tépée;  il 
n'y  refta  pas  16  feux.  Philippe-Françoife  de 
Luyrieux,  fille  de  Catherine  de  Bourgogne, 
à  la  vue  de  fes  ruines ,  pour  y  rappetter  des 
Habitans ,  modéra  le  droit  des  marcs  &  mifes 
à  une  fomme  modique  (  à  7  f.  6  d.  de  5  1. 
qu'ils  étoient  auparavant)  en  1440,  de  Tau- 
torité  de  François  Maréchal  fon  beau-pere 
&  fon  curateur  :  parce  que ,  dit  le  titre ,  le 
Fon  &  les  Chd^aux  avaient  été  brûlés^  les  Ci" 
toyens  fiigitifs  ou  tué$  ^&  le  pays  inculte  Cette 
charte  fut  accordée  fur  hifupplique  d'Etienne 
Maillot  9  Echevin;  CL  Landroux  9  J.  Guidot, 
Jacq.  d'Azincour  &  Thierri  Lebrun  ^  Bour- 
geois. Leur  patrie  fut  pillée  par  des  avan- 
turiers  Italiens  au^  fervice  de  Charles  V,  en 
1522.  Les  Habitans  fe  réfiigierent  prefque 
tous  dans  les  bois,  n'ayant  aucun  afyle 
aflîiré* 

Les  Verdunois ,  fort  attachés  à  l'ancienne 
religion ,  reçurent  avec  peine  les  Huguenots 


DU  Chalonnois«  6cr; 
de  Chalôn  envoyés  par  le  Maréchal  de  Ta- 
Tannes ,  en  ijéi*  Us  leur  firent  effuyer  tant 
d'affronts ,  qu  ils  les  forcèrent  de  fe  retirer 
à  Perrigni  en  Brefle. 

Cette  Ville  eut  la  gloire  d'être  une  de 
celles  de  Bourgogne  la  plus  fidelle  au  Roi 
pendant  la  Ligue*  Le  Baron  de  Vitteaux , 
d'abord  Royalifte,  qui  en  étoit  Gouver- 
neur j  la  laifla  prendre  en  1 589  par  Guion- 
ville  9  Capitaine  ligueur  à  Uijon  ^  mais  Hé* 
liodore  de  Thyaird  de  Bifly,  qui  lui  iuccéda» 
en  chaflfa  les  rébelles ,  &  en  fit  ime  place 
rjedoutable  au  parti  de  Mayenne. 

Le  Vicomte  de  Tavannes,  preffé  par  les 
Chalonnois ,  réfolut  de  Tenlever  :  il  en  forma 
le  fiége  en  1 592.  Biffy,  fputeiiu  par  la  valeur 
des  Bourgeois  ^  rendit  fes  efforts  inutiles» 
C'eft  alors  que  fa  femme  Marg^.  de  BufTeul- 
Saint-Sernin  ^  difiribuant  la  poudre  aux  fol- 
dat$,  fut  emportée  par  un  oarril  enflammé. 
Le  brave  Biffy  à  fon  tour  tendit  une  em- 
bufcade  où  donnèrent  les  ligueurs  de  Ctialon 
près  de  lliermitase  &  du  moulin  BaïUi  :  il 
les  défit  encore  dan^  une  féconde  attaque, 
cil  il  tua  la  Poterie  y  Capitaine  dès  Chevaux* 
Légers.  Mais  il  fut  furpris  près  de  Beaune 
en  15:93 ,  &  périt  de  la  main  du  Baron  de 
Mçrze  ^  depius  Marquis  de  Varenne ,  &  fut 
inhumé  à  M9izieres..Tavannes  mit  à  fa  place 
Q^)5p^  de  Ç^d^goe ,  Comte  de  Verdun  , 
qui  fut  biefïé  i  mQn  dans  une  embufcade 
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tendue  par  le  Capitaine  la  Fortune.  Bifly 
avoit  laiflîé  de  Tartillerie  &  des  munitions 
achetées  de  fes  deniers,  pour  6500  écus  : 
Pontus  de  Thyard  fon  oncle  ,  tuteur  de  (es 
enfans ,  vouloit  tout  faire  vendre  à  leur  pro- 
fit; mais  Ta  vannes  répondit  de  la  fomme,  & 
le  nouveau  Gouverneur  ratifia  la  promeffe, 

Îue  fa  mort  empêcha  d'e^sc écuter.  Cyrus  de 
hyard  fît  condamner  Guill^.  dé  Gadagne , 
.    Séhéchal  de  Lyon ,  père  de  Gafpard ,  par 
Arrêt  du  3  Mars  1599,  à  payer  la  fomme, 
&  à  tous  les  dépens. 

Depuis  Ï592  jufqu'à  la  paix,  cette  Ville 
eut  garnifon  avec  État-Major, &  fut  un  afyle 
pour  les  Curés  &  les  principaux  Habitans  de 
Bellevefvre,  Mervan ,  Châufïîn  .  •  .  atta- 
chés à  leur  Souverain. 

Son  plus  grand  défaflre  arriva  en  l63f , 
temps  où  les  Comtois  la  furprirent ,  mais 
fiir-tout  en  1636.  Lamboy,  Sergent  de  ba- 
taille des  armées  impériales,  &  Forkak, 
Général  des  Croates,  après  avoir  faccagé 
Chauffin,  arrivèrent  près  de  Verdun  le  17 
Août.  Le  mafTacre  des.Payfaris,  Tincendie 
des  Villages  le  long  du  Doubs,avoient  déjà 
annoacé  Toragé  prêt  à  fondre  fur  Verdun. 
Ils  campèrent  fur  une  éminence  au  deffus 
>^  du  Bourg  de  Ciel ,  dont  les*  Habitans  furent 
paffés  au  fil  de  Tépée  :  ceux  mêmes  qui 
s'étoient  fauves  au  clocher,  s'étant  fournis 
à  Lamboy,  à  condition  feulement  d'avoir  la 

vie 
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vie' fauve,  fiirent  affommés  impitoyable- 
ment :  bientôt  Tennemi  fe  rendit  maître  des 
ports  de  Chauvort  &  de  Verjux,  &  bloqua 
Yerdua 

Le  18  Lamboy  fomma  les  Habitans  raf-- 

femblés  au  fauxbourg  S.  Jean^  de  fe  rendre 

à  TEmpereur  :  fur  leur  refus  courageux ,  il 

les  inveftit  d'un  gros  de  Cava4erie  qu'ils 

firent  reculer.  Sourds  à  une  féconde  fom- 

mation  faite  par  un  Trompette ,  &  xéfolus 

de  facrifier  leur  vie  pour  confervfer  la  placé 

au  Roi,  ils  fe  virent  aflaillis  par  3^ Corps 

différens  :  fe  fentant  incapables  de  réfifter 

à  tant  de  forces,  ils  rappelierent  dans  la 

-Ville  ceux  qui  s'obftinoient  à  défendre  le 

fauxbourg  ouvert  de  tout  côté,  &  fermé 

d  une  fimple  barrière ,  après  cependant  avoir 

fait  leur  décharge  &  enlevé  lés  planches  du 

pont. 

Les  Impériaux  furpris  de  trouver  tant  dé 
réiiâance  dans  une  bicoque  fans  garnifon , 
envoyèrent  un  Tambour  pour  inviter  ces 
braves  Citoyens  à  ne  pas  s'expofer  aux  fuites 
terribles  d'un  aflaut  ^  &  à  fauvêr  ie^rs  mai^ 
fons  de  la  flamme.  Le  Tambour  qui  reftoit 
trop  long-temps  pour  examiner  l'état  de  la 
place ,  ayant  été  tué  d'un  coiip  de  mouf- 
quèt  ;  Lamboy,  ftirieux ,  fit  réparer  le  pont, 
&  attaqua  la  porte  qu'il  ne  put  forcer,  & 
oii  il  perdit  beaucoup  de  foldats.  Les  Ha- 
bitans épuifés ,  fans  fecours  de  la  part  du 
Tom.  IF.  Q  q 
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Prince  de  Condé  qu'ils  avoient  averti,  voient 
un  Officier. A^llemand  qui  de  la  tour  du  clo- 
cher faifoit  avec  fes  Arquebufiers  un  fea 
continuel  fur  eux,  capitulèrent  à  la  4^  fom- 
fhation.  Lamboy  entra  dans  la  Ville  ^  où  il 
fut  étonné  de  ne  trouver  que  des  Bourgeois 
en  petit  nombre* 

La  prife  de  Vetdnn  sépandit  la  confier* 
nation  dans  la  Bourgogne  &  la  Brefle.  La 
ùayevar  £it  fi  grande^  que  les  Chanoines  de 
Toutnùs  fircrit  enfermer  dans*  des  caifles 
ieurs  rl^Ii^ues ,  les  oâtemens  or  les  titres, 
poiïT  ks  envoyer  à  Lyon.  Les  Breffaas  fe 
retirèrent  dans  les  forêts,  où  ils  (eretran^ 
icherent  par  dei  abattis  id'arlires,  &  lâche- 
tent  leurs  étangs  potit  fendre  le  pays  inac- 
ceffibk. 

î  Les  «smiemis  craigitatic  le  débordement  de 
la  Saône  eniflée  par  les  pluies ,  rappelles  d*ail- 
Jéuts  par  ie:Géhéral  Galj^ ,  évacuèrent  Ver- 
àavL  le  z6  :  mais  Lamolie  qm*  <cx>mmandoit 
4'arrierë^gknlev  contre  k^tmité,  mit  k  fea 
à  2 quartiers;  &  n'épargna  le  refte  qu'en  for- 
mant les  Hab^ns  à  lui  payer  1 500  1.  emme- 
nant rEchevin  Bueneau  pour  Àtâge.  Ses  Con- 
citoyens racheterem  fa  l^betté  par  une  ran- 
çoitt  de  500  écus, 

A  la  féconde  guerre  de  la  Fronde  ^  l'in- 
trépide Millotet,  qui  avoit  époufé  la  fille 
•de  Pierre  Pelley  de  Vevénn,  ayant  appris 
réchange  de  Gouvernement  que  le  Duc 


DU    Chalonnois.      6iï 

d'Epernon  venoit  de  faire  avec  Condé,s'em- 
preffa  de  conlerver  cette  Ville  au  Roi.  Il 
eft  vrai  qu'il  fut  puiflamment  fécondé  par 
le  zèle. des  Habitans  toujours  fidèles  à  leur 
Souverain.  11  échauffa  leur  efprit ,  &  con- 
vint avec  eux  qu'ils  fe  faifiroient  de  la  gar- 
nifon  &  du  Harle  qui  la  commandoit,  en 
arrêtant  pendant  la  nuit  leurs  hôtes  chacun 
chez  eux ,  &  en  les  défarmant.  Le  Comman- 
dant averti  veut  les  prévenir;  mais  à  la  i""*. 
alarme  les  Bourgeois  fe  mettent  fur  la  dé- 
fcnfive ,  fonnent  le  tocfin ,  appellent  à  leurs 
fecours  les  Habitans  des  Villages  voifins  : 
,ceux-ci  paiTent  en  bateaux ,  les  uns  la  Saône  , 
.les  autres  le  Doubs ,  &  bientôt  du  Harle  , 
enveloppé  de  toute  part,  eft  obligé  de  ca- 
pituler &  de  fe  rendre  prifpnnier.avec  tous 
les  foldats  ,  dqnt  on  délivre  la  Ville.  {^Voy. 
efprit  de  la  Fronde  ,  u  r). 

La  peste  caufa  prefque  autant  de  dom- 
mages que  la  guerre.  Celle  de  1347  n'y  laiffa 
que  1 3  familles,  comme  on  Ta  déjà  dit;  celle 
de  1564,  1628,  &  fur-tout  celle  de  1636 
qui  défola  Dijon  Se  Chalon ,  fe  fît  vivement 
.  fentir  à  Verdun  ,  &  emporta  bon  nombre 
d'Habitans.  11  en  périt  beaucoup  en  1709 
par  la  mauvaife  noiurriture. 

A  ces  fléaux  fe  joignit  celui  de  l'inonda- 
tion des  i  rivières;  fur-tout  celle  de  17OÇ 
&  de  171 1  qui  fît  de  grands  ravages  :  celle 
de  1734  rompit  les  digues  &  perdit  la  ré- 

Qqi) 
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coite.  On  éprouva  de  pareils  malheurs  en 
1740,  1744,  1758,  1770,  i776énFév,& 
1778.  Le  P.  Perry  croit  que  les  déborde- 
mens  ont  été  plus  fréquens  depuis  que  les 
Suiffes,  versî  1530, rompirent  un^rocher  qui 
arrêtoit  en  partie  le  Doubs. 

La  Ville  ayant  été  taxée  comme  une  ifle , 
*à  60  liv.  par  maifon  en  1723  ,  ks  Habitans 
prouvèrent  que  ce  n'étoit  point  une  ifle ,  le 
bras  du  Doubs  qui  pafl^e  fous  le  pont ,  étant 
un  canal  fait  à  leurs  frais  pour  fe  fortifier 
du  temps  de  la  ligue ,  &  ils  furent  déchargés 
par  Arrêts  du  Confeil  en  1727  &  1737. 

Verdun  entroit  aux  Etats  d'Auxone  ,  & 
avoit  drpit  à  Téleôion ,  puifque  Philibert 
Milan  fut  Elu  en  1582.  Depuis  leur  réunion 
à  ceux  du  Duché  en  1651  ,  cette  Ville  dé- 
pute alternativement  avec  Cuifeaux,  Cur- 
lery,  St.-Laurent,  &  nomme  TAlcade  avec 
ces  4  Villes ,  &  a  le  titre  de  Mairie, 

De  4  Echevins  il  n'y  en  a  plus  que  2.  Le 
Roi  en  1756  a  inftitué  un  Echevin  perpé- 
tuel pour  les  affaires  économiques  &  la  po- 
lice militaire.  Le  15  Juillet  1778  a  étéinf- 
tallé  Maire  M.  Panier,  Médecin ,  d'une  pro- 
bité &  d'une  érudition  peu  communes ,  à-Ia 
fatisfaftion  de  fes  Concitoyens.  L'Hôtel  de 
Ville  oii  font  les  titres ,  &  où  fe  font  les  al- 
femblées ,  fut  rétabli  à  neuf  en  1744*  H  jouit 
d'une'  rente  fur  le  Roi  de  46  I.  16  f.  6  d.  au 
principal  de  4692  1.  fuivant  une  requête  de 
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Cette  Ville  naturellement  gardée  par  la 
Saône  &  le  bras  du  Doubs  qui  l'environnent , 
^toit  fortifiée  de  remparts ,  demi-lunes,  che- 
mins couverts ,  de  2  foffés  au  fud  :  tout  eft 
démoli ,  à  peine  refte-t-il  un  pan  de  mur  au 
nord  fur  la  Doxibs ,  de  42  toiles  de  long.  La 
Commune  a  délibéré  en  Mars  1778  fur  la 
conflruâion  d'un  quai ,  pour  foutenir  le  ter- 
rein  que  les  fréquentes  inondations  dégra- 
dent :  on  réfervera  cet  ancien  pan  de  mur, 
&  il  en  fera  conftruit  à  neuf  env.  70  toifet 
au  long  9  pour  aboutir  à  un  ancien  quai  qui 
eft  à  l'orient.  Entre  ce  quai  Sz:  les  m^ifons 
fera  un  pafTage  ou  rue  d'environ  40  pieds 
de  large  pour  la  defferte  des  voitures  ,  & 
pour  éviter  le  pafTage  dans  la  rue  principale 
<iui  eft  fort  étroite.  On  y  entrera  en  fortant 
de  la  rue  du  pont  ;  ce  quai ,  qui  ornera  la 
Ville ,  fera  en  même  temps  d'une  grande  uti- 
lité :  on  l'appellera  le  quai  Dupleix  (  du  nom 
de  M.  l'Intendant).  Le  plan  en  a  été  tiré  par 
M.  Gauthey,  fous-Ingénieur  de  la  Province, 
le  17  Avril  itjS, 

Le  pays  eft  franc  depuis  le  commence- 
ment du  xiil^  f.  Les  Habitans  font  qualifiés 
de  Bourgeois  dans  tous  les  titres  anciens  de 
la  Seigneurie,  notamment  dans  une  Sentence 
arbitrale  de  1399.  Cette  bourgeoise  confifte 
dans  l'exemption  de  tous  droits  ^de  péages , 
bacs  9  corvée ,  bichenage  ,  quintaine ,  {oi- 
res.  •  •  «  •  «  Cette  Sentence  les  maintient 

Q  q  iij 
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dans  le  droit  de  pofféder  des  maifons  à  Ver- 
dun ,  y  avoir  des  tours  pour  leur  fureté ,  & 
les  tenir  en  fief  noble.  Ils  en  jouiffoient  en- 
core au  XVI^.  f.  Par  tranfaftion  avec  le  Sg**. 
en  1578,  ce  droit  a  été  éteint.  On  voit  en- 
core de  ces  anciennes  tours  où  il  y  avoit  des 
armoiries  ;  mais  le  droit  de  bourgeoifie  fub- 
fifte.  Les*  francs  Bourgeois  font  ceux  qui  ont 
maifon  dans  l'enclos  de  la  Ville  :  foit  pro- 
priétaires ,  foit  locataires ,  &  les  étrangers 
<jui  poffédent  maifon,  tous  paient  lé  droit 
de  marc ,  réduit  à  7  f .  6  den.  pour  proprié- 
taire ,  &  6  f.  8  d.  pour  locataire. 

Les  troupes  autrefois  venoient  coucher 
de  Seurre  ou  de  Chalon  à  Verdun.  Franc. 
d'Hoftun ,  Marquis  de  Tallard,  frère  du  Ma- 
réchal ,  tué  à  la  bataille  d'Hofchetek ,  époux 
de  Charlotte  de  Gadagne,  fit  ôter  en  1704 
cette  Ville  de  la  route  ,  à  caufe  de  la  pro- 
ximité des  2  premières. 

Près  de  lliermitage  qui  fubfiftoit  en  15  80, 
étoit  le  pavillon  du  Jeu  de  TArquebufe  dé- 
truit en  1723  ,  &  le  drapeau  dépofé  à  THôtel 
de  Ville  (  i  ).  Tout  ce  terrein  (  de  45  jour- 

(  I  )  Sur  ce  guidon  brodé  en  or  avec  une  fleur  de 
lys  aux  armes  de  Verdun ,  on  Ut  ces  deux  vers  : 

Scmptr  erit  p'erdum  ,  flore fcant  lilia  femper^ 
Sempcr  trit  Vctdum  ,  liîia  femper  crunt»  i682« 

Jacques  Bacot  étoit  Empereur  en  17^3.  • 
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sniux  )  a  été  mis  en  promenade  publique ,  a 
3  allées  avec  plantation  d  arbres.  A  Textrê- 
mité  du  âuxbourg  St.  Jean  eft  le  pavillon 
du  Jeu  de  l'Arc ,  compofé  de  20  Chevaliers^ 
Ils  affifterent  au  prix  de  Beaune  9  fous  Té- 
tendard  de  la  Ville  de  Seurre,  en  1716,  de 
même  à  celui  de  Chàlon  en  1728  pour  TAr* 
<juebufe. 

Il  fe  tint  un  camp  fur  k  Saône  en  1714» 
&  un  autre  en  1730  auprès  de  Thermitage. 
T)çs  Mariniers  de  Toulon  conftruijfirent  à 
Verdun,  en  1752,  un  petit  vaiffeau  de  50 
pieds  de  long,  à  2  ponts  &  2  canons,  nommé 
le  Sabot  de  Bourgogne.  Il  fut  lancé  à  Teau 
le  îour  de  Noël ,  conduit  à  Toulon ,  &:  pris 
par  les  Anglois  peu  d'années  ajprès.  On  en 
voit  dans  FEglife  le  deffin  en  petit  avec  (es 
voiles  &  fes  agrêts ,  dont  Tun  des  côtés  ou- 
vert laiffe  appercevoir  toutes  les  pièces  qui 
le  compofent.  C'eft  un  don  du  Maître  Char- 
pentier à  la  Fabrique  pour  fervir  de  monu- 
ment. 

Bureaux  des  Traites-Foraines,  de  Con- 
trôle, de  pofte  aux  lettres  qui  les  tire  de 
Chalon  3  fois  la  femaine,  depuis  1777.  Sub*- 
délégation  &  Grenier  à  Sel  de  Chalon ,  Re- 
cette d'Auxone  :  route  du  Coche  d*eau  de 
cette  Ville  à  Lyon.  Grand  chemin  à  Beaune, 
à  Chalon ,  à  Dole. 

Verdun  qui  n'avoit  en  1479  V^^  ^5  f-  '^^ 
1748  icxx)  Comm.)  en  a  14  à  1 500,  corn- 

Qq  iv 
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pris  les  Bordes ,  le  petit  Chauvort;  700  en- 
fans  jufqu'à  l'âge  de  12  ans,  3 60  feux,  & 
peut  avoir  512  pas  de  long  fur  182  de  large. 

Dépendances  de  la  Paroijfc. 

\^.  Le  Bourg  S.  Jean»  féparé  de  la  Ville 
par  un  pont  de  bois,  refait  en  1741  &  de- 
puis en  1773 ,  élevé  fut  des  piliers  de  bri- 
ques, de  145  pieds  de  long  fur  16  de  large. 
Le  Bourg  renferme  4  mes  &  FEglife  par^ 
Il  efl  bien  bâti ,  très-peuplé ,  &  dans  une 
riante  fituation. 

Une  partie  de  la  Seigneurie  de  St.  Jean , 
du  petit  Chauvort  &  les  Montot,  apparte- 
nort  à  TEvêque  de  Chalon  :  Hugues  IV  lui 
fît  hommage  en  1268.  Elle  fut  vendue  par 
FEvêque  Jacques  Fourré ,  en  1 577 ,  à  Guil- 
laume de  Gadagne  5CX)0  livres ,  pour  payer 
la  taxe  que  Henri  III  impofa  fur  le  Clergé. 
Cyrus  de  Thyard  voulant  y  rentrer  en  1623, 
Balthafard  Gadagne  l'engagea  à  fe  départir 
de  fon  droit,  en  créant  au  profit  <ie  fon 
Evêché  la  rente  ann.  de  62  1.  10  f.  payable 
à  Noël  9  &  rachetable  par  un  fonds  de  ICXX) 
livres. 

Ce  Bourg  avoit  2  Echevins  particuliers, 
élus  par  les  Prévôts  du  Sg^.  &  de  TEvêque  ; 
mais  réuni  à  la  Ville ,  il  ne  fait  plus  qu'une 
feule  Communauté. 

A  la  porte  de  St.  Jean  efl  le  fauxbourg 
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des  Tuileries  y  compofé  de  14  maifons  &  du 
pavillon  de  TArc.  Les  Bordes ,  Vill®.  con- 
îidérable  de  60  f.  foufFrit  beaucoup  d'un  in- 
cendie en  1723.  Celui  des  Montot ,  bien 
peuplé  avant  les  guerres  civiles,  n'a  plus 
qu'une  Métairie.  Celui  du  petit  Chauvort , 
de  10  f.  (autref.  50  ) ,  féparé  du  port  Chau- 
vort par  la  Saône ,  eft  aufli  de  la  Paroifle 
&  Juâice  de  Verdun ,  jadis  Communauté  à 
part,  maintenant  réunie. 

COMMERC  £^    TUILE  RI  ES. 

Les  Verdunoîs ,  fort  laborieux,  font  pref- 
que  tout  le  commerce  de  leur  patrie,  de- 
puis quelques  années,  en  grains  de  toute 
efpèce,  bois,  charbon,  tuiles,  carreaux, 

foin ,  vin ,  &c Auparavant  les  Ly on- 

nois  &  les  Mâconnois  qui  y  féjournoient , 
faifoient  feuls  le  commerce. 

La  tuilerie  de  Verdun ,  fort  renommée , 
paroit  avoir  été  la  V^.  en  Bourgogne.  Tous 
les  anciens  Châteaux  de  la  Province,  les 
Hôtels  à  Dijon ,  à  Beaune ,  à  Chalon ,  étoient 
couverts  de  cette  tuile ,  même  ceux  de  Lyon 
&  des  Villes  voifines  du  Rhône.  Elle  mérite 
en  effet  la  préférence ,  foit  par  la  fabrique 
&  la  cuiflbn,  foit  par  la  qualité  de  fa  terre, 
fupérieure  à  toutes  celles  des  autres  tuile- 
ries établies  depuis  peu.  Elle  eft  blanche , 
à  moitié  d'un  fable  très-fin  ,  vitrifiable ,  ce 
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qui  fait  qu'elle  eâ  plus  dure ,  plus  ferrée  » 
plus  fonore  que  \ei  autres;  elle  eft  même 
éleârique.  La  gelée  ni  le  verglas  ne  la  font 
point  fufer  ni  fondre.  M.  Taifand  m'a  afiitré 
en  avoir  trouvé  fur  im  couvert  à  Dijon  »  po- 
fée  depuis  200  ans  ,  bien  confervée ,  qu'il  re- 
vendit zç  liv.  le  millier  :  (  Voy.  fon  Mém. 
fur  la  tuile,  impr.  en  1776)*  12  tuileries 
(6  en  1740)  occupent  plus  de  150  Ou- 
vriers. Manufaâure  de  vaifielle  de  terre  ^ 
établie  depuis  20  ans  ^  qui  a  beaucoup  de 
débit.  I  moulin  fur  bateau  qui  a  été  fub- 
mergé  en  Janvier  1778  ;  un  autre  à  Sermefle. 
4  étangs  au  Sg*^.  avec  l  moulins. 

Dans  les  Haies  (petit  bois  récemment  dé- 
friché )  4  mares  ou  marais ,  dont  2  affez  con- 
fidérables ,  où  il  fe  trouve  du  poiffon  amené 
par  les  grandes  eaux.  Là  paffoit  la  voie  ro- 
maine, qui  de  Sermeffe  aboutiffoit  au  port 
Chauvort.  Bonnes  terres  à  froment ,  excel- 
lens  prés.  Pays  en  belle  plaine  entre  2  ri- 
vières, confiné  à  Teft  par  le  Doubs  &  le 
grand  chemin  de  Seurre  à  Chalon ,  à  Foueft 
pat  le  confluent  des  2  rivières ,  au  fud  par 
le  ruifleau  la  Cofne. 

Digues. 

Pour  garantir  le  terrein  bas  dés  inonda- 
tions ,  on  a  élevé,  phifieurs  digues  ;  lune  eft 
«de  1248  toifes  ,  depuis  Tancien  pont  de  St 
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Jean ,  jufqu'au  lieu  appelle  U  bas  des  Vaux 
vis-à-vis  Ciel  ;  l'autre  depuis  la  rue  Chaude 
du  Bourg  S.  Jean  jufqu'à  Chauvort  en  droite 
ligne  ,  d'un  quart  de  lieue  de  longueur  :  elle 
a  z5  pieds  de  couronnement,  &  fert  de  grand 
chemin  pour  aller  de  Verdun  à  Beaune.  2 
autres  digues  enveloppent  tout  le  fînage  de 
Verdun  &  du  port  Chauvort  ;  Tune  longue 
de  1548  toifes,  l'autre  de  454. 

Ces  digues  font  appellées  grandes  levées 
ou  chaujfées-j  les  petites  qui  font  entre  les 
terres  &  les  prés,  pour  mettre  les  champs  à 
couvert  de  l'inondation,  ont  en  tout  2334 
toifes ,  félon  l'arpentage  fait  en  175 1  :  celles- 
ci  font  entretenues  aux  frais  des  propriétai- 
res, les  autres  par  la  Province.  Ces  diguesl 
étoiént  déjà  élevées  en  1365 ,  puifque  Phi- 
lippe le  Hardi ,  qui  acquit  une  partie  de  la 
Baronnie  de  Verdun,  fît  plufieurs  dons  aux 
Habitans ,  à  la  charge  d'entretenir  le  pont  & 
les  levées^  qui,  dans  ce  temps,  étoient  à  la 
charge  des  Seigneurs  ;  ce  qui  fut  ratifié  par 
Jean  de  St^.  Croix,  Cofeig^,  époux  d'Alix, 
fille  unique  de  Jeap  de  Verdun.  On  ne  fait 
pas  quel  fut  l'objet  de  ces  dons  du  Duc,  les 
titres  ayant  été  brûlés  en  1478,  1592  & 
1636. 

On  voit  par  le  terrier  de  la  Terre  de  Lais, 
que  le  Seigneur  amodioit  le  droit  de  tirer  for 
que  le  fable  du  Doubs  entraîne.  Les  Villa- 
ges de  Longepierre  &  de  Fraiterans  avoient 
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le  même  droit.  On  aflure  avoir  trouvé  an- 
ciennement de  cette  paillette  d'or  à  Verdun, 
où  cette  rivière  fe  jette  dans  la  Saône  ;  mais 
qu'elles  y  font  plus  rares  qu'à  2  ou  3  1.  au 
defliis. 

Cette  Ville  toute  occupée  du  commerce, 
n'a  prefque  point  produit  d'hommes  de  Let- 
tres :  je  n'ai  pu  découvrir,  i^.  que  Marc- 
Antoine  Barbier,  qui ,  après  avoir  pro- 
feflé  la  Rhétorique  à  Chalon ,  fat  Curé  de 
Verdun  &  Chanoine  d'Autun.  On  lui  attri- 
bue le  Rituel  de  Chalon,  imprimé  en  1633. 

20.  François  Bacot  de  la  Bretoniere , 
né  en  1670 ,  Dofteur  en  Médecine,de  la  Fa- 
culté de  Louvain ,  dont  on  a  tanalyft  des 
eaux  de  Bourbonne,  Dijon,  17 12,  dédiée 
au  Préfident  de  Migieu. 

30.  Claude  Perret  ,  Avocat ,  de  l'Aca- 
démie de  Dijon ,  qui  s'eft  fait  connoître  avan- 
tageufement  par  des  Obfervations  fur  les 
ufages  de  la  Brefle  &  du  Bugey ,  en  pluf.  voL 
*«-4<>.  dont  le  I*^^  parut  en  177 1  :  il  a  fait 
l'éloge  d'Alexis  Piron ,  imprimé  en  1775  > 
celui  de  Touffaint  BuUier,  Avocat,  Direc- 
teur de  lUniverfité  de  Dijon ,  imprimé  à  la 
ûiite  de  l'Avertiffement  qui  précède  fes  Ob- 
fervations, pag.  XXIII  ;  celui  de  Charles- 
Marie  Fevret  de  Fontette ,  Confeiller  au 
Parlement,  imprimé  au  commencement'  du 
4^.  volume  de  la  Bibliothèque  hillorique  de 
France;  plufieurs  autres  Ouvrages  manuf- 
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crits,  dont  deux  font  prêts  à  mettre  fous 
preffe.  Vun  eft  relatif  à  la  forme  des  terriers 
&  aux  changemens  qui  y  font  furvenus  de 
iiécle  en  fiécle  ;  Vauire  eft  un  eflai  fur  le  Bour- 
gfiignonifmcy  oix  l'Auteur  traite  avec  détail 
de  Faccent  bourguignon.  Cet  Ouvrage,  lu 
à  TAcadémie  depuis  plufîeurs  années ,  fera 
très-utile ,  fur-tout  aux  perfonnes  qui  fe  def- 
tinent,  par  état,  à  parler  en  public. 

Les  anciennes  familles  qui  ont  fait  éclater 
leur  charité  dans  des  temps  de  difette  &  de 
calamités  ,  font  celles  d'Agey  ,  Guèrin- 
Goye ,  Royer ,  Repéré ,  du  Ruifteau ,  Gaft, 
Pelley ,  de  Varennes ,  Perraudon ,  Mouroux, 
&c. 

Les  armes  de  la  Ville  font  d*azur  à  3  che- 
vrons rompus  d'or  :  elles  fe  voieot  gravées 
en  pierre  fur  le  portail  de  THôtel  de  Ville  i 
le  Roi  les  confirma  en  1699  >  moyennant 
56  liv.  10  fols. 

A  4  1.  de  Chalon  par  la  grand  route,  5  par 
la  Saône ,  3  7  de  Beaune  ,  3  de  Seurre ,  8  de 
Dole ,  9  de  Dijon  par  la  traverfe ,  &  10  ^ 
par  Beaune. 

Lat/46«^.  54*  2o'\  L.  z*.42'5i'\ 
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OU,  félon  plufieiirs,  Loiians  ,  ancien- 
nement Loans ,  Loens  ,  Lovingum  ,  Lo- 
vincum^  L:^vcncum ;  Par.  voc.  St.  Pierre,  au- 
trefois du  Diocèfe  de  Lyon ,  comme  il  pa- 
roit  par  les  chartes  de  Louis  le  Bègue  en 
878 ,  de  Charles  le  Simple,  &  par  les  Bulles 
de  plufieurs  Papes  au  Xl^.  fiécle  ;  maint,  de 
Befançon  depuis  le  XII®.  fiécle ,  Archev.  de 
Lons-Saunier. 

Par  tranfaâion  de  1437  entre  le  Doyen, 
les  Chapelains  immatriculés  &  le  Prieur  de 
Louans ,  il  fut  réglé  que  les  i^^^.  feront  Té- 
leâion  d'un  d'entre  eux  pour  Vicaire  per- 
pétuel ,  &  que  nulle  réfignation  ne  vaudra 
fans  cette  élçftion.  Ainfi  les  Familiers  ont 
droit  de  nommer  le  Vicaire  perpétuel,  pris 
de  Gretnio ,  &  doivent  l'envoyer  à  l'Abbé  de 
Tournus ,  ou  à  fon  défaut  au  Chapitre ,  afin 
d'^examiner  s'il  eft  capable ,  &  le  préfenter 
à  l'Archevêque.  - 

Une  Sentepce  du3aîlliage  de  Chalonen 
1627,  confirmée  par  Arrêt  du  15  J^^  163  î, 
condamna  les  Familiers  à  payer  double  por- 
tion à  J.  B.  Clerguet ,  Curé.  La  dîme  lui  fut 
relâchée  en  1676  ;  mais  il  s^en  eft  départi  en 
Ï777  pour  opter  la  portion  congrue. 
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-  Les  Bénédiâins  de  Tourmis  javoient  à 
Louans  un  ancien  Prieuré  »  uni  à  la  laenfe 
capitulaire  par  Arrêt  du  Confeil,  en  1636. 

Louis  le  Bègue  y  au  rapport  de  Flliftorien 
Juenin,  pag.  56,  donne  en  87^  à  TAbbaye 
de  Tournus,Huchify  au  territoire  de  Mâcon, 
&  Louans- fur -Seille  avec  TEglife:  de  Saint 
Martin  &  fes  dépendances  ^  pour  Fentretien 
du  luminaire  de  St.  Philibert  :  c^eft  Torigine 
du  Prieuré  de  Louans.  Cette  chatte  a  paru 
•Aifpeâe  au  célèbre  Avocat  Jehannin  :  on 
n  a  d'autre  mémoire  que  rEglife  ait  été  fous 
•le  vocable  de  Saint  Martin. 

Cette  Abbaye  en  1 1 80  avoit  un  port  au 
Bourg  de  Louans  (^yicus\  dont  elle  retiroit 
du  fel  qu'on  dilRtffibuoit  aux  pauvres  en  Ca«- 
rême.  Girard  de  Vienne  ^  Comte  de  Mâcon^ 
pour  le  faire  tomber  y  établit  un  autre  port 
à  Brené  (7  de  IJ^aadef&is  de  Louans).  Delà 
les  plaintes  des  Moines  y  qui  ont  prétendu 
que  St.  Philibert  cbâûà  rudement  ce  Comte. 
tCelui-ci  craignant  la  cderedu  Saint ,  laii& 
.le  port  de  Louiani?,  &:  donna  un  riche  tapis 
de  foie ,  tiffu  d'Or,  au  Monaflere»  M.  Juenin 
conclut,  pag.  135'^  que  l'Abbé ,  pour  fe  ré- 
dimer  des  vexations  des  Sx^es  d'Antigui  ^  fiit 

-  obligé  de  leur  céder  Louairs  en  Fief ,  où  il 
n'a  confervé  qUe  la  »  moitié  des  droits  fei- 
gneuriaux ,  tout  le  refte  &  lâ  Juilice  même 
appartenant  au  Seigneutr.  Mais ,  dit  Fhabile 
Avooat.Cl.  Vitte  >  âciiis  avons  toujours  tem^ 
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que  Louans  a  fait  partie  du  Vicomte  d'Âu- 
xone  3  qu'il  fut  donné  en  apanage  à  la  Maifon 
de  Vienne  par  les  Comtes  de  Bourgogne ,  à 
la  charge  du  Fief  envers  ces  Comtes ,  qui 
étoient  de  la  même  famille.  Hugues  d'^- 
tigni ,  dans  les  franchifes  de  i  269  y  ne  fait 
aucune  mention  de  TAbbé  de  Toumus.  U 
eft  vrai  que  celui-ci  a  quelques  droits  qui 
dépendent  du  Prieuré  ;  mais  ces  droits  vien- 
nent des  Seigneurs  Fondateurs. 

Hugues  de  Vienne ,  Sire  de  Seurre ,  Sg'. 
domanial  de  Louans  ^  reconnut  en  1381  que 
le  Prieur  avoit  droit  de  prendre  dans  fes  fo- 
rêts tout  le  bois  nécefTaire  pour  maintenir 
les  2  grands  ponts  de  Louans ,  à  la  réferve 
des  plateaux.  C'eft  le  1**^.  titre  qui  parie  des 
ponts.  M",  de  Toumus  furent  condamnés  à 
les  réparer  par  une  Sentence  fur  compromis 
en  1469 ,  &  par  d'autres  de  15283  1651  > 
1718. 

Berard  ,  24®.  Abbé  de  Tournus  ,  fit  un 
traité  avec  Nicolas ,  Archev.  de  Befançon , 
en  1233  ,  par  lequel  les  Parties  convinrent, 
i^.  que  l'Archevêque- inflitueroit  fans  délai 
pour  Chapelain. (Curé)  cehii  que  TAbbé an- 
roit  examiné  &  préfenté.  2^.  Quand  le  Prélat 
viendront  à  Louans  ^  le  Prieur  &  le  Chape- 
lain ne  lui  paieroient  que  20  fols  pour  drok 
de  vifite  (  le  marc  étoit  à  ço  fols)  :  mais 
quand  il  y  confacreroitune  Eglife  ou  un 
Autel  9  il  feroit .  défrayé  à  leurs  dépens.  3^ 

Qu'il 
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Qu'il  ne  ponrroit  pas  interdire  toute  là  Ville 
f::ns  le  confentement  de  TAbbé  ,  fi  ce  nVft^ 
pendant  qu'un  voleur  y  demeureroit  réfii- 
gié.  Ce  traité ,  confirmé  par  le  Pape  Aiexan-/ 
dre  IV,  ne  fait  aucune  mention  ni  du  Sei-  * 
gneur  laïc  ,  ni  des  Familiers. 

^  Le  Chantre, Officier clauftral de r Abbaye 
àe  Tôurnus ,  avoit  droit  d'inftituer  le  Maître  • 
des  Ecoles  de  Louani^  aufli  bien  que  celui 
de  Tournus.  •       :     , 

Familiarité  ou  Mépart  compofé  de 
onze  Prêtres,  compris  le  Curé  qtiipelit  êtrep 
étranger.  Pour  être  admis,  il  faut  êttre  né  à  • 
Louails  de  père  &  mère  habîtansy&baptifé  ' 
en  l'Eglife  Par^. ,  &  que  TAfpirant  ait  téûdé^ 
coiitinnellemerit  en  »ia  Ville  ou  Faiixbourg , ,, 
cfU'il  foit  promu -à  l'Ordre  de  Pfêtfifô,  fui-* 
vaut  le  Statut  de  1461  ^  fans  néanmoins  quel 
Tabfence  pour  caiife  d'études  ,  maiadies  , 
aâFaires  perfonnelles  ,  ou  fonâions  de  fon 
miniflere,  puiflb  lui  être  oppofée ,  fuivant 
l'Arrêt  des  Tiffot. 

Aux  termes  de  l'Arrêt  du  î  2  Février  1677, 
H  lôî^  pijétendans  doivent  être  reçus  fur  la 
»  préfehtation  &  atteftation  des  Echevins , 
»  fans  que  pour  cela  ceux-ci  puiffent  pré- 
>^  tendre  au  droit  de  Patronage.  Le  même 
»  Arrêt  permet  aux  anciens  Familiers  qui 
>9^  auront  quitté  leurs  places  d'Habitués,  d'y 
».  pouvoir  rentrer  ^1  cas  de  places  vacantes, 
»  fans  néanmoins  qu'ils  puiffent.  reprendre 
Tom.  ir.  R  r 
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H  leur  I**".  rang  &  féance ,  s'ils  ne  retourneat 

n  clans  Tannée*  >» 

Les  Bourgeois  9  c*eft-à*dire '»  les  Habitans 
qui  ont  obtenu  du  Seigneur  des  Lettres  de 
Bourgeoifie  ,  &  qui  font  au  nombre  de  50 , 
prétendoient  s'arroger  le  droit  excluiif  de 
faire  entrer  leurs  enfans  dans  la  fociété  des 
Familiers  ;  mais  cette  prétention  a  été  pros- 
crite p^  TAcrêt  du  il  Août  1767,  rendu 
en  faveur  de  CL  &  Pierre  Tiffot ,  Prêtres. 

Ce  ne  font  pas  de  vrais  Bénéfices,  puif- 
q^'il  ne  faut  point  de  vifa  pour  les  poflé- 
der  :  aucun  Décret  du  Diocéfain  ne  les  a 
érigés  en  titre^  ni  fpiritualifé  les  biens  qui  leur 
figrvenc  de  dotation  primitive.  Ce  font  des 
prejlimonits  ou  defftrvances  instituées  en  fa- 
veur d'EccléÊaAiques  chargés  d'acquitter  les 
fondations  &  faire  les  Services. 

(Quentin.  Menard ,  Archev.  de  Befançon, 
érigea  cette  F^uniliarité  en  Coqis  &  Commua 
nauté  y  la  déclarant  capable  de  recevoir  des 
legs,  &  fit  des  Statuts  en  1461 ,  confirmés 
par  4  de  fes  fucceflenrs.  Charles  de  Neuf- 
châtel  ajouta  en  1497  aux  capacités  portées 
par  Menard.,  celle  de  favoir  lire  &  chanter; 
fufftcitns  in  liueraturâ  falum  quoad  leSuram  & 
cantum.  Antoine  de  Vergy  en  1514  limita  les 
Récipiendaires  à  xi  ;  ils  et  oient  encore  21 
en  1 546 ,  &  furent  fixés  à  onze  par  Arrêt  de 
1677.  Le  Règlement  de  TOffidial  d^Auxone 
eildei68K 
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Cette  Familiarité  eft  du  X1V«.  fiécle,  mal- 
gré ,  dit  THiftorien  de  Tournus ,  pag»  132, 
un  faux  titre  qui  en  fait  remonter  Torigine 
à  Tan  lOOl ,  &  qu  il  croit  fabriqué  3CX)  ans 
après.  On  y  parie  d'Officiaux  qui  n'ont  été 
établis  qu'au  xiii^.  fiécle  ^  &  des  Bourgeois,. 
Burgenfes ,  168  ans  avant  là  charte  des  fran-^ 
chifes  accordées  parHeiiri  d'Ântigni.  Louans. 
d'ailleurs  étoit  trop  petit  pour  avoir  dès  Fa- 
miliers ,  n'ayant  été  qu'un  Village ,  Filla  Lo^ 
vingo  au  IX^.  fiécle ,  &  un  Bourg ,  Ficus ,  feu- 
lement au  milieu  du  XIl^.  L^  caraâere  du 
titre  a  été  reconnu  du  XIV^.  f.  par  le  ?•  An- 
dré Carme ,  M.  de  la  Poix  &  autres  bons  cri- 
tiques. 

Eglife  obfcure ,  ruineufe  ,  qu*ori  va  re- 
bâtir. L'aigle  d'airain  au  chœur  fut  donnée 
pat  Jeanne  Cortou»  femme  dé  Guiot  Od« 
denin ,  en  1 542. 

Outre  les  Familiers  9  il  y  a  dans  la  même 
Eglife  6  Chanoines ,  dont  l'un  Doyen ,  fon- 
des par  Hugues  de  Vienne  au  Xîv!.  f.  en  la 
Chapelle  feign^.  fous  le  voc.  de  N.  D,  Jean 
de  Vienne ,  par  fon  teftament  de  1464^  donne 
à  chacun  1^8  liv.  de  rente ,  &  24  au  Doyeii 
avec  un  petit  terrier.  Ils  préférèrent  cette 
modique  fomme  à  des  fonds  qu'on  vouloit 
leur  donner,  8t  qui  valent  aujour.  plus  de 
6000  1.  de  fente.  Ils  font  à  la  nomination 
du  Seigneur,  qui  les  choifit  ordinairement 
parmi  U^  Familiers  \  mais  ce  choix  dépend 

R  r  ij 
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uhiqueirient  de  fa  volonté.  Ces  Chanoines 
font  chargés  d'une  fondation  en  Carême,  & 
de  Meffes  &  Vêpres  4  jours  de  la  femaine 
pendant  la  Quadragéfime  jufqu  a  ta  femaine 
fainte. 

■  Leur  Chapelle,  de  N.  D.  tombant  en  ruine 
ftit  réédifiée  par  Jean  de'Rupt  vers  1491, 
&  vient  d'être  réparée  &  blanchie  par  le  Sg'. 
aftuel..        ■  ';'  *.        ;     '    , 

"Jean  de  Goiixjétoit  Doyen  &  Curé  en 
1437;  Jean  Jehàiininj  Doyen  Si  Prieur  de 
Eouanèj'eh' 1544-  Le  Doyen  çntroit  aux 
États  d'Auxon^,  &  ila  reçu  dpux  Lettres 
de  convocation  "en  1641  &  1706  pour  en- 
trer à  ceux  du  Duché. 

Le  Marquis  de^RotheHn  établit  en  1506, 
p"armi  les  thap'elairis',  iiri  'Contrôleur  \poiir 
prendre  garde ^'  ççux  qui^deflerviroient  in-.. 
décemment.         "  '   '  '     , , 

^  E  lits  feit'eri  Vj74,  entre 

le  C  t  lés  rainlliers  ,  homo- 

lôgi  de  BçfançQii'.  il  eft  dit^ 

>>  qi  .gliïê  ÎEâ  avertir  Us  Corn--. 

»  pi  lelains^,  chacun  en  fa 

»  m  c  à  Matines  ijufqu'à  ce 

»  qi  ,^té  refaifàî  les  cloches 

w  y  montées."  ,    .  i    '  "  , 

-  L'Eglifë  avdit  été'  bi^lï  de  la 

Ville.  Un  vieux  manufci:  veilU. 

de  la  S.  Jean  ardu  Loaans  "  Mou- 

tier,  Eglifé.).  Alors  étoit  F  :e  La- 
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chapelle ,  Curé  de  Château-Renaud  ^  qui  a 
fondé  2  Chapelains  :  ils  étoient  22  en  1461 , 
1 1  en  1507.  Qu'x)n  juge  des  mœurs  du  tems 
par  ce  trait.  Jacques  Verjus  fut  Amodiattur 
perpétuel  du  Doyenné  rural  de  Louans  ed 

5  Chapelles  fondées  ,  réunies  à  la  Fami- 
liarité en  1746.* 

Chap^.  rur^.  de  N.  D,  de  Loretu ,  fondée 
ayant  un  Chapelain. 

CoRDELiERS,  reçus  en  1624  dans  un  her- 
mitage  de  St.  Claude ,  fitué  à  Bran ,  fur  la 
hauteur  au  delà  du  Solnan  :  aujourd'hui  aux 
Jofephites.  Il  fut  cédé  à  la  Ville  par  Mel- 
chior  Clerguet ,  Curé ,  &  remis  à  Jean  de 
Laval ,  Provincial  de  Lyon  ^  pour  un  Hof- 
pice  de  3  Religieux,  &  non  plus ^  dont  Tun 
devoit  être  Prédicateur ,  &  un  autre  Con- 
feffeur.  Ils  fufent   tranfportés  Tannée  fui- 
vante  en  Tifle  de  Louans  fur  la  Valiere ,  où 
Magdeleine  Crétin ,  femme  de  Jacques  Bel , 
leur  donna  quelques  fonds.  Louis  XIII  leur 
accorda  en  1630  les  ruines  de  tours  &  pans 
de  murailles  du  Château  de  Sagi ,  pour  bâtir 
TEglife.  Letrf.  pfirfcipal  Bienfai&eiir  fut  Phi- 
libert  de   la  Michaudiere ,   defcendant   de 
Giiill^.  la  Mïchaûdiere ,  Notaire  public  en 
1437.  Ils  conferventun  beàubiifte  en  bronze 
de  St.  Antoine ,  enlevé  par  les  Loùanois  à 

R  r  iij 
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RiiflFey-fuf-Seille ,  du  temps  de  nos  guerres 
avec  les  Comtois. 

Hôpital,  établi  (bus  le  nom  dHôtel- 
Dieu  dès  le  xv«.  f.,  bâti  fur  la  Seille,  pa- 
tenté en  lâSp.  On  y  voit  3  chambres  pour 
les  Bourgeois  malades.  La  boiferie  de  TApo- 
thicairerie  eft  d\m  bon  goût.  On  y  remarque 
.ime  propreté  admirable ,  ainfi  que  dans  toute 
la  maifon.  Jardin  de  botaji^que  en  plantes 
rares.  Le  potager  étoit  fi  Vafte  jadis ,  qu  il 
fourniffoit  prefque  tout  rKortolage  qui  fe 
conïbmmoit  tlans  la  Ville. 

13  Sœurs,  du  même  Inilituttiue  celles  de 
Chalon  &  Tournus.  44  lits.  Les  principaux 
Bienfaiteurs  font  J.  Bapt.  Vitte ,  Chanoine 
de  St.  Vincent  de  Chalon ,  qui  a  fondé  la 
Mefle  quotidienne  en  1682 ,  &  13  lits  ré- 
duits à  6,  à  la  nomination  de  la  branche 
aînée  de  fa  famille  :  on  voit  fon  portrait  à 
la  falle  du  Bureau ,  ainfi  que  ceux  de  N.  Di- 
vemois,  Chanoine  de  Chalon;  de  Philibert 
Clerc ,  Familier ,  Chapelain ,  Citoyen  bien- 
faifant ,  &  dont  le  nom  eft  cher  à  la  patrie  ; 
de  N.  Vincent ,  Curé  de  Touches.  Elizabeth 
David ,  veuve  du  Seîgn*'.  de  Layé ,  donna 
1200 1.  en  170 1.  Cl.  Girardot,  Curé  de  Sagi; 
a  laifié  6000  livres ,  à  la  charge  de  diftri- 
buer  jo  1.  aux  pauvres  qui  fortent  de  l'Hô- 
pital, &  lyo  I.  pour  des  Métiers,  à  la  dif- 
pofition  du  Curé  de  la  Ville. 
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Maison  de  Charité,  où  Ton  élevé  16 
petites  orphelines ,  établie  par  difFérens  Par- 
ticuliers ,  &  autorifée  par  Lettres  patentes 
en  1733.  Philiberte  Guyet  de  Chamillard  a 
fondé  3  Sœurs  de  TEnfant  Jéfus ,  de  llnftitut 
de  Paris ,  fait  bâtir  la  Maifon  &  la  Cha- 
pelle, &  fondé  un  lit  pour  une  fille  de  Ban* 
tange.  Cl.  Girardot ,  Curé  de  Sagi ,  a  légué 
16000  livres,  à  la'charge  d'y  placer  une  or- 
pheline de  Sagi ,  &  de  donner  20  écus  aux 
pauvres  de  ce  Village.  N.  Lorain  de  la  Sau- 
niere ,  anc.  Garde  du  Corps  ,  a  laiflé  4000 
livres,  à  condition  de  donner  lOO  écus  à  la 
fille  qui  fort  de  la  Maifon ,  après  y  avoir  été 
élevée.  Cette  Maifon  fi  utile ,  qui  envoie  le 
bouillon  aux  malades ,  efl  fous  la  direâion 
du  Curé  Préfident ,  du  Maire ,  Bailli ,  Proc. 
d'Oflîce,  des  Echevins  &  de  l'Econome. 

Quelques  Citoyens  généreux  ont  fait  des 
fondations  utiles.  Jean  Vitte  laiffa  en  1628 
1 200 1.  au  profit  des  pauvres  honteux.  Jeanne 
Arnoux ,  femme  de  CL  Vitte  y  légua  pareille 
fomme  en  1629.  Cl.  Mazier  a  fondé  un  mé- 
tier. Anne  Clerguet  a  légué  à  la  Ville  ,  en 
1729,  loopifloles  pour  de  bonnes  ceT.ivres. 
Les  revenus  de  Tanc*.  Léproferie  ont  été 
difiîpés. 

Collège,  dirigé  par  M*"*,  de  S.  Jofeph, 
avec  un  penfionnat  nombreux  qui  s'eft  ac- 
quis une  réputation  méritée.  Il  fat  établi  en 
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1690 ,  &  confirmé  par  Pierre  de  Grammont, 
Archev,  de  Befançon ,  &  Tlntendant  d'Ar- 
gouge.  Jean  Magnin ,  Curé  de  Saillenard , 
donna  6000  L  pour  l'inftruûion  gratuite  de 
4  enfans  de  Saillenard ,  de  Beaurepaire ,  & 
de  Savigni  en  Revermont.  Par  un  définté- 
reffement  bien  rare,  lesJofephites  ont  en- 
feigné  pour  800  liv.  d'honoraires  jufquen 
1770  qu'ils  ont  été  augmenté  de  600  1.  La 
Ville  qui  établit  en  1708  des  prix  pour  36 
livres  ,  en  donne  100  aujourd'hui. 

Ce  Collège  eft  compofé  d'un  Principal , 
d'un  Préfet  de  Penfion  &  de  5  Profeffenrs. 
Le  nombre  des  Ecoliers  eft  d'environ  ijo, 
dont  80  Penfionnaires. 

FRANCHISES   :  SEIGNEU  RS. 

Henri  de  Vienne,  Sire  d'Antigni,  accorda 
en  1269  la  charte  des  franchifes  &  privilè- 
ges ,  par  laquelle  il  veut  que  les  Habitans 
foient  tenus  francs  dorénavant.  »  Il  les 
»  exempte  de  tous  droits  de  guette  ,  cora- 
»  plainte ,  fille  mariée ,  rachat ,  voyage  d'ou- 
»  tre-mer,  remuance  de  Seigneurie ,  tailles, 
»  charrois , mouvance ,  foin,  paille,  gelines, 
»  lits ,  coëtres ,  couffins ,  corvées ,  répara- 
»  tion  de  foffés ,  péages ,  poids ,  vente  & 
»  coponage.  » 

Les  Habitans  devenoient  Bourgeois  par  le 
fait.  Un  étranger  même  qui  faifoit  fa  réû- 
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dence  dans  Us  bornés  de  Louons  un  an  &  jour, 
Jaifoit  fait  &  communal  avec  la  Ville ,  ainfi 
qu'un  Bourgeois  du  lieu.  Il  donnoit  d'entrage 
5  f.  au  Prévôt  &  12  den.  au  Majour. 

Ainfi  d'après  cette  charte  précieufe  qui 
fait  honneur  à  Thumanité  du  Seigneur,  juf- 
ques  &  compris  Tan  1576,  pour  devenir 
Bourgeois  y  il  ne  fallolt  point  de  Lettres.  L'ob- 
jet de  Henri  d'Antigni  étoit  d'attirer  chez 
lui  Fétranger,  de  vaincre  par  ce  moyen  l'ari- 
dité du  fol,  &  de  rendre  fa  Ville  floriffante. 
L'incolat  formoit  le  Citoyen, 

On  ne  comprend  pas  comment  en  17  r4, 
à  la  rénovation  du  terrier ,  les  Echevins  & 
9  Notables  (i)  renoncèrent  en  quelque  forte 
à  la  difpofition  fi  avantageufe  du  titre  de 
1 269 ,  en  dérogeant  aux  franchifes  &  privi- 
lèges des  Bourgeois ,  ♦>  qu'on  ne  recevroit 
»  qu'en  payant  loo  livres,  &  réfervantau 
»  Seigneur  le  droit    de  lés  nommer.  » 

Ces  Bourgeois  en  petit  nombre,  fur  360 
familles,  font  feuls  exempts  du  droit  de 
péage  ;  &  quiconque  n'efl  pas  muni  de  ces 
Lettres ,  doit  payer  au  four  bannal  de  1 2 


(i)  Ces  Notables  ,  que  Ton  préfume  avoir  été  forcés 
à  cette  innovation ,  pour  ménager  les  fn^érets  de  la 
Commune ,  déclarèrent ,  en  {îgnant  k  la  fuite  de  cette 
reconnoiiTance  ,  que  fi  elle  contenoit  queî*tues  articles 
contraires  aux  immunités  6c  franchifes  delà  Ville,  ils 
proufloient  contre.  .  . 
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pains  I ,  quoique  Henri  d'Ântigni  n'exigeât 
de  tous  qu'un  pain  fur  24.  Mais  depuis ,  fur 
les  réclamations  générales  contre  ces  fur- 
charges  ,  inférées  dans  le  terrier  contre  le 
vœu  public  y  M,  le  Comte  de  Perrigni ,  Sg^ 
aâuel ,  auffi  îufte  que  bienfaifant ,  s^eft  re- 
lâché en  1778  provifoirement  de  ce  droit 
onéreux  jufqu^à  nouvelle  décifion  ;  &  bien- 
tôt fon  humanité  fera  difparoitre  Todieufe 
diftinâion  de  Bourgeois  &  de  Plébéiens^  in- 
connue dans  la  charte  de  126^ 

Un  article  porte  qu'on  recourra  au  Droit 
Ecrit  pour  les  cas  que  Henri  d'Antigni  n'a 
pu  prévoir  &  régler.  Âinû  on  connoiflbit  à 
Louans  le  Droit  Ecrit  au  Xlll^.  f.  On  y  fuit 
encore  une  coutume  particulière. 

Henri  d'Antigni  requit  noble  Baron  Phi- 
lippe de  Savoie ,  Comte  de  Bourgogne  Pa- 
latin ,  &  Huguenin ,  Comte  de  Viennje ,  Sire 
de  Pagni,  duquel  relevoit  immédiatement 
le  Fief  de  Louans ,  d*appofer  leurs  fceaux 
à  fon  Diplôme.  Eudes ,  Archevêque  de  Be- 
fançon,  &  Ponce  Evêque  de  Chalon,  y  mi- 
rent le  leur.  Ces  franchifes  furent  conâr- 
mées  par  fon  fils  la  même  année ,  &  depuis 
par  Louis  d'Orléans  en  l  Ç06 ,  par  Françoife 
d'Orléans ,  Douairière  de  Condé ,  en  1 576, 
avec  promeffe  de  n'y  point  contrevenir. 

Henri  d'Antigni ,  petit-fils  de  Henri ,  £t 
fon  teftament  en  1313,  &  fe  départit  du 
droit  de  confifcation  pour  200  liv.  viena. 
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payées  par  les  Bourgeois.  Il  requit  Philippe 
de  Pagni  &  Jean-Guill®.  de  St^.-Croix ,  de 
louer  &  confirmer  le  département,  en  y  ap« 
pofant  leurs  grands  fceaux.  En  13  80,  Hu- 
gues de  Vienne  permit  au  Doyen- Prieur 
de  couper  des  bois  pour  réparer  les  ponts. 
Il  tefta  en  faveur  de  Guill^.  fon  frère  &  fon 
héritier,  en  1391.  Le  fils  de  celui-ci  remit 
Louans  à  Rodolphe  d'Hocberg ,  époux  de 
Marg^.  de  Vienne ,  Comtefle  d.c  Blamont , 
eni46 1  •  Rodolphe  le  vendit  en  1 467  à  Pierre 
de  Goux,  Chancelier  de  Bourgogne  :  appa- 
remment que  les  d'Hocbcrg  y  rentrèrent  ; 
car  Philippe  9  grand  Chambellan  du  Roi , 
Maréchal  de  Bourgogne,  le  poiTédoit  en 
1487.  Jeanne  d'Hocberg,  Comtefle  de  Neu- 
chatel ,  porta  Louans  &  Rothelin  à  Louis 
d'Orléans ,  Duc  de  Longueville ,  qui  prit 
pofleflion  de  cette  Seigneurie,  en  confirma 
les  franchifes  en  1506 ,  &  mounit  en  1537. 
Son  fils  aine  Claude ,  Duc  de  Longueville  ^ 
fut  tué  à  la  bataille  de  Pavie  en  15^5.  Louis 
puiné  laifla  un  fils ,  Franc*  de  Longueville , 
mort  fans  alliance  en  1551.  Sa  fiUe ,  Fran- 
çoife  d'Orléans ,  Dame  de  Noyers ,  Château- 
Chinon ,  Louans  ,  Mervans  ,  Orme ,  veuve 
de  Louis  de  Bourbop-Condé ,  tué  à  la  ba^ 
taille  de'Jarnac  en  1569,  remit  Louans  à 
fon  fils  Charles  de  Bourbon ,  Comte  de  Soif- 
fons ,  qui  époufa  Anne  de  Montaifié.  Celle-*- 
ci  perdit  un  procès  fait  aux  Habitaos  pour 


6}6  ^D  E  s  C  R  I  P  T  I  è  N  ' 
le  droit  d*indire ,  dont  Henri  d^Antîgni  les 
avoit  exemptés.  Son  fils  Louisde  Bourbon, 
•Grand-Maître  de  France,  périt  viôorieux  à 
la  bataille  de  la  Marfée  :  Louîfe ,  Taînée  des 
£lles ,  fut  mariée  au  Duc  de  Longueville  ;  la 
cadette  au  Prince  Thomas ,  l^.  fils  du  Duc 
de  Savoie  :  leur  héritière ,  Marie  d'Orléans, 
s'allia  à  Henri  de  Savoie ,  Duc  de  Nemours, 
dont  la  fille ,  Ducheffe  de  Nemours ,  étoit 
Dame  de  Louans  en  1700  :  c'eft  d'elle  que 
François  Guyet,  ancien  Intendant  des  Fi- 
nances ,  acquit  en  Î709  cette  Terre  ,  qu'il 
fit  ériger  en  Comté  en  1724.  Sa  fille  ,  Phi- 
liberte  Guyet,  v^.  de  Jérôme  Chamillard, 
Ta  poffédée  jufqu'en  1774 ,  &  Ta  léguée  à 
Jean -Antoine  Gagne,  Comte  de  Perrigni, 
avec  fubftitution  aux  enfans  mâles  de  M. 
Legouz  de  Saint-Seine,  l^^.  Préfident. 

Ce  Comté  comprend  les  Paroiffes  de 
Louans  ,  Saint-Euruge  &  Sornay  ;  d'autres 
Villages  &  Seigneuries  reffortiffent  par  ap- 
pel au  Bailli ,  que  le  Seigneur  a  droit  d'inf- 
tituer ,  ainfi  que  des  Procureurs  &  Greffiers. 

Louans  fiit  déclaré  exempt  d'aides  &  de 
fubfides  par  Sentence  de  Girard  de  Bour- 
bon ,  Seigi*.  de  la  Boulaie ,  Bailli  &  Maître 
des  Foires  de  Chalon ,  en  1434.  L'enquête 
faite  en  1560  par  Jeati-B.  Begat,  Conf^  an 
Parlement,  Commiffaire ,  reconnoît  Louons 
de  Droit  Ecrit  5,  &  avoir  droit  de  pêche  dans 
içs  rivières  du  lieu  j  ïe^  foflés  appartenir  à 
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la  Ville ,  dont  les  titres  avoieat  été  pillés 
&  incendiés  pUfrlei  ennepiiiô.  çn  .1506,  & 
qu'elle  n  eft  point  ftifette  au  droit  d'indire. 
Par  Arrêt  du  Conf^ij  de  1,583  ,  les  Uatfitans 
font  exempts  de  la. contribution. des  fofles 
d^Chalon.  Le  Duc  d^  Mayenne  leur  açirprda 
en  n?î  une-  fauve-garde  ^  à'M  prreire  de  la 
Princeâe  de  Condé  y  MarqiH^è  4e  Rothelin  : . 
i^  en  Qbtinrent;u»^  9mre,.çn  i;^ 5 ,  de  Louîs. 
deiBpiirbon.).  Comte. ide  Soifllpiis.  Il;  fut  re- 
coIHll^en,I405:,q^VÎl^  ay oient  (k^it  dç  vaine;: 
pâture  dajtis^  le  x:hamp;de.la,Platte;.îls  ont 
^^l%CQhli  de  p^Sl^r  gratis  le  baC  de  Saugy, 
aù.ron  fait  ij§i JpQot  jprdonn^ .  par les.)Elils. 
Enfin ,  le  Clergé  ,  comme  celui  du. Comté 
d'Auxone ,  jouit  de  Texemption  des  décimes. 

Grenier  a  Sel  ,  établi  en  1689  pour  68 
Pâroifles  :  Subdélégatioil  pckir-les^  m&oies. 

BUREAU  de  Traites-Foraines.  Récette  de 
St*:  Laurent.  Ane.  Halles  déf fuites  en.  1690. 

MAfRiE,  pouf  laiiViorerie  &  grande  partie > 
d^e  la.PoUce;  J'awtre  Vexeroe  par  le  Bailli.^ 
2-  Echevins,  6  Cbnieillers  de  Ville  ou  Ko- 
t^Iés.  Louahs  Hégenoit  aux  Edcits  d'Auxone 
en  1636  ,  après  •  Sèiirre  >  pajr  fes  Députés 
Krànçais  .Chatot  &>B(Ertrand  de  la  Michaii- 
diere.  Depuis  la  réunion ,  c'étoit ,  par  un 
Décret  de  1700,  la  3^.  Ville  des  5  Commu- 
nautés, qui  erifemble  repr^feiitëlît  la  n^ 
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Ville  de  la  petite*  roue  des  Etats  Généraux. 
Mais  Louans,  en  exécution  d'un  Décret  de 
1671  &  d'un  autre  de  165)7,  eut  non-feule- 
ment rentrée  aux  Etats ,  comme  Ville  par- 
ticulieire ,  mais  encore  TAlcadat  après  Motit- 
cenis.  Le  Maire  aâuel  a  été  Alcade  en  1766. 
Anciens  Maires  :  Jean  Badel  en  1 5 11  ;  Paul 
de  la  Michaudiere;  Philibert  Ton  fils,  ^u 
aux  Etats  d'Auxone  en  1603  ;  CL  Gauchat 
en  1693  ^  depuis  Charles  Arnoux  ,  CL  de 
Brange ,  Franc,  Royer ,  Pierre  Coulon ,  CL 
de  Branges  ,  Louis  -  Gabriel  -  Philibert  de 
Brange,  Maire  aâuel  depuis  1765,  Jacques 
Bel ,  Bourgeois  ^  fut  Elu  aux  Etats  d'Auxone 
en  1636. 

ANTIQUITES   :   TRAITS  HISTORIQUES. 

Cette  Ville ,  dont  le  nom  Lovmcum  eft  cel- 
tique (1)9  paroît  ancienne.  Un  Laboureur 
a  trouvé  en  1746,  dans  un  champ  qui  bûX 
aûuellement  partie  du  Fauxbourg  des  Bor- 
des ,  un  laraire  compofé  de  3  petites  ftatues 
de  bronze ,  enfermées  dans  un  cofiret  de  fer, 
garni  de  cercles  de  cuivre.  Ces  idoles  étoient 
un  M^s,  une  Pallas  &  un  Hercule  ou  un  bon 
génieilecorpsidecjB dernier  eft  très-élégant 
^&  bien  lïinfclé.  La  tête  du  Mars  eft  armée 


(  I  )  Et  fignliie,  félon  Bullec^  entouré  de  rivières  « 
•u  de  lovcn^  gai ,  agréable. 
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d'un  cafque  furmonté  d  un  mufle  de  Lyon  , 
ayant  pour  cimier  un  fphinx  aîlé.  Ce  la- 
raire,  confervé  dans  le  cabinet  de  M.  de 
Brange ,  Maire  aâiiel ,  enterré  par  un  payen 
au  IV  ou  V®.  fiécle,  annonce  l'antiquité  de 
Louans. 

Quantité  de  médailles  d'or ,  de  ciûvre , 
du  haut  Empire ,  trouvées  dans  les  environs , 
fur^tout  à  Château-Renaud  ^  des  vafes  an^ 
tiques ,  des  tuilleaux  romains ,  confirment  ce 
fentiment  :  (V.  Ckâuau-Renaud^.  Les  con- 
noifleurs ,  à  la  vue  du  local ,  des  reftes  de 
pavés ,  des  veftiges  de  vieux  bâtimens ,  & 
d'un  chemin  qui  conduifoit  à  la  Seille ,  ont 
jugé  que  c'étoit  l'emplacement  d'une  caftra- 
raétation  romaine. 

Louans  fut  renverfé  par  les  Barbares  y 
comme  tant  d'autres  Villes  t  ce  n'étoit  plus 
qu'un  Village  en  87O;  un  Boiu-g  avec  Prieuré 
au  X®.  f. ,  qui  avoit  un  port  au  Xii^. 

Pour  le  peupler ,  Henri  d' Antigni  accorda 
les  franchifes  dont  on  a  parlé.  On  a  vu 
que  cette  Ville,  en  1380,  avoit  déjà  deux 
grands  ponts  fur  les  z  rivières  qui  Tenvi-^ 
ronnent  :  elle  fut  brûlée  en  partie  avec  fon 
Ëglife,  en  1370^  par  les  grandes  Compa^* 
gnies  y  fous  Philippe  le  Hardi. 

Le  Château  des  Seigneurs  ^  dis  la  Maifon 
de  Vienne ,  fut  attaqué ^.pluâeursf  fois  du* 
rant  les  guerres  dea  Armagnacs ,  &  totale- 
ment détruit  du  ttmf^.di»  I9  JLigue.  Il  étoit 


640         Description 

hors  de  la  Ville ,  au  nord ,  près  de  la  Seille. 
Le  poifon  de  Thérélie  fe  giifla  de  bonne 
heure  à  Louans,  par  le  moyen  des  Alle- 
inans  &  dés  Suifles  qui  commerçoient  en 
cette  Ville,  Plufienrs  Habitans  en  furent  in- 
fitStéSy  &  pouffèrent  la  fureur  jufqu^à  tuer 
le  Curé  Antoine  Bel ,  en  ^i  5  6*1 .  Les  Hugue- 
nots avoient  un  prèche  au  fond  dç  la  grange 
d^s  Fours  en  la  grand'rue ,  ou  pluïieurs  Par- 
ticuliers ont  des  reihifes  &  écuries.  Leur 
cimetière  étoit  près  d»  nouvel  Hôtel  de 
Ville. 

Le  redoutable  Ponfenat,  éhef'des  Cai- 
vîniftes  du  Bôurbonnois,  après  avoir  pillé 
l'Abbaye  de- Cîuni  en  1562  j,{e  rendit  â 
Louans^  qu'il  attaqua  avec  4000  Suiffes  & 
quelques  pièces  d'àrtiflerié' ;•  mais  il  fut  ré- 
pouffé vigoitreitfement ,  <felon  M.  de  Thou , 
&  y  fit  une  perte  aîffeftçiïbtable  de  fes  'fol- 
dats.  Ge  fiit'pefidaùf  qu'il' étoat  occupé  au 
fiëge  de  Louansy  que  Gafpard  de  Tavannes 
réprit  MâcoA. - 

Les  Huguenots  conduits  par  Cl.  'Crétin, 
Chaldnnoîs,  originaire  de- Lôuans  ,  vint  en- 
core affiéger  cettfe  Ville;  ^mais  comme  on' 
lui  reprérentkquèrj^aildiritncftfrêXbùîs  Cré- 
tin fpn  père  à  lâ'brêfché  ^  ^ypôfé  au  canon, 
il-  fe  retira  â  la  vue  d'une  tête  fi  chère  me- 
nacee  de  la  mort.  Philib^f't  Beau ,  Curé,  ac- 
cablé dé  la  goutte ,  a^yant  'appris  l'arrivée 
dés  Huguenots  y  craignacit  le  -fort  d*Aht6ine 

Bel, 
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Bel ,  fon  prédéceffeiir ,  ranima  fes  forces , 
&  s'enfuit. 

Cette  place ,  fidelle  à  fon  Roi  durant  les 
jtroubles  de  la  Ligue,  fiit  défignée  par  Arrêt 
du  Parlement  Royalifte ,  rendu  le  1 5  Mai 
15  89  9  au  Bailliage  de  Chalon  pour  y  tenir 
fes  féances.  Le  Duc.  de  Nemours ,  frère  dç 
Mayenne ,  voulant  la  punir  de  fon  attache- 
ment à  Henri  IV,  y  cqnduifit  fon  armée  le 
l^^  Août  1 591 ,  &  la  prit  fans  coup  férir  :  il 
y  laifla  5  Compagnies  qui  pendant  i  mois 
y  vécurent  à  difcrétion.  CpUe  de  Champ- 
fercou  y  refta  plus  long-tem-  s  avec  fon  Car 
4>itaine  :  elle  ofà  foutenir  quelques  jpilrs  uii 
iîége  contre  le  Maréchal  d'Aumont  xjui  fit 
trancher  la  tête  au  Capitaine  ligueur ,  &  y 
laiffa  garnifon.  Mais  le  1 1  Novem^brp  ,  le 
Marquis   de  TrefFort ,  uni  aux  Barons  de 
Thiànges,  de  Lux  &  d'Uxelles,  vint  du  Mâ- 
connois  attaquer  Louans,  qui  fut  pris»  Delà 
ils  fe  rendirent  à  Savigni  en  Revermont, 
dont  ils  enlevèrent  le  Château,  &  en  don- 
nèrent le  Gouvernement  à  Montillet,  Gen- 
darme  de  Thianges.  ».Ce  fut  ce  déterminé 
»  Ligueur,  dit  Claude  Roch ,  Curé  de  Châ- 
teau-Renaud, dans  une  relation  infcrite  fur 
fes  regiftres ,  >>  qui   nous  combla  de  tous 
»  maux  en  ce  petit  climat ,  &  y  pratiqua 
»  des  cruautés  qui  ne  peuvent  être  exoo;- 
»  gitées ,  fans  que  les  cheveux  en  dreffent 
»  a  la  tête  d'horreur.  »  Thianges  fit  déman- 
Tom.  IF.  S  f 
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tekr  Louans,&  en  fortit  à  Noël  en  1591  : 
en  Février  de  Tannée  fiiivante,  latioriblanc 
y  rentra  avec  un  tégixnent  de  la  Ligue ,  fit 
répârçt  les  brechei,  &  refta  en  cette  Ville 
.  qu'il  continua  d'oppritner.  *  ^ 

Elle  coinmençpit  â  Ye  relever  de  tant  de 
déCaÛvQ^  y  îorCqùe  la  guerre  avec  fës  Com- 
tois fous  Louis  Xlil ,  (Combla  fes  malheurs  : 
éïle  vit  fouveht  fes  ttiuts  infiiltés ,  fon  com- 
merce ânfterrompu ,  f^s  troupeaux  enlevés , 
&  fes  Habitans  conduits  prifonniers.  Elle  n'a 
co«imenc^  à  respirer  ^u'à  la  pirife  de  Befan- 
^oti  *ii  I'674 ,  qui  tnijf  fin  poijr  toïïjours  aux 
h<)fti]ités  coçtinueltes  entre  deux  Provinces 
Vokftines. 

'  ÉtAT  ACtVEL  :  SItUAtlON  DE  LOVANS. 

Cette  yiUe  4oifttIê  circuit  i^ftde  llQO 
|)^si  à  3  portes  :  Yp^  y  p^ùt  m^r^feer  à  cou- 
.vjerj  à  c/uifc  «des  ^ya^es  4n  1^. -étage  de 
-çb^qw  hâti!»e«it-  A  c^ttç  oçç^fipn  te  Savant 
Mp  de  Lalande  r^miifque  qu'à  Bolôgite,  à 
Modene ,  à  P^doue ,  a  Genève  &  à  Bourg , 
^n  ife  pt<>mene  de  wixn^  en  tout  temps  4 
i'shridu  iojeii  &  M:h  plwe  fou$  de^s' por- 
tiques. Anjôtir4'hiii ,  «joute  ie  j^ditie^x  Ob- 
iewfttetir,,  qu'une  vaine  idéqoration  pr^nd  la 
f^jftc^  dWe  eotntnodftîÉ  réelle^  eeu»  qui  ré- 
gknt  les  coniftruâion^  &  Je«  décoratiiAis^  ne 
$'ei8cpofant  point  auic  int^^wpériess  4«  Tair  » 
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.i)i'0jnit  plii$  pour  .le  peuple  h  mèn\e  coniidé- 
ration.  Dans  un  temps  où  les  Magistrats ,  les 
Nobles  &  les  Gouverneuç^  n'ailoient  point 
^.çn  carroffe  ou 'en  chaife.à  poft€!jiiç$ ,  on  ayoit 
p<>urvu  à  la  comtçioclité  publique  par  les  por- 
tiques &  les.  avances.  (  Voy.,  d'Itail.  t,  2); 

Louans  eft  fitpé  fur  la  Seflle^  .$f.  entouré 

de  .3  autrejs  pentes  rivières  qui  en;font  une 

ifle  à  laquelle  on  ne  peut  aborder  quj?  par 

des  ponts.  Ce,tte  pofitiph  y  ren^i  T^ir  épais 

,&  groifier»  Cette  Ville ,  quoique  "petite ,  eft 

,tr^s-peuplé^  &  fort  marchand^. .  Tous,  lés 

Lundis  fe  tient  un  marché  fort  fréquenté, 

.  qui  fait  foire  en  Ijiver  de  15^  eiï  15!.  4  foi- 

-res ,  fur- tout  poi|r  le.bétaU.  lytanirfaâure  de 

groffes  étoffes  &  de  jtoUefs ,  ^^djs  affez  con- 

:  fidérablç ,  Qiais  tombée.  Ancien  dépôt  établi 

pour  les  marchandifes  que  Vofi  faif^it  paffer 

.  dcti^yonen  Suiflfe,  e<i  Allefla9gi>^& ailleurs, 

.  pendant  les  4  foires  franche*  de  Lyon  :  ce 

.  déppt  pourroiç  fe  rét^lir  p^r  l^jn^vigatign 

da  la  Seille.    _  .^    ^  îj    ' 

Cette  VUU  a  %  f§^ux)^piirgs^dpn:t  riin  non- 
y^lle^nent  coni^nuit^  con£idéca^k  ^  a  le  nom 
■  des  Bordes  y  Tautre  de  5/.  /ea^*         /    .  > 

Nul  bâtiment  piîjbîjk:  01;^  p^rtkttliei:  qui 

;jflaéri$§  Iftv^ui-iofiié  de  rétfanger,/fi  ce  n  feft 

l'H^tt^lSi.  l'Hôtel  de  Ville,  Jolie  prome- 

fi^p  1§  Ipng  des  murs  à  Toueft-^fod.,.  formée 

,en  1771  fur  unç  belle  chauffée.  Le  Jeu  de 

.  r Arq|ue|)ufe  9  établi  ^n  1 598  ^  rendit  le  prix 

Sf  iij 
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On  reconnut  alors  que  depuis  Louans  à 
Branges^en  l'étendue  d  une  lieite  ^  la  rivière 
pou  voit  porter  bateaux ,  en  conftruifant  une 
grande  éclufe  à  C endroit  où  efi  à  préfent  une 
petite  appcUée  [éclufe  Jean  de  I^on  ;  utié  autre 
à  Loiiy,  pour  foutenir  Teau  qui  fe  répand 
en  plufiétirs  canaux  ;  une  }^.  à  Cuifery,  pour 
fortifier  Teau  &  conduire  ïts  bateaux  jufqu'à 
la  Saône  y  n  y  ayant  aucun  rocher  ni  pierres  quil 
faille  couper  depuis  Louans  à  Cuifery.  Les  Ex- 
perts emmerent  lOOoo  1.  ces  3  éclufes. 

£lles  écoient  donc  connues  alors  en  Bour- 
gogne ,  puifqu^il  y  en  avoit  une  à  Branges  : 
il  eft  bien  étonnant  qu'on  ait  ceffé  d'entre- 
tenir les  anciennes ,  &  qu'on  n'en  ait  pas  fait 
de  nouvelles. 

Les  Habitans ,  par  requête  au  Roi  en  1604, 
demandèrent  l'exécution  de  ce  projet  fi  né- 
ceffaire  à  leur  Ville ,  «  fîtiiée  en  pays  ma- 
>>  récageux ,  dont  les  chemins  font  inaccef- 
A  fibles  les  2  parties  de  l'année,  fans  pou- 
>^  voir  diftribuèr  leurs  bleds ,  pôiflons,  foins , 
>»  bois  au^Lyonnois  &  Mâconnois,  ni  tirer 
»-  d'eux  aucune  commodité.  «  Ce  ï^.  projet 
refta  fans  exécution ,  parce  que  les  Etats 
d'Ayxone  refiiferent  de  faire"  la  dépenfe  des 
éclufes ,  &:  que  les  Louanois ,  rainés  par  les 
guerres,  fe  trouvèrent  hors  d'état  cfe  la  faire 
eux-mêmes. 

Le  Comte  de  Maillé  obtint,  en  Février 
1643  >  "^  Arrêt  du  Confeil,  pour  rendre  li- 
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fere  &  navigable  la  Seille  depuis  Loiians  juf- 
qu'à  la  Saône  :  on  ignore  quel  motif  fit 
échouer  cette  2^^.  entreprife.  Des  Lettres 
patentes ,  datées  de  ToUloufe  eh  Décembre 
1659 ,  regiftrées  à  Dijon  en  1661 ,  pernïet- 
tent  au  Comte  dé  Soïffons  de  travailler  à 
la  navigation  de  la  même  rivière.    ' 

En  1754 ,  le  Marquis  de  Cornillon ,  Offi- 
cier général  des  troupes  du  Roi ,  qui  joi-  , 
gnoit  aux  talens  militaires ,  des  vues  patrio- 
tiques ,  effaya  d'établir  la  navigation  de  la 
SeiUe.  Un  habile  Ingénieur  prit  par  fes  or- 
dres les  niveaux  de  cette  rivière  ,  dreffa 
tous  les  plans  &  devis  des  ouvrages  à  faire, 
&  communiqua  enfuite  fon  projet  aux  Ha-» 
bitans  &  aux  Seigneurs  riverains.  Mah  cet 
Officier  diftingué  éprouva  des  difficultés  mi- 
nutieufes  de  la  part  des  perfonnes  intéref- 
fées ,  même  à  l'exécution  de  fa  louable  en- 
treprife,  &  il  l'abandonna. 

Le  Maire  de  Louans ,  plein  de  zèle  poitr 
ia.  patrie ,  fans  fe  rebuter  de  tant  de  dégoûts, 
à  la  prière  de  fès  Concitoyens,  a  réfolu 
.d'exéçutçr  un  ouvrage  tant  de  fois  manqué. 
Appuyé  de  l'autorité  de  M.  l'Intendant,  pro- 
teôeur  éclairé  des  projets  utiles ,  il  a  pré- 
fènté  un  mémoire  lumineux  qui  a  convaincu 
le  Confeil  de  S.  M.  dé  l'utilité  &  de  la  pet 
fibîlité  d'un  can.iL  II  y  démontre  ks  grands 
avantages  qu'il  procurera  à  la  Vills  deLyoîT^ 
au  Comté  de  Bourgogne  ,  à  une  partie  de 

S  f  iv  ..  • 
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rÀlfacë  &  de  la  SuifTe ,  &  fur-tout  à  Louaos  ^ 
qui  deviendra  bientôt  le  point  central  d'un 
commerce  confidërable.  2®.  La  facilité  de 
la  navigation  &  la  modicité  des  frais.  Il  fait 
voir  que  le  l®'.  &  le  plus  précieux  avan- 
tage fera  d'affurer  la  confervation  des  prai- 
ries ,  dont  la  perte  y  par  les  débordemens  y 
•  monte  à  lOOOOO  iiv.  par  an  ;  perte  réelle  & 
inappréciable ,  relativement  à  la  culture  des 
terres  &  à  la  dépopulation  des  beftiaux  qui 
font  la  bafe  de  nos  richefles.  Cette  naviga^ 
tion  procurera  une  voie  plus  facile  &  moins 
difpendieufe ,  foit  au  Roi  pour  le  tranfport 
A^%  bois  de  marine ,  tirés  de  la  Breffe  Cha- 
lonnoife;  foit  à  la  Ferme  générale  pour  la 
remonte  des  fels  dojit  elle  fournit  ,1e  pays. 
Les  plans  ont  été  dreffés  par  M.Antoine, 
Ingénieur,  qui  porte  la  dépenfe  à  122000 
livres  :  le  tout  a  été  approuvé  par  Arrêt  du 
Confeil  en  1777,  &  Ton  s  occupe  aâueHe- 
ment  des  moyens  d'exécuter  ce  projet  in- 
téreflant^  Tobjet  des  vœux  de  tout  le  pays. 

ILLUSTRES   LQUANOIS. 

Regnaut  de  LoU ans  ,  Dominicain ,  tra- 
duiût  au  XV^.  f.  le  livre  de  la  Confolation  de 
Boëce.  L'Auteur  dit  t avoir  tranjlaté  en  mitre  y 
afin  que  Charles  Roi  qui  a  été  fouet  nourri  Dau- 
phin y  en  fa  nouvelle  majejle  fie  foit  à  courroux 

trop  enclin.  L'Abbé  Papillon  a  oublié  ce  Ja- 
cobin» 
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Jean  de  Louans  ,  Gentilhomme  Bour- 
:  giiighon ,  attaché  au  Duc  d'Orléans ,  depuis 
:  Louis  XII ,  fut ,  dit  TAbbé  Irail  Hiftorien  de 
Bretagne ,  comparable  au  Regulus  des  Ro- 
:  mains  ^  &  au  Stafford  des  Ânglois.  Donné 
;  par  le  Comte  de  Dunois  pour  otage  de  fa 
i  parole ,  fur  le  voyage  de  la  Duchefle  Anne 
::  a  Nantes  en  1498 ,  il  preflentit  le  danger 
:  auquel  la  Princeffe  s'alloit  expofer.  Il  ju- 
r  geoit  qu'on  pourroit  alors  la  forcer  au  ma- 
;  riage  avec  d'Albret  qu'elle  déteftoit ,  &  frnf- 
r  trer  ainfi  le  Duc  d'Orléans  de  toutes  fes  ef- 
;  pérances. 

TourÉnenté  par  ces  réflexions ,  mais  en- 
fin décidé  par  la  fidélité  envers  Anne  ,  & 
par  celle  qu'il  avoit  vouée  à  Louis  fon  bien- 
faiteur,  il  écrit  à  Dunois ,  &  le  prefle  de 
mettre  tout  en  œuvre  pour  difpenfer  la  Du- 
chefle dû  voyage  convenu.  Cependant  la 
vie  du  brave  de  Louans  en.  dépendoit  :  on 
pouvoît  fe  venger  fur  lui  de  cette  efpèce 
de  perfidie.  Aucune  crainte  n'efl:  capable  de 
rébranler.  Il  envifage  la  mort  avec  coura- 
ge :  mais  ce  généreux  Gentilhomme  ne  re- 
çut que  le  prix  du  facrifice  qu'il  vouloit 
faire  de  fa  vie.  La  Duchfefle  ne  parut  point 
à  Nantes  \  St  des  circonftances  heureufes  le 
fauverent.^  On  ne  fait  rien  de  plus  fur  Jean 
de  Louans,  trop  peu  connu^  &  qui  méri- 
toit  d'être  célébré, 

Etienne  Pasquier,  Reôeur  d'Ecole  de 
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Loiians,  habile  âsLM  les  Langues  latine  & 
grecque ,  a  traduit  les  Opiifcules  de  Plutar- 
que  :  Lyon,  1546,  i«-8^.  A  la  tête  de  cet 
Ouvrage  eft  un  dizain  de  Jean  Paradin. 

Jean  Paradin,  fils  d'un  Notaire  de 
Louans,  parent  de  Guillaume  Paradin  de 
Cuifeaux  ,  Médecin  de  François  V^j  mort  en 
1588  à  Belleneuve  près  de  Mirebeau,  d'où 
fon  corps  fut  apporté  à  Dijon  ,  &  inhumé 
dans  TEglife  de  S.  Michel.  Etienne  Bernard 
(  voy.  Chalon^pag.  4^4  )  avoit  époufé  la  fille 
unique  de  ce  Médecin ,  qui  a  laiffé  quelques 
pièces  de  poéfie,  oubliées.  Colletet  a  donné 
la  vie  de  J.  Paradin  parmi  celles  des  Poètes 
François. 

Claude  Vitte  l'aîné.  Avocat  très-inf- 
truit ,  dit  Bannelier ,  t.  l ,  p.  85  ,  mort  en 
AI773.  Il  jouifibit  dans  le  pays  de  la  répu- 
tation d'un  Jurifconfulte  auffi  éclairé  que 
plein  de  probité.  Il  a  laiffé  beaucoup  de  m^ 
nufcrits  &  une  nombreufe  bibliothèque  à  fofl 
fils, 

Gabriel  Gauchat  ,  Chanoine  de  Lan- 
gres ,  Abbé  de  St.  Jean  de  Falaife ,  ancien 
Curé  de  Louans,  Prédicateur,  &  Auteur  ds 
quelques  ouvrages  polémiques,  né  à  Louans 
en  1709,  &  mort  en  1777. 

Anciennes  familles  :  les  Clerguet,  B»> 
lay,  la  Michaudiere  ;  Vitte ,  dont  des  Avo- 
cats  &  Confeillers  au  Parlement >  Jehanoin, 
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dont  defcendoit  François-Claude  Jehannin, 
nommé  par  M.  de  la  Monnoie ,  le  Papinien 
de  la  Bourgogne  :  (  ^.  /.  a ,  p.  8 y).  Arnoux, 
de  la  Cuifine ,  de  Brange ,  de  Loify,  David , 
Marchand ,  Durand ,  Boulay ,  &c. 

Les  armoiries  de  la  Ville  font  de  gueules 
à  2  clefs  d'argent  pofées  en  fautoir,  une  fleur 
de  lys  d'or  entre  les  clefs ,  au  deflus  de  Fécu. 

A  18 1.  de  Genève ,  de  Befançon^  de  Lyon, 
1 5  de  Dijon  en  paflant  par  Seurre ,  &  19 
par  Chalon ,  6  grandes  1.  de  cette  Ville ,  9 
de  Mâcon ,  6  de  Pont-de-Vaux ,  4  de  Cui- 
fery  &  de  Cuifeaux. 

Lat.  46  d.  38'  19".  L.  id.  55'  25''. 
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C  U  I  S  E  A  U  X. 

PA  R  A  D I N  écrit  Cuyfeaulx  ,  &  Gollut  , 
Cufcau  ;  dans  les  vieux  titres ,  Cuifd , 
Cuifeaul^  en  latin,  Cufellum^  Cuifellum;  pe- 
tite Ville  de  la  2^.  Breffe  Chalonnoife  ;  Dioc. 
de  S.  Claude ,  Archipr.  de  Coligni  ;  Par*.  & 
Collège,  fous  le  vocale  de  St.  Thomas  de 
Cantorbery. 

Eglife  vafte ,  voûte  hardie ,  beau  chœur 
oiiTon  fait  l'Office  avec  gravité  &  décence. 
Dans  la  boiferie  des  ftalles ,  faite  au  XV®. 
iiécle ,  on  voit ,  fur  un  paneau ,  un  renard 
affublé  d'un  capuchon  monacal  ^  dam  lequel 
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paroit  la  tête  d'une  poule  :  il  tient  d'une 
patte  un  gros  chapelet^  geflicule  de  Tautre, 
&  prêche  devant  des  poules  qui  femblent 
^écouter  avec  refpea. 

Alix  de  Chalon  iît  bâtir  en  {on  château 
de  Chavannes  une  Chapelle  de  St..  Clair, 
Abbé  ,  où  elle  fonda  il  Chapelains  en  1407, 
&  Etienne  Richer ,  Curé  ^  2.  L'année  fuîv^ 
ils  y  annexèrent  la  Cure  de  St.  Pierre  de 
Chavannes  9  &  firent  ériger  cette  Société  de 
Prêtres  en  un  Collège  de  Chanoines ,  par 
Philibert  de  Thurey,  Archevêque  de  Lyon, 
approuvé  par  Benoit  XIJII  réfidaot  à  Avi- 
gnon. 

GeCqllége,  à  Texception  de  4  Chanoi- 
nes, compris  le  Curé,  qui  refterent  à  Cha- 
vannes ,  fut  transféré  en  1426 ,  par  TArche- 
vêque  Aniedée  de  Talaru ,  en.  TEglife  de 
Cuifeaux,  dans  la  Vicomte  d*Auxone,  Dio- 
cèfe  pour  lors  de  Lyon ,  à  préfent  de  St 
Claude  depuis  1742  ;  »  parce  que^  dit  le  ti- 
»  tre ,  Chavannes  eft  uo  petit  endroit  in- 
y>.  commode ,  en  lieu  de  montagnes  &  bien 
»  fauvage  ;  au  lieu  qiie  Cuifeaux  étoit  lie» 
»  d'une  riche  aménité ,  &  fruâueux  de  tous 
»  biens  pour  la  vie  commune  ,&  commer- 
»  çaot.  » 

Alix  affocie  à  fa  qualité  de  Fondatrice , 
René  de  Chalon  fon  neveu  >  Seign\  de  Cui- 
feaux ,  &  Guill^^  da  Saulieu  fon  mari,  Sg'. 
de  Montâeur^  lefquels  augmentèrent  les  re* 
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venus  du  Chapitre  ;  de  forte  qu'ils  font  ré- 
putés co -Fondateurs.  La  tombe  d'Alix  &  de 
Guillaume  font  dans  le  chœur.  Ce  dernier, 
par  fon  teftament  de  1446 ,  lègue  au  Cha- 
pitre 16  marcs  d'îlrgent  pour  faire  des  reli- 
quaires,dont  quelques-uns  fubfiftent.  Louife, 
fa  fille  9  époufa  Guillaume  de  Poupet,  Sg^* 
de  la  Chaux  en  Comté. 

Amedée  de  Talaru* annexa  à  la  Collégiale 
les  Cures  de  Cuifeaux  &  de  Champagnat^ 
la  Chapelle  de  N.  D.  de  la  Croix ,  celles  de 
S.  Michel' ou  de  Quinzenat^  &  de  S;  Tho- 
mas ,  dont  les  Deffervans  étoient  appelles  , 
Chapelains  deCttifclMzis  une  partie  des  Cha- 
noines, excepté  le  Doyen,  devoit  aller  ré- 
fider  un  an  a  Chayannes  ;  ce  qui  fut  con- 
firmé par  le  Concile  de  Bafle  en  1434.  Char- 
les Miron ,  Archev.  de  Lyon ,  ordonna ,  ea 
1595  9  m^^  '^5  Chanoines  de  Chavannes  y 
réfideroient  à  perpétuité  ;  voulant  que  les 
élevions  fe  fiffent  toujours  à  Cuifeaux,  ré- 
fidence  du  Chef.  2  Prébendes  avoient  été 
fupprimées ,  Tune  pour  la  Théologale ,  l'au- 
tre pour  le  Préceptoriat,  par  Arrêts  de  1 56  J 
&  1572^  Mais  les  revenus  ont  été  perdus 
depuis  les  guerres  de  Religion.  > 

En  exécution  de  l'Arrêt  de  1766 ,  le  Cha* 
pitre  a  nommé  aux  trois  places  vacantes  à 
C  havannes.  Le  défaut  feul  de  revenu  em- 
pêche les  Chanoines  d'y  réiîder. 

Ce. Chapitre  eft  compofé  d'un  Doyen ^ 
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d'un  Chantre  9  d'un  Cuftode  Curé  &  Ficaife 
perpétuel  (  ainfi  déclaré  par  Arrêt  de  1758), 
d'un  Sacriftain ,  en  iimples  Offices ,  à  la  ré- 
ferve  du  Doyen  &  de  4  Chanoines  avec  2 
Enfans  de  Chœur.  Ils  font  obligés  par  la 
fondation  de  fuivre  le  rit  de  TEglife  de  LyoR^ 
à  ïinfiar  de  la  Collégiale  de  S.  Paul ,  &  ont 
droit  de  porter  la  mitre.  Ils  préfentent  pour 
les  places  yacaiites  à  rOrdinaire ,  pour  en 
recevoir  l'inftitution,  &  font  Patrons  de  h 
Cure  de  Chavannes  :  droit  qui  leur  a  été 
confirmé  par  Arrêt  du  Parlement  de  Befaii- 
çon  en  1765.  Us  étoient  appelles  aux  Etats 
d'Auxone  :  Philibert  Crétin,  Doyçn,  fi|t 
Elu  du  Clergé  en  1624;  Humbert  Form^ 
en  1635.  Us  jouiiTent  des  mêmes  droits  $c 
franchifes  que  les  Bourgeois  de  la  Ville. 

Au  fac  de  Liège,  jen  1468 ,  par  1^  Duc 
Charles ,  TEglife  de  S,  Laçibert  fiit  pillée  : 
un  Seign^.  de  Clemeiîçey  emporta  une  fta- 
tue  d'argent  de  St^.  Magdejleine ,  &  un  beau 
nouveau  teftament  couvert  de  riches  lames 

»  d'argent,  dont  il  fît  préfent  à  l'Eglife  de 
Cuileaux ,  &  qui  depuis  a  été  enlevé.  Mar- 
tin Colombet,  de  Poligny,  Chanoine  de 
Cuifeaux ,  a  laifTé  3u  Chapitre  fes  livres  en 

.1539  :  ce  font  d'anc.  éditions  des  Pères  & 
des  Commentateurs  fur  l'Ecriture  fainte ,  des 
livres  de  Droit  &  MiflTels  in-foL  imprimés 
à  la  fin  du  XV®.  f.  rejiés  en  boh-  On  y  voit 
auffi  la  Bi^e  de  Ct^aude  Roijlçt,  Poyen  de 
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Cuifeaux,  Principal  du  Collège  de  Bourgs. 
a  Paris  en  1538. 

Outre  les  Chanoines^  il  y  ^  encore  de$ 

DeiTervans  ou  Familiers  ^  dont  le  nombre 

xi'eft  point  fixé.  Il  faut ^ pour  la  réception^ 

être  né  &  baptifé  à  Cuifeaux^  conformé** 

ment  au  Statut  de  1 496  ,  donné  par  TOffi- 

cial  de  Lyoni  II  eft  fait  mention  de  la  Fa- 

-miliarité  dans  uil  titre  de  1236»  dans  les 

iranchifes  de  Branges  en  1165  >  dont  un  ar» 

ticle  concernant  les  Familiers  de  ce  lieu , 

renvoie  aux  Statuts  de  ceux  de  Cuifeaux  ; 

dans  la  fondation  de  Quinzenat  en  IZ72 ,  & 

en  1 398 ,  lorfque  Jean  de  Farque  étoit  Curé  y 

en  même  temps  Chantre  de  Saint  A'izier  & 

Officiai  de  Lyon. 

Ckxtelle  de  N.  D.  du  Rofaire ,  fondée 
en  14 10  par  Guillaume  Bouton  de  la  Barré 
pour  un  Chapelain,  enfuite  pour  2  à3  Méfies 
chacun  par  femaine  j  en  1413-  Lun  ed  du 
patronage  du  Seigneur,  à'  caufe  de  la  réu- 
nion du  Fief  de  Brancion  à  la  Terre  de  Cui- 
feaux ;  Fautre  de  celui  du  Baron  de  Chilly, 
à  caufe  du  Fief  de  Vincelles  qu'il  a  vendu  > 
•en  fe  réfervant  le  droit  de  Patronage;  Si 
les  Patrons  paient  un  mois  fans  nommer,  le 
droit  eft  dévohi  au  Curé  &  aux  Echevins. 

Phîfleurs  Chap£ll(;s  rurales  :  i®.  Au 
«ard  icelle  de  N.  D.  du  la  Croix ,  bâtie  en 
1245^  par  Jean  de  Chaton,  dit  Brichemely 
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belle  &  bien  voûtée  eji  J777*  EUe  fi^  an- 
nexée  au  Chapitre,  lôrs  de  fa  ti'^s^iAsitiQQ^  La 
figure  noire  de  là  JSt®.  Vierge^  y  ^attke  un 
'  grand  concours  tie  peuple*  La  ^roLs^^le  pierre 
deyant  cette  Chapelle  porte  la  date  de  M. 

2^.  Chap®.  de  la  Magdeleine  ^  dite  Pxmd 
ii  Moui^  fort  anc^»  Patroa^«.  du./Çhambner 
de  Gigny;, .détruite  depuis  zOrans^- qu0i* 
qu'elle  ait  plus  d^  lOQO  liv^  de-  rente*  Les 
Moines  de  Gigny  y  auj.  fécularifés)  avoif^t 

'  À  Cuifeaux  près  de  TEglife  ^  la  Muifou  it 
tAïUhôm^  à  caiùe  d'une  dtmnt  en  pain  &. en 
argent  quHls  étoient  obligés  d'y  diftribuer» 
&  qui  a  ceffé  depuis  plus  de,  80, .  ans  :  ce- 
pendant ils  tirent  plus  de  5090  L  du  terri- 
toire. 

'  3«>.  Chap<  de  St  Jérôme  bâtie  en  1542; 
Patron,  M,  Clercuet  de  Loifey  :.c'iétpit  jadis 
la  Léproferie  près  du  grand  chiçmin  de  Fam. 
4«>.  Chap^  de  S,  Jacques,  food^  .auprès 
de  la  Montagne  en  1406  par  Jaquemet-Thur- 
tel ,  fur  le  cimetière  de  l'Hôpital ,  dont  les 
Chanoines  &  les  Echevins  nomment  le  Char 
pelain.  .  . 

'  Ç9.  Au  nordeft  dans  les  vignesi  de  Val- 
clufe,  Vallis  Claufa^  eft  un  petit. Oratoire, 
àncient.  Chapelle  jointe  à  un  corps  de  lo^ 
gis  qui  fervoir  d'hofpice  au?c  Charireux  de 
Vauclufe  en  Comté,  fondés  en  1150  par 
Hugues  de  Chaloa. 

.      ATeft, 
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A  Teft ,  dans  une  gorge  entre  2  monta-^ 
gnes ,  hermitage  conftruit  par  Frère  Ânatoile 
Cruchot,  de  Gray ,  en  1591 ,  fur  un  fonds 
donné  par  les  Habitans. 

L'Hôpital,  qui  fubfiftoit  en  ijcx),  fut 
réuni  fous  Louis  XIV  à  celui  de  Beaune; 
mais  il  fut  reftitué  à  Cuifeaux ,  &  patenté 
en  i704,àlafollicitation  de  PJiil.  Jehannin 
&  de  Jean  fon  frère ,  Confeillèr  au  Parle- 
ment ,  dont  la  charité  né  s'oubliera  jamais 
dans  le  pays.  Cet  Hôpital  eu.  dijrigé  par  le 
Doyen ,  le  Cuftode  ,  2  Notables  &  les  2 
.  Echevins.  H  a  été  rebâti  proprement  en  1777. 
Les  principaux  bienfaiteurs  font  les  Jehan- 
nin ;  Louife  David ,  veuve  de  Guill*.  d'Ar- 
biians  ;  Jofeph  Sayve,  vertueux  Eccléfiafti- 
que,  qui  avoir  fait  conftruire  l'ancien  bâti- 
ment; Jofeph  Royer,  Doyen  aûuel  du  Cha- 
pitre; TEvêque  de  S.  Claude;  Pierre  Four- 
nier  de  la  Ripé,  &  la  Communauté  fur-tout. 
j2  lits,  4  Sœurs. 

Collège,  régenté  par  2  Eccléfiaftiques, 
dont  un  eft  Principal  &  un  Laïque ,  que  le 
xèl^  feul  engage  en  ces  pénibles  fonôions , 
la  Ville  ne  pouvant  donner  qu'une  très-mo- 
dique fômme.  On  y  tient  des  penfionnaire^l 
Ce  Collège  tombé  ,  a  été  relevé  en  ijéj^ 
aux  frais  de  la  Ville,  pour  i  icxx>  livres,  & 
par  les  foins  généreux  de  Jean-Bap.  R^yer^ 
Tom.ir.  Tt 
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Chanoine  &  Principal,  aftiiellement  Ctiré 
de  Chavannes ,'  fécondé  de  M^*.  Tumey  & 
Goy,  Prêtres.  Une  des  falles  fert  d'Hôtel 
de  Ville  pour  tenir  les  affemblées  de  la  Com- 
munauté, qui  acheta  en  1570.  de  Henri  de 
Vienne  cet  emplacement  :  dans  Tat^e  de 
vente  que  j'ai  vu  ,  il  eft  dit  qu'il  cède  & 
vend  aux  Nobles  Bourgeois  de  Cuifeï  ^  Antoine 
Vieu ,  Notaire ,  P.  Crétin ,  fils  de  feu  Jean , 
Bernard  Sayve,  co-Echevins ,  fa  maifon,  co- 
lombier ,  tours  ,  jardins ,  vergers ,  comme 
étant  de  pur  &  franc- aleu  ,  pour  1 1 JO  h 

Anciens    Seigneurs* 

Cette  Ville,  ancienne  Baronnie,  a  eu  des 
Seigneurs  diftingués.  Jean  de  Cuifeaux  lui 
accorda  en  126c  des  privilèges  &  franchifes, 
reconnoiffant  l'ancienne  liberté  des  Habi- 
tans  :  antiquam  libertattm  quam  habthant  confia 
tentes  &  approbantcs  ,*  dit  la  charte  approuvée 
par  Philippe  Archevêque  de  Lyon ,  &  Henri 
d'Antigni ,  Sg*".  de  St^'.-Croix.  Il  leur  donne 
le  droit  dfe  nommer  4  Confûls ,  &  celui  de 
pêche  &  de  chaffe.  Les  bornes  de  la  fran- 
chife  de  la  Ville  font  ainfi  défignées  :  »  les 
»  lieux  en  ctoix ,  l'Eglife  de  Mouz ,  es  Boi- 
»  del  (où  eft  la  Chap^.  de  N.  D.)  »  la  Per- 
»  riere  Alblanc ,  la  maifon  de  Balerne ,  Cha- 
}>  tenerià ,  &  la  fontaine  de  Bregou.  » 
^Uh  article  potte  que  s'il  arrive  quelqM 
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cas  non  prévu  dans  cette  charte,  il  fera  jugé 
félon  les  ufages  des  autres  Villes  plus  libres 
qu'on  pourra  trouver. 

Ces  franchifes  fxirent  ratifiées  par  fa  v®^ 
Catherine  de  Montluel  &  fon  fils,  en  1274; 
par  le  Duc  Eudes  en  1316  ,  par  Henri  de 
Chalon  en  1390;  .  .  •  .  par  Louis  de  Cha- 
Ion,  Prince  d'Orange,,  en  1425  ;  par  fon 
{àSj  1470;  par  Guy  de  Rochefort,  Sg^.  en 
1490.  La  Princeffe  d'Orange  de  Naffau  ayant 
retiré  cette  Terre  de  Guy  de  Rochefort ,  en 
confirma  Jes  franchifes  eu  I5if,  L'Amiral 
Philib.  Chabot  fit  le  même  ferment  en  1 543. 

Ces  Lettres  de  franchifes  furent  vifées  par 
Guillaume  de  Saulieu,  Bailli^  le  15  Nov^. 
141 1  ;  P.  Torrel ,  Etienne ,  Gatardon ,  J.  Ai- 
moult  étant  Echevins  &  Gàuvemeurs  de  la 
Ville ,  qui  conferve  Toriginal  &  le  vifa  du 
Bailli. 

Henri  d'Antigni ,  Sire  de  St^.-Croix,  de  qui 
relevoit  le  Fief  de  Cuifeaux,  en  vendit  pour 
1 500  liv.  au  Duc  Robert ,  en  1284 ,  la  fou- 
veraineté ,  fors  la  tour  du  Château  y  &  ordonne 
à  Simon, de  Montbeliard  qui  tient  de  lui  ce 
Fief,  &  à  fes  fuccejQTeurs^  d'en  faire  hommage 
au  Duc  ;  ce  qui  fut  approuvé  par  Guill^. 
de  Sainte-Croix  fon  fils.  L'aâe  eâ  dans  Pe- 
rard ,  p.  556. 

Henri  de  Chalon ,  Sg*"-  en  1390;  Jean  de 
Chalon,  en  1400,  I^^  Prince  d'Orange  par 
fon  mariage  avec  Marie  de  Baux  ;  Louis  de 
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Q»lon,  en  1470;  Henri  reprit  der  fief  en 
1 5.3  i  4  René,  de  NaffWf  ibç.fil^;,  tué  ^u£ége 
de  Breda  en  1 544  9  laifla  pour  héritier  Guïl- 
kume  de  NàiTau  ion  coiiûn  y  qui  futaflaffin/é 
àDelf*  Philibert-Guillaume  fon  fils,  15 88. 
.  Cette  Terre  fiit  acquise  de  Frédf  ric-Ca- 
fimir,  Prince  Palatin, qui  ayoit  époufé  Amé» 
lie,  de  NafTau^  par  Henri  de  Condé  qui  vint 
à  Cuifeaux  où  il  jura  les  franchifes  ^  eq  1634* 
Sa  poftérité  Ta  cpnfervée  jufqu'à  la  mort  de 
Louife-Anne  de  Bourbon,  dite  Mll^j  de  Char 
roi  ois  en  1764,  temps  auquel  fon  héritier, 
)e  Comte  de  la  Marché ,  la  vendue  à  Alexis 
Fontaine  des  Bertins,  d'Annonai,  de  TAça* 
demie  des  Sciences,  auquel  a  fuccédé,  en 
1771 ,  Conftantin  Nayme ,  Foriziçn  ^  mii  a 
eu  pour  héritier  {on  neveu  Etienne  -  Jeaa 
Nayme ,  fils  de  Melchior  Nayme ,  Coiifeiller 
Garde  des^  Sceaux  au  Parlement  de.  Bourgs. 

Le  Château  des  anc.  Sg^^.  au  nordiipoueit 
de  rHôpital ,  étoit  très-fort  &  étendu.  Le 
Prince  Frédéric  Palatin  en  vendit,  lesdécom- 
hres  &  l'emplacement  aux  Habitapis  pour 
200.1.  en  1628  ;  Cl.  Moyron  ^  Bernaid  Hur 
genin  ^  Ant^«  Orcet ,  Cl»  fimniet  ^i^nt  alors 
£chevins« 

Dans  le  terrier  de  cette  Baronnie  ,  renou- 
velle par  Moyron  en  1489,  fe  trouve  Ténu^ 
mération  de  38  Gentilshommes  pofifédant 
Fie&  relevant  du  Seigneur  de  CuifcauL  La 
Jufiice  de  cette  Baronnie  comprend  enl'^ 
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Srttftàncef  ,Cuifeaux ,  Champagnat ,  Domâftiri 
Marcia,  Joudê  en  partie,  &'par  appel  Gôiidal 
&  joude.  .  r       ' 

La  Jufticè  s'y  exerce,  félon  le  Droit  Ecrit, 
par  un  Bailli ,  un  Lieutenant ,  un  Procureur 
^Office ,  inftitués  par  lé  Seigneur  ;  4  No^ 
taires ,  3  Huiffiers  Royaux ,  K  Procureurs. 

GuilK  de  Saulieu  étoit  Bailli  en  1411; 
Jean  Moirod  en  1424;  Pierre  de  Montaîgu, 
Sg'.  de  Moyron ,  en  151 5  ;  CL  Bourgeois , 
I  543  ;  Philibert  Vieux ,  1521  ;  Jean  de  St^.- 
Groixy  Ecuyer ,  Châtelain  &  Capitaine  de 
Cuifel  en  1472. 

Cuife^ux  avoit  donné  le  nom  à  d'anciens; 
Seigneurs.  Renaud  de  Cuifeaux ,  Chevalier, 
fiit  témoin,  en  1131  ,  de  la  fondation  de 
r Abbaye  du  Miroir;  Ponce  F*",  fon  fils^  fut 
bienfaiteur  des  Abbayes  d'Abondance  &  de 
Balerne  en  1172;  Ponce  II  de  Cuifeaux, 
époux  de  Laurence  de  Sennecey ,  fit  hom- 
mage en  1200  de  fes  Châteaux  (  dé  Cui- 
feaux ,  Brangés  ,  Vire-Châtel)  à  Bernard  de 
S.  Romain,  Abbé  de  Tournus ,  fauf  la  fidé- 
lité au  Sire  de  Comercy  &  à  Otton ,  Comte 
Palatin  âe  Bourgogne,  héritier  de  TEmpe- 
réuir  :  (V.  Juenin,  p.  139).  Il  eut  en  par- 
tage la  Baronnie  de  Glervaux  en  Comté , 
que  fes  defcendans  ont  poffédée  jufqu'à  la 
fin  du  xy-.  f.,  qu'elle  paffa  à  Charles  de 
Beaufremont.  Hugues  de  Cuifeaux  fit  à  F  Ab- 
baye du  Miroir  plufieurs  dons  ,  ratifiés  en 
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1238  par  fa  veuve  Agnès  ,  fille  de  Ponce 
de  Mont-St.-Jean ,  Sire  de  Charni ,  &  de 
Sybille  de  Noyers,  Jean  de  Cuif.  accorda  les 
privilèges  en  1265  :  Jean  fon  fils.  Sire  de 
Ciufeaux&  de  Branges ,  mourut  en  ijzQfans 
enfans. 

»  .  ,  - 

Cette  Ville  a  toujours  fait  partie  de  la 
Bourgogne  ,  ce  qui  fe  prouve  par  TaÔe 
d'échange  fait  entre  Je  Comte  de  Savoie, 
le  Sire  de  Bagé  &  le  Duc  Robert  1 1 ,  en 
Oâobre  ï  aSp,  Le  Cotate  cède  à  Robert  les 
Châteaux  &  lieux  de  Cuifery,  Sagi ,  Savigni 
avec  leurs  Mândemens;  &  le  Duc  en  contre- 
échange  donrte  le  Château  de  St.  André  en 
Revermontj  TrefFôrt,  St»-Etienne,  Marlot 
&  Côlîgni  avec  leur  territoire ,  fe  réfervant 
lé  Fief  de  Cuifeaux ,  retentis  tamen  nobis  & 
hceredibus  fendis  de  Cuiftllo.  Néanmoins  on  y 
fiiît  ,  comme  dans  les  pays  échangés  ,  le 
Droit  Ecrit. 

GUERRES    :    INCENDIE    '.    PESTES    :    ETAT 

ACTUEL. 

'  Cuifeaux,  frontière  de  la  Comté  &  de  la 
Breffe,  a  fou  vent  éprouvé  les  malheurs  de 
la  guerre.  Les  Seigneurs  Francs  -  Comtois , 
appuyés  du  Comte  de  Savoie,  firent  la  guerre 
au  Duc ,  &  ravagèrent  le  pays.  Catherine 
de  Montluel,  veuve  de  Jean  de  Cuifeaux, 
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prdoiina  en  1275,  «que  tous  les  Habitans 
»   qui  avoient  perdu  leurs  biens  en  la  guerre 
M    de  Cuifeaux ,  y  rentreroient ,  &  que  le« 
»   Gentilshommes  lui  feroient  hommage.» 
Le  farouche  Craon,  Gouverneur  de  Bour- 
gogne fous  Louis  XI ,  pour  piuiir  les  Habi- 
tans  de  leur  attachement  à  Marie  ^  héritière 
du  dernier  Duc ,  &  tirer  vengeance  y  dit  Para- 
din ,  (Tun  mulet  à  coffre  ditroujfi  prh  delà  ,  mit 
le  feu  à  cette  belle  petite  Ville ,  &  en  fit  un  mon- 
ceau de  cendres  le  2Ç  Juin  1477  :  il  n'y  reûa 
qu'une  maifon  &  TEglife. 

Elle  fut  fouvent  pillée  pendant  les  trou* 
blés  de  Religion ,  ayant  pris  le  parti  de  la 
ligue  :  car  on  lit  dans  les  regiilres ,  »  que 
yy  les.  Habi tans  vendirent  en  1590  dies  fonds, 
»  afin  de  fub venir  <  aux:  infupportables  frais 
»  pour  les  réparations  des  murailles  &  tours 
»  de  la  fermeture  de  la  Ville,  à  caufe  des 
Vf  invafiôns ,  courfes ,  aiTauts  &  incurfions 
»  que  les  ennemis  de  la  St^.  Union  font  fur 
4<  ladite  Ville  &  Habitans  dlceile  journelle- 
»  ment.  » 

Du  Tremblay-Lorain  enleva  les  meubles 
&  les  beftiaux,  &  faccagea  en  1592  le  Ha* 
meau  de  Marie. 

Cuifeaux  fiit  incendié  en  1518^  IÇ40> 
1578  :  à  ces  malheurs  fe  joignit  la  pefte  en 
1584  &  1587.  La  mefure  de  bled  s'y  ven- 
doit  4  à  5  francs  :  elle  ne  valoit  que  1 5  f. 
en  1708. 
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Henri  IV  s'y  râf/aîçhit  le  ip  Août  .1595, 
ayant  600  chevaux  à  fa  fuite ,  &  foi  cou- 
cher k  Poht-de-Vâux  :  le  Lundi  fuiyant ,  Je , 
Due  de  Guife  y  le  Connétable ,  k  TVlaréchal 
de  Retz ,  accomjpàgnés  de  6000  hommes , 
coitclierent  en  ce  lieu  :  9  jours  après,  le  Ma-, 
réchàl  de  Biron  tint  tout  le  pays  avec  lOQGO 
hotiimes* 

Le$  meilleures  familles  en  1634  àbaRdon^ 
nerent  leur  patrie ,' ruinée ,  avec  fon  terrif 
toire,par  les  partis  ennemis. 

Le  Baron  de  CUnchant,  commandant  un 
Corps  dlmpériaux  eh  1636 ,  vint  par  le  Re- 
vermont  à  Cuifeàux,  qui,  quoique  de  petite 
enceinte  &  mal  fortifiée ,  dit  M.  de  la  Mare, 
n'eût  pas  laiffé  d'arrêter  ce  GénéraWépourvu 
de  canons  &  de  miifiitlons  de  guerre  ;  mais 
les  Habitans  fe  lailTereht  perfuader  par  lui 
Capucin  de  Saint- Amour  (  i  ) ,  qui  les  en- 
gagea à  fe  rendre ,  fous  prétexte  d'un  bon  ' 
traitement  :  Clinchànt  viola  fa  parole ,  &.£t 
plufieurs  coùrfes  dans  le  pays. 

Lagufon,  redoutable  partifan  Comtois^ 
vint  fouverit  le  piller.  Il  pouffoit  la  fureur 
jufqu'à  précipiter  du  haut  d'un  rocher  les 
malheureux  qu'il  pouvoir  prendre  ,  &  qjiii 
ne  lui  ploient  point  de  rançon. 


■|W^!^»^M^«*MW<1^M»ip^i<«P^— W^W^W^— M^MI^i^l    I    ■  ■        ^1  *■<■■■ 


(  I  )  C*cft  peut*être  à  t^tte  otcafion  qu'a  été  placé 
le  paneau  du  chœur ,  qui  repréfente  un  renard  prêchant 
les  foules^  ' 
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Ainfi  la  Ville  fe  trouva  endettée  de  fi^s^ 
de  îocxbo  liv.  par  les  emprunts  faits  po^T 
payer  les  garnifons , les  logemens &  lesran-f 
-^çons  j  comme  il  fiit  reconnu  par  les  Elus  dé- 
putés pour  la  vérification  des  dettes  de  la 
Province  ,&  félon  le  procès-verbal  dreiTé^. 
à  là  requifition  des  Echevins ,  par  les  Offi- 
ciers de  la  Châtellenie  de  Sagi  en  1653. 

Cuifeaux  s'eft  relevé  peu  à  peu  de  fes  dé- 
faftres  \  il  peut  contenir  200  f.  dont  80  à  la 
campagne.  Selon  un  Jet  de  1489  9  il  y  avoit 
191  feux,  II  Nobles,  &  28  f  hors  la  Ville, 
tôt.  230.  En  1772  on  comptoit  238  f.  &  30 
mendians ,  fans  Nobles;  1400  Comm.  avec 
l^s  dépendances ,  Hameaux  de  Jarel ,  les 
Broy,  Sémon,  &  Champagnat,  Ann.  voc.  la 
Vierge ,  dé  500  Comm.  compris  Marie,  le 
Grand- Vaux ,  Louvarel ,  petit  Arbuans  ,  aU 
ternatif  avec  Joude. 

Bureau  des  Traites-Foraines.  Le  Traité  de 
neutralité  entre  les  deux  Souverainetés,  rap- 
porté dans  un  Arrêt  du  Confeil  du  4  Août 
163  5 ,  porte  que  »  ceux  de  la  Franche-Comté 
»  ne  pourront  être  travaillés  ni  moleftés 
y>  pour  les  biens  quils  ont  au  Duché  de 
>>  Bourgogne ,  ni  pareillement  ceux  du  Du- 
»  ché  pour  les  biens  qu'ils  auront  audit 
»  Comté ,  fans  quils  foieM  tenus  ,  pour 
»  tranfporter  les  fruits  provènans  des  héri- 
>»  tages  quils  ont  ou  auront  aux  fufd.  pays 
»  de  Tune  des  Souverainetés  à  l'autre ,  payer 
»  aucunes  gabelles  ni  impoûtions.  » 
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L* Arrêt  fait  détentes  à  rAdjudicataîre  gé- 
néral des  Fermes,  tes  Commis  ou  autres 
Fermiers,  «  d'exiger  aucune  chofe  des  bleds, 
»  vins,  beftiaux  ni  autres  denrées  prove- 
»  nans  des  héritages  dudit  Comté  de  Bour- 
»  gogne ,  iitués  aud«  Duché  de  Bourgogne , 
>>  Vicomte  d'Auxohe  &  Pays  de  Baffigny , 
»  pour  être  conduits  &  voitures  aud.  Comté 
»  de  Bourgogne ,  fous  prétexte  du  droit  d'en- 
»  trée ,  traite-foraine  &  réappréciation ,  à 
»  peine  de  tous  dépens,  dommages  &  inté- 
»  rets,  »  Je  tiens  cette  note  intéreffante  de 
'  M.  Margot,  Procureur  à  la  Cour,  né  à  Cuî- 
feaux  ,  d'ancienne  famille. 

Recette  de  Saint-Laurent.  Subdél.  Gren. 
à  Sel  de  Louans»  Gr.  route  de  Lyon  à  Befan- 
çon^  Meffagerie  jufqu'à  Strasbourg  ;  autre 
route  à  Dijon  &  Chalon  par  Louans;  pofte; 
Meffagerie  à  Chalon.  La  grande  rue  où  paf- 
fent  la  Pofte  &  la  Diligence ,  a  été  pavée 
par  ordre  des  Elus  :  le  refte  de  la  Ville  eft 
mal  pavé.  Devant  FEglife ,  belle  fontaine  â 
4  tuyaux,  dont  la  fource  eft.à  mi-côte,  un 
peu  au  deffous  de  l'hermitage. 

2  Echevins  (  jadis  4  )  nommés  par  le  Roi 
fur  la  préfentation  des  Habitans  ;  l'un  per- 
pétuel ,  qui  tient  lieu  de  Maire  ;.  &  Tautre 
triennal..  Villç  qui  députe  aux  Etats  de  Bour- 
gogne ^  elle  fournit  un  Alcade  en  1662.  Jean 
Crétin  fut  Elu  à  ceux  d'Auxone  en  1551» 
Philibert  Rodet  :en  1578. 
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Fief  &  tour  de  Balériie  dont  il  eft  parlé 
en  126c ,  à  l'Abbaye  du  Miroir  par  échange. 

Jeu  de  TArquebufe  en  exercico^  qui  a  été 
invité  à  tous  les  prix. 

Cuifeaux,  fitué  au  pieddu  Mont-Jura,  a 
la  forme  d^une  harpe ,  ayant  pdis  36  tours 
qui  furent  réparées  en  1381  &  IÇ90.  Le  ter- 
ritoire de  Teft  à  Toueft  eft  d'une  lieue ,  du 
fu4  au  nord  d'une  }  1.  La  partie  de  Fouefl:  eft 
eri champs,  prés, bois,  pâturages.  Coteaux 
rians,  couverts  de  bonnes  vignes,  dont  le 
raîfin  blanc  eft  excellent  :  les  naveaux  font 
recherchés.  On  trouve  des  marons  dans  les 
environs ,  particulièrement  aux  Villages  de 
Vaux  &  d'Arbuans  ,  avec  beaucoup  de 
noyers.  Les  chapons  gras  font  renommés  , 
fur -tout  depuis  que  Ton  en  préfenta,  à  la 
tenue  des  Etats,  au  Grand  Condé,  Baron 
de  Cuifeaux. 

4  foires ,  mais  peu  fréquentées ,  à  caufe 
des  droits  d'entrée  ^  &  de  fortie  :  celle  de  S. 
Simon  dure  S  jours. 

Belle  fontaine ,  dite  de  la  Balme ,  qui  fort 
de  deffous  un  roc  en  plaine ,  embellie  de 
charmilles ,  de  bancs,  par  Philibert  Jehannin, 
qui  a  rendu  cet  endroit  frais  &  délicieux. 
L'air  à  Cuifeaux  eft  pur  &  falubre ,  &  les 
eaux  vives.  Depuis  2  ans  on  y  cultive  le  lin 
qui  vient  très-bien  :  les  mûriers  blancs  &  les 
vers  à  foie  y  réuffiffent. 

Paradin  affure  qu'il  y  a  dans  les  environs 
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du  bol  d'Arménie  (c'eft  une  argife  femigi- 
neufe  ou  bol  rouge  ) ,  &  des  mines  dV>r  & 
d'argent.  N.  DdCcfaamps ,  Chymifte  ,&  Ber- 
nard Fournier,  Avocat ,  entreprirent^  à  Is 
fin  de  Tautre  fiécle ,  d'en  faire  l'éprea ve.  Mais 
les  dépenfes  ayant  farpafTé  le  produit ,' ils 
ceiTerent  le  travaiL  M.  Fontaine  a  faitfouillef 
1  mines  ;  Tune  de  ckaii>on  de  terre ,  ât  Tau- 
tre  d'ardoife ,  qui  ne  s'étant  pas  trouvées  de 
boane  qualité ,  ont  été  2d>andonnées« 

HOMME'S    Z  LZUS  T  R  E  S. 

Claude  Roillet  ,  Poëte  latin ,  l»t  Prin- 
cipal du  Collège^  de  Bourgogne  &  Reâeur 
de  rUniverfité  de  Paris ,  en  1 560.'  fca  Grange-^ 
Rmllet  efl  à  M.  Perard ,  Conf^  au  Parlement. 

Les  2  frères  Claude  &  Guillaiwe  Pa- 
RADIN ,  le  i^^.  Chanoine  de  Beaujeu ,  le  %^. 
Doyen ,  ont  fait  honneur  à  leur  patrie. 
Claude  donna  en  1550  la  divine  Philojbpkk 
Je  Viv€[  ,  dédiée  à  J.  Parifet  ion  oncle  , 
Châtelain  de  Lons  «  Saunier  ;  ie&  Devifts  hi^ 
roïqucs  en  1 5  57;  fes  AUianus gincalo^^ts  des 
Rois  de  France ,  avec  armoiries  &  écuflbnsy 
in-fol.  1 561 ,  z«.  édit.  i6o6^  &  une  J^*  à  Ge- 
jnève,  1636.  . 

Guillaume  fe  rendit  célèbre. au  xvi«. 
fiécle  par  fon  érudition  iç  fes  talent  pour 
écrire  THiftoire.  On  |ui  reproche  feulement, 
comme  à  la  plupart  des  Hiftoçiens  de  fon 
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temps,  trop  de  crédulité  &  trop  peu  dé 
critique.  Mais  il  eft  plein  de  fages  réflexions 
&  de  bonne  foi.  U  mourut  à  Beaujeu  en  1 55)0» 
Son  ancien  état  de  la  Bourgogne  parut  m-'4^. 
en  1 5 4X^  &  a  eu  3  édit»;  la  Chronique  deSa^ 
voic^  inr-^.  X^^t. 

Mais  parmi  fes  nombreux  ouvrages  (on 
en  compte  20)9  le  plus  connu  &  le  plus 
utile  eft  celui  intitulé  ^  Us  Annales  de  Bour-^ 
gogne  y  qui  commencent  à  Tan  3 1 8 ,  &  ûrùi- 
lent  en  1482 ,  in^iol.  1 566. 

On  a  parlé  de  Jean  Paradin  leur  parent^ 
à  l'article  de  Louans  où  il  eft  né. 

Les  anc.  fam.  de  Cuifeaux  font  les  Moy ron, 
Gauthier 9  Cendrier,  Roîllet  ,  Poignard, 
Sayve ,  Anchemans  y  dont  Jean  Ânch.  Lient. 
Gén.  du  Baill^.  de  Chalon ,  en  1483  ;  N.  Anch. 
Secrétaire  '  de  TArchiduc  Philippe  ,  fils  de 
Marie  de  Bourgogne  :  c'étoit  Foncle  de  Pa- 
radin. Ces  familles  fon  éteintes.  Les  anc^S 
quifubfiftent,  font  les  Crétin,  Fornier,Ta- 
fliiiier ,  Jofferand ,  Jannet ,  Royer ,  Moyne, 
Maître,  Brefland,  &c. 

On  a  trouvé  dans  les  environs  de  Cuifeaux 
plufieurs  médailles  du  haut  Empire;  ime 
éntr'autre  de  Vitellius  en  or ,  lur  laquelle 
on  voyoit  2  enfans. 

La  mefure  pefe  28  liv.  pour  le  paiement 
des  cens  ;  on  le  fert  à  l'^ordinaire  de  celle  de 
St  Amour,  de  30  à  31  liv. 

Les  armoiries  de  la  Ville  font  d*or  à  3  che-- 
yrons  de  gueules^ 
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A  7  dit  lieué  au  nord  -  eft  de  la  Franche- 
Comté  ,  I  1.  7  de  St.  Amour ,  4  de  Louaas 
&  de  S.  Trivier ,  10  de  Chalon  y  de  S«  Claude 
&  de  Mâcon ,  23  de  Dijon  par  Chalon  ou 
Dole  9 18  par  Seurre ,  1 8  de  Befançon ,  i.yon 
&  Genève, 
Lat.46d.  24'5r.  L,3^.  5'i8". 

C    U   I    s    E    R     Y. 

ANCIENNE  ME  N  T  Cufery  ,  Cujiriacum^ 
Cufirctum  ,  pet.  Ville ,  la  2^.  de  la  Breffe 

Chalonnoife  ;  Eglife  CpUég®.  &  Par®,  voc.  la 

Vierge  (  1 5  Août);  Dioc.  de  Chalon,  Arch. 

d'Orme. 
Guillaume  de  Thurey ,  Doyen  de  Lyon , 

fonda  une  Chapelle  en  1348  pour  6  Cha- 
pelaîn$ ,  qui  formèrent  une  efpèce  de  Mé- 
part,  depuis  érigé  en  Chapitre,  auquel  le 
Cardinal  d'Amboife  unit  la  Cure  en  1504. 
Un  Doyen  fut  établi  avec  Ç  Prêtres,  app. 
Concuriu  Jean  de  Lugny ,  Sg^,  de  Branges , 
procura  cette  union  à  fes  frais ,  &  fe  réferva 
la  préfentation  des  6  Membres ,  dont  jouit 
encore  le  Seigneur  de  Branges.  Le  Curé  en 
titi*e  9  qui  eft  Chanoine,  étoit  jadis  à  la  no- 
mination de  TAbbé  d'Ambournay,  qui  ne 
fe  départit  de  fpn  droit ,  félon  la  Bulle  d'é- 
reâion ,  qu'en  faveur  des  mâles  defcendans 
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des  Thurey ,  à  Textinâion  defquels  le  Cha- 
pitre nommeroit  le  Curé.  Le  Doyen  a  féance 
aux  Etats  de  Bourgogne.  Le  Chapitre  fournit 
2  Députés  aux  Etats  de  Blois,  1588. 

Eglife  voûtée  ,  beau  choeur.  Le  rétable 
en  bois  du  Maître- Autel  repréfente  la  mort 
de  la  Sainte  Vierge ,  dans  le  goût  flamand. 
St.  Pierre  en  école  tient  un  rituel ,  S.  Jacques 
un  chapelet ,  un  autre  porte  la  Croix.  Dans  la . 
nef  portrait  de  Pierrette  Ponfard,  infigne 
bienfaidrice  :  elle  fit  conftruire  la  tour  du 
clocher  qui  eft  belle,  ayant  3  voûtes  bien  fai- 
tes, les  unes  furies  autres.  On  jouit, du defliis 
des  terraflTes ,  de  la  vue  la  plus  agréable  &  la 
plus  variée. 

Tombe  de  Jacques  de  Bretagne,  Baron 
de  la  Villeneuve,  Fondateur,  en  1663  ,  de 
la  Chapelle  S.  Bernard,  qui  fert  aujourd'hui 
de  Sacriftie ,  le  fervice  en  ayant  été  tranf- 
féré  en  la  Chapelle  Ragon ,  à  M.  de  la  Vil- 
leneuve ,  comme  defcendànt  du  Fondateur, 

Onze  Chapelles  (  dont  3  ont  été  unies  au 
Chapitre,  &  3  aux  Chapelains),  i^  Celle  de 
Thurey ,  dite  de  Fer  (autrefois  grillée),  qui 
fut  le  berceau  du  Chapitre. 

2^.  Celle  de  Guynet ,  bâtie  par  Antoine 
Guynet,  Prêtre,  en  1526. 

30.  De  TEnfant  Jéfus ,  fondée  par  N.  Vigot, 
Redeur  de  TEglife ,  en  1668 ,  &c. 

2  Chapelles  rur.  une  de  St.  Benoît  fur  le 
chemin  de  Cuifery  à  Tournus;  Tautre  de 


N.  p.  à  là  Chaux  fiiç  le  chemûi  de  Cbalon 
à/Cuîfery.  Pans  l^  yiWe  Chap%  de  SlPïçrrc. 
Le  Cl^pitre  efi  S^t  de  tout  ce;  qui  r^yoifuie. 

Le  Pue  Hu^iie$  Hl  déclare J(eôîf  f9  fi^f 
dô  ï^ippire  fes  hiçfïs  de  Cuifecj^ ,  JBa^é  & 
Hutrès  Fiefs  de  J^^mpereur  IJenri  ^  ^iî.  W^^ 
fl^y  içut  en  1 2 j6  une  vi^e  querelle  f>fiW  en- 
lèvement de  tétaiî^^  entçe  les  Moi^esi  de 
Tpurjius ,  &  Renaud  f  Sire  de  Ëagé.  ,^ .  à.  la 
garde  duquel  ils  avoîènt  confié  Ie^$  ifoipds 
dans  Tenclave  de  l?  ChateUe;nie  dq  Çuifery; 
mais  par  un  traité,  avec  TAbbé  &  ïe  Sire  de 
fiagé»  la  paix  ie  rét^Iit.  Unç  claiifç  porte 
>^  que  Renaud  doit  prier  le  D^ic  fie /Bour- 
h  g^g^^  9  fi^  Seigneur^  de  nç  riçn  exiger  a 
>♦.  fon  occasion,  ae  l'Abbé  &  des  Boujrgeois 
»  de  Tournus ,  en  réparation  des  dommages 
»  caufés  à  la  Châtellenie  de  Çuifery.  «  Le 
traité  eft  rapporté  dans  Thiftoire  de  Tour- 
nus  par  Juenin,  p.  ipz^pn 

Ainfi  les  Terres  de  Bagé  relevoient  ça  fief 
des  Ducs  qui  étoient  ^  à  raifon  du  payç 
d'outre  Saône  ,  grands  feudataires  de  J'EiA- 
pire ,  comme  ils  l'étoient  >de  France  pouif 
.  leurs  domaines  en  deçà  de  la  Saône.  Le  fen- 
timent  de  Guichenon ,  foutenant  qpe  les 
Sires  de  Bagé  étôient  Souverains^  ne  peutfe 
concilier  avec  les  èhartes ,  qu'en  le  reftrei- 
gnant  à  leurs  poiTeiSons  en  Brefle  Savoyarde. 
En  effet,  Henri  de  Bagé  rjeçonnoit  en 

tenir 
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jïlà  tenir  dû  Duc  en  ûeffon  CMtd  de  Ciii- 
fery,  promettant  de  ne  le  donner,  ni  ven- 
dre 9  ni  féparer  du  Duché  :  Taâe  ell  dans 
Perard,  pag.  313. 

Sybilie  de  Bagé^  fiUé  unique  de  Guy, 
mort  en  1248 ,  porta  au  Comte  de  Savoie, 
Amédéc  IV,  les  Châtelleriies  de  Cuifery  §c 
deSagï^  cjue  ce  Prince  échangea,  en  1289, 
avec  le  Duc  Robert ,  .pour  le  pays  de  Re- 
vermont  &  Coligni  qui  furent  alors  réunis 
à  lalBreffe. 

Un  Arrêt  du  Parlement  de  Beaune  5  en 
13S7,  décida  un  procès  entre  les  Châtelains 
de  Sagi .&  Cuifery ,  d'une  part,  &  Hugues 
devienne ,  Sg*^.  de.LoUans  ,  d'autre  part  :  il 
fiit  réglé  »  que  félon  la  Coutume  générale 
M  du  Comté  de  Bourgogne  (  comme  des  ref- 
»  forts  du  Duché  ) ,  lès  Châtelains  en  ufe- 
n  roient  chacun  dans  fon  diftriâ  ;  &  qu'en 
y^  caufe  d'appel  ce  feroit  le  Bailli  de  Cha- 
»  Ion  j  ou  fon  Lieutenant  au  Siège  de  St.- 
>»  Laurent.  >»  Ce  Jugement  eft  rapporté  dans 
D.  Plancher ,  t.  3 ,  p.  1 26 ,  pr.  Les  Châte- 
lains étoient  Regnaut  de  Montconis ,  Chev*** 
Froc,  du  Duc ,  &  Philippe  de  Valois. 

Chatellenie  royale  ,  dont  le  Duc  de 
Biron  eft  Engagifte.  Elle  comprenoit  9  félon 
le  tertîer  de  145 1 ,  32  Paroiffes  oy  Villages. 
L'Edit  de  Louis  XV,  qui  réunit  les  Châtel- 
lenies  au^c  Bailliages  ^  n'a  point  cot^pris  Cujb^ 
Tom.  ir.  V  V 
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£sryr  étant  à  la  dîftunce  de  plus: de  5  1.  de 
Chalçm.  Cet^e  ChâteUenie  a  coniervé  (es 
Officiers  &  fa  junfdiâion  fur  rancîen  pied* 
Son  reffort  aûuel  eft  fur  16  Villages  ou  Ha- 
mentifc  en  Droit  •  Ecrit ,.  &  fur  1 1  ea  Ditoit 
colit^mieri  Ses  Ofioier^  (un  Châtelain ,  Lieu*- 
tenant ,  Prociurenr  dii  Roi)  ont  encoure  droit 
de  prévention  fur  pluileurs  lieux  de  Tancien 
reffort  9  indiqués  par  le  terrier  dej|45  <•  L'au- 
ditoire  fe  tient  dans  tilie  tour  ronde  9.  refies 
de  4  tours  du  vieux  Château  ruiné»  Ancien! 
Châtelains  :  Philippede  Valois,,  1580; Re- 
naud de  Sency,  «395  ;  Fraaç».  de  Ganay,  Gi- 
raudin ,  de  Fra*i]5eyyDelachatiK ,  Droin  père 
&  fils  ;  Barras  y  Châtelain  aâuel. 


j  •  i  1  ' 


Philippe  le  Hardi  paffant  à  Citiier}^,  dans 
fon-voyage  d'Avignon  en  i;J76,  accorda  les 
{)rofîts  de  droit  A'aiinage  aux  Haëitàn$  pour 
réparer  les  chauffées  &  les  paTér^  Mais  le 
Duc  Jean  i^unit  à  fon  domaine ,  en  I412, 
ie  d^oit  d^aunage'  de  toutes  ks  toiles  qui  fe 
vendoient  à  Cuifî&ry,  <;orti«i^  en  ayant  été 
<lémeriibré  par  foh  pe^e.  Les.  halkis  furent 
acenfées  en  1374*,  -      -    -  ? 

On  y  battoit  monnoie  fous  nos  Ducs ,  no- 
taipment  en  i422.vCfettè- Ville, -bidn  pavée, 
'iituée  avantageufement  fur  liii  coteau  ^  au 
bord  de  la  Seille,  député  aUk'Etdts  alter- 
nativement avec  4  autres  Villes:  des  Terres 
d-oiitre-Saone.  Recette  4e  St.-Lâiurent.  Un 
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Maire  (CL  Guyon),  i  tchèviii)  i  Proçu- 
rëûr-Syndic.  Commerce  en  bled ,  jadis  tri 
toilo ,  très-floriffant  au  xv^.  f.  3  foires. 

*■  f 

'    Cette  petite  Ville  a  effuyé  différens  mal- 

.  heurs.  Elle  fiit  affiégée  par  le  Comte  de  Sa- 
voie en  1357;  il  s'y  fît  un  traité,  de  paix 
entre  ce  Prince  &  le  Duc  de  Bourgogne , 
Tannée  Aiivante  :  airtrè  traité  en  1426  entre 
le  Duc  &  le  Comte  de  Savoie ,  ménagé  par 
Etienne  Quedon  &  Lemoine  de  Neuville, 
Confeillers  de, Philippe  le  Bon. 

Cuifery  Yut  pris  par  les  Allemands ,  après 
la.  déroute  de  Craon  devant  Dole  en  1477. 

'Il  fe  rétâbriflbit  lorfqu^il  fut  faccagé  le  i^ 
Janvier  1568  par  de  Traveis;  de  St.-Leger, 
chef  àes  Calviniftes ,  le  même  qui  fit  pri- 

'*  fonnier  rEvêqiie  Erlaut  5  député  au  Concile 
de  Trente.  Six  Prêtres  fiirent  '^gQfg.és  au  fac 
de  cette  Ville. 

Durant. nos  inalheuteufe^  guerres  de  re- 
ligion ,  le  Roi  avoit  placé  en  garniroh  à  Cui- 
^ry,  la  Çopiparaie  de  Maugiron,  Lieut. 

*^dç  Rai  en  Dauphijié.  Les  fpldats  ayant  ap- 
pris eh  ij6z  que  Montbrun  faifoît  defcen- 
dre  par  la  Sâone  un  bateau  chargé  de  Tar- 
genterie  &  des  reliquaires  enlevas  à  la  Ca- 
Siédrale  de 'Chalon ,  l,'ai:^êteïent  a  2  1.  au 

-deffous  de/Mâcon,  &  eolevexént' le  butin 
qu'ils  convertirent  en  lingots  à  Tournus. 
M  ayant  pas  trouvé  à  l'y  vendt^e ,  non  plus 

V  V  ij 


67^  '  De  s  fc  r  f  !<  t  r  D  fi 
qu'à  Cùifety ,  ils  le  portertht  à  rftôtel  <fe 
I4  Mormoie  de  Lyon  >  pour  cbûvertîir  le  tout 
en  efpèces.  Ainfi'lèslEglifes  étaient  égale- 
ment dépouillées^  par  les  Calviniflès  &  les 
'Catholiques.  '        * 

Mais  le.  plus  grand  défaftre  de  'CnHeiy 
arriva  le  z8  Septe^ibré  1651.  500  foldàrs 
de  la  garnifon  dfe  Séûrre  V  qui  tenoîent  pour 
lé  Prince  de  Condé  durant  la  Fro^ide ,  con- 
duits par  la  T^ our-Servillè ,  Lpnge-Piérre , 
Chintry  &  àirtî^es  I  pillèrent  &  faccagererft 
cette  place;  Ils  emitierefit  plufieiirs  prifon- 
niers  ,entr'aûtrés  Etienne  fialây,  Lieutenant 

*  de  la  Châtellenié  ^  qui  fiit  racheté  à  Branges. 
4  moururent  à  Seurre  dés  màùV^ais  traitè- 
tnèns  qu'ils  ëffuyérent. ^    r  '   *   .'*  * 

If  paroît  parie  prcJcës-vérBal  que  j'ai  vu , 
'dréffé,'le  14  paobre^  iéji,, par  Nicolas 
.  Mathieu  dé  Varennes;  Lieutenant  Particu- 
lier du  Bailliage  de  Chalon ,  figné  dé  64  Ha- 
bitans,  que'  ceiix-ci  étoiéiît' topt  ruinés  & 
hors  d  état  de  ïatisfairê  aux  ttfàrges  'impo- 
fées.  Les  Echevins  étoient  alors*  Cl.  Berthet, 
Notaire ,  &  Olivier  NaWèth';^  Jîîcolas  Gî- 
raudin.  Capitaine -' Châtèlàiii  ;  ÎFranç.  Cor- 
dier.  Procureur  du  R6i..  ■  ^      r     .    :    ' 

8cx)  Commun,  avec  les  dépend,  La  Fon- 
tenelle  V  Fief  à  M.  de  la  Loge  /  anc,  Conf^ 
au  Parlement.  La  Chaux  ;  Môntrevoft ,  Fief 

•  à  M«.  Perrault ,' d'oii' Ion  jouit  de  la  plus 

tfiy?  vuç,  Fçntainç\çôuYêrte,  Autre  Fief, 
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la  VUleoeuve ,  Marquis  dçPenhoet.  Le'Roï 
Jean  9  en  fon  paiTage  k  Tçurnus  en  ij^i^ 
çoxicédsL  toute  Jùftlce  fur  ce  ïîéf  à  ôirard 
^p.Thurey,  alors  TPrppriétairje. 
[ ,  Çiibdélv  de  Louans ,.  Grenier  à  Sel  de  Chà- 
Jon;  bac  &pdrtfur  laSeilIe,  navigaMehir- 
qifà'l^.  Ti;uchere,  piu  elle  fe  jette  dans^la 
Saône,  à  5  I.  par  eau  &  i  jpâr  terre ;,cè  qui 
fait  dçfirer  la  confeftîôn  des  ëclufes'  &  du 
canal  pour  abréger,  cette, navigation.  (  Voy. 
Louons  fur  ce  projet  utile  au  Pays ,  pag*  6a2  ). 
Mais  un  pont  fur  la  Seille  qui  fc  déborde 
aifément,  feroit  très-ïavorableaû  commerce. 

MouUn  ^  6  roues  avec  éclufe..  Gr.  route 
à  Chalon ,  à  Toiirnus ,  à  Louans ,  à  Bourg  : 
on  trace  cellç  de  Pont-de-Vaux., 

;Âo^i9|i&és  familles  ;  les*  Balay ,  Berthet , 

dont .  Cl.  Berthet ,  Notaire  ,  fit  réparer  & 

fonda  là. Chapelle  des  12  Apôtres ,  «n  1585^ 

:  Armoiries  de  la  Ville  font  celles  du  Roi , 

avec  la  légende  :  Mairie  de  Ciiifcry. 

À  3  1.  de  Louans,  5  gn  de  Chalon,  l  7 
de  Tournus,  6  de  Mâcon^  8  de  Bourg,  18 
de  Dijon. 

Lat.  46  d.  33'  30".  L.  2^.  42*38". 

Nota.  Ce  volume  étant  de  680  pages ,  je 
fuis  obligé  de  rejetter  au  V^.  les  Bourgs  & 

V  V  ii) 
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Villages  du  Chalonnois.  Il  comprendra  dé 
plus  le  grand  Bailliage  d' Àuxois  avecies  Siè- 
ge» d'Avalon ,  d*Arnai-le-I>uc ,  de  Saiilîeu  ^ 

Je  iiipplie  de  nouveau  les  perfoiinej  inf- 
truites ,  les  Seigneurs  &  Us  Curés  ^  de  tse 
communiquer  leurs  mémoires  avant  Pâqi^es. 
J'efpere  terminer  ma  longue  &  pénible  car- 
rière par  un  vi^,  volume  ,  qui  renfermera 
le  v«.  grand  Bailliage ,  cejui  de  la  Montagne  , 
&  les  3  Comtés  adjacéns. 

•  .  r 

Fin  du  4*.  Volximu 

.      .V  .        .        .   . 

A  P  P  RO  BATION» 

J'AI  lu,  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  ^ 
le  quatrième  Volume  de  la  Defcriptiah  de  Bourgogne^ 
par  M.  TAbbé  Courtépée  ;  U  m!a  patu  contenir ,  eom^ 
me  les  précédens  ,  des  recherçhescurieufês  &  intéref- 
fantôs ,  &  je  n*y  ai  rien,  trouvé  qui  pût  -en  empêcher 
l'impreiSon.  A  Dijon  le.  15  DéceipJare  1778. 

Signé,  MOKIN. 
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ERRATA  ET  ADDITIONS. 

Page  2O9  lign.  1 5  ^  3OO  pas ,  life^ ,  ^Soo  pas. 

Pag.  12,  lign.  18,  Marcigni,  /i/êr,  Mar- 
tigni. 

Pag.  79 ,  lign.  17 ,  de  Four ,  lifei^  ^*  Four, 
mort  en  1320,  félon  le  6^^//.  Chr.y  tom,ir^ 

Pag*  83  ,  lign.  6,  18  de  Digoin,  /{/?{, 

Dijon. 

Pag.  84,  lign.  6,  efface^  cette  ligne  entre 

^  ()• 
^^g*  1^3^  %n.  17,  cesy  lifei^  les. 
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Page  12Z5  lign.  4^  Biùtefond^  lifei^  An^ 
tefond. 

Pag.  1 36,  lign.  2 1 ,  S.  Bonitas,  lifeiy  Bonitiis. 

Pag.  138  ,  lign.  23.,  Rh^omberg  ,  /i/eç  ^ 
Schomberg. 

Pag.  140 ,  lign.  9  y  Torturiers ,  lifer ,  Tôt- 
tarius. 

Pag.  278 ,  lign.  2 ,  Card.  Bouillon ,  lifei  ^ 
de  Bouillon. 

Pag.  284,  lign.  5 ,  cadelabre  ^  Ufii,  can-^ 
délabre. 

Pag.  316,  lign.  7 ,  Maïiilli ,  lifei^  Marcillîi 

Pag.  325  ,  lign.  20 ,  Furnet ,  ///è;j; ,  Furnes. 

Pag.  344,  lign.  6,  î  100,  lifei^  180O. 

Pag.  387,  lign.  5 ,  aie,  lifei,  la. 

Pag.  45! ,  lign,  dern.,  1127,  lifei^  1227. 

Pag.  467  5  lign.  I  o  de  fertur ,  lifei ,  defertur. 

Pag.  622 ,  lign.  8 ,  Archev. ,  lifci^  Archipr. 


Ouvrages  du  même  Auteur. 

1^.  Hijloire  abrégée  du  Duché  de  Bour^.  de- 
puis les  Eduens  &  les  lÀngonsjufquà  la  réunion 
de  la  Province  à  la  Couronne  en  i^yy  ^  avec  les 
mœurs ,  les  ufages ,  &  les  Hommes  illufires  dans^ 
ces  différens  Jiécles  y  dédiée  aux  Adminijlrateurs 
du  Collège  de  Dijon  ,  à  tuf  âge  de  la  jeunejfe  y 
in*  12.  ^/^.o  pag.  lyyy»  tien  imprimé  :  fe  vend 


chei  J.  B.  Captij  libraire  à  Dijon  ^  &  che^ks 
dij/creris  Libraires  de  la  Province. 

z*'.  Relation  du  grand  Prix  de  Beaune  y  rendu 
en  Aùt  I  y y8^ précédée  dune  Notice  hifioriquefur 
Us  Jeux  des  Anciens^  ^  fur  t origine^  t objet  y 
Us  Jènices^  &  priviUges  des  Compagnies  de  tArCy 
de  l* Arbalète  &  de  tArquebufe ,  brochure  in-8^« 
it environ  tzopag.  lyyc^  9  à  iSfols  :fe  vendche^ 
Caujfcy  Imprimeur^lÀbraire  y  &  che[  Us  Libraire 
-de  la  Province.  * 


»      » 


6S 


\     I 


FEB  1  6  1343 


